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PRÉFACE. 


T  jA  table  des  traités  que  je  publie  aujotir-» 
d'hui ,  n'a  d'abord  été  rédigée  que  pour  ser- 
vir à  mon  usage.  Intentionné  de  donner , 
à  la  suite  de  mon  TcAkmi  général  des  trai^ 
tés  9  celui  des  traité  que  la  France  en  par- 
ticulier a  contractés  avec  les  puissances  é^ 
trangères,  j'ai  dû  Commencer  par  me  procû-t 
rer  ufte  notice  ^xaae  de  ces  traités ,  et  par. 
recueillir  ceuJt  qué  je  ne  trouvols  dans  au- 
cune des  colléetioAB  conniies.  - 

A.meslHTë  que  j'avançois  dans  moil 
travail,  je  n'ai  pas  laissé  de  lu'apeicevoir 
de  l'extrême  diffi«iOlté  qu'il  y  isrvoit  de  lé 
porter  à  sa  perfection  >  et  qu^oùtfô  les  trai- 
tés et  actes  diplomatiques  dont  j'avois  con- 
noissance ,  il  en  existoit  plusieurs  autres 
date  lœ  cJépôlB,  icjui  me  seroif^at-indispen^ 
sables  pour  dontîfer  de^  notions  daires  et 
jiistes  sur  les  ,ftQml>reu}i;|rapjpp^^^^ 
de  la  France. 

% 
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Cette  réflexion  très-propre  à  découra- 
ger, a  dû  faire  languir  mon  travail;  et 
j'avois  déjà  perdu  ma  Table  de  vue ,  lors- 
que le  Guide  diplomatique  de  Mr.  le 
professeur  de  Martens  ,  publié  depuis 
pesa ,  m'a  &it  naitre  Tidée  de  la  mettre  au 
jour  avec  toutes  les  imperfections  qu'elle 
peut  encore  avoir/  J'ai  vu  qu'elle  indiquoit 
un  grand  nombre  de  traités  qui  n'étoient 
point  parvenus  à  la  çonnoisgance  de  cet 
habile  et  infatigable  littérateur,  et  j'ai  pen- 
sé qu'en  la  publiant ,  ce  seroit  peut-être 
le  moyen  le  plus  propre  à  la  faire  complé- 
ter, que,  telle  qu'elle  est,  elle pourroît être 
utile  à  ceux  qui  seroient  d^ns  le  cas  d'étUT 
dier  rhistoire  et  le  droit  public  de  TEui  ope, 
ou  qui  voûdroi^t  se  inettre  au  fait  des  re* 
lations  particulières  de  la  France  avec  les 
puissances  étrangères»  : 
- .   Je  dois  cependant  observer  que  le  plan 

a)  Guide  .diplomatique  ou  Répertoire  des  principales 
-des  piii^s?i|çp9' de  rEur^e».  etc.  des  traités  et  autres 
actes  publies  etc.  concernant  les  relations  diplomatiques 
*  de  CCS  puissances  j  ia-gvoj  àBerlin,  à  Paris  et  à  Strasbourg, 
en  trois  volumes.  *  i;  ' 
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de  ma  Table  diffère  essentiellement  de  ce-* 
lui  que  Mr.  de  Martens  a  suivi  dans  son 
Guide  diplomatique.  Ce  dernier  ouvrage 
est  d'une  étendue  beaucoup  plus  vaste;  il 
embrasse  les  relations  politiques  de  toutes* 
ks  puissances  européennes  enu  e  elles ,  tan- 
dis que  le  mien  est  uniquement  borné  à 
la  France. 

Aussi  Mr.  de  Maktens  a  remonté  son 
travail  aux  tems  même  du  moyen  âge,  et 
aussi  haut  qu'il  a  trouvé  des  relations  entre 
les  puissances;  au  lieu  que  je  n'ai  com-. 
mencé  le  mien  que  depuis  les  traités  de 
Westphalie  qui  ont  affermi  Tordre  politique 
tel  qu'il  subsistoit  en  Europe  dans  ces  der- 
niers tems  et  immédiatement  avant  la  ré- 
volution françoise.  J'ai  néanmoins  dû 
excepter  de  cette  règle  quelque  peu  d'états , 
entre  autres  la  Suisse  et  la  Savoie ,  dont 
les  relations  les  plus  modernes  avec  kt  Fran- 
ce présentoient  des  traités  antérieurs  4  cquK 
de  Westphalie^ 

£nfin  Mn  de  Maatens  a  rapporté  in- 
distinctement, ààiisïoii  fUpjuiQirej  tous  les 
actes  diplomatiques  qu'il  a  pu  découvrir; 
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les  loix  même  des  puissances  qui  tou» 
choient  les  relations  étrangères ,  ont  été  in^ 
diquées  par  lui.  J 'ai  cru  devoir  me  restrein- 
dre aux  traités  et  conv  entions;  et  je  nai 
rappelé  que  rarement  des  aaes  diplomati- 
ques 2/;2//<i/e/'a2/x^  tels  que  déclarations  de 
guene  et  autres  manifestes,  mémoires,  let- 
tres ministérielles  etç^  ainsi  que  les  négo<* 
dations* 

Si  j  ai  cité,  dans  ma  Table,  les  lettres 
patentes  confirmatives  des  droits  dont  jouis- 
soient  les  états  d'£mpire  possessionnés  en 
Alsace^  cest  qu'on  pouvoit  les  eii\  isager 
comme  des  traités  publics  ^  ainsi  qu'il  a  mê- 
me été  .déclaré  par  des  arrêts  du  Conseil 
d'état. 

Quant  aux  traités  auxquels  plusieurs 

puissances  ont  pris  part  à  la  fois,  soit  com- 
me parties  contractantes  principales  ,  soit 
comme  puissances  accessoires ,  j'ai  cru  de- 
voir les  rappeler  sous  la  rubrique  de  cha- 
cune de  ces  puissances. 

Je  me  suis  servi'^  pour  la  rédaction  de 
ma  Table ,  de  tous  les  principaux  ouvrages 
et  recueils  diploipadques  dont  Mr.  de  Mar-- 
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T£NS  a  &it  usage  ;  maià  je  n'ai  dté  chaque 
fois  que  l'édition  que  je  regardoi^  comme 
la  plus  authentique  du  traité  dont  je  faisois 
mention.  Ceux,  qui  désirent  conngître  tour- 
tes ks  diÛeientes  éditions  qui  en  ont  été 
Élites ,  peuvent  recourir  au  Recueil  des  irai--, 
tés^  et  au  Guide  diplomatique  de  ce  savant* 

Là  où  je  n'ai  point  fait  de  citation ,  le 
traité  n'est  pas  imprimé ,  autant  que  je  sache, 
ou  n'existe  du  moins  dans  aucun  des  recueils 
connus. 

J'ai  rapporté  les'  puissances  8c  les  ëtatir 
qui  ont  eu  des  relations  avec  la  France  | 
dans  l'ordre  fuivant  :  \ empire  dAllema^nei 

■ 

V Autriche ,  la  Lorraine ,  Bouillon  ;  les  états 
d'Empire  y  chacun  séparément  dans  l'ordre 
alphabétique ,  afin  d'en  faciliter  la  recher- 
che; V Espagne^  le  Portugal^  la  Grande^ 
Bretagne^  les  États^uni&  d Amérique;  les 
Provinces -unies  des  Pays -bas,  aujourd'hui 
république  Batave;  la  Suisse  ^  aujourd'hui 
republique  jHefyétique^  suivie  de  plusieurs 
des  états  particuliers  dont  étoit  composé 
l'ancien  système  fédératif  de  la  Suisse;  les 
états  d  Italie  y  tels  que  la  Savoie  ou  la  5ar-; 


V 


Digitized  by 


I 


9  VniTACJU 

m  ' 

J 

daigne  9  la  république  Cisalpine  ^  Venise  ^ 
Modem  ,  Parme  y  Cènes  ou  république  Xi- 
gurienne^  Monaco  ^  VÉtat  ecclésiastique^  la 
Toscane  j  Naples  ou  less  Deux  Siciles^  Mal- 
te; le  Da^emarck ,  la  Si/éc/ti ,  la  Prusse ,  la 
Pologne  f  la  Russie,  la  Porte  Ottomarie  et 
lç3  «^/a;^  barbaresques. 

Au  reste ,  si  des  tables  particulières 
des  dilférentes  puissances  européennes ,  à 
l'instar  de  la  présente  et  de  celles  que  Mrs.* 
Kjluit  8c  Quistgaard  ont  publiées  ci-de-^ 
Vant  des  Pàys-bas  et  du  Danemarck ,  avoient 
précédé  le  Répertoire  général  de  Mr.  ueMajh^ 
TENS,  il  n'est  pas  douteux  que  cet  ouvrage 
ïi*en  eût  acquis  un  plus  haut  degré  de  per- 
fecdon*  Cette  considération  ne  peut  que 
feire  désirer  que  des  amateurs  de  l'histoire 
et  du  droit  pubJic  de  l'Europe,  quiscroient  à 
portée  de  consulter  les  dépôts  publics ,  s'em- 
pressent à  suivre  la  route  que  nous  veaoris 
tie  leur  tracer, 

d  Strasbourg  ^  h  i  Nos/.  iSoi, 
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TABLÉ  DÈS  TRAITÉS 

M   PAIX,     d'alliance,    DE  C0MIVIERCE> 
'  D£  LIMITES  >   DE  GARANTIE^  etC. 

entre  la  France  et  les  Puissances  étrangè- 
'  reSf  depuis  k  paix  de  Westphaiie  juscju  à 

nos  jours. 


EMPIRE  D  ALLEMAGNE. 

%64B«  94  OcL  Traités  de  paix  de  Westphalie , 

lignés  à  Munster  et  à  Osnabruck  entre  la 
France,  la  Suéde,  TEmpereur  et  T^mpire. 

»  34  Oct  A<Se  particulier  dç  cçs^ion  des 
trois  évêchës  de  Lorraine,  de  l'iUs^ce,  de 
Brisach  et  de  Pignérol ,  à  la  France,  par  r£m« 

pereuret  i  Empire,  signé  et  muni  des  sceaux 
de  tous  les  ministres  4e  T^mpire  qui  ont 
concouru  à  la  signature  de  la  paix  géné« 
raie. 

11  Jans^,  Keçè^  çqixcIu  entre  les  états 
d'Empire  et  les  couronnes  de  France. et  de 
Suéde ^  touchant  1  exécution  des  ^i  ticles  au 
Jfamiitisiie  et  des  grieis'. 
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1649.  28  Jani^.  Convention  conclue  à  Munster 
entre  les  états  d'Empire  et  la  légation  fran- 
çoise ,  pour  différer  1  évacuation  des  villes 
forestières  et  le  payement  des  trois  millions  ^ 
jusqu'à  la  renonciation  du  roi  d'Espagne. 

s 

1650.  21)  Juin.  Sentence  arbitrale  rendue  par  les 
jétats  d'Empire  I  touchant  l'évacuatioii  dea 
quatre  villes  forestières  par  la  France. 

 —  3  Juillet.     Convention  signée  à  Nurcm^ 

herg  entre  les  ministres  plénipotentiaires  de 
France  et  ceux  de  l'Empire^  sur  Texécution 
de  la  paix  de  Munster. 

1658..15  ^oûL  Traité  .entre  la.  France  et  plu* 
sieurs  princes  et  états  d'Empire ,  appelé  la 
Ugue  4^  Rhin ,  renouvellé  dans  les  an- 
nées i66i  et  i663. 

1679.  5  Févr.  Traité  de  paix  de  Nimègùe  avec 
rËmperexir  et  l'Empirer 

-~-  23  Mars.  Avis  de  la  diète  germanique  ^ 
pour  ratifier  ^  au  nom  de  l'Empire ,  avec  do 
certaines  restrictions  |  la  paix  éondhie  à 

Nimcgue  entre  rEinpire  et  la  France* 

J679,  17  JWdkt.  Traité  ^igné  kNimègue,  pomç 
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l'exécution  de  la  paix  entre  la  Fraace«  ïEai^ 
percur  et  l'Empi^. 

l58o.  11  Mars  et  y  Août.  Arrêts  du  Conseil 
souverain  d'Alsace  séant  à  Brisach ,  partant 
que  le  roi  serA  mis  f  n  possession  de  la  sou- 
veraineté de  la  basse  Alsace  et  autres  terres 
et  seigneuries  situées  dans  la  haute  Alsace  ^  ) 
en  exécution  des  traites  de  Wcstplialie  et 
de  ISimégue* 

LioiTjiii»,  reeveli  àe$  arrêts  de  rtfwnip». 

l68i.  3o  Scpé.  CapitylatioA  de  la  ville  de  Stras- 
bourg. 

1684.  i5  y^oûê,  Trêve  de  Ratisbonne  ^  pour  vingt 
ans,  entre  la  Frai^cOi  rJËiqpereiu-  etl  J^piiCe^ 

lÂOJr^Jiji. 

9  Sept.  Avis  de  la  diète  de  llËmpire ,  pour 
la  ratification  de  la  trêve  de  Ratisbomie  en* 

tre  la  France  »  l'Empereur  et  1  Euxpirck 

x6^6*  7  Ocl.  Traité  de  suspension  d'arènes  en 
Italie^  .conclu  à  Vigevano,  avec  VËmpereur» 
r£spagne  et  le  duc  de  Saxoie.     -  ' 

3657.  22  Convcnt49;n  signeeà /î;^w'/^^  po.U? 
une  entiêfesuspensiqn  d'armes  ^  AUewagne 
jusqu'au  1  Novembre, 
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1697*  *3o  OcL  Traité  de  paix  A^Hymick^  entre 

la  France,  l'Empereur  et  TEmpirc. 

«*  Liste  des  lieux  compris  par  la  dernière 
clause  du  (juatrième  article  du  traité  de 

paix  de  Ryswick. 

■  T^B  Nov.  Ratification  de  la  paix  de  Ryswick 
par  la  diète  de  TEmpire.  , 

Kecutii  àê$  reeis  d^Empire* 

1709*  37  MaL    Articles  préliminaires  pour  la 
,  paix  générale  concertés  à  la  Haye  ^  entre  le» 
plénipotentiaires  de  France  et  ceux  des  al» 
liés* 

Mémoires  de  ToMcr,  ' 

171a.  i^MarSf  Bui^OcL  Correspondance  entre 

la  cour  impériale  et  celle  de  Rome,  pour  le 
maintien  de  la  fameuse  clause  de  1  art  ir 
de  la  paix  de  Ryswick ,  dans  le  traité  de  paix 
qui  se  ncgocioit  à  Ulrecht. 

1713.  iZ  Mars;  Projet  de  paîx  avec  l'Empereur 
et  l'Empire,  présenté  à  Utrecht  par  les  plé- 
nipotentiaires de  France^  pour  valoir  jus» 
qu  au  1  Juin« 

Actes  de  kk  poix  d^Uireohi^ 

14  Mars.  Convention  signée  à  Vtrecht^ 
pour  l'évacuation  de  Vltaiie  et  de  la  Gâta* 
logne. 

^cUi  de  la  j^aix  d'Utrêchf, 


Digitized  by  Google 


jEmjpime  jjallmmagnm.  i2 
a  7 }  4«  .6  Mars.  Traité  de  paix  entre  la  France , 

1  Empereur  ci  l'Einpire^  conclu  à  Rasiadù 

saiii..  IjB  concours  des  ctats  de  TEaipire» 
De  VimprêSiiot^  de  Fovugfm^  à  Farts f  iy\4, 

4  Maié  Résolution  de  la  diète  de  r£mpireV 
pour  autoriser  l'Empereur  à  négocier  la  paûc^ 
au  nom  de  TEmpire ,  avec  la  France* 

.  7  Sept.  Paix  définitive  de  Bade  entre  la 
.France,  VEmpereur  et  TEmpire. 

Q  Oc  t.  Avis  de  la  diète  de  l'Empire ,  poux 
la  ratification  de  la^atx  de  Bade. 

'  Recueil  des  reoii  d*Empire. 

1735.  3  Oc/.  Préiimmairea  de  Vienàe^  pour  la 

paix  entre  la  France,  TEmpcreui  cl  TEm- 
pire.     *  - 

Traité  définitif  de  Vienne  9  de  l'inufr,  eidemtê^ 
royale, 

2736,  18  Mai.  Avis  de  la  diète  de  l'Empire 
pour  l'approbation  d^s  préliminaires  de 
Vienne ,  et  pour  accorder  à  l'Empereur  les 
pleins^pouvoirs  pour  la  conclusion  de  la  paix 

définitive  avec  la  France. 

Recueil  des  recès  d'Empire, 

^  f    ■  -      •       ■  •  •> 

X  738.  18  iVoi>.  Traité  de  pâîx  définitif  de  Vienne 
entre  la  France ,  l'Empereur  etrEmpire^. 
non  ratifié  par  TEmpIfie.  '  ^ 

Jmpr.  royale:  * 

1744»  M  MaiV  Articte  «eérety  sigUé  kPranc/orif 
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'  pour  inviter  le  roi  à  accéder  au  traité  d'umoii, 
confédérale,  conclu  entre  plusieurs  états 
d'Empire  en  faveur  de  Tempereur  Charles 
VIL 

1744.  6  Jmn.  Acte  d^accessîon  du  Roi|  au  traité 

d'union  confédérale  de  Francfort. 

1768.  i.jPé(/r.  Avis  delà  diète  de  TEmpire ,  ap-^ 
prouvé  par  l'Empereur  le  i5  du  même  mois  ^ 

touchant  la  ratification  du  traité  de  limites 
et  d'échange  conclu  entre  la.  France  et  le 
piiitce  de  Nassau -cSaarbruck*-  . 

JVmnck, 

1774.  27  Av*riL  Avis  delà  diète  pour  la  ratifica- 
iion  du  traité  de  limites  et  d'échange  entre 
lafraneeet  lepriiice*»évéque*deLiège,  ap« 
prouvé  par  1  Empereur  le  1 1  Mai  suivant. 

1785.  Il  Ji^illet,  Actes  de  ratification  par  TErh 
pér*eûr  et  l'Empire  dès  traitée  de  limites  et 
d'échange  entre  la  France  et  les  princes, 
évéque  de'Bâlé ,  dèNassau-Weilbourg,  et 
çomté  de  la  Lêyeli. 

Maktejxs, 

J7g6.  27  Juillet.  9  Thermid.  IV.  Traité  de  sus- 
pension d'armes  entre  la  France  et  les  étatf 
du  cercle  de  Suabe. 

mon.  jihrégé  des  Traités. 

j  AoiiL  2oThej  ndd.IF.  Convention  d'ar* 
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nustice  entre  la  France  et  les  états  du  cei> 
cle  de  Franconie*. 

;l798.  27  Jani^.  8  Pluviôse  VI.  Arrêté  du  direc- 
toire de  France  contre  les  mouvemens  in- 
sufrectionnels  qui  s'étoient  manifestés  sur 
la  rive  droite  du  Rhin. 

S8oi.  9  Féi'r.  20  Plu^\  IX.  Traité  de  paix  défi- 
i;ûtif  entre  la  France ,  r£mpereur  et  ïEja^ 
pire ,  signé  i  LanivUle. 

^8oi.  7  Mars  y  16  Keniose  IX.  Avis  de  la  diète 

de  TEmpire ,  pour  la  ratification  fxou  limitée 
du  traité  4e  paix  de  JUunéville. 


•  1  ' 
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1648.  s4  OeL  Acte  particulier  de  cession  de  Brf« 

sach  9  de  TAlsace  et  du  Sundgau ,  à  la  France^ 
par  la  maison  d'Autriche;  signé  par  les  mi« 
nisires  inipëriauz ,  etiiiu^  de  leurs  sçéauz. 

l'i'"  10  e%  94  No9.-  Acte  de  cession  d^  Brîsa^y 
de  fÂlsace  et  du  Sundgau  ^  signé  à  Vienne 
et  à  Insptuck  par  Teoif  exeur  Ferdinand  III 
lui  même  y  et  par  les  arcbiduoa  ses  cou- 
sins*.  .  î  •    ,   .  '  - 

1G60.  iG  /3cc.  Traité  deParls\  relatif  au  paye- 
ment dés  trois  nuUious  stipulés  eA  faveur 
de  TAutriche  pour  la  cession  de  TAlsaoe. 

LàoirjRD. 

l663.  4  Juin.    Confirmation  du  traité  de  Paris 

de  1660,  relatif  à  T^Ui^ace. 

hioKARD. 

1671.  1  Nw.  Traité  d'alliance  entre  Louis  XIV 

et  Tempereur  Léopold,  par  lequel  ce  der- 
nier s'engage  à  ne  point  donner  de  secours 

aux  États -Généraux  ,  en  cas  de  guerre  en- 
tre les  Provinces  uxues  et  la  France. 

1714.  6  Mars.  Traité  de  paix  de  liasiadif 

X^iQ»  a  Août,  Quadruple  alliance  entre  le  Roi  ^ 
l^jEmpereur  et  le  roi  de  la  Grande  «-Bretagn,e 

'  pour 
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pour  la  iiaoification  de  TEuropé,  et  pour  ré« 

parer  les  troubic^i  laiU  contre  les  derniers 
traités. 

171  g.  18  Noi^.  Convention  signée       la  Haye 
entre  le  Roi,  Tempereur  Çharles  VI  et  le 

roi  de  >  la  Grande-Bretagne  sur  le  nou- 
veau délai  accordé  au  roi  d'£spagne  ,  Philip- 
pe V,  pour  son  acce^jiiûn  fiu  traité  de  la 
Quadruple  alliance. 

1720.  17  Févr.    Convention  sigiiée  à  la  Haye 
entre  TEmpereur,  la  France,  TAngleterre 

et  TEspagne,  pour  raçcessioA  de  cette  der- 
nière puisaajQce  au  traité  dé  IIe^  Qiiadryple 
ajLuauce. 

18  Mars,  Convention  signée  à  la.  Haye 
entre  r£n)pereux,  |a  France,  TAngleterre, 
rJEspagne  et  la  cour  de  Turin ,  pour  l'admis- 
sion  du  Roi  à  Facte  d'accession  du  ro  i  d'Es- 
pagne au.  traité  dç  la  Quadruple  alliance. 

—  2  Avril.  Convention  signée  k  la  Haye  entre 
l'Empereur,  la  Frapce , .  ^Angleterre  et  la 
cour  de  Turin,  pour  une  suspension  d'arec 
mes  par  mer.  i^**  -,         .        .  »    .     ^  i 

—  19  'Août.  A<ïte  pour  Téchange  des  ratifica- 
tions de  Taccession  du  roi  d'Esp vigile  au  trai^ 
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ï8  AvmicjiE^ 

2721*  ujSepi*  Acte     garantie  »  signé  k  Parts  ^  et 
■  délivré  par  la  France  et  la  Grande  -  Bretagne, 
en  faveur  de  l  limpereur  et  du  roi  d  JSspagne^ 
^  touchant  l'affaire  des  renonciations* 

DUMONW. 

♦  *      -  * 

J724.  Janvier.  Acte  de  garantie  ,  donné  à 
Cambray  par  la  France  et  l'Angleterre  à 
Fempereur  Charles  VI ,  pour  effectuer  les 
conditions  portées  par  l'investiture  éven- 
tuelle des  duchés  dé  Parme  et  de  Toscane 
en  faveur  des  enfans  de  la  princesse  de 
Parme  y  reine  d  i:Ispagne«- 

1727.  3i  ifi^zr.et  i3  «/ii£n.  ' Articles  préliminaires, 

signés  à  Paris  et  à  Vienne  entre  le  Roi ,  les 
alliés  d'Hanovre  et  TEmpereur  y  concernant 
,  la  cessation  de  toutes  hostilités  y  l'octroi 
de  la  compagnie  d'Ostende,  le  commerce 
'  des  Indes  et  de  l'Amérique ,  la  durée  du 
congrès  et  le  cérémonial  à  y  observer*' 

1735.  3  Oct.  Préliminaires  de  Vienne  y  entre  le 

♦  '  .  .      .  «  t\ 

Kol  et  1  Empereur.  ' 

^HtUé 'définitif  de  Vienne ,  de  Timprimerie  royale* 

1736.  ?)o  Jcuii'lcr,  Déclarations  signées  à,  J^fe/i/ie, 
sur  ia  paix  de  r£mpA»eiir  avec  le  xoi  d'£a^ 
pagne  et  celui  des  P^uXf^J^icilesv  ; 

.     .    Traité  définitif,  .  '       \        .  ' 

— »  XI  As^riL  Coûventioji  signée  à  Vienne,^  sur 
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Texécutiou  des  articles  préliminaires ,  avec 
deux  articles  séparés  et  une  déchiratioii. 

Traité  dilfinUiff  arL  ly,,  r    ,  'l?  t 

736.  28  Août.  Convention  sîgn(  e  à  T'icjuie  en- 
tre le  Koi  et  i Empereur,  touchant  la  cession 
faite  à  la  France  des  '  duchés  •  de  Lorraine 
et  de  Bar,  et  la  garantie  donnée  par  la 
France  au  duc  de  Lorraine  pour  la  succès*: 
sxoA  éventuelle  du  grand- duché  de  Tos- 
*îane. 

TraUé  à^mf,  suite  àt  Vto'U  IK, 

737*  i^Mau  Traité  de  paix  signé  ^^^Kien/ie»  en^ 

li  e  reaipereur  Charles  VI  et  Iç  roi  Louis 
X V  >  avec  la  ratification  de  VEoipereur^ 
signée  à  Luxembourg  12  Juin  lySy. 
- —  12  JwzV/d/.^  Çanvention  entre  l'Empereur 
et  le  Roi ,  pour  empêcher  que  l'isle  de  Coiv 
se  ne  sorte  de  dessous  la  don^ination  gô- 
noise,   ■         .     .    .  .  ' 

738.  22  Mars,  Convention  entre  la  France  et 
rAutriche^;  .toucliai^t  ks  jUmite&  du  cgté  du, 
Luxembourg*  , 

6  OcL^  CQnVention^entv«'leiAoi.et4'£m- 

pereur^  ,  par  laquelle  ils  s'obligent  d'em- 
pêcher toutes  voies  de  lait  dans  les  états 
;  qui  doiyisht  composer  la  succession  future 
de  léiecteur  palatin ,  sûr  lesquels  le  roi  de 
Prusse  et  le  prince^  de  Su^zjjiich  ;tbrment 
-        préienlions.  .  •  "  ' 


Autriche» 

aySS^  18  iVbe.  Traité  de  paix  définitif  de  Vienne. 

Imf  r.  royale, 

i3  Jam^,    Convention   signée  à  Versa il^ 
^  ...  les  entre  Louis  XV  et  Tcmpereur  Qiarlta 
.   VI 9  portant  garantie  de  leur  part  des  duchés 
de  Berg  et  de  Juliers  en  iayeur  du  prince 
de  Sulzbach» 

s'  .         -  . 

30  Jant^.  Déclaration  du  Roi  et  de  TEm- 
pereur^  sur  le  vrai  sens  deiart.  yjii  du  traité 
de  paix  définitif  de  Vienne.  / 

Traité  définitif. 

a  i  Ai^rîl:  'Oédaratlons  du  Roi  et  deTEm-i 
pereur,  par  lesquelles  ils  conviennent  de 
rcixécixtion  exacte  des  ^ngagémens  qu'ila 
ont  pris  par  le  traité  de  paix  définitif  du  x8 
Novembre  1738 ,  et  paf  ceux  qui  y  sont 
rappelés,  et  spécialement  de  ceux  pris  au 
sujet  des  allodiaux  de  Toscane,  Parme  et 
Plaisance,  sans  que  les  limitations,  et  ce  qu'il 

pourroit  y  avoir  de  défectueux  dans  les  ac- 
cessionft-du  roi  dËspagne  ettdu  roi  de  Sar- 
daigne,  puissent  être  allégués  au  préjudice 
de  rJEmpereur  et  de  la^^^ance. 

1  Sept.    Acte  de  garantie  donné  par  1^ 
France  aux  articles  préliminaires  de  la  paix 
-  de  Belgrade  entre  l'Empereur  et  la  Porte. 

».  18  Sept»  i^cte  de  gaiwûç  pour  la  F^ûç 
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'  définitive  àe  Belgrade  entre  lIBmpereur  ét 
la  Porte.  i  ♦ 

1748.  20  Mai,  Acte  d'accession  de  rimpëratrîce- 
.  Reine  aux  articles  préliminaires  signés  à  Aix-' 
la  -  Chapelle  entre  la  France ,  la  Grande-Bre- 
tagne et  les  États  ^  généraux. 

■  23  OcL  Acte  d'accession  de  rimpérairice- 
Reine  à  la  paix  définitive  d'Aix-la-Chapelle , 
accepté  par  la  France ^  et  ratifié  parle  Koi 
le  3i  Oct.  1748. 

Traité  définitif,  de  fimpn  rayate, 

■  4  Déc^  Conventioin  signée  à  Nice  y  en 
exécution  de  Tarticle  viiz  du  traité  définitif 
d*Aix  -  la  -  Chapelle. 

—  20  Dec.  Convention  sur  les  restitutions 
et  évacuations  à  faire  aux  Pays -bas  et  en 
Italie ,  après  le  traité  de  paix  d'Aix-la-  Cha- 
pelle, '  ^ 

j  11  Ja/ii'.  Convention  signée  à  Bruxelles^ 
sur  le  terme  des  évacuations  des  places  des 
Pays -bas. 

kV  E2iCK, 

  ^\  Janu.    Convention  signée  à  AT^re ,  sur 

les  termes  des  évacuations  et  restitutions  à 
faire  en  Italie. 

1756.  1  Mau  CoÂrentioA  de  neutralité  1  signée 
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%2  AVIRICHE, 

à  Versailles  f  avec  rimpératrice-ReînCi  par 
rapport  à  la  guerre  d'Amérique. 

1756.  1  Mai  Traité  d'amitié  et  d'union  de  Ver* 
saillcs ,  entre  la  France  et  TAutriche  ^  avec 
deux  articles  séparés^ 

Wevck.. 

'   1  MaL    Cinq  arl^icles  signés  séparément  à 
Versailles  f  à  la  suite  du  traité  d'union. 

■M  ■     16  Déc,    Convention  pour  la  restitution  . 
réciproque  des  déserteur^. 

Impr.  royale. 

ijoj.  25  Féi^r.   Convention  entre  le  Roi  et  l'Im* 

pératrice  -  Reine ,  pour  le  service  de  leurs  ar- 
mées cQmbinées.  * 

  21  Mars.    Accession  de  Tlmpératrice- 

Reihe  au  traité  de  garantie  signé  le  même  ' 

jour  à  Stockholm ,  entre  la  France  et  la 
Sui^de* 

«— —  1  Mai.  Second  traité  d'union  et  d'amitié 
de  Versailles^  suivi  de  dix  articles  séparés» 
Ce  traité  n'a  point  été  ratifié/ 

1758»  8  jivrilk  Convention  au  sujet  de  la  sub- 
sistance d'un  corps  de  troupes  françoises  en 
Bohème. 

*— — r  rio  Ocl.    Acte  d'accession  et  de  garantie 
donné  par  l'Impératrice -Reine  au  traité 
entre  la  France  et  le  Danemarck ,  du  4  Mal 
17589  et  accompagné  d'uQ.e  jdéclaratipn* 
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^jjQ.  3o  Déc.  Troisième  traité  défeiisif  de  Ver^ 
sailles,  « 

762.  3  Déc.  Convention^  conce^i^ant  le  paye- 
ment des  arrérages  de  subsides  dus  à  TAu* 

triche ,  et  l'évacuation  des  pay$  conquis  sur 
le  roi  de  Prusse* 

I 

9  • 
0         '  ♦  - 

763.  12  Nw.    Convention  pour  lo  payement 

successif  et  irrévocable  des  ancrages  Je 
subsides^  liquidés  à  la  somme  de  2 i  mil- 

r 

lions.  . 

1 

7 G6.  24  Juin.  Convention  pour  TaboUtion  rëci-* 
proque  du  droit  d'aubainq  et  de  celui  de  ré- 
torsion entre  les  aujets  respectifs  de  France 

et  d'Autriche ,  revêtue  de  Lettres  patentes  du 
Ko!  •  du  3  Aoa£. 

Jmpr.  royal4!.  î 

6  Sept.   Convention  pour  la  restitution 

réciproque   des  déserteurs. 
Ordomu  é^Alsàce,  * 

ê 

769.  16  Mai  Convention  lignée  à  Versailles 
entre  le  Roî  et  Flmpératrice- Reine,  concer- 
nant les  limites  de  leurs  états  respectiiis  aux; 
Pays  «bas* 

îm^r,  royale. 

—  14  Noî^.  Procès  -  verbal  de  désignation 
de  la  route  de  Givet  à  Dinant ,  traversant  le 
territoire  deBlainiont,  dressé  par  des  com- 
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Autriche. 

inîssaîres irançois  et  autrichiens^  et  accom- 
pagné d'une  carte  topographique. 

Traité  définitif  de  limites  entr^  la  France  et  Vétai 
de  Liège  f  du  14  Mai  1,7739  imprimé  à  Ver* 

'saUieSi 

1771.  1  Novi   Déclaration  sur  le  cérémonial  à 

oKserver  dans  les  cours  étrangères  par  les 
ambassadeurs  et  ministres  du  Roi  et  de  r£m- 
pereiir.  < 

* 

1774.;  31  «/um.   Convention  conclue  avec  ITm- 

pératrice  -  Reine ,  concernant  les  pneiii  es  de 
S.  Morand,  St.  Ulric,  et  d'Oelemberg  en 
Alsace ,  ét  revêtue  de  Lettres  patentés  du  Roi 
du  29  Août. 

Jmpr,  du  Cûnui^  dfMsaxsêL 
J775.  14  OcL    Convention,   concernant  les  bé- 
néiices  réguliers  dépendans  des  abbayes  si* 
^     tuées  en  France  et  dans  les  Pays -bas» 

Jmpr.  royale. 

1779.  i3  MaL  vTratté  de  p^x  entre  Tlmpératri* 

ce-Remc  et  le  roi  de  Prusse,  signé  à  Té-* 
schen  sous  la  -  médiation  et  la  garantie  de 
là  France* 

Impr.  royale  f  e.t  cêlle  deTiiATTNER. 

—  iQ-'Not^J  Convention  conclue  avec  le  gou» 
vernement  général  des  Pays -bas,  concer- 
nant les  limites  des  états  respectifs ,  ratifiée 
'    Je  29  Déc  suivant  ,  et  revêtue  de  licttrei^ 

patentes  le  8  Féi^r.  lySi» 
Jmpr.  royalé^ 
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rySô.  lo  No<^.    Traité  de  paix  entM  IlSiiipereur 

et  la  république  des  Provinces-unies,  conclu 
sous  la  médiatioli  6t  la  garantie  de  la  France.  . 

Impr.  royalê. 

1797.  j  Avril,  iQGerm^y,  Traité  de suspensiûff 

d'armes  entre  les  armées  françoîse  et  au  tri- 
chienne^  conclu  à  Judcnbourgm 

^  .  '  i&AvrU,  n^Germ.y.  Traité  des  prélimi^ 
xiaîte»  de  paix  signés  kLéohen  entre  la  ré- 
publique Irançoise  et  la  maison  d  Autriche. 

^         17  OcL  26  Vend:  VI.   Traité  de  paix  de 

Campo'-Formio  j  entre  la  république  fran* 
çoise  et  rAutriche  ,  ratifié  par  le  corps  légis- 
latif le  i3  Brumaire  VI. 

Recueil  général  de»  traUéi  'de  la  r^ûHifue  y  pat^ 

i         18  OcL  2j  Vend.  VI.    Quatorze  articles 
séparés  et  secrets  du  traité  de  paix  de  Cam- 
.  po-^Formio. 

— —  i.Déc,  11  Frimaire  VI  Convention  mili- 
taire y  conclue  à  Rasiadi  entre  la  répu- 
blique Françoise  et  TAutriche ,  en  exécution 
du  traité  de  Campo^Formio. 

xQoo.  BJuitiy  iGPrair.  F///.  Convention  pour  l  é- 
vacuation  de  Gènes  par  les  troupes  françoises. 
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1800.  'i6  Jumy^y  *Praik  VIIL  Convenlion  d  ar- 
mistice entre  les  arxaées  françoise  et  impé- 
riale eh  Italie. 

Moniteur. 

^—^nJuinj  3  Mess»  VUL  Convention  pour  Té- 

vacuaiion  de  Gênes  par  les  troupes  autri- 
chiennes.       •  * 

Moniteur» 

—7  i5  Juillet,  2G  Messid.  VIIL  Convention, 
d^armistice,  conclue  à  Munich  entre  les  ar- 

.  ' .  mees  du  Rhin  et  impériale.  : 

Moniteur. 

-r — '  38  JuilL  c)  Therm.  VIIL  Articles  préli- 
minaires de  paix  entre  la  république  fraa* 
çoise  et  rAutricbe,  non  ratifiés. 

Moniteur. 

— -  3 1  Juillet f  la  Therm.  VIII.  Articles  arrê- 
tés à  V érone  entre  les  généraux  des  armées 
d'Italie.  ...u. 

Moniteur» 

—  20  Sept.  3  complém.  VIU^  *  Convejition 

pour  la  prolongation  de  l'ar- 
mistice entre  l^s  armées  françoisç  et  impéi  iale 
en  Allemagne.  .  • 

Moniteur. 

— —  2^  Sept.  j  .  Vend.  IX.  Convention  pour  la 
prolongation  de  rarmistice  entre  les  troupes 

françoises  et  autrichiennes  en  Italie,  si|;née 
à  CastigUont. 

Moniteur. 
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xiSoo*  ^SDée.  Nivôse  IX.  Gpnvention  d'armi»* 
lice  ^  accordée  kSteyeren  Autriche^  entre  les 
armées  françoise  et  impériale* 

IMonîtêur,  , 

a8Qi«  26Janv,  ù  Nivôse  IX.    Conyeation  dar* 

mistice ,  arrêtée  à  Tremo ,  entre  les  armées" 

ditaiie. 

MomttuT* 

  2G  Janv.  6  Plui\  IX.    Convention  pour  la 

prolongatioA  de  l'armistice  en  Italie,,  signée 
à  Lunéville^  '        '  ^  f 

Moniteur, 

■  '  9  Févn  «o  P/tti'.  /X.  Traité  de  paû^  défi- 
nitif de  Lunéville ,  entre  la  République  fran- 
çoise  et  la  cour  de  Vienne. 
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LORRAINE. 

« 

1659.  7  No{^.  Traité  de  paix  des  Pyrénées ^  entre 
la  France  et  TËspagnei  art  6a  et  suivant. 

l66i«  28  Févr.  Traité  signé  à  Paris  entre  laFran- 
ce  et  le  duc  de  Lorraine ,  par  lequel  ses  états 
sont  restitués  à  ce  prince. 

1662.  6  Févr,  Traité  de  Paris j  par  lequel  le 
duc  de  Lorraine  cède  ses  états  à  la  France 
i^près  sa  mort 

téëS^  3i  Août.  Traité<signé  à  Metz  entre  la  Fran-* 

ce  et  le  duc  de  Lorraine,  pour  la  reddition 
deMarsal. 

1697^  3o  Oct.  Traité  de  paix  de  Rjsviick,  entre 
la  France  ^  r£mpereur  et  TEnipire  »  art.  a8 

et  siiivansr 

1704.  25  Août.    Traité  entre  la  France  et  le  duc 
de  Lorraine,  pour  le  partage  des  terres  dont 
la  souveraineté  étoit  demeurée  en  surséance 
.  entre  le  duché  de  Lorraine  et  le  comté  de 
'Bourgogne. 

J1704.  2  Oc  t.  y   Traités  de  Vaucouleurs  et  de 


1705.  ai  Mai.  )   Châhns^\au.c\axi%  «juelquesTillfr- 


'Digitized  by  Google 


ges  dont  la  souveraineté,  . éiottiadiyise  entre 

la  France  et  le  duç  de  Lorraine* 

1707,  7  Mai  Traité  de  Melz^  par  laquelle  duc 
.  :  \  de  Lorraine  est  rétabli  dans,  ia  terrjç  et 
'  seîgneujrîe     Commercy ,  ses  apparteniuicef 
êt  dépendances. 

XjiS,  2iJan.  Tvaûé  définitif  d^.Jiniites  enUe  la 
Franceet  le  duc  del«0rrainei  en  çxiécution 

'    des  traites  de  liyswicl^  et-de  lîaije.      ,  ;^ 

1706.  28  Août.  Convention  slgiicie  à  Vienne  tn- 
tre  le  lioi  et  r£nipereur  ^Içucbat^ia  cession 
des  duchés  de  Lorraine  et  de  Bar  faite  au 
,joi  Stanislas  et  à  I4  France,  et ,  la  garantie 
donnée  par  la.  France  en  faveur  du  diu;  de 
Lorraine  de  la  succession  éveiiluelle  du 
grand -duché  de  Toscane. 

Traité  définitif  de  Vienne,  à  là  suite  de  Fart,  ir. 

1736.  ^QAqûL  .Acte  secret  et. séparé ,  rédigé  à 
la  suite  de  la  convention  de  ce  jour  ^  et  inséré 

-dans  Tacte  de  cession  du  28  Sept,  de  cette 
même  année  ^  àTeffet  de  garantir  à  l'Empe- 
reur el  au  duc  dcLorraliiC,  par  la  France, 
'la  possession  des  allodiau%  tant  des  duchés 
de  Parme  et  He  Plaisaiicy         du  grand- 
-duché  de  Toscane.    '  ' 

tidAoûL   AjLÛcle  signé  séparémeAt  entre 


Digitized  by  Google 


3o 


le  Roi  et  l'Empereur ,  et  inséré  également 
dans  la  convention  du  a8  Sept. ,  pour  déter- 
miner la  prise  de  possession  de  la  Lorraine 

et  de  la  Toscane,    le  cas   arrivant  que  la 
\   '    yacançe  de  M  Toscane  eut  lieu  avant  le  ter- 
me  stipûlé^  dans  l'art  x  de  la  convention 
de  ce  jour. 

X  736.  s8  Sept.   Acte  de  cession  faite  an  Roi  ^  par 

le  duc  de  Lorraine  François .111  ^  des  duchés 
deLorrainé  et  de  Bar,  au  moyen  de  Ta* 

bandon  fait  à  ce  prince  du  grand -duché 
de  Toscane  ^  pour  iui  et  ses  successeurs. 

~—  1  Déc.  Convention  signée  à  Versailles 
entre  Je  roi  et  le  duc  de  Lorraine,  conceiv 
nant  des  arrangernens  relatifs  à  la  cession^ 
de  la  principauté  de  CommerCy  à  faire  dés 
à  présent  au  roi  Stanislas  de  Pologne.' 

—  i3  Déc.   Acte  de  cession ,  signé,  à  Vienne^ 

des  duchés  de  Lorraine  et  de  Bar.  * 
Traité  définitif  de  Vienne ,  art.  x. 

—  »5  Déc.  Ratification  du  duc  de  Lorraine 
François  JIl^  de  la  convention  du  1  Dé- 
cembre pour  la  cession  de  la  principauté  de 

'  Gommercy  faite  au  roi  Stanislas. 

i*  .1  il  X) Je,  .  Convention  au  sujet  de  la  prise 
de  pos&essjppv.du  Baçiois.  .  ^ 

31759.  14  Déc.  Transaction  entrts  le  lloi  et  VEm- 
pereur,  sur  la  liquidation  des  dettes  de  la 
'  Lorraine. 
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•  1 


BOUILLON, 


i6o6.  %  AvriU  Lettres  patentes  du  coi  .Henri  ly, 
accordées  au  duc  de  Bouillon,  par  lesquels- 

les  le  Roi  prend  sous  $a  protection  la  ville 
et  château  de  Sedan  y      autres  places  de  la 

souveraineté  dudit  tluc. 

1641.  &  Août.    Confirmation  de  la  protection  de 
Sedan  par  Jle  roi  X*Quis,XliI. 

l65i»  20  Mars.  Traité  de  Paris  j  entre  Iç  Roi 
et  le  duc.  de  Bouillon  pour  l'échange  des 
souverainetés  de  Sedan ,  Rocroy  et  du  duché 
de  BouiUoa,  confie  Je  duché  d'Aibr,et,  les 
-comtés  d'Auyergne.etd'Ëvreux^  laJjaronnie 
de  la  Tour,  etc.  '  -  ' 
Lêonmu»,    .         ^    ,  ,  ' 

1773.  Mai.  Protestationr  du  duc  de  Bouillon 
contre  Ja  cession  d&la  seigneurie  d'Hierges 
et  de  ses  dépendances ,  £ntè  àJa  Krance  par 
Tévéijue  de  Liège,  lors  du  traité  du  2/^  Mai 
1 77 2  ^  arec  la  contre-.pcote^tation  4e  Té jf  è^ue 
...  dt  Liègcv'         '    .       '  •>        n     *  " 

Traité  déjlnitij  de  1772,  de  i'impr,  de  Versailles. 

17^5.  s6  0c^.  i^Brum.lV.  Décrfetde la conven* 

tionnîîtionale,  portant  réunioA-daiduclié  d^ 
BouiUoil'à  ia  répijblique  françoisé; 

^,Çaiieikfkd€idéirptff.:  


Digitized  by  Google 


3* 

É  TAT  S  B'EMPIRE, 


B  A  D  E. 

2663.  2&  Mars,    Traité  entre  la  France  et  le 
*  margrave  de  Bade^Dourlac  9 'touchât  le  cbâ* 
teau  de  Landi»croii  eu  Abace.         ^  ' 

1763.  1"  Dec.    Convention  entre  la  France  et 
le  margrave  de  Bade -Bade,  pour  la  resti- 
tutidn  réciproque  des  déserteurs ,  ratifiée 
-par  le  margrave  le  4.  Janvier  1764. 
ImfT,  ferait  ^ .  ij^S, 

lyC8.  10  Oct.     Convention  pour  l'abolition  du 
droit  d  aubaine,  entre  la  France  et  le  mar** 
'    ^  gravîat»de  Bade   Bekle ,  revêtue  de  Lettres 
patentes  du  3i  du  même  mois,    -  .  ; 

Il  ■  20  Aot.  Convention  pour  rabolitîou  du 
même  droite  entre  la  France  4t  le  margra* 
viat  de  Bade-Dourlac ,  revête^  dé  I^ttre^ 
patentes  du  8  Déc.  suivant. 

Dec,  Lettres  patentes  qui  confirment  la 
substitutipn  masculine,  graduelle,  perpétuelle 
-etréciproque;,  étaUiiê  éijafi  lamwodtdeBade.  , 


Digitized  by  Google 


1784.  27  ScpL*  Arrêt  du  Conseil  d'état,  qui  main* 

tient  le  margrave  de  Bade  en  possession  de 

son  droit  de  péage  à  Beinheim« 
•  Diet^giogr.  d'Alsace 9  parHotLRaa, 

1736.  2b  Juillet^  jThermid.  1  F,  Suspension  d'ar- 

mes  conclue  à  Siutlgardf  entre  le  général  en 

'  chef  Moreau  et  les.  députés  dU'  margrave 

de  Bade. 

Mon  jOr^é  dis  Tratiés,  t.  ÎK 

  22  Août,  S  FrucL  IV.    Traité  de  paix 

conclu  à  Faris  entre  la  république  françoise 
et  le  margrave  de  Bade ,  ratifié  par  le  corps 
législatif  le  14  Fructid  lV. 

Mon  Abrégé  des  Traités ,  IV. 

22  Août  j  bFruct.  IF.  Articles  secrets-ffi* 
traité  de  Paris  entre  la  république  Irançoise 
et  le  rnargrave  de  Bade. 

Marthns, 

B  A  s  JUE,  ErÉcH  é ,  voyez ,  5UISSE.  .  i  : 

,  •  f         .  ,  m 

'         '  .  I  .  -fi. 

■■■       BAviÈH.E..  ■ 

1645»   Acte  d^  garantie  donné,  par  la  France  | 

la  Suède,  les  électeurs  ^  princes  et  états 
dEmptf^c,  à  rélectcur  J^^i^qiniliQu  de  W 
re  ,  à  reffet  de  lui  ménager  la  rendncia-- 
tion  formelle  de  Télecteur  palatui  et  de 
ses  fréxte  t'iWienhé  dignité  électdrâki  t*^ 
latine,  au  Haut-Palatiiiat  et  au  couUé  d? 
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Cham,  en  conformité  de  la  paix  de  West-* 
phalie. 

1679.  13  Ai^ril.   Déclaration  de  Louis  XIV  ^  sur 

ce  que  ecteur  doit  être  censé  nommé- 
ment compris  dans  le  traité  de  paix  de  Ni- 
znè^ue^  conclu  entre  la  Fiance  et  l'£m- 
pire*  •  «  , 

J>irjrajrr. 

^701.  9  Mars.  Traité  d'amitié  et  d'alliance,  avec 
des  articles  séparés  ajoutés  comme  supplé* 
ment|  les  uns  le  19  Juin  y  et  les  autres  le  7 

1704^  xB  AoûU   Traité  par  lequel  le  Koi  s'est 
,  engagé  à  procurer  à  l'Électeur ,  à  la  paix, 
diverses  cessions,  pour  le  dédommager  des 
pertes  qu'il  a  souffertes  à  i'occasion  de  son 
alliance  avec  la  France. 

J71J.  3  Juillet.  Renouvellement  des  ^raités  d'a- 
mitié et  d'alliance  :  ce  traité  est  aussi  relatif 
à  la  cession  d^s  Pays-bas  catholiques ,  faite 
à  1  Electeur  de  la  part  de  r£spagne. 

J713.  i5  Sept.    Convention  par  laquelle  le  Roi 
accorde  à  l'Électeur ,  par  provision ,  la  jouis- 
sance âe  quelt|ties  bailliages  situés  dans  la  dé- 
,     pendance  du  iduçhé  de  Luxembourg. 

20  Févr.    Traité  d'alliance.^  par  lequel  il 

r>:,  E  été  stipulé  i^Ue  autres^  deiapvt  du  Roi^ 
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d'ëleverl^ecteur  au  tràne  impérïdi  lorsqu'il 

viendroit  à  vaquer. 

;7S7.  11  Nw.  RettouyeUement  •  du  traité  d^al» 
lîance  et  de  subsides  entre  la  France  et  la 
Bavière  9.  avec  des  articles  secrets. 

1735.  ib  Nùv.    Traité  d'amitié  et  d'union  étroite  f 

signé  à  Fontainebleau  entre  la  France  et  la 
Bavière  y  et  suivi  de  deux  articles  séparés  ^  at 
de  deux  déclarations* 

lySd*  iGlr^MaL  Acte  de  renouvenement,  pour  trois 
années^  du  traité  du  12  Npv.  1727. 

^741.    18  Mai.    Traité  d'alliance  entrf  la  Fran*  - 
ce  et  l'électeur  de  Bavière* 

*  • 

16  AoûL   Articles  convenus  entre  la  Frau«t 
ce  kt  rélecteur  de  Bavière.  ' 

19  Sepi.   Convention  entre  la  France  |  l4 
Bavière,  et  Félecteur  de  Sue. 

1744.  â4  Juillet.   Acte  d'accession  et  de  garantie 

du  Roi  au  traite  secret  et  particulier ,  signé  le 

même  lour  à  Francfort  entre  r£mpereur  et 

.  .  j  ...»  »  ^ 

lê  iroi  de  Prussé. 

1756.  %i  Juillet.  :.  Conviction  pour  subsides ,  sui« 
'  '  vie  de  plusieurs  déclarations*. . 
l^h'J.      Mars.   Convention  pour  un  .  corps 
♦  4000  hommes  à  fournir  par  l'Électeur* 

Zi  JuUUt.  ConvwtiOA  pour  la  restîtutiojq^ 

des  déserteur*. 
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36  B  A  r  I  à  K  £, 

1767.  3i  JuîlleL  Convention  pour  un  corps  de 
2800  hommes,  ^  . 

1767.  ij  Aqui.  .  Cpnvei^tipn  toucliant  rabolition 
du  droit  rraubaine  et  les  rappoils  commer- 
ciaux entr€  la  France  et  la  Bavière,  revêtue 
<ie  Lettres  patentes  du      Fé\^r.  1768.  . 

Ordonn,    Alsace,  * 

1768.  j8  Mars.   Déclaration  qui  fixe  fe  cinq 

pour  cent  le  droit  de  détraclion  à  percevoir, 
en  cas  d'exportation,  sur  les  successions 
éclnies  en  France  aux  sujets  de  1  ciccteur  de 
Bavière.  - 

1773.  3  Juin,  Convention  concernant  ie  régi- 
ment Koyal  >-  Bavière.. 

1775.  xo  Août.  Articlçs  ultérieurs  convenus 
pour  faciliter  Texéctition  de  la  convention 
précédente. 

J779.  lô  Mau  Acte  de  garantie  de  la  paix  dp 
Teschen,  donné  par  la  France, 

împr.  royale,  '    .  '  , 

1796.  'jÉepL  il  Fruct,  IV,  S  uspension  d  armes 
conclue  à  Pfaffenhoien  entre  le  .général  en. 
chef  de  l'armée  frimi^bisé  et  }è$  commissaires 
de lelecteur  Bavaro -Palatin.    *  *' 
'  Moti  Abrégé  des  Traités,  t.  IV.  -  \ 

iBoi.  ^é^  Aoéi  y  6  Fruct,  IX,    Traife  de  paix  et 

d'amitié  entre  la  Fraace  et  ^'électeur  Bava- 
ro-Falatiq, 
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BRANDEBOURG*  ANS  PAC  H. 

r 

1757.  26  Afor^.  Convention  pour  un  régiment 
de  hussards  de  àoo  hommes,  k  fournir  par 
le  Margrave. 

—  24  Sept.  Traité  d'union  et  de  subsides  en- 
tre la  Franee  et  le  Margrave. 

1778.  i^Févn  Convention  pour  l'abolition  du 
droit  d'aubaine. 

BRANDEBOURG -  BAREUTH. 

1751.  Traité  d'amitié  et  de  subsides, 

suivi  d'un  acte  Je  garantie  du  roi  de  Prusse, 
daté  du  20.  Sept. 
J757.  17  Mar^.    lienouveikinent  du  traite  pré- 
cédent. 

BRANDEBOURG  -  ÉLECTORAL, 

t 

voyez  PRU,S.3.E.." 
B  R  U  N  S  V  I  G  -LU  N  ÉB  O  U  R  G. 

'    •  '  ,  ^ 

1671.  23  Oct.  Traité  de  ne  un  alite  et  de  subsi- 
des entre  Louis  XIV  et  le  duc  lirnest -Au- 
guste de  Brunsvic-Lunébourg,  évéqued'Qa-. 
nabruck. 

Léo ir  A  KO» 

1673.  1 0  i^cc.  -  Traité  de  Louis  XIV  avec  Jean- 
Frédéric  de  Brunsylc-Lunébourg,  ducdila- 


Du 


38  BRvvsric  -  Lunéboum* 

jiovre,  pour  la  levée  d'un  corps  de  troupes 
de  dix  mille  hommes* 

iSyS.  18  OcL  Traîté  de  neutralité  entre  Louis 
XIV  et  Jean  -  Frédéric ,  duc^  de  Bruiçtfvic- 

Lunëbourij. 

Léonard, 

1679.  6  Féi/r*  Traité  de  paîx  de  Z^//,  entre  H 
France ,  la  Suéde  et  le  duc  George-Guillau- 
me de  Brunsvic-Lunébourg. 

1741.  27  Sept,  Traité  de  neutralité  entre  la 
France  et  le  roi  George  II ,  comme  électeur 
de  Brunsvic-Lunébourg. 

175  7.  ^  Sept.  Convention  de  Closier Zeuen  ^ 
entre  le  due  de  Cumberland  et  le  maréchal 
de  Richelieu* 

r  • 

BRUNSVIG  -  WOLFFENBUTTEL. 

167.9.  5  FAt.  Traité  de  paix  de  Zellj  tthire  la 
France ,  la  Suède  et  le  duc  Rodolphe- Au« 

guste  de  Brunsvic-WolflenbûtteL 

Léonaud, 

5 Féur.  Articles  séparés  et  secrets  du  traité 

de  paix  de  Zell  entre  la  France,  la  Suéde  et 
les  ducsdeBrunsvic» 

1^7»  4  Nov.  f  f otestatîoA  du  duc  de  Birunsylo* 
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W  olfienbiittel ,  touchant  deux  canonicats  de 
l'évéché  de  Strasboui^i  présentée  au  cou* 
grès  de  Ryswick. 

,    ,  Actes  et, mémoires  de  Kjswick, 

1778.  16  Oct.    Convention  pour  Tabolition  du 

droit  d'aubaine,  revêtue  de  Lettres  patentes  ' 
du  Roi  ^  datées  du  %  Nov.  de  la  même  ann^c* 

COLOGNE. 

.1666.  s3  Ai^riL  Traité,  de  neutralité  et  de  sub« 
sides  entre  Louis  XIV  et  l'Électeur.  ^ 

Dlmont. 

1669.  i6Fés/r*  Traité  relatif  au  renouvellement 
de  la  ligue  du  Khîni  et  pour  envoyer  à  Tl^- 
lecteur ,  à  èa  demande  f  un  corps  de  traupea 
à  son  secours» 

Lbonard, 

•    1672.  3  Janv.   Traité  d'alliance  entre  la  Fitace 

et  ri^iecteur,  contre  Içs  États -généraux  des 
Provinces  *  unies. 

1701.  i3  i^tVr.  Traité  d'alliance  entre  leKoi  et 
rélecteur  de,  Cologne,  relativement  à  la 
guerre  pour  la  succession  d'£spagne. 

1711.  20  Jarn^.  Traité  d'alliance  offensive  et  dé* 
fensive  entre  le  Roi  et  l'électeur  de  Cologne, 
en  renouvellement  de  celui  du  jl3  Févn 

1701. 

1 734,  10  Jam.  Traité  d'union  »  d'amitié  et  d'al« 
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ifi  Cologne» 

liance  entre  le  Roi  et  l'électeur  de  Cologne. 

1740.  à  Mai  Kenouvellement  du  traité  précé- 
dent 

1741.  12  Noi^.  Convention  pour  de  nouveau 
^cours« 

1747«     JuilleL    Traité  pour  des  subsides. 

1748.  11  Âi^riL  Traité  d  unioa  et  de  bonne  cor- 
respondance* 

176 i.  1  Mars,  Renouvellement  du  traité  d'u- 
nion entre  la  France  et  Télecteur  de  Co« 
logne. 

■        24  MaL   Renouvellement  du  traité  d  union^ 

avec  de  nouveaux  articles. 

1753.  26  Déc.   Traité  d'amitié  1  et  convention 

militaire. 

1768.  6  Oci.    Convention  pour  l'abolition  du 

dcpit  d'aubaine,  revêtue  de  Lettres  patentes 
du  A2  Mars  1769. 

OrdoiM,  d'Alsace 

•  DEUX-PONTS. 

1687.  Juin^'  Lettres  patentet  eonfinnatives  de 
la-  qualité  de  roi  des  violons ,  en  faveur 
du  prince  de  ï^irckenieid ,  renouveliées  e^i 
1700» 

1713.  Janv^  Lettres  patentes  »  qui  accordent  à 
J^r.  le  j^iince  de  Uirckenfeld  douze  oor*' 
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Deux  -  P  a  n  r 


yées  et  le  droit  d'imposer  des  subsides  jus« 
qu'à  quatre  mille  livres.  ^ 

Ordonn,  d'Alsace. 

1726.  Août.  Traitd  concernant  la  liberté  Ju 
commerce  et  de  péage  réciproque  entre  les 
sujets  du  duché  des  Deux-Fonts  et  ceux  du 
comté  de  Bitsch. 

1786.  Oct    Lettres  patentes  qui  règlent  les  cor* 

vées  dues  à  Mr.  le  duc  des  Deux-Ponls 

dans  les  terres  de  Bischvilier^  Guttenberg 

el  la  FeLUc -Pierre. 
Ordonn,  d^ Alsace, 

1744.  16  Déc.   Convention  pour  la  levée  d'un 

régiment  d'infanterie. 

i75i»  Mars,  Traité  d'union  de  bonne  cor-» 
respondance  et  de  subsides ,  entre  la.  France 
e  t  le  duc  des  Deux  -  Ponts  ^  suivi  de  quatret 

articles  séparés, 

—  3o  Mars.    Co  nvention  et  déclaration  rela- 

tives  à  un  bataillon  de  mille  hommes  ^  que 
le  duc  s'engage  à  lever. 

1756.  7  A^riL    Renouvellemente  ,  pour  huit  an- 
nées consécutives  ^  du  traité  d'union,  de  bon- 
ne correspondance  et  de  subsides,  eaUe  la 
France  et  le  duc  des  Deux* Ponts ,  suivi  de 
quatre  articles  séparés. 

7  AçriL  Convention  pour  la  levée  d'un 
corps  de  deux  mille  hommes  dïnfanteric  p;ii: 
le  Duc. 


■ 
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4»  •  JD  JE  ir  jc  -  p  o  ir  r 

^758.  G  Dêrf.  Lettres  patentes,  qui  augmentent 
de  1400  livres  les  subsides  accordés  àiMr* 

le  prince  de  Birkenfeld  par  celles  du  mois 

dè  Janv.  1712. 

Ordonn.  d'Alsace* 

1766.  10  Mai  Renouvellement  du  traité  d  union  y 
de  bonne  correspondance  et  de  subsides,  en^ 

trelaFrance  et  le  duc  dc^  Deux -Ponts,  pour 
huit  années  consécutives* 

  10  Mai     Déclaration  donnée  en  consé^ 

>^     quence  du  traité  de  renouvellement  d'union^ 

du  bonne  correspo^idaacc  el  de  subsides,  signé 
le  même  jour,      -  - 

■ 

10  Mai.    Différens actes  accessoires,  relatifs 
■H  . 
au  même  traité* 

* 

>  12  Mai.  Convention  touchant  le  droit  d'au- 
baine et  son  abolition,  suivie  de  Lettres 

patentes  du  Roi  du  2y  MuL 
Ordonn.  d'Alsace. 

1770.  FcVr.  Lettres  patentes^  portant  conces- 
sion aux  princes  Charles* Auguste  et  Alaxi- 
milieu  des  Deux- Ponts ,  du  privilège  exclu- 
sif de  faire  exploiter,  durant  vingt  années, 
les  mines  de  charbon  de  terre  de  la  comté 
de-Ribeaupierre  et  de  la  seigneurie,  de  Beig- 

heim. 

Ordonn,  Alsace, 

1774.  Lettres  patentes,  confirmatives  des  droits, 
reutes  et   revenus  du    duc  des  Deux** 
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Fonts  y  dans  les  bailliages  de  Seltz  et  Hagen^' 
i>ach» 

1774.  ^  i'e/?^  Renouvellement  du  traité  d'union, 
de  bonne  correspondance  et  de  subsides , 
pour  quatre  années.  \ 

(>  Sept.  Déclaration  entre  le  Roi  et  le  duc 
des  Deux -Ponts,  concernant  différens  en- 
gagemens  éventuels ,  et  Tapplication  M'une 
partie  du  sHb3ide  aux  princes  CharleS'Augu*- 
te  et  Maximilien  des  Deux-Ponts. 

•X775*  6  Janv.  Acte  d'accession  des  princes  pa^* 
latins,  Charles -Auguste  et  Maximilien  des 
Deux -Ponts,  à  la  déclaration  du  6  Sept. 
^774. 

1776;  1 1  Févr.  Renouvellement,  pour  quatre  an- 
nées du  traité  d'union ,  de  bonne  correspon- 
dance ,  et  de  subsides ,  avec  trois  articles  sé- 
parés et  une  déclaration  de  la  même  date , 

y  annexés. 

3 1  Mars,    Convention  concernant  le  régi- 
ment Royal  -  Deux  -  Ponts. 

1778.  6  Juillet.  Renouvellement ,  pour  quatre 
années,  du  traité  d'union,  de  bonne  corres- 
pondance et  de  subsides,  avec  trois  articles 
"  séparés,  signés  le  même  jour  à  Versailles ^ 
et  une  déclanltion  du  duc  des  Deux- Ponts  y 
annexée,  dattée  des  Veux 'Ponts  le  2  Juifi 
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ijSo.'  '  Lettres  patentes  confirinatIve$  des  droits , 

rentes  et  revenus  du  duc  des  Deux- Pou Ls, 
.  dans  les  bailliages  de  GutteA^erg  et  de  Bisch- 
villcr. 

Im^r.  royale,  '   *  • 

1783.  26  Féi^n  Renouvelleméiit  y'  pour  six  an<* 

néès  consécutives,  du  traité  •  d  union  ,  de 
bonne  correspondance  et  de  subsides  ^  avec 
trois  articles  séparés  de  la  même  date. 

1783.  3  AuriL  Cbnvènttbn  signée  à  K ersailles  entre 
le  Roi  et  le  duicrdes  Deux^Ponts,  concernant 
les  eauic  de  Godramstein  ^  en  treize  articles* 

^1785.  l'i  Févr,  Renouvellement,  pour  six  années^ 
du  traité  d  union  ,  -  de  bonne  correspon* 
dance  et  de  subsides^  avec  trois  articles 
-  séparés  et  secrets  de  la  même  date^  ratiHés 

•  ^    le  6  Mai  suivant 

1786.  i5  iVot/.  Convention  signée  à  Versailles 
«      entre,  la  France  et  le  duc  des  Deux*  Ponts , 

concernant  les  limites  de  leurs  états  respec- 
tifs, au  nombre  de  seize  articles. 

—  Nov,  Convention  explicative  des  d^clara^ 
tions  du  10  Mai.  1766  et  du  xi  Févr.  1776* 
aussi  signée  à  Versailles^  en  vingt-un  articles* 

i5  Nw.   Déclaration  donnée  par  la  Fran* 
ce^  en  interprétation  de  l'article  X  de  la  con"- 
,       vcntion  explicative  de  la  même  date. 

i5  TVot'.    LXXVI  Articles  convenus  entre 
la  cour  de  France  et  le  duc  des  Deux-Ponts^ 
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pour  coBStàter' les  droits  que  ce  prini^ef  our*- 
ra  exercer  daivs  ses  <5 fats  situés  en  Alsace.  . 

J787.  Traité  relatif  aux  baiUiagë9  de  Clébouig 

et  de  Calliarinenbourc. 


£  R  B  A  C  H.  . 

1800.  2oJVx>i^.  29  jBriim./iC; 'Génventîondepaîx 
et  d'amitié  y  entre  Ja  France  et  ies  comtes 
d'£rbacli;  .««i  1   «  - 

Moniteur.  .      .  *  t  »  • 

•  ■  F  U  L'd"e..  ,'  ' 


1778.  »2i  Déo.   Convèntipn  pour  l'abolition  du 

droit  d'aubau^e,  entr^,.}a  Ffance  e}  leyêch^ 
de  fulde»!  f:  f       *  t  *      "  *r 

FU  RSTEMBERG..;, 

ljjj!'ï6MMrsi,  Leitnris  patentes  sur  raboliuoi^ 
dii  droit  d'aubaine  entaKla  France  et  Ji^prin- 
cipauté  de  Fûr&teihbefg.  . 

H  E  s  s  E  -  c  A  s  s  E  L,  >. 

1768.  29  Fêi'n  Lettres  patentes  poiir  Taboh- 
tion  du  dr^it  d'aubaine  =,  entre  Isi  France 
etles-ëi^»  du  landgrave  de  HeAse^^CasseL 

-         Oi  dorieTi.  d'Alsace^     i' -  •     >  •  i  i  i 

1795.  28^022^,  Il  Fruct.  III.  Traité  àé  paix  con- 

'    du  à  £4/^ ,  entre  la  xépui>li(}ue  ftajg^çoise  et  ^e 
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landgrave  deHessç-  Cassel^  ratifié  par  la  con^ 
yention  natiqpajle  le  18  JPruct^UL 

HESSE  .  DÀRMSTÀDT. 

1 701.  Avril.  Lettres  patentes  ^  portant  règlement 
dîroits  de 'Mr.  le  comte  de  Hanau. 


Oràonn,  Alsace* 


a 707.  Noi\  Lettres  patentes,    qui  maintiennent 
Je  comte  de  Uanau  dans  le  droit  de  faire 
exercer  la  jurisdicti<^n  de  sa  régence. 

Oràonn.  d'Alsace, 

^4.217.  Févr.  Lettres  patentes,  portant  confii*- 
mation  et  ampliation  des  droits  ^t  privilèges 
accordés  au  comte  de  Hanau ,  par'  celles  de 
1701  et  1707.  ; 

1718*  jii^riL  Lettres.,  patentes  en  faveur,  de  Mr* 
1^  comte  de  Hanau  ^  .concernant  la  tefrre  de 

Brumalh  ,  et  qui  1  autorisent  à  y  e^cercer 
les  mêmes  droits  ' qu'il  exerce  sur  ses  autre» 
terres  d^Alsace**  -       .  r .  :  '  *  ' 

Ordonn^  d'Alsace. 

4721.  Sept,  Lettres  patentes ,  portant  confirma- 
tioA.^  des  droite  .4e  Madame  ^  la^  ^pri^cesse 
de  Hanau  dans  sa  terre  de  Kiitsenhausen» 

Ordonn.  d'Alsace,  ,  ^  . 

i73x,  Sçpi.  Lettrés  jnit».te»  ,ei^  £iveux^.de  Mr^ 


»  V 
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■ 

le  comte  Je  Hanaii ,  concernant  la  terre  de 
Hatten  »  le  château  de  Bourgstaden  y  le  vil* 
lage  de  Gottç9keiin      Un  quart  du  château 
de  Hunnebourg, 
Ordomk  à*Alsace» 

1738.  A^ril.    Lettres  patentes  ,  qui  inaintiennent 

le  prince  de   Uesse  -  D^instadt   dans  le 

di*oit  et  possession  dé  nomnièr  des  rabbins 

aux  juifs  qui  sont  dans  ses  terres. 
Ordomw  ^Alsace, 

1749.  34  Féi'r.  Arrêt  du  conseil  du  Roi ,  por- 
tant confirmation  des  réglemens  faits  par 
la  chambre  forestière  te  établie  à  Bouzyiller  y 
pour  la  police  des  bois  et  forêts  des^  com- 
munautés du  comté  de.  Haniiu* 

1767.  7  SepL  Convention  entre  le  Roi  et  le  prinr 
ce  de  Hifssé-^Darmstadty  pour  Tabolttion  du 

droit  d'aubaine  ^  revêtue  de  Lettres  ;paten* 
tes  du  29  Févr.  i7§8. 

1769.  18  AquI*  .  Convention  pour,  la  restitution 
réciproque!  des  déserteum»  !  :/ 

.  Impr.  royale,  '    p  ^ 

1774.  \i^Féi'r.*  Airèt  du  Comeil^d'étaty  quiper^^ 

met  au  landgrave  de  Hesse -Darmstadt  de 
.  :  •  continuer*  k  itenir  un  bac  ^sur.  le  Mhkn  y  prà» 
d'Offendorf ,  et  d'en  percevoir  l^s'  droits. 

Dictionnaire  de  r Alsace,  par  Ho  f.AER. 

4779.  27 /iiiffe^.  ,  C^nrejitioij  entre  1^^  eti«f 
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landgrave  de  Hesse-Darmsladt,  pour  l'abo- 
lition  du  droit  d'aubaine ,  revêtue  de  Lettres 

patentes  dif  8  Sc^t.  suivant. 

m 

I  ■ 

H  E  S  S  £  -  H  O  M  B  O  U  R  G.  . 

1779»  G  Jnilh'l.  Lettres  patentes  sur  rabcjlition 
du  droit  d  aubaine  entre  la  France  etleland* 
graviat  de  Hesse-Hombourg. 

1^00,  i^SepL  SL^Fruct.  VlIIj    Convention  de 
paix  entre  la  France  et  le  landi;rave  de  Heâ* 
Xloznl^^^ur^^* 

Moniteur. 

•     -  ■ 

ï.jS  £  M  B  O  U  R  G. 

1800.  14  Sept.,  28  liucL  J  m.  Convenlion  dp 
i       paix  avf  c  lea  princes  dUâemjl>ourg. 


Moniteur* 


L  E  y  E 


^jQi,  uiSepi.   Convention  de  limites  et  dechane* 
ge  entre  la  France  et  le  cdjnte^de  la  Leyen , 

ratifiée  par  le  llo!  le  1  Scjjt.  1702,  et  parle 
cpmte  de  la  i.eyen  le  îiô'i^'ou/.i78^.;  .   -  . 

Noif.    Convention  pour  rabolition  du  droit 
d^ubaine/  -      1  /.  :> 

^783.  iGAJai,  Convention  entre  les  mômes,  pour 
la  punition  des  crimes  .èt^  délits  à  Vigàvà^l^ 

.  particuliers 
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particuliers  qui  se  réfugîeroîent  d'un  ëtat 

dam  Vautre  ,  revêtue  de  Lettres  patentes  du 

9  Mars  178& ,  enrégistrées  au  Conseil  d'Alsa* 

ce,  le  28  .^{^ril  suivant. 
ImfT»  du  ConscU» 

LIÈGE. 

]C86.  Ti  aîtë  de  commerce  entre  la  France  et  Té- 

« 

véohé  de  Liège* 

1697.  Protestation  du  prince -évéqye  de  Liège 
contre  ce  que  la  paix*  de  Ryswick  ^  entre 

TEmpire  et  la  France,  contient  au  préju- 
dice des  droits  de  oet  ëvéché       le  duché 

de  Bouillon. 

Du  M  ONT, 

1753.  i5  Mai.  Traité  d'union  et  de  subsides, 
pour  six  années ,  entre  la  France  et  le  prin^ 
ce  évéque  de  Liège,  accompagné  d'uné  con- 
vention militaire  ppur  la  levée,d  un  régiment 
Uëgeoîs  de  quinze  cents  hômines.. 

vjSj»,  iBMaL  RenottveUenient  y  pourvut  années, 

du  traité  d'uuiou  de  1753,  avec  engagement 
pour  U  levée  de  deux  régimens  d'infanterià 
liëgeoisé. 

1767.  9  OcL   Convention  préliminaire ,  signée 
k  Fontainebleau  ^  ConCerriant  tes  limites ,  lé 
commerce  et  les  communications  entre  la 
FMioe    VèUtt  de  Liègehi'   -  -  ' 
1.  4 
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1768.  6  Die.  G>iLventton*  pour  rabolîtîoit  du 
droit  d'aubaine^  revêtue  de  Lettres  patentes 
du  19  Décembre» 

Ordonné  à* Alsace. 

1769.  3o  OcL  Convention  entre  la  France  et  ré« 
véc^é  de  Liège  y  pour  la  communication  li« 
fere  entre  Givct  et  Dînant. 

Impr.  à  Liège  €»  1777 1   à  la  suiU  du  traité  de 
limites  de  177a* 

17737  14  Mai.    Traité  dé£nitif  entre  la  France 
et  l'état  de  Liège  y   concernant  quelques^ 
échangés  y  les  limites,  le  commerce  mutuel 
et  1^  liberté  des  conunimications  entre  la 
France  et  l'état  de  Liège. 

Imprimé  à  VermUUs  en  1772^    et  à  Liège  eiy 
1777. 

1773.  9  Déc.  Articles  ultérieurs ,  convenus  en- 
tre le  Roi  et  le  prince 'évéque  de  Liège, 
pour  l'exécution  du  trftité  du  24  Mai  1772 , 
'  suivis  de  deux  déclarations  du  Roi  et  de 
trente-six  procès-verbaux  rédigés  en  cxécu«* 
tioA  du  même  traité. 

Traité  défirw  de  1772,  de  t  imprimerie  des  étaU  de 
,  J-%«,  «1*1777. 

1774'  4  Juin.    Lettres  patentes  de  Louîs  XVf  j 

confinnatives  de  celles  du  feu  roi  du  1  i 

Déc.  1773,  portant  ratification  des  articles 

ultérieurs  du  ^  JDéc.  1773. 
jtiiipr.  royale, 

1776^  6  JuUUu  CpAyeatioA  ultérieure  d'échan- 
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ge  entre  la  France  et  l'état  de  Liège,  ajou- 
tée au  traité  du  34  Mai  177a  et  liuxarticles 

du  9  Dec.  1773. 

Imprimée  séparément  à  la  suUe  du  traité  de  iimî- 
te$  de  1773. 

1776.  i3  Août.    Convention  pour  la  restitution 

réciproque  des  déser^ura* 
Impr.  royalê, 

1778.  Il  Juin.  Convention  eiitre  la  France  et 
l'état  de  Liège,  concernant  le  terrein^  dit 

entre  deux  e(iux^  près  Je  Rocroy  et  le  cul 
des  Sarts* 

1787.  Z  Juillet.  Convention  pour  le  régiment 
Royal* Liégeois.  .   *  ' 

1733.  ^MaL  Décret  par  lequel  la  convention 
déclare  qu'elle  accepte  la  réunion  du  paya 
de  Liège  à  la  république  fronçobe» 

CollecUoiy  des  Décrets. 

LINANGE  -  HEIDESKEIM. 

1751.  2j  Juillet.  Convention  signée  h  Metz  en- 
tre la  France ,  le  roi  de  Pologne* ,  duc  de 
Lorraine  et  de  Bar,  et  le  comte  de  Linan- 
gC'-Heidesheiinf  au  sujet  de  quelles  fiefs 
l  elevans  de  la  Lorraine.  >  :  ^  - 

1759.  ZtDéc.    Autre  convention  avec  le  même 

comte,  revêtue  de  Lettres  patentes* 
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LOÊWENSTEIN  *  WERTHEIM. 


^792.  29  AvriL  Convention  entre  la  France  et  le 
prince  de  Loewenstein-Wertheim  ^  pour 
indemniser  ce  prince  de»  droits  seigneu- 
riaux et  féodaux  supprimés  ;  ratifiée  par  le 
corps  législatif  le  16  Mai  ^  et  sanctionnée  par 
le  roi  le  23  Mai  suivant. 

Impr.  royale» 

MAYENCE. 

1667,  28  Févr.  Traité  d'alliance  entre  la  France 
et  l'électeur  de  Mayence. 

» 

1681  •  .24  Main  Transaction  entre  réiecteur  de. 
Mayence  et  la  Tille  de  SUrasboui^,  ÇQncer«- 

nant  la  navigation  sur  le  Rhin. 

1749.  ioJPéi<r«   Convention  entre  les  électeurs 

de  Mayence  et  Palatin,  sur  la  navigation  du 

Bhiny  agréée  par  le  r^lement  définitif  de 

1761; 
« 

lj6i*  ^^MaL  .Aéglement  définitif  de  commerce 
et  de  navigation  sur  le  Rhin,  convenu  en- 
tre la  France  et  Télecteur  de  Mayence. 

^760.  4  Fé<.'r.  et  10  Oct,  Conventions  relatives 
à  dc^  iournitures  de  fourrages* 

^737.  7&Déc.  8Plu^.  VI.  Articles  convenus  en- 
tre le  général  Hatiy  et  le  çonmiandaiit  de 
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Mayence,  pour  remettre  celte  ville  entre  lês 
xnains  des  François. 
OceupaHom  derStadt  Mainz ,  BoiH  kêy  /«  Dteker  »  17^» 

MECKLENBOURG. 

i663.  iQ  Déc*  Traité  de  protection  y  conclu  à 
Paris  en  faveur  du  duc  de  MecUenbouig. 

LàoifjuL»»- 

xyâj.  1  AvrU.  Traité  d'union  et  de  bonne  corres- 
pondance entre  la  France  et  le  duc  deMeck* 

lenbourg. 

■  1  Die.  Traité  pour  -contribuer  à  la  cessa- 
tion de  la  guerre  et  au  rétablissement  d'un 
équilibre  intérieup)  4fMis  l'Empire; 

1778.  29  Convention  pour  l'abolition  du 

droit  d'aubaine  ,  i*evètue  de  Lettrés  patentes 

du  16  Mai.         '  M  , 

Impr»  du  ConteiL  '   '  . 

iSSepL  Traité  de  commerce  conclu  à 
Hambourg  entre  la  l:>ance  et  le  duc  de 
Mecklenbourg. 

linprn  royale.   *  ''M  '"' 


>  é 


M  U  N  S  T  E'R. 

1672.  3  Ai/ril.  Traité  d'alliance  entre  la  France 

et  révêque  de  Munster,  contre  la  république 
des  Provinces -unies. 


\ 
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1676.  t3  Mai.   Traité  entra  Louis  XIV  et  1  ëvé- 

que  de  Munster,  pour  détacher  ce  prince 
du  parti  des  Alliés^  et  pour  le  mettre  dans  les 
intérêts  de  la  France* 

DUMONT, 

1679.  29  Mars.   Traité  de  paix  de  Nimègue  en* 
'  '    tre  Louis  XIV  et  l'évêque  de  Munster. 

1780.  i3  Juin.  Lettres  patentes  povir  Tabolition 
du  droit  d'aubaine  à  Tégard  de  révéché  de 
Munster. 

j 

NASSAU  -  ORANGE. 

/   1703.  loPévr.  Traité'iMWisîonneV  arrêté  entre  le 
'  '      Roi  et  le  prince  de  Conti  j  pour  un  échange 
de  la  principauté  d'Orange  contre  dautres 
biens  que  le  Roi  lui  donnera. 

KoxTSSET ,  supplém»  de  Dumont. 

317x3.  Avril  ^  Mai.   Protestations  faites  /  au  nom 

des  princes  de  Nassau -'SiegeA,  de  Nassau- 

Dillenbourgi  de  Nassau -Dietz  et  dcf  Nassau* 
Hadamar ,  pour  la  conservation  de  leurs 

»    droits  sur  la  principauté  d'Orange. 
KovssMTt  suppléai.  de^Pun^iU, 
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NASSAU  -  SAARBRUCK. 

x6ô3.  5  Mars.  Traité  entre  Louis  XlV  et  le  com- 
te  de  Nassau  -  Saarbruck ,  touchant  Hom- 
bourg. 

1741.  Conventlôn  préliminaire  de  limites ,  con- 
clue à  Versailles  entre  la  France  et  le  prin- 
ce de  Nassau -Saarbruck^  ratifiée  par  le  roi 
le  3  Juillet  1743. 

1756.   Cont'ention  pour  le  règlement  de  limites 

entre  les  bans  de  Huttirig,  Kalhauiicn  -  Lor- 
raine et  celui  d*£rming- Nassau. 

9  Juin.  Convention  provisoire,  signée  à 
Bouquenom  y  entre  la  France  et  le  prince  de 
Nassau -Saarbruck,  pour  fixer  les  limités  et 
échanges  entre  la  Lorraine  et  le  comté  de 
Saarwcrden. 

1766.  i5  Féi'n  Convention  générale  et  définitive 
d'écbange  entre  le  Roi  et  le  prince  de  Nas- 
sau-Saarbruck  ,  revêtue  de  Lettres  patentes 
du  3o  Âvril  176Ô ,  enrégi^trées  à  la  Cour  sou- 
veraine dé^àncy  le  âo  Mzi  smvant. 

Impr.  de  la  Cour  souveraine, 

'        i5  Févt»  Déclaration  de  commissaire^  res^ 

pectiis ,  touchant  l'article  XII  de  la  con- 
vention générale  et  définitive  du  mémç 
jour..  . 

Jmpr.  de  la  Cour  Jouv«  dt  îsaney. 
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)768.  1  As^riL  Traité  de  subsides,  conclu  à  Ver* 
vailles  entre  la  Fnmce  et  le  prince  de  Nas« 

sau  -  Saarbruck.  ^ 

1  Avi^iL  Article  séparé  du  traité  de  sub- 
sides, pour  céder  à  la  France,  contre  un 
équivalent  I  le  village  de  Garliog,  situé  en-*» 
tre  St.  Avold  et  Sai^r- Louis. 

^770»  ^6  Oct*  Traité  de  subsides  ^  ^igné  à  Fon- 
taineUeau  entre  la  Francç  et  ]^  prince  de 
Nassau  -  Saarbruck. 

26  OcL  Article  séparé  du  traité  de  subsi- 
des de  ce  jour»  par  [lequel  il  est  convenu  que 
le  subside  y  accordé  par  ce  traité  »  sera  affec- 
ié  au  payement  des  créanciers  François  de 
la  maison  de  Nassau -SaarbrucL 

^  36  Oct.   Décliuration  par  laquelle  le  prince 
dç  Nassau  s'engage  à  employer  au  rachat 
des  domaines  de  Scbaumbourg  les  quaran- 
te-quatrç  mille  Liv^'es  destinées  à  cet  obje.t 
comprises  dans  îe  \mié  de  subsides* 

36  Oct.  Supplément  de  la  convention  d'é- 
change du  i5  Févr»  1766,  entre  la  France  et 
le  prince  deNâ$$a,u-§^arbruck,  au  nombre 
de  10  articles. 

'i774»  -  îfî^  Ayril»  Traité  d'abolition  du  droit  d'aur 
.     .  baine^:  nvétu  dj^^ettrc»  patentas  du  27  du 

î»éme  mois,  '     ) ,    .  .   .  !  • 

1 7  7  7.  i3  Joûi.  Conrention  coacemant  It  régi'« 
ment  de  Nassau, 
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Nassau  -  Saarbrvck.  5/ 

1787*  s6  Mai,   Convention  relative  à  un  régi** 
ment  de  cavallerie  au  service  de  France. 


NASSAU  -  USINGEN. 

1777.  7  Mai.  :  .  Traité  d'abolition  du  droit  d'au-- 
baine,  revêtu  de  Ldttres  patentes  du  rui  du 
16  du  même  mois. 

1800.  26  Sept.  2  Vçnd,  IX.  Traité  conclu  à 
schqffcnbourg  entre  le  général  Atlgere^u  .^t 
le  prince  de  Nassau  -  Usingen ,  pour  faire 
jouir  du  bénéfice  de  la  neutralité  les  pays 
de  Nassau ,  administrés  par  Us  régences  de 
Wisbaden,  Weilbourg,  Dillenbourg  et 
Hacbenbourg  ratifiée  par  le  premier  con- 
sul, le  Q  Fend.  .     :  :  '  ^ 

Moniteur» 

NASSAU  WEILBOURG." 

1776.  %i^Janv.  Conrenttoii  entre  le  Roi  et  le 
prince  de  Nassàu  r  Weilbourg  ,  concernant 
les  limites  de  leurs  états  respectifs  et  Tabo- 
litiôn  du  droit  d'aubaine  y  tàÊixAwk  Nancy  f 

\  X  et  ratifiée  par  le  Koi  le  7  i^éi^r.  suivant. 
'  Impn  royale,  -  î  *  ,:.*.- 

m  26  As^rîL  Lettres  patentes  sûr  labolitioa 
du  droit  d'aubaine^  en  &veur  des  états  du 
prince  de  Nassau  -  Weilbouiç. 


7 
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KEUWUED,  voyez  WIED. 

NOBLESSE  IMMEDIATE, 

l6âo.  Déc.  Lettres  patentes  du  Roi,  confirmau 
tives  des  privilèges  de  la  noblâsse  immédia- 
te de  la  Basse -Alsace^  renouvellées  et  aug- 
mentées depuis. 

XjGq.  Févr,  Lettres  patentes  I  portant  abolition 
du  droit  d'aubaine  pour  la  noblesse  immé- 
diate des  cercles  de  Suabe ,  de  Franconie  et 
du  Rhin» 

ORDRE  TEUTONIQUE. 

1774.  ij  Avril.  Convention  pour  Tabolition  du 
droit  d'aubaine  f  entre  la  France  et  Tordre 

Teutonique* 

■ 

PALATINAT  DU  RHIN. 

^i656.  19  JmUeé.    Traité  d^anutié ,  d!aUiauce  et 

de  subsides  entre  la  France  et  Télectcur  Pa- 
latin ^  conclu  pour  trois  ans* 

1667.  7  et  l'j  Févr.  Sentence  arbitrale  des  com- 
missaires de  Françe  et  de  Suède  ^  rendue 

dans  le  diilérend  qui  s'étolt  élevé  entre  Té* 
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lecteur  de  M«yence  et  ses  alliés ,  d'une  jpart  ^ 

et  rélecteur  Palatin  y  delautre^  touchant  le 
droit  de  J^Udfangiat  et  autres  droits  pré* 
tendus  par  Télecteur  Palatin. 

1729.  16  Févr.  Traité  entre  la 'France,  et  T^eo- 
teur  Palatin  y  signé  kMarlj,  concernaul  les 
terres  palatines  en  Alsace» 

1743.  Nov.  Articles  arrêtés  entre  le  ministre 
du  Roi  et  celid  de  l'électeur  Palatin» 

1744.  i^  Nw.   Convention  pour  un  corps  de  six 

bataillons  ,  à  fournir  par  l'Électeur  pour  le 
service  de  Tempereur  Charles  VIL 

*746«  iQ^éi^r.    Traité  d'union,  de  bonne  cor- 
'  respondance  et  de  subsides  f  entre  la  France 
et  rélecteur  Palatin. 

1749.  I  Avril.   Renouvellement  du  triûté  d'ûnioii 

et  de  bonne  correspondance. 

ijbi/^S  Avril   Convention  définitive  entre  la 

France  et  Télecteur  Palatin,  touchant  la  na- 
vigation du  Rhin. 

•— —  1  Juin.  Rènouvellement  du  traité  d'union 
entre  le  Roi  et  l'électeur.  Palatin,  *. 

1757.  28  Mars.  Acte  de  garantie  du  Roi,  pour 
la  possession  de  Berg  et  de  Juliers  %  en  faveur 

.  de  la  maison  palatine  de  Sult^bach. 

4 

s8  Mars.    Convention  pour  l'occupation 
de  Dusseldorf  par  iç3  troupes  firançoi^es. 
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i-jSj.  26  Avril.  Conventian  pour  la  restitution 
réciproque  des  déserteurs  |  signée  à  Versail" 
les. 

Impr,  royale 

jySg.  ZoAi/riL  Traité  d'union  et  de  subsides,  signé 
à  Versailles^  entre  la  France  et  l'Électeur. 

do  AvriL    Déclaration  portant  que  le  trai-* 
•  té  de  ce  jour ,  conclu  avec  l'Électeur,  ne  dé* 
rogeça  en  rien  à  celui  conclu  le  3o  Oct. 
1767  entre  ce  prince  etrimpératrice-Reine* 

1766.  iSJuin.  Convention  ajrètée  k  Schwetzin^ 
gen  entre  le  Roi  et  l'électeur  Palatin ,  sur  Té* 
change  de  Seltz  et  de  Hagenbach ,  avec  deux 
articles  séparés ,  dont  Tun  porte  exènlption 

réciproque  du  droit  d'aubaine. 

■  ■■  ■  16  Juin.  Renouvellement  de  l'acte  de  ca- 
rantie  de  la  France  popr  la  possession  des 
états  de  Berg  et  de  Juliers,  en  faveur  de  la 

maison  palatinç..    '  ^  *  .  .  ► 

1767.  \b  Jarw.  Lettres  patentes  du  Roi,  touchant 
l'abolition  du  droit  d'aubaine  entre  la  Fran* 
ce  et  les  états  palatins  y  en  conséquence  d'un 
article  séparé  de  la  convention  du  i6  Juin 
1766.  ;  . 

1770.  9  Avril.   Convention  relative  ^  la  punition 

des  crimes  et  délits  que  les  sujets  respectifs 
commettront  dans  Tune  ou  l'autre  domina-* 


\ 
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tîon  I  ratifiée  par  le  Roi,   le  3o  du  mémo 

•    #  » 
mois. 

* 

1771.  11  AvrU.   CônYention  pour  la  restitution 

réciproque  des  déserteurs. 

x*]^!.      Sept.   Déclaration  relative  au  droit  de 
détractioû. 

* 

SALM  -  SALat 

^751.  SI  Die.   Convention  conclue  entre  le  roi 

Louis  XV ,  le  roi  de  Pologne ,  duc  de  Lor- 
raine et  de  Bar ,  d'une  part ,  et  le  prince  de 
SalmoSalm^  de  Tautre/pour  des  partages. 

1^82.   Févr,      Convention  pour  rabolition  du 

droit  d'aubaine  9  revêtue  de  Lettres  paten«* 
tes. 

1783.  22  Féi^r.    Convention  concernant  le  régi- 
ment de  Salm-Salm. 

2792.  S9  As^ril.   CouTention  entre  la  France  et 

le  prince  de  Salm  -  Salm ,  pour  indemniser 
ce  prince  des  droits  seigneuriaux  et  leodaux 
supprimés  9  ratifiée  par  le  corps  législatif  le 
iG  Mai^  et  sanctioxmée  par  le  roi  le  23  Mai 
suivant 
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SAXE  -  GOBOURG. 

1779.  31  Juin.    Convention  pour  Tabolition  du 
^   droit  d  aubaine  ^  entre  la  France  et  les  états 
du  duc  de  Saxe-  Cobourg. 

S  AXE  .  ÉLECTORALE. 

1664*  1 2  At^ril.  Traité  d'alliance  entre  la  France 
et  rélecteur  de  Saxe. 

htONARD, 

i665.  ij  Sept.  Articles  ajoutés  'au  traité  d'al- 
liance de  1664. 

1679.  i5  iVbi^.  Traité  Ji'alliance  et  d'amitié  ^ 
signé  à  St.  Germain-eurLaye  ^  entre  la  Fran-* 
œ  et  rélecteur  de  Saxe ,  pour  durer  l'espace 

de  quatre  ans. 

hÂOHARJ}, 

1 700.  1 7  Die.  Traité  d'alliance  entre  Louis  XIV. 
et  le  roi  de  Pologne ,  électeur  de  Saxe.  ' 

1701.  3  Mars.  Convention  interprétative  dé 
quelques  articles  du  traité  d'alliance  précé- 
dent 

1732.  25  MaL  Convention  préliminaire  d'al- 
liance, " 

2741*  i^  SepL  Convention  conclue  avecles élec- 
teurs de  Saxe  et  de  Bavière* 

1746,  SI  Avrih  Traité  de  neutralité  et  de  sub- 
sides ^  entre  la  France  et  la  Saxe, 
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1747.  6  Sept.  Renonyellement  du  traité  précé- 
dent^ avec  des  déclarations» 

1776.  vGJuilleL    Convention  pour  l'abolition  du 
droit  d'aubaine  entre  laFriuice  et  l'Électeur  ^ 

re velue  de  Lteltrcâ  patentes  du  Roi  du  1 
SepL 

Jmpr,  du  Conseil  dê  Colmar, 

1796.   Accession  de  Tëlecteur  de  Saxe  au  traité 

de  démarcation  du  Nord  de  !  Allemagne,  con- 
clu entre  la  République  françoise  et  le  roi 

de  Frusâ€« 


SAXE  -  GOTHA. 

* 

1701.  i3  jii^riL    Traité  d'alliance  entre Xouis 

XIV  et  le  duc  de  Saxe- Gotha ^  avec  des  ar« 
tides  séparés. 

1778.  f  As^riL  Convention  pour  l'abolition  du 
droit  d'aubaine,  revêtue  de  Lettres  patentes 
du  roi  ..du  20  AvrîL 

SAXE  -  HILDBOURGHAUSËN. 

é 

J778.  w  Juillet.  Convention  pour  l'abolition 
du  droit  d'aubaine,  revêtue  de  Lettres  paten- 
tes du  roi  du  28  Août  subséquent. 

Impr»  du  Conseit  de  ColmoiT^ 
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S  A  A  L  F  E  L  D. 


iJ'jQ.  7  Ai^riL  Convention  pour  l'aboli tion  du 
droit  d'aubaiaéy  avec  les  Lettres  patentes  da 

roi  du  20  du  même  mois* 
Impr.  du  Comeil  de  Colmar. 

'  *■ 

s  A,X  E  -  WEIMAR. 

1771.  26  Févr.  Convention  entre  le  Roi  et  la 
duchesse  douaîriéi^  de  Saxe- Weimar  et  £i- 
senaeh ,  pour  Tabolition  réciproque  du  droit 
d'aubaine  y  avec  des  Lettres  patentes  du  Roi 
du  19  Mars  suivant. 

Jmpr.  du  Conseil  de  Calmar, 

SCHWARZENBERG. 

1777.  i5  Févr.  Convention  pour  Tabolîtion  du 
droit  d'aubaine,  entre  la  France  et  le  prin- 
ce de  Schwarzenberg.  -  ' 

SPIRE, 

1646.  19  Juillet.  Traité  entre  la  France  et  Té- 
vèque  de  Spire ,  par  lequel  ce  dernier  met 
sonévéchéy  avec  les  prévôtés  de  Weissen- 
bourg  et  Odenfaeim ,  sons  la  protection  per- 
pétuelle du  Roi  y  et  consent  à  ce  qu'il  y  ait , 
xnéme  après  la  paix  générale  |  garnison  £ran^ 
^ise  à  Philipsbooxg* 
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i663.  6  Mars.  Traité  ^vec  Wvéque  de  Spire , 
touchant  raccommodemant  dea  difféModa  de 

Philipsbourg, 

ijSu  Août.  Lettres  patentes  du  Roî,  portant 
règlement  aur  les  corvées  y  ea  faveur  de  ïé» 

vêque  de  Spire.  .  . 

•  Ordoim,  d'AUaoê, 

1766.  Juin.  Lettres  patentes ,  portant  confiriM- 
tion  et  ampliatioA  des  droits  de  Tevéque  de 
Spire. 

1768.  16  Joûe.  Convention  J>oiit  l'abolition  ré-» 
ciproque  du  droit  d'aubaine ,  munie  de  Lefc* 
très  liatentes  du  Roi  du  93  Aùûi  auivant» 

Ordonn,  d'AliM^ 

ijju  11  iVoi/.   Lettres  patentes  accordées  à  Té* 

véque  de  Spire,  pour  la  suppression  do  ta. 
régence  de  LauterbouTg.    \'  ' 

STRASBOUR<3. 

ifiSa.  Sepi.  Lettres  patentes  du  Roi,  portant 
confirmation  des  droits  de  l'évéché  de  StraSF* 
bourg  ;  renouveUées.et  augmentées  soul  let 
règneà  sidlséque^*  *  '  ' 

17157,  ajMari.  Leitrea  patates  pour  raboli» 
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66  '  St'Ra  s  B  o  v  nc. 

lition  du  droit  d'aubaine ,  à  Vég^à  des  ter« 
res  de  rëvêché  de  Stjpâsbourg. 

Ordû/in,.  d'Alsace, 

w 

.   .  -TRÊVES. 

-  -  '  f  ■ 

i^k  Ocf.  Traité  entre;  la  France  et  Téiec- 
tèur  de  Trêves ,  pour  le  château  et  monta- 
gne de  Montclair. 

.^767.  ib  Avril,  Convention  pour  1  abolition  ré- 
ciproque du  droit  d'aubaine  entre  la  France 
et  les  états  de  l'électeur  de  Trêves  ;  revêtue 

de  Lettres  patentes  àu  f^^F,évr.  1768,  , 
Oràonn.     Alsace,  .      ,  ' 

17  73.  29  Oc  t.,  Convention  préliminaire  entre  la 
France  et  Télecteur  de  Trêves ,  surdifférens 
.      objets  de  contestation ,  et  sur  les  limites.  * 

^.i^*!^  ^Oj^  Octp  Supplément  de  oonvention ,  signé 
à  la  suité  de  la  convention  principale ,  et  re- 
latif  4  ^plusieurs  échangçs^  arrêtés  entre  la 
Fraice  et  Tétat  de  Trêves. 

^778.  25  Juin.    Convention  entre  le  Roi  et  ré- 
lecteur de  Trêves ,  pour  la  restitution  réci- 

^  •  :    proque  des  déserteurs.  .  • 
-  •  \  Im^r.  royale.  .  ...  . 

1  Juillet.  Convention  définitive  de  limi- 
tes entre  la  France >et  Télfcleujir  de  Trêves; 
revêtue  de  Lettm  patentes  du  roi  du 

Mars  ij8o^      .        r  ». 
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VILLES  HANS£àTIQUES. 


i655m  lo  MaL  Traite  de  marine  et  de  commet* 
ce ,  signé  à  Paris  entre  la  France  et  les  vil- 
les Hanséatiques ,  portant  confirmation  dea 
traités  et  privilèges  antérieurs  des  années 
1464 y   1483^  i636,  1552,  1604 1 

i655. 

JLsoir^jis. 

17x6.  28  Sept.  Traité  de  commerce ^  signé  à  Pa^ 
ris  entre  la  France  et  les  villés  de  Hambouif  ^ 

Bremen  et  Lubeck ,    portant  entre  autres 

exemption  du  droit  d'aubaine  en  laveur  des 
sujets'de  tes  villesw  '         >  ' 

VVMONT. 

17^6.  !S  Juillet j  '  Lettres  patentes  pour  étendre 
à  la  ville  de  Dantzic  les  privilèges  accor* 
dés  aux  villes  Hanséati(^ues.  * 

Jmpr.  royale,    *  '  •  •  .    '     •    •  . 

176^.  %  AvriL   Traité  de  naariiie  bt'  de  commer- 

ce,  pour  vingt  ans^  entre  la  France  et  la  ville 

'de  Hambourgi  avec  deux  articles  séparés* 

Jmpr,  royale. 

-  i  1  A\^ri^  Sept  articles,  séparés  et  secrets  ^ 
signés  en  même  tems  que' le  trait<^  (Iç  mari* 

ne  et  de  commerce  p.^récé^ent.  \  ^ 

*  Xmjpr,  royale  f  6^ 

1778.  18  Sept.   Itéglement  pouf  Je  çomoxprw  «t 


\ 
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63  Villes  HANsÈATiquES, 

1778.  38  ^i/ri7.)  Lettres  patentes  sur.  Fabolition 

1779.  m  Juin.  )  du  droit  d'aubaine,  en  faveur 
des  villes  de  JUubecky.fir^men,^  Dantzic  et 
Hamboui^g. 

4799»  17  Mars..  Convention  conclue  à Homitottr^ 
.  pour  la  prolongation  du  traité  de  commerce 
de  1 769 ,  pour  vingt  a^ées à  con^pter  du  1 
Avrils  '789* 

t 

a797.  d4  Juin  y  6  Messid.^        Convention  entre 

V  ,^  la  France  et  la  yille  de.  Hambourg  j^our  un 
^  «,i.:.^pfunt» .    ^  . 


VILLES  IMF^AL£3. 

m 

^762.  OcL  Lettres  patentes,  portant  exemption 
de  droits  en  i[aveur  de  la  ville  dAix  -  Zo*- 
ChapdU^  ;  ^  ' 

1766.  10  SepU  Lettres  de  [surannation  sur  les 
_^  JLettres,  patentes  du  inois  de  Mai  1764,  ac^ 
cordées  à  la  ville  dAix-là-Chapelle^  pour 
l'abolition  rëcipi^oque  du  droit  d'aubaine* 

^7^7*  Lettres  patentes^  portajit  abolition  du 
droit  d'aubaine ,   en  faveur  de  la  ville  de 

'       Francfort:  ' 

Ordona,  d' Alsace,  "  ' 

^7^0.  Juillet,  Lettres  patentes,  portant  aboli- 
tion du  droit  d'f|ubaine  pour  vingt-deux  vil- 
les ilDpénâes/saYoixiiiaiÛ^Olllz^i  Cologne, 
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Villes  Impeuialks 

Augslourcr  ^  Nuremberg^  fP^orms^  Vint, 
Spire  j  Eslingenf  .Nôrdlingenj  Hall  en  Sua- ^ 
ie,  Nordhauêeny  Rotweil^  Dortmundy  Ç/^ 
►  '  berlingerij  Friedberg  ^  Heilbronn  ^  // ca- 
.  >  •  laPy  Memmingen^  Undat^f  Dtinckelsptcl^ 
Offenhourg  elGengenbach. 

Im^r.  du  Çotiseil  de  CoLmar^ 

i  jj^  OcL  -Lettres  patentes ,  portant  abolition  dû 

droit  d'aubaine  pour  vingt-trois  autres  villes 
impériales,  savoir  Sckweùf/urty  Roltnbourg 

sur  le  Tauberj  Jf^indsheim ,  Goslar,  Mul" 
house  en  Thurînge  9  SchwàbUck-Gemwidef 
Biberach  y  Weillj  PVangeny  PfuUendorff  \ 
Zell  sur^  IHammcishach  ,  Rai^ensburg 
IVimpfen ,  IV eissembourg  en  Frfinconie , 
Giengen ,  Kempten ,  Isny ,  Kaufbeuren ,  Lcut^ 
kirchy  Alen  enSuabe^  Buchau,  Buchoraet 
Bopfingen,     ^  ^  ^ 

Impr.  du  Conseil  de  Colmar.  .  ^ 

T  iS  Déc^  Acte  d'acceptation  4u  directoire 

des  villes  impériales  poiirles  villes  exemptées 
par  la  France  du  droit  d  aubaine. 

Mautbhs, 

*  • 

1775.  12  Jani',    Lettres  patentes  sur  rabolitîon 
du  droit  d'aubune  en  faveur  de  la  ville  de 

j    fteutUngen.  ■      ,  ' 

Impr.  du  Conseil  de  Colaiar, 

1786^'  11  AvrH,  Lettres  patentes  sur  Iftréciproci- 
;  té  de  la  jurisprudence  des  faillites  j  à  obsciT'* 
.  yer  en  Frapce  ef  à  Fratfcfort^ 


\ 


JÙ 

\  * 

W  I  E  D. 

^777*  )6  Lettres  patentes  pour  raboll- 

lion  du  droit  d  aubaine  entre  la  Fiuiice  et 
Véi&t  de  Neu^ff^ied. 

Jmpr.  du  Comêtl» 

>        ï3  Bée.    Conventioni  sur  *  Fabolition  ià 

droit  d  aubaine  entre  la  France  et  le  eomte 
*de  fVied^RuncheL 

j8oo.  23  Oi:/.  3o  /^end  Z£  Convention  entre 
le  général  Âugereau  et  les  princes  de  Neu» 

ff^iedût  de  ff^ied-Bunckel  ^  pour  faire  jouir 
le  pays  de  Wied  du  bénéfice  de  la  xieutra-» 
lité.      '  .  .  * 

Moniteur, 

WIKTEMBERG. 

1748.  10  Mai  '  Articles  signés  à  Versailles  entre 
le  Roi  et' le  duc  de  Wirtemberg ,  pour  la  mi- 
se en  possession  des  neuf  seigneuries  de  la 
succession  de  Montbéliard ,  situées  en  Fran* 
che- Comté  et  en  Alsace,  en  faveur  de  ce 
prince;  ratifiéspar  leRoilé  13,  et  par  le  duc 
de  Wirtemberg  le  38  dudit  mois  de  MaL 

Ordonru  d'Alsace. 

iyS%.  ^Fti^r.   Traité  prâtiûibaire  de  limites  et 

d'échange  entre  la  France  et  le  duc  de  Wir- 
temberg I  relativment  ^  la  principauté  de 
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Monibéliard  :  avec  un  article  aépBré  et  se- 
cret ,  et  une  déclaration  du  mèmç  jour.  - 

■ 

176  7*  3o  Mars.    Convention  j^our  un  corps,  de 
troupes  de  6000  hommes. 


i  .  »  »  • 


1759;  ^Fèvr.  >  Traité  d'alliance  et  de  subsides, 
pour  trois  ann^^es  consécutives^  entre  le  Roi 
et  le  duc >  de  Wirtemberg,  ratifié,  par  Iç 
' .  Roi  le  1 7  i^tVr.  et  par  le  D  uc  le  3  Mars ,  avec 

f^f,  sept  articles  secrets  et  une  déclaration  sé- 
parée* . 

3  Noi'.    Convention  pour  un  corps  de  trou- 
pes de  (^670.  hommes*   .  ' 


1768*  Juin.  Lettï^putentes  ^.  l>orl9Kit  confirma- 
tion de  droits  en  faveur  du  duc  de.Wirtem- 
ierg.  •  1  '  :;  • 

Ordann,  éPAUaee. 


1778.  14  Avrii.  '  Convention  poi;^  l'afiolition  du 

droit  d'aubaine,  l  evètue  de  Lettres  patentes 
du  20  Ai'ril  suivant.  ,  , 

278^  Mai.    litres  pàteatesv  f>iMiailt<oohfirma- 
'  lion  des  dèDitsiduIdue.deWirtembcrg  dans  la 
^   seigneurie  de  Franquemont. 

1786,  2 1  Mais    Convention  conclue  entre  le  Roi 
et  le  duc  de  Wirtemberg ,  relativement  aux 

limites  du  comté  de  Montbëllard  ,  revêtue 
{de  Lettres  patentes  du  18  Oçt.  1786^  et 
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ean^strëe  au  psrlcuiAtdeBtsljisoii  Jd  S 

Mai  ijQ8.  '  ' 

Jmpr.  du  P^rlem,  M  amies  s. 

1786:  91  MaL   Déclaration  séfiarée  àiï  duc  dé 
Wirtemberg ,   pour  empêcher  la  plantation 
.      et  la  culture  du  tabao  dans.  It  fays  dtf 

Mo^thëUard. 

'7f}^*  ly/ttï/fe/y  99  MeMid /K. ,  Suspension  dW* 

mes  conclue  à  Bade  entre  le  général  en  chef 
de  Tarmée  françoise  et  ies  députés  du  duc  d$, 
Wirtemberg. 

Mon  Abrégé  des  Traités. 

miF^  7  ^oû£  9  so  Thermid.  IV,  Traité  de  paut 

conclu  à  Paris  entre  la  République  fran- 
•  •  .  çoise  et le^duc  de  Wirtemberg;  ratifié  par  la 
corps  législatif  le  98  TkemwL  suivant 

Moa  Ahréfi  des  Traités. 

♦  • 

,  ;       WURTWURG  ET  BAMBERG. 

i 

Ijjd.  1  Juin,    Convention  pour  l'abolition  réci- 
proque du  droit  d'aubaino  à  Tégard  des  évé- 
-i  ;  •  chés  deBamberg  et  de  Wiirtzbourg,  revêtue 
:  I  '  de  Lettres  jiat^i^tes  du  joi4u  %%Juia  dala 

même  ann<a« 
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1659.  7  Nov.  Traité  de  paix  des  Pyrénées  fntra 
la  France  «t  TEspagnel 

i66o»  s  Juin»  Renonciation  avec  serment  de 
Vinfante  Marie-Thërèse ,  à  tout  droit  de  suc- 
cession à  la  couronne  d'£spagne ,  en  considé- 
ration de  son  mariage  avec  le  roi  de  France* 

iaiVo(/«   GonventiôÂ:  entre  les  commîssai"- 

res  des  deux  couronnes,  en  exécution  de 
l'art  XLII  du  traités  de  Pyrénées. 

166a.  a4  Marê.  Déclaration  de  l'Espagne  pour 
la  préséance  des  rois  de  France. 

1668.  2  Mai,  Traité  de  paix  dAix-^la^^Cliapcllc 
entre  la  France  et  TËspagne. 

^670.  a5  OçL  Traité  entre  les  deux  puissances^ 
pour  le  rétablissement  du  commerce  dans 
l^s  P4r^s.-bas. 

1678.  ij  Sepf^    Traité  de  paix  de  ^/mè'^ffiî  entre 

^  la  Françe^,^.  TEspagne* 

1679.  ^7  Féi^rr  Déclaration  du  roi  de  France 
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pour  raccomplissement  des  articles  XXI  ^ 
XXII  et  XXIII  4îi  traité  avec  l'Espagne. 

iG83.  19  Oct.  Convention  pour  la  liberté  de  la 
navigation  et  de  la  pèche  dans  la  rivière  de 
Bidassoa,  renouveUëe  le  20  Die.  1684. 

1684*  i5  AquL  ,  Traité  de  trêve  »  pour  vingt  ans  ^  . 

.  conclu  k  Ra^i^bpnnCy  entr0  la  France  et 
rË$pagae..[  . 

tMOWAMl>, 

1697.  ao  Sepe. .  J^^it^ç  dc.p^>  signé  à  iîyw/ci 
cnlw  les  j4^ux,4{at^. 

169g.  3  Déc.   Traité  entre  la  Fcanci  etl'Espa* 

S'^^  pour  le  ré^deuient  des  limites,  enexéci^- 
tion  du  traité  ,de.  Kyswick., 

DUMOKT, 

^700.  2  Oc^.  Testament  de  Charles  II ,  roi  d'Es- 
pagne f  én  faveur  de  Philippe  d'Anjou ,  avec 

le  codicile  du  5  Ocl, 

3  # 

^—  Lettres  patentes  deLoiiis  XIV ,  pour 

conserver  à  l'hilippe  d'Anjou  i  son  petit* 
filsy  et  à  tous  ses  descendaxîs  mâles,  leur 

droit  de  succession  en  I  rance,  nonobstant 

leur  élévation  au  trône  d'Espagne.  * 

Tmité  définitif  d'Vtrecht,  e^Stré  U  FrOnçû  et  VAn^ 
gleUrrêf  de  l'édition  de  FouM-Vini.  . 

J701.  12  MaL,  Transaction  de  TliionviUc  pour 
la  forêt  de  Morlamvaux. 
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1071.  37  Août,  Traité  dassiento  entre  la  Fran- 
ce et  l^Espagne,'  pour  la  traite  des  nègres , 
accordée  pour  vingt  ans  il  la  «ompagnie  de 

Guinée  en  France. 

•  JQtXUOVT, 

1703.  i5  Mars.  Articles  convenus  pour  facili- 
ter le  commerce  entre  les  sujets  d'Espagne 
et  de  France»  «     .  ^ 

DVMONT,  \ 

lyiS.  Mar««   Lettres  patentes  de  Louis  XIV  j 

admettant  et  autorisant  la  renonciation  de 
.  :  Philippe  d'Anjou  I  roi  d'£spagne,  à  la  cou- 
ronne de  France  y  et  celles  des  ducs  de-Beriy 
et  d'Orlé^i^s  à  la  cçu^oni^e  dIEs pagne  ,  an- 
nuUant  et  supprimant  les  Lettres. patentes 
du  mois  de  Décembre  1700.  . 
.Traiié  tUUtrêcktf  de  l'édition  de  Fournisr,--:^' l 

1715.  lô  Mars.    Traité  de  commerce  entre  la 
France  et  l'Espagne. 

1720.  16  Féi^r.  Convention  entre  la  France, 
rEspagneetrAngleterre,  contenant  I  accep- 
tation de  Faccessîon  de  Philippe  V,  donnée 
à  Madrid^te't6  /«itf^  précédent,  à  la  cbni* 
-  ventiôn  signée  à  Paris  lo  18  Juillet  1718, 
ftu  nom  du  Koi^.  avec  les  plénipotentiaires 
du  roi  d'Angleterre,  touchant  les  conditions 
qui  dévoient  servir  de  base  à  la  paix  entre 
rSmpéreuri,  le  roi  d'Espagne  ;  et  lè  roi  de 
Sardaigne.  '    '  ^  * 
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1721.  27  Mars.   Tnîté  d'allîanee  défensive  en** 
tre  la  France  et  l'Espagne  ,  ayec  piusieura 
'  articles  aeailels  et  séparés.  ' 

t  II  '  i3  Juin.  Traité  d'alliance  défensive  entre 
la  France  I  r£spagQe  et  la  Grande  -  Breta« 
griei  .  ' 

■  vjSepi.  Acte  de  garantie  délivré  par  la 
France  et. la  Grande-Bretagne  eniaveujr  de 
lEmpereur  et  du  roi  d'Espagne* 

DuMOKt:  ' 

r  • 

1724.  2/fJan<^.   Acte  de  garantie  tonchtot  le&. 
investitures  d'Italie,  arrêté  et  signé  à  Caw- 
b'rai  par  la  France  et  l'Angleterre. 

DuMOtrr, 

1727.  i3  Juin.  Accession  du  roi  d'£spagne  aux 
articles  préliminaires  de  fans. 

ROUSSET, 

^729.  9  Nov*  ...Traité  de  paix  de  SéviUe  entre  la 

France ,  rAagleterre  et  1  JE^j^a^jne. 

•  •  • 

1733.  a5  OcL  Alliance  offensive  et  défensive  en- 
^    tre  la  Franoe , .  l'Espagne  et  le  .n»  de  Sar- 

4^igne,  contre  I  jEiapereur,  signée  à  ïEs^ 
curiaL 

1 73^;  2 1  Avril.  -Acte  d^aecession  du  roî  d'Espa* 
pne  au  traité  de  paix  définitif  de  Vienne, 
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accepté'  et  ratifié  par, la  France  le  a6.  AvrU 
suivant, 

1743.  ^bOct.  Traité  secret  d'amitié  et  d'alliance 
défensive  perpétudle  y  entre  la  France  et  FEs* 
pagne,  avec  garantie  réciproque  de  tous  les 
états  des^  deux  monarchies  ^  tant  au  dedans 

que  hors  de  FEuropc,  et  réunion  de  leurs 
forces  contre  TAutriche  I  la  Sardaigne  et  la 
Grande-Bretagne,  en  seize  articles  siguéa k 
Fontainebleau^ 

1745.  1  Mai.  Traile5  d'alliance  d AraîyueZj  des 
trois,  couronnes  de  France ,  d'Espagne  et  de 
Naples  j  avec  la  république  de  Gènes. 

Voyez  Géhes, 

J748.  28  Juin.    Acte  d  accession  du  roi  d'Espa- 
.  gne  aux  articles  préliminaires  d'Aisrla<-Qur 
pellé.  «  . 

I  i  30  OcL  Acte  d'accession  du  roi  d'Espagi^e 
à  la  paix  définitive  d' Aix-la-Chapelle  ;  accep- 
té par  Louis  XV|  et  ratifié  par  lui  le  29 

•   Oct,  suivant- 
Impr,  royale, 

lyBo»  5  Juin.  Convention  sur  la  forme  dauis  la- 
quelle les  princes  de  la  maison  de  France 
seront  désormais  reçus ,  soit  dans  les  ordres 
du  St.  Esprit  et  de  St.  Michel  j  soit  dans  ce- 

luidelaToiaoadV^rj  signée  à^ra/i/n^i  le  ô| 


> 
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et  ratifié  pi^r  le  roi  dUEspagnè  le  m  Juin 

suivant. 

1761.  i5  ^oûL  Pacte  de  famille  entte  les  diffé* 

rentes  branches  de  la  maison  de  Bourbon. 
DvroMx  »M  Nmmwmm  :  Le  foeU  de  famUle, 

1762.  4  Féi/r.  Convention  particulière  entre  la 
France  et  l'Espagne,  en  conionnUé  du  pac- 
te de  iamUle. 

~  3  iVbi^«  Convention  relative  à  la  cession  de 

la  Louisiane  faite  à  l'Espagne,  et  acceptée 
par  le  roi  Charles,  111  le  i3  du  même 
•mois. 

1763.  10  Juin*  Convention  de  Paris  entre  la 
France ,  TEspagneet  le  roi  deSardaigne ,  tou« 
chant  le  Plaisantin.  ,  * 

■m.  ■■  10  Juin,  Convention  particulière  signée  à 
Versailles  entre  la  France  et  r£spagae||  en 
exécution  du  traité  précédent 

'1765*  u^Sepi.   Convention  entre  ra  France  ,  et 

'  1  Espagne,  concernant  les  déserteurs  et  mal- 
faiteurs réfugiés  d'u^e  donunaUoa  daas  Tau* 
tre.  '  '  • 

Impr.  Tojale.  - 

^767,  Traité  entre  la  Fr^nce^et  l^Çspagne»  4ou* 

çhant  les  possessipns  fiançoises  sur  les  islesde 
Falckland.  •  t 

*  1768.  2  Jan^.    Convention  pour  Tintelligence  de  • 
l'erticie  XXI Y  dit  pacte  de  £HoiUe>  et  au^ 
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tr^  points  relatifs  à  la .  navigation  des  deux 

nations. 

*  '  '        Impr,  royale.   Dvjpoht  om  X^emovjis, 

ijGg^  1 3  Mars.  Convention  signée  au  Pardo ,  pour 

régler  les  fonctions  des  consuls  éntre  les  deux 

états. 

Jmpr.  royale. 

tJJ^,*  aj  Véc.    Convention  qui  règle  les  fonc- 
tions des  officiers  des  amirautés  et  des  con-» 
suis  y  au  naufrage  des  navires  respectifs  |  en 
supplément  de  celle  du  22  Janv.  1768. 

Xjjj.  3.  Juin.  Traité  de  limites  de  Tisle  de  Si» 
DiMpingue  y  signé  à  jiranjucz  entre  les 
plénipotentiaires  des  deux  états,  et  ratiûé 
par  le  roi  d'£spagne  le  4  JuilUt  suivant. 

1^79*  la  AvriL  Convention  signée  à  Armjuâz 
entre  la  France  et  l'Espagne ,  pour  concerter 
les  opérations  de  la  guerre  contre  1  Angle- 
terre, si  elle  yenoit  à  avoir  lieu  delà  part 
de  1  Espagne ,  et  pour  déterminer  les  avan- 
tages que  les  deux  puissances  chercheront  ^ 
acquérir  par  la  paix.  ^ 

1783.  iS  Juillets  Acte  d'accession  dé  la  part  de 

la  France  au  traité  d'amitié  et  d'alliance  si- 
gné au  Pardo  entre  TEspagne  et  le  Portugal  ^ 
le  11  Mars  1778.  Cet  acte  fîit  confirmé  et 
signé  par  leKoi  4  Vtr^^ill^slt  Q/iouf  1783, 
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1785.  27  AoûL  Traité  définitif  de  limitci^^  entre 
la  France  et  l'Espagne ,  pour  établir  une  11* 
gne  divisoîre  aux  Aldudes  ou  Quint- Royal 
et  Val- Carlos  dans  la  Navarre ,  et  pour  dé- 
terminer les  limites  de  deux  états  en  tous  les 
lieux  contentieux  de  cette  partie  des  Pyré* 
nées. 

1786.  n^Déc.  Convention  conclue  entre  la  Fran- 
ce et  nSspagne,  relativement  à  des  inté* 
réts  commerciaux I  et  ratifiée  par  le  Roi  le 
X2  Juin  1787. 

Jmpr.  royale, 

1790.  26  Août.   Décret  de  rassemblée  nationale 
pour  l'observation  des  engagemens  défensifii 

at  commerciaux  y  précédemment  contiaclés 
antre  la  France  et  l^pagne. 

CoikûUmt  déerefi. 
.J7jj5,  22Juilktf  4  Thermid.  III.    Traité  de  pair 
conclu  à  Béle  entre  la  république  françoise 

et  le  roi  d'Espagne ,  et  ratAilépax  la  conveA- 

/        ûonle  1^  Thermid.JIL  * 
Mon  Airégé  de»  TraUéf. 

^796.  J S  Août,  aFruce.IK   Traité  d^allianco 
ofiensive  et  défensive^  conclu  kSt.  Ildéphon^ 

j$e  entre  la  republique  françoise  et  le  roi 
d'Espagne  j  et  ratifié  par  le  corps  législatif 
}p26FruciidJK 

Mou  Mréfé  de»  Tniié^  . 

■ 

V 

PORTUGAL^ 
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1667,  3i  Mars.    Alliance  offensive  et  défensive 
entre  la  France  et  le  Portugal  contre 
pagne. 

7  Avril.   Lettres  patentes  4u  roi  de^Por* 

tugal ,  pour  accorder  aux  François  en  Fortu* 
gai  un  juge  conservateur, 

1700.  4  Mars.  Traité  provisionnel  touchant  les 
contestations  au  sujet  de  la  possession  des 
terres  situées  aux  enviions  de  la  rivière'  des 
Amazones. 

\^  Août.  Traité  relatif  à  celui  de  partage 
pour  la  succession  d'Espagne ,  avec .  des^  arti« 
clés  séparés  et  secrets  de  même  date,  et  du 
l5  Oc^r  de*  la  môme  année. '  * 

1701.  18  Juin.  Traité  relatif  aux  terres  du  Cap- 
Nord  et  de  Maragnan ,  situées  aux  environs 
de  la  rivière  des  Amazones*  - 

• — .  18  Jmn.   Traité  daUiafiefe.entne  la  iVance 

et  le  Portugal,  en  faveur  de  Philippe  ^'An- 
jou*..*!.! j      1  l         :  --y  )h 

1712.  7.  iVo«^.  Traité  de  'suspension  d'armes  en- 
tre la  Fvanee  et  le  PortugajL      v  , . . 

Pvvoirr^  ... 

JI713.  \x  Avril.  Traité  de,  pak  d'£/<r^:ç/*f,  entre 
Lmiù  XIV  et  le  nû  Jea^  V  rortu|<a. 


• 
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1763.  ioF(ém  Accesftion  du  roï:  de  Portugal  au 
'  traité  de  paix  défuûtif  de  f  aris. 
Impr.  royale, 

1778.  91  A^riL  Conyention  pour  rabolition  du 
droit  d'aubaine  y  revêtue  de  Lettres  paUi  v 
tci  du  roiy  du  ^  Nov. 

»  ■         .  «   

1783.  \h  Juiliei.  Acte  d^accession  de  la  France 

au  traité  d'amitié  et  Jalliance  signé  au  Parda 
entre  l-JËispagne  et  le  Portugal  le  H  Mai» 

■       8  Août.    Coiifirmation/  de  l'acte  d'accession 
du       Jiiillet  précédent  par  le  roi  Louis 

■ .  XVI.  ■  ' 

1784.  Ti  Juillet. .  .Capiiulatioiii  du: fort  portugais 
.  .  ;  ^de  Cabinde  en  jiÛrique^     '  . , . 

^1786.  3o  Janv.   ConventioA  pour  accommoder 
^  les  différends taiân^eniis  aire*  les  deux  état» 

'-i.  - HSUt  1^1  côte  de  Cabinde  eij  Afrique,  et  pour 
déterminer  les  limites  du  commerce  des 
'V-j  .f^tfpis.Aw  la  dite  d'Aiifiote*  . 

iyt^y»  to  Août  y  23  Thermid,  V.    Traité  de  paix 
signé  à  Paris,  entre  la  république  françoise 
et  le  Portyjg^^' aoA  ratifié  paç  la  cour  a# 
'Xasbonne*  *  ■  *  '  -  - 
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1801.  «9  Sept.  7  Vend.  X.    Traité  de  paix  entre 
la  France  et  le  Portugal^  signé  à  Madrid» 


GRANDE-BRETAGNE. 

|665,  â  iVbv.  Traité  de  paix,  d  amitié  et  d  al- 
liance y  entre  la  France  et  la  république  d'An* 

jgleterre ,  signé  à  Wcstminsten 

1667.  9  Traité  d'alliance  offensive  et  dé- 

fensive entre  la  France  et  la  llépublic[ue  aa« 
gloiae. 

X6ij  et  16&8;  Articles  extraits  de  deux  traités 

laits  entre  la  France  et  T  Angleterre^ 

UtOifARD. 

1659,  3  Fiçr.  Traité  de  ff^esiminster  entre  la 
France  et  l'Angleterre,  pour  procurer  la  paix 
entre  la  Suède  et  le  Danemarck.  ^ 

Aftti.  Premier  traité  de  la  H  a  je  entre 
la  France,  rAngleterfe  et  la  Hollande ,  pour 
le  maintien  de  réquilibre  du  Nord. 

4  AoûL  Second  traité  de  la  Haye  entra 
la  France,  l'Angleterre  et  la  Hollande /pour 
accélérer  la  paix  entre  1»  SAèdc  et  le  Dane* 
anark. 
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1660.  Janv.  Traité  de  ligue  offensive  et  défensive 
entre  les  François  et  les  Anglois ,  arrêt.;  à 
St.  Christophe  ^  pour  parvenir  à  la  paix  avec 

les  Caraïbes. 

Mémoires  des  commissaires  mr  les  dîfTt'rends  àe  VA» 
mériquef  de  Vimpr,  royale  9  tom.  llh* 

1662.  37  Oct.    Contrat  dé  vente  du  port  de^ 
Dunkerque^  en  faveur  de  la  France,  par 
Charlcls  XI ,  roi  de  la  Grande-Bretagne. 

i665.  20  Oct.  Acte  de  restitution ,  par  les^An- 

glois,  de  risle  de  Sainte  -  Lucie  aux  François,. 
Mémoires  des  commissaires  ^  ÎÎL 

4667.  17  FieVr.  Acte  de  cessiçn  deTA^adie  au, 
roi.d^Franca 

Mémoires  des  commissaires  ,  t.  JI, 

i  3i  Juillet.  Traité  de  paix  dé  Brida  entres 
la  France  et  l'Angleterre.  ^  ^  ^ 

^   ^66S.  xà  AifrU. ,  Traité  aigné  à.  St^  Germain-en» 
*  Laye  entre  la  France ,  l'Angleterre  et  la 
Hollande  y  pour  procurer  la  paix  entre  le»  - 
couronnes  de  France  et  d'Espagne* 

1672.  16  JuiUei.  Noijtyreau  traité  dUIiance*  entre 
la  France  et  TAngleterre  contpe  les  FrovidOr* 
ces-uniea. 


Digitized  by  Google 


1677.  24  Févr.   Traité  de  commerce  entre  les 

a 

deux  ét^U. 
Léonard, 

m 

a626.  16  A^ot^.  Traite  (le  neutralité  entre  Louis 
XIV  et  le  roi  Jacques  II  |  touchant  TAmé* 
rique. 

Léonard. 

1687.  11  Déc.    Traité  provisionnel  concernant 

l  Anicrique,  conclu  k  If^hitehalL 
Mémoires  des  commissaires  >  L  IL 

1697.  20  Sept.  Ttàiiè  *  de  paix  de  Ryswick  entre 
la  France  et  la  Grande-Bretagne. 

l6(j8.  1 1  Oct.  Traité  de  la  Haye  ^  sur  le  partage 
de  lamonarôhie  espagnole  entre  la  France:  » 
la  Grande-Bretagne,  et  l^s Provinces* unies.  ^ 

1700.  i3  Mars.  Traité  de  Londres  entre  les  mê- 
mes puissances,  relatif  au  même  partage. 

DVMOMT. 

1711.  8  Oct.  Préliminaires  de  i-owcfrw  entre  la 
France  et  l'Angleterre. 

1712.  19  Août'  Traité  de  suspension  d'armes  en- 
tre les  deux  puissances ,  prorogé  pour  quar 
tre  mois  le  14  Déc.  de  la  même  année. 

DVMOKT. 

I 

1713*  -11  Déc.  Traité  de  paix  conclu  à  Utreehip 

et  ratifié  par  leKoi  le  18  du  même  mois. 
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27j3.  1 1  Avril.   Traitë  de  navigation  et  de  oom* 

merce  entre  la  Fraa<;e  et  la  Grande-Breta- 
gne ,  ratifié  le  i8. 

1 1  Avril    Convention  particulière  au  sujet 

de  quelques  points  relatifs  à  lart.  IX  du 
traité  de  commerce  et  de  navigation  entre 

la  France  et  l'Angleterre.- 

9  MaL   Autre  convention  sur  des  objets  de 
commerce,  que  ledit  art.  IX avoit  renvoyés  ^ 

à  la  discussion  ultérieure  des  commissaires. 

•  1717.  i^Janv.  Triple  alliance  de  la  Haye^  en-^ 
tre  la  France 9  la  Grande-Bretagne  et  les 
Provinces  -  unies^  pour  le  mamtien  de  la 
paix  d'Utrecht** 

J718.  ^  Août.  Traité  de  la  quadruple  alliance  de 
Londres^  pour  le  rétablissement  de  la  paix 
entre  rEmpereuri  Ti^pagne  et  la  Savoie. 

XjxQ'  23  Sept,  Acte  de  garantie  secrète  donnée 
aux  rois  d'Angleterfe  et  de  Prusse ,  comme 
électeurs  d'Hanovre  et  de  Brandebourg. 

1721.  liJuin^    Traité  d'alliance  défensive  entm 
.  k  France ,  r£spagne  et  la  Grande-Bretagne. 

/ 
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xj93^  i9  Jan9.  Traité  pour  révacuation  deJIsle 
de  Sainte-Lucîe  par  les  Anglois. 

Mémoire*  des  commissaires  sur  l  Amérique  ^  Lut, 

1725.  3  Sepi.  Alliance  A'flanovn  entre  la 
France,  l'Angleterre  et  la  Prusseï  oppo- 
sée à  Talliance  de  Vienne. 

DuMOJtT, 

ijay,  16  Ai^riL   Alliance  défensive  entre  la  Fran-  ' 
ce,  l'Angleierre  et  le  Danemarck ^  conclue 

à  Copenhague. 

DVMONT, 

■■  "  ■  3i  MaL  Prcliiainaîrcs  de  Paris  entre  la 
France ,  lï^spagne,  TAngleterre  et  les  Pro« 
vinces  -  unied.  ,  t 

1729.  9iVo(^.   Traité  de  paix  y  d'union^  d'amitié , 

et  de  défense  mutuelle,  conclu  a,  Sêv'dle  en- 
tre la  France  ^  i'iiSpagne  et  l'Angleterre» 

Duxojrr. 

1739.  19  Juillet.  Déclaration  sur  rexempiion 
des  habitans  de  la  Grande-Bretagne  du  droit 

d'aubaine,  en  ce  qui  concerne  les  succès- 
sions  raobiliaiies. 

1741.  27  SepL   Traité  de  neutralité  pour  le  pays 
•  d'Hanovre* 

X744.  Convention  entre  la  France  et  la  Grande- 
Bretagne  y  touchant  le  traitement  rëciproq^ue 

pendant  la  guerre. 
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1647.  6  Oc^.  Propositions  pour  une  convention 
préliminaire  de  paix  de  la  France  et  de 
l!Espagne  avec  les  puissances  maritimes. 

1748.  3o  Ai/riL  Préliminaires  du  traité  de  paix 
d Aix-la-Chapelle  avec  la  Grande-Bretagne 
et  les  Provinces- imies. 

'  31  Mai.  Déclaration  des  trois  puissances 
contractantes,  pour  rectifier  le  premier ,  et 
pour  donner  plus  d'extensiou  au  deuxième 
artide  des  préliminaires. 

3i  Mai.   Déclaration  relative  au  deuxième 
article  des  mêmes  préliminaires.  . 

■  I      8  Juillet.   Convention  au  sujet  des  places 

conquises  aux  Indes  ^  et  des  prises  sur  mer. 

'         2  yioûL    Convention  pour  la  rétrograda* 
tion  des  troupes  russes. 

—  18  Oct.    Traité  de  paix  définitif  d Aix-la- 
Chapelle  entre  la  France  »  TAngleterre  et  la 

Hollande. 

Impr.  rt^aXe, 

4  Dêc.    Convention  signée  à  iVice,  ^  en  exé- 
cution de  la  paix  d'Aix^U-Oiapelle. 
Ko^es  AxmxcàM. 

1754»  36  Dia.  £rojet  d'articles  préliminaires  de 

É 

i 
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|^acificatioIl  entre  la  France  et  la  Grande* 

Bretagne. 

Mémoire  e<^ntenantLe  précis  da  JaiU^  etc*  de  l  imjpr, 
royale* 

1765,  7  Mars,  Contre -projet  d  une  coaventîon 
préliminaire  entre  la  France  et  la  Grande- 
Bretagn'e. 

IbU. 

.1757.  11  Janv.   Traité  de  la  Grande  -Bretagife 

avec  la  Prusse  ,  pour  le  maintien  de  la  li- 
berté de  r£urope  et  de  la  religion  protes« 
tante  en  Empire,  opposé  à  celui  du  1  Mat 
1756  entre  la  France  et  TAutriche. 

■  8  Sept.  Convention  de  Klosier  "Ziven  en- 
tre  les  armées  de  France  et  de  Hanovre. 

1762.  3  iVoi^.    Articles  préliminaires  de    paix,  . 
signés  à  Foniainehleau  entre  la  France,  ïE$i^ 
pagne  et  l'Angleterre. 

Impr.  royale.  I 

^763.  loFéi/r.    Traité  de  paix  définitif  de  Paris  f 
entre  la  France  ,  l'Espagne  et  l'Angleterre. 

'  ■■  10  Fc^'f\  Déclaration  (îu  ministre  plénipo- 
tentiaire de  France  y  touchant  les  dettes  du 
Canada. 

Jmpr.  royale, 

X765.  37  Féi^r,    Convention  relative  au  payement 

des  avances  faites  pour  la  subsistance  despri- 
aonniers  de  guerre. 
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^         Grand,  Bretagne. 

1766»  29  Mars*  Convention  sur  les  papiers  ca- 
nadiens appartenant  aux  sujets  de  la  Grande- 
Bretagne,  r 

fyMtrcK, 

— —  24  Juin.  Convention  postérieure  I  arrêtée 
entre  les  deux  cours  sur  le  même  objet 

1778.  i3  Mars.   Déclaration  faite  par  la  France 

à  la  cour  de  Londres  ^  pour  lui  notifier  son 
traité  d^amitié  et  de  commerce  avec  les  Ëtats« 
unis  d'Amérique. 

DoEity  matériaux  sur  la  statistique* 

1780.  1 7  Mars.  Cartel  pour  Téchange  général  de 
tous  les  prisonniers  pris  en  mer. 

tmpr,  royale, 

Isa  Juin.   Articles  ajoutés  nu  cartel  du  17 
Mars. 

* 

Martens, 

1783.  90  Janv.    Articles  préliminaires,  de  paix^ 

signés  à  FersaiUes^ 
Jmpr.  royale, 

3  Sept.    Traité  définitif  de .  ^aix  entre  la 
France  et  la  Grande- Bretagne ^  signé  à  Fer- 

sailles  le  3  ,  et  ratifié  par  le  Roi  le  18  Sept. 
avec  deux  articles  séparés. 

îw^.  royale. 

.  3  Sept.  Déclarations  réciproques  des  deux 
puissances,  touchant  la' pèche  de Terte-neuve. 

Martkhs, 
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VrandM"  Bretagne.  91. 

1784.  3o  Aodi.  Arrêt  du  Conseil  d'état  du  Koi  f 

concernant  le  commerce  étranger  dans  les 
isles  françoises  de  rAiaérique. 

Impr.  rayalê, 

1786.  2b  ScpL  Traité  de  navigation  et  de  com- 
merce entre  la  France  et  la  Grande -BreU- 
gne,  ratifié  par  le  Roi  Iti  ao  Noif.  suivant, 

Impr.  royale. 

1787.  i5  Jani^.  Convention  additionnelle  et  ex- 
plicative du  traité  de  commerce  avec  la 
Grande-Bretagne,  ratiBée  par  le  Roi  le  a8 

Janv.  suivant. 
Impr»  royale* 

— -  18  Jam  .  Lettres  patente»  du  Roi ,  portant 
abolition  du  droit  d'aubaine  en  laveur  des 
sujets  de  la  Grande-Bretagne. 
'  3o  Août.  Déclaration  signée  à  Versailles 
entre  les  cours  de  France  et  de  Londres, 
pour  ne  mettre  en  activité ,  de  part  et  d  au- 
tre, que  ^  vaisseaux  de  ligne. 

—  3 1  Août.  Convention  explicative  de  Tai  LÎcIe 
XIII  du  traité  de  paix  de  Versailles  de  1783, 
touchant  l'exercice  du  commerce  de  la  com- 
pagnie françoise  des  Indes  orientales  aux  In- 
des ,  ratifiée  par  le  Roi  le  19  Sept,  suivant. 

Impr,  royale. 

— —  37  Oc^  Déclarations  réciproqfues  des  cours 
de  Londres  et  de  Versailles,  pour  faire  ces- 
ser les  armemens  pur  rapport  à  la  lloUandc, 
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1797.  8  Juillet  y   20  Messidm  V.   Frôjet  de  paix 
^  éotre  la  France  et  la  Grande -Bretagne ,  pré- 
senté par  le  lord  Malmesbury  aux  plénipo- 
tentiaires de  France  9   dans  les  coniërencea 

pour  la  paix  tenues  à  Lille. 

Corresp.  oJJieicUe  de  lord  MAtMXSBURr, 

1798.  ^2  Sept.  6  Comph  VI.  Cartel  pour  Të- 
change  des  prisonniers  de  guerre  entre 
la  Grande-Bretagne  et  la  France ,  signé  à 
Londres. 

'799*  O^^*  Véïïid.  Vlll.  Convention  SAlk^ 
maer^  touchant  l'évacuation  de  la  Nord-Hol- 
lande par  Varmée  Anglo  -  Russe. 

i8oo«  8  Sept*  j  5  FrucL  VIII.    Capitulation  en 
vertu  de  laquelle  Tisle  de  Malte  est  livrée^ 
aux  troupes  angloises. 

l8oi.  27  Juin  ,  8  Messid.  1%.     Capitulation  du 

Grand-  Caire ,  par  le  générai  Beiliard. 

"  ^  .  2  Sept.  i5  Fruct.  IX.  Capitulation  d'A- 
lexandrie en£g]rpte9  par  le  général  Menou. 

'    "■,  i  Oct.  9  Vend.X.    Préhminaires  de  paix, 
^  aignés  à  Jf^ondres  entre  la  France  et  l' Angle- 
terre. 

Moniteur. 

* 

■ 

I 
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ÉTATS-UNIS  DE  L'AMÉRIQUE. 

J778.  6  Fcvr,  Traité  damîtîë  et  de  commerce 

entre  la  France  et  les  États -unis  de  TAmé* 

rique  septentrionale,  ratifié  par  le  Roi  le 

16  Juillet:  suivaat* 

Impn  royale,  " 

■         6  F^</r.    Traite   crallîance   éventuelle  et 
délensive,  conclu  avec  les  États-unis  de 
^  l'Amérique. 

«— »  Juillet.   Ordonnance  portant  abolition  du 

droit  d'aubaine,  stipulée  en  faveur  des  États 
'  aijaéricains  par  lart.  XI  du;traité  d'amitié 
et  dé  commerce. 

Impr.  Tojale. 

J782;  16  Juillei.   Cbntrat  avec  les  treize  lÈtats- 

unis  de  1  Amérique  septentrionale ,  touchant 
les  avances  en  argent  iàijtes  au  congrès  amé- 
ricain, k  titre  d'empruÂt^  par  la  France.. 

Martbns. 

1 784.  37  Juin.  '  Lettre  du  ministre  de  la  marine 

aux  administrateurs  du  Cap-françois ,  con- 
cernant le,commerce  étranger,  et  particuliè- 
rement l'admission  des  États-unis  dans  les 
isles  françoises ,  en  interprétation  du  traité 
de  1778. 

14  iVbc^.  CoAveiitioa  arec  les  États-uaia 
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de  TAmérique ,  à  lefiet  de  déterminer  et  fixer 
les  fonctions  et  prérogatives  des  consuls  et 

vice-consuls  respectifs. 

1 79g.  7  JuilieL  Loi  des  États-^unis  d'Amérique , 
qui  déclare  que  les  traités  jusqu'ici  conclus 
avec  la  France  ne  ^ont  plus  obligatoires. 

1800.  3o  Sept.  8  VehcL  IX.  Renouvellement  du 
traité  d'amitié  et  de  commerce  entre  la  Répu- 
blique Françoise  et  les  États-unis  d'Améri* 
que ,  dont  les  ratifications  ont  été  échangées 
à  Paris  le  19  Thermid^  IXi 

Moniteur. 

m 

PROVINCES -UNIES  DES  PAYS-BAS;  . 

'  RÉ  p  V  s  1. 1  g  u  £  Batatb. 

lé&jS.  a6  jiPril.  Acte  d'accession  des  États-géné- 
raux au  traité  de  paix  de  i655  entre  la 
France  et  l'Angleterre; 

Du  U  ONT, 

xCig*  21  Mai.  Premier  traité  de  la  Haye  avec 
la  Hollande  et  l'Angleterre ,  pour  le  main^ 

tien  de  Féquilibre  du  Nord. 

4  AoûL  Sectyid  traité  de  la  Hayc^  poinr 
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accélérer  la  paix  entre  la  Suède  et  le  Dai^e- 
marck» 

J)uMO£iT, 

i66fl.  27  AvrU.  Traité  dWitié,  de  confédéra* 
tion  et  de  commerce  ^  sîgué  à  Paris. 

,1  '  I  ■  27  Ai^ril,  Actes  entre  le»  ministres  de 
France  et  des  Provinces-unies,  touchant  le 
culte  religieux  dans  rhôtel  de  l'ambassadeur 
de  France. 

1666,  i3  Mai.  Acte  de  garantie  j  donné  par  la 

France,  pour  la  paix  entre  les  lî^tats- géné- 
raux des  Provinces -unies  .et  lévêque  de 
Munster.     « , 

DUMONT. 

1667.  5  Mai  Convention  entre  la  France  et  la 
République  y  pour  IHinion  de  leurs  flottes 

contre  TAugleterre^  et  touchant  le  salut 
maritime.  - 

1668»  i5  jii^riL  Traité  de  St,  Germàioren^Layep 
entre  la  France,  l'Angleterre  et  la  Hollande, 
pour  accélérer  la  paix  entre  la  France  et 

DUMOKT.  / 

1669»  H  Oct.  Articles  et  conditions  accordés 
entre  la  France  et  les  PraviaGOS-unies  des 
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Pays-bas ,  touchant  le  port  et  transport  des 

lettres  et  dépêches. 

1675.  21  Mai.     Cartel  ^tgucl^ant  rechange  dea 
prisonniers.  *  • 

DUMÔNT* 

— 7-  17  Août.   Accord  pour  la  liberté  de  la 
^    pêche  péiidaht  la  guerre,    en  faveur  des 
'  *  *  '  pêcheurs  des  deux  nations.  ^ 

1678.   10  Août.   Traité  de  paix  et  de  commerce 
conclu  à  Nimègue  entre  la  France  et  les 

Piovinccs-uni^     '  -         "  •  . 

1G84.   29  Juin.  Traité  de  la  Maye^  pour  obliger 
le  roi  d'Espagne  à  iaire  là  trêve.  ' 

1686.  9  Jan{^,  .  J()éclaratiQn  donnée  en  «famurdlea 
<   .HoUandois^  en  conformité  de  l'art.  X  du 
traité  de  I^m^gue,  de  pouvoir  habiter  et 
commercer  en  France  |  sans  étrp  réputés 

aubains. 

'j  ,       „  ,  ■  . 

1097.  so  Traité  de  paix  de  -^^Wc>l  avec 

.   la  République, 


Léonard^ 


ao  iSep^  Traité  de  commerce,  de  naviga^ 
tîon  et  de  marine,  entre  la  France  et  les 

Provinces-unies,  pour  vingt-cinq  ans.  .  ;  ' 

1697. 
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1697.  9  Ocl.  '  Acte 9  ou  article'  séparé,  touchant 
la  liberté  récipioi^ue  de  la  pèche  du  ha'* 


t6^8*  1 1  OcL   Traité  de  la  Haye ,  pour  le  partap- 
ge  de  la  moaarcliie  espagnole. 

« 

■"■      22  Nw.   Convention \  touchant  les  doua- 
/  nés  entre  la  France  et  les  Provinces  «unies. 

»7oa  i3  Mars.  Traité  àe  Londres  f  pour  Iç  par- 
tage de  la  monarchie  espagnole. 

•  *  „ 

tjod.  4  iVbt'.   Gonveiition  pour  lui  cartel  entre 

la  France  et  les  Alliés.  ^ 

1710.  liJanv.  Projet  de  paix  à  conclure 'par  la 
Francejy  et'xènditiohs  proposées  par  Içs  Pro* 
yîiices  -unies  des  Pays  -  bas. 

1713.  Il  Avrils  Traité  de  paix  à'Vtrecht  entre 
la  France  et  les  Provinces  -  unies ,  avec 

un  acte  séparé  conceraaut  Ici»  Pays  -  bas  et  1% 
znaison  d'Autnçhe^  : 

17x3.  11  Avril.  Traité  de  navi^£tioli  étdecojn*- 
œerce  avec  la  Répu.bji^iie*,  ,  i 

»•  7 
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17  ij'  4  jaiïi'.  Triple  alliance  de  la  Haye,  pour  le 
maintien  de  la  paix  d'Utrecht]j  ^ 

1718.  2  Aoui.  Traité  de  la  quadruple  alL'ance 
entre  Ja  France»  l'Empereur  et  l'Ahgleteiv 

re,  agréé  par  les  États-généraux  sous  de  cer- 
taines restriclionâ  le  i^Févr.  1719* 

^1726.  9  Aaùu   Traité  pour  Faecession  de  la  ré* 

publique  des  Provinces  -  unies  au  traité 
^  d'Hanovre  du  3  -Sept.  1 7  35 ,  et  pour  la  gaian* 

tie  (les  traités  de  Munster  et  d.e  la  Barrière 
en  faveur  de  la  République. 

.  1727.  ï3  Janv*    Convention  entre  la  France  et 
la  République ,  pour  le  fort  d'Arguin  en  Afri- 
que ^  et  le  commerce  excil)CMiif  de  cette  côtft 
•  èn  faveur  de  la  compagnie  fr^nçoia^  des  la- 
des  occidentales. 

KovsajtT^  intérêts  de»  Puiêsamm^  « 

.  '  '  3.1.  AfaL   Préliminaii^  de  Paris*  - ,  ^ 

4739.  21  Nov,  Traité  d'accession  de  la  républi- 
que des  Provinces  -  unies  à  la  paix  de  Sé- 
ville. 

1733.  24^^©^.    Traité  de  la  Haye  ^  pourlaneutra- 
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lilé  des^' Pays -bas  autrichiens;  reuouvellé  en 

1789,  ai  Déc.    Traité  de  commerce,  de  naviga- 
tion et  de  marine  I  conclu  à  Versatiles  avec  les 
1 1.  iÉtltU  généraux. 

174.8.  doAvriL    Préliminaires  de  paix  d'^ix*/a* 

Chapelle, 

m  18  Oct.  Traité  de  paix  définitif  à'Aix  -  ia^ 
Châpdk  èntre  la  France,  la  Grande -Breta« 

gae  et  les  États -géiiëiaux, 

1 74i9iK)  I  »  J«w  ,  Convention  s^^r^^ru:felk$  en- 
tre la  France  ,  rAutricbie  ^1;  les  provinces- 
unies ,  touchant  1  évaçuat^iQi?»  f^s  Pajrs-bas, 


■*5 


1767.  i  JaM^  '^Zémekiion  enixt^'  la  Pratece 
les  États-généraux,  coacemantl^s  déserteurs 
et  transfuges.  '  ^ 


1773.  nH  yuUlÉi.  "Convention  |if6ur TKbolhion  du 
'  droit  d'aubaine  en  faveur'  flés  <P^ovinces- 
**  ^'^^tesfdes  Pàj^s-bas,  revêtue  de  Lettres  par 
tentes  du  Rbi;  du  20  %'*îCftéWaiir 

née*'       'j.')    •  .*  eu  ."î  ""I 


bigitized  by  Google 


lOO 


PROVINCSS'-  VNfES. 


1781.  1  Mai,  Convention  €ntre  la  France  et  le$ 
iitats- généraux^  touchant  ies  prises  et  les 
reprises  que  leurs  sujets  poùrront  ftire  sur 
ceux  de  la  Grande-Bretagne. 

Ma  tiTMNS, 

•  s 

1785.  î  o  Nov.  Traité  d'amitié  et  d'alliance  entre 
la  France  et  les  Provinces  unies* 

Impt,  royale,  ^ 

ih'Déc.   Acte  de  garantie ,  donné  pair  la 

France  à  la  paix  de  la  République  avec 
^  \  r£nipereur« 

Traité  de  Fcntaineibkaa,,^  da  B  Nov.  178S.  /nf**, 

1795»  i^Maî,  nj  Floréal  IJL    Traité  det  paix  et 
d'alliance ,  signé  à  la  Haye  entre  la  Répu- 
'    blique  fr^çoisé  et  la  république  des  Pf-o^te^^*! 

ces-unies ,  ratifié  pai:  la  convention  na^iona- 

•     U  lé  &  Pthirial  m.        '  - 
Mon  JMgi  des  TreMt. 

i€  Mai^ l    floréal  II L .  ^  J^é^emeat  po\ir  IV- 1 
sage  du  port  i^Fj^ipg^  ' 

Mon  Abrégé  des  TtidUs-  ^ 

2j  Juillet  f     Thermid.  IIL  'Gnpitulaiion  en« 

.     tre  la^  JJ^iit)Jiq^ue  Iranço^se .  et  la  Répu^ i que  ^ 
bfitaye ,  en  wrtu  de  laquelle  sô^ooc  hom- 
mes de  -troupes  françoises  passcii.t  au  ser- 

-  :  \m,^fi^^  dernière,  République.  \ 

1797.  a8  Juin*    Acte  d'accession  de  la  Républi- 
que bataye  au  traité  d'alliance  offensive  et 
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Aéfeàme  conclu  le  19  Août  1796  entre  Ia 
France  et  l'Espagne. 

j8oo.  i5  Jarii^.  25  Nn\  VIII.  Traité  signé  à  Paris 
avec  la  République  batave,  par  lequel  la 
France  lui  abandonne ,  pour  la  somme  de 
six  millions  de  France,  l'uni versaiité  de  ses 
droits  et  possessions  9  ainsi  que  ceux  des  prin- 
ces d'Empire  et  des  émigrés  daus  Té  tendue  • 
du  territoire  batave. 

Momteur, 

Jl8oi*  39  Août,  11  Frimaire  I7L  Convention 
si^ëe  à  la  Haj  e,  par  laquelle  lO^oop  hom« 
mes  de  troupes  françoises  sont  mis  à  la  solde 
de  la  République  batave.  ' 

SUISSE/ 

RbvUBI^IQUB  HELTàTIOVE. 

1616.  39  Nw.    Traité  de  pàix  perpétudle  de 

Fribourg  entre  la  France  et  les  Caatons 
suisses*: 


iSai*  5  Mai*   Traité  d'alliance  de  Lucenie  avec 
Jes  Cantons  et  leurs' alliés  ;  lUise  des  allianr 

zti:      ces  subséquentes  entre    France  et  le  Corps 
helvétique/  : 

.  .  .  I 

i663.  4  SepL  Traité  de  renouvellement  d'allian- 
^    ce  /  et  . confirmation  des.  anciens  traités  4e 


Digitized  by  Google 


102  Suisse, 

paix  et  d'union  y  nommément  de  ceux  du 
2  Juillet  i653  et  i  Juin  i658,  entre.  Louis 
XIV  et  le3  Gantons  et  leurs  alliés. 

^  1689.  7  Mai.  Tr^té  de  neutralité  entre  la  Fran- 
ce et  le  Corps  helvétique. 

Dc^jroirr. 

J714. ,  là  Noi^,  Acte  d'inclusion  du  Corps  helvé« 
tique  dans  le  traité  de  paix  gén^ral^  sig^é 
à  Bade  le  7  Sept.,  17 14. 

,  1716.  9  Mai.  Traité  de  renouvell  ement  d'allian- 
ce avec  les  seuls  Cantons  catholiques  et  la 
république  du  Valais ,  pour  le  règne  de 
Louis  XV. 

DUUQNT, 

1764*  3  iVo</.     Capitulation  générale  pour  les 
troupes  suisses  au  service  de  France. 
B^port  de  lUxow,  imprimé  mk  1799. 

1771.  7  Déc.  Couvention  entre  la  France  et  les 
Cantons  protestans  de  la  Suisse ,  revêtue  de 

*  Lettres  patentes  du  Roi  du  20  Jam/.  1772, 

touchant  Tabolition  réciproque  du  droit 
d'aubaine  et  la  traite  foraine  ;  enregistrée  à 
Colmar  le  4  Avril  suivant 

1777.  «8  Mai.    Traité  d'alliance  générale  avec 

les  XllI  Cantons  et  leurs  coTaiUés^  pour 

cinquante  ans,  ratifié  par  le  roi  le  1  JuilUi, 

et  jure  le  2S  Août  suivant.  ' 

/mpr.'  royalê.    ^  \     •  "  \ 

— ^  1  JuUUt.   Lettres  ^patentes  du  ftoi^  pour 
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Tabblitioii  du  droit  dfaubaine  en  faveur  des  • 

1781.  Dec,    Édit  du  Roi,  qui  fixe  les  privilcges 
des  sujets  des  états  du  Corps  helvétique  dax&s 
ie  royaume  de  France;  enrëgistrë  au  parle- 
ment de  Paris  le  8  Janv.  1782» 
Impr»  dià  Parltme/U, 

ijB^  ^aAouf.  Déclaration  du  Roi,  sur  les  re* 
présaiUes  à  exercer  contre  les  citoyens  et  su* 

jets  du  canton  de  Schaffhouseet  d'autres. can- 
tons ,  qui  auraient  des  créances  à  répéter  sur 
des  particuliers  qui  ont  fait  faillite  en  Fran* 
ce  ;  enrég^trée  à  Cohiiar  le  16  Sc^ft,  sui- 
vant 

1793.  17  Nov,  27  Brum.  IL  Décret  de  la  conven- 
tion nationale./  pour  le  maintien  des  traitéa 
avec  les  Cantons,  suisses  et  les  États -xuiia 

tfAiacrique^  ' 
Coliestion  des  DdereU., 

^794-' 21  Dec.  \  Niv*  IlL  Décret  sur  les  pensions  ^ 
des  militaires  suisses  licenciés. 

Collection  des  Décrets. 

1798.  igiûii/,  %Fruci.VL\  Traité  de  paix  et  d'al- 
liance offensive  et  défensive  entre  laRépu- 

■ 

,    blique  françoîse  et  la  Suisse;  ratifié  par  le 
corps  législatif  le  33  Fruct.  VL 

MARTEtiS. 

—7  '  36  Nov.  10  Frtm.  VIL  Convention  pour  un 
corps  de  dix  -  huit  mille  hommes  de  trou|)es 
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suisses  à  employer  en  qualité  de  troupes 

auxiliaires  de  la  liépublique  fiançoise. 

^799*  y^^^?  Convention  relative  aux  troupes 
suisses,  qui  ont  été  an  service  du  roi  de 

Sardaigne. 

ZoMuh  11  PrairM  VU.   Traité  de 
merce^  signé  à  Paris  entre  lea  deux  vépubli^ 
ques*         <  .  . 

EvÈCHi    SB  BaS£K. 

a 

1735.  39  Févr.   Traité  de  limites  entre  la  Firane^ 

.     et  révéché  de  Bâle.  . 

J739.  11  Sept.  Traité  défensif  entre  la  France  *e4 
révéché  de  Baie,  pour  le  rétablissement,  et 
la  conservation  de  la  tranqurillité  intérieure 
des  états  récipro^ques ,  et  la  défensie  de  leura 
frontières» 

—  1 1  Sept.  Convention  pour  la  restitution  ré-»^ 
ciproque  des  déserteurs. 

imprimé  à  Fovêotww^  f  à  la  suUf  d»  traité  d?ai^ 
Uaaee  de  1780. 

1748.  Il  Mai*  Lettres  de  M*  dePuysieux^  concer- 
nant l'exemption  du  droit  d'aubaine  enfayew 

des  sujets  de  1  evéché  de  Bàle. 

Ordoati,  d'Alsace^ 

1768.  é^Mars^   Capitulation  entre  la  France  et 
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l'evéque  de  Baie  y  louchant  la  levée  de, 
troupes. 

1776.  I  Mai.    Ratification  faite  au  nom  du  Roi 

d'un  arrangement  délimites,  passé  ]e  2  Dec. 
1776,  enlrc  le  baron  de  Wcsseiiberg,  sei- 
gneur de  la  Bourg  de  ïévôché  de  Bâle,  et 
•les  préposés  et  habitons  de  la  communauté 
du  village  de  Bietertfaal  en  Alsace. 

1780*  20  Juin.   Convention  entre  la  France  et 

révéchë  de  Baie,  concernant  les  limiles;^ 
ratifiée  pa,r  le  Roi  le  11  Juiiiei  suivant. 

—  so  yida.   Traité  d'alliance  entre  le  Roi  et  le 

prince -évécjue  deDàie;  ratifié  par  leKoiie 

II  Juillet  suivant. 

Impr.  «i»  prwpe,  à  Fùrentriiy. 

I7à>.  3o  Sept.    Déclaration  de  révoque  de  Bâie , 

sur  la  fixation  invariable  du  droit  de  détrac-' 
tioA  à  cinq*  pour  cent. 

»    19  Déc^   Convention,  concernant  les  délits 

commis  sur  les  frontières  ^  revêtue  de  Let« 

très  patentes  du  Roi  du  2  Mars  178a, 
Bictionnaire  gê^r,  ^Alsace ^  par  Houxnu 

176^.  Déc.  Lettres  patentes,  portant  confirmation 
d'une  transaction  entre  l'évôque  deBâle  et 
le  comte  de.  Montjoye* 

1793*  a3  Mors.   Pécret  qui  déclare  qi^e  ie  pafs 
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de  Porentruy  est  réuni  à  la  Ré{Kubltque  fraiH- 
çoise,  sbuslexiom  dt  depui  tcmdiit  du 
Urriùle, 

CùlLection  desDécrttt, 

I 

ê 

Abraym,   b£   St,  Gall. 

lySl.  2^  Avril.  Traité  entre  la  I  iance  et  Tab- 
baye  de  St  Gall,  pour  le  renouvellement  en 
faveur  de  Tabbayé ,  du  traité  de  i663 ,  ex- 

'  pire  en  172^/ 

Berne. 

anv.    Traité  entre  la  France  et  la  répu- 
blique de  Berne* 

léiùVAKD. 

1734.  11  .Z>ec.   Déclaration  au  sujet  de  600  hom» 

mes  à  ajouter  au  régiment  sui^&e  de  May,, 
ci  -  devant  j&riach. 

1737.  9  NoK\    Traité  de  liquidation  des  sommes 
dues  au  canton  de  Berne. 

JjSj..  1  AvrîL  Convention  pour  le  régiment  de 
Betteos. 

'        3o  Juin.    Ratificatioa  donnée  par  le  can- 
ton de  Berne ,  sur  b  convention  des  bornes  • 
relevées  entre  la  Franche -Comté  et  It  cautan 
^     de  Berne  en  1741.  • 

J763.  iiFévr.    Ratification  doimée  parle  can- 
*  (ton  de  Berne/  sur  le  procès  «verbal  de  limi- 

V 

I 
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tes     la  partie  supérieure  du  pays  de  Gex 

du  bailliage  deBonmoût,  sigué  et  arrêté  le 

1764.  S  Mai     Capitulation  pour  le  régiment 
^  d'£rlach. 

1774.  i5  Nov^   Procès  -  wrbal  de  limites  entre 

la  France  et  le  canton  de  Berne ^  ratifié  par 
le  Roi  le  9  Avril  l'Jji^ 

1782.  12  Nov»  Traité  de  neutralité  entre  la  Fran- 
ce, le  roi  de  Sardaigne  et  la  république  d& 
Berne  ;  annexé  à  Tacte  de  garantie  rciatil  à 
Genève. 

Genève. 

» 

173a.  7  Avril  et  8  Mai.  Règlement  de  la  média- 
tion pour  la  pacification  des  troubles  de  Ge- 
nève; ratifié  par  î  le  Roi  le      Mai  suivant. 

ly^c^.  ib^  Août.  Convention  de  limites  d'échange 
et  de  cessions  réciproques  entre  la  Fiance 
et  la  république  de  Genève. 

17D2.  26  2)étf.  Procès *  wbal  de  limites  entre  les 
deux  états^ 

xySg.  21  Noç.    Traité  signé*  Pari^  entreU^Fran* 

ce  et  la  république  de  Gencve. 
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176a  2Ô  Aoùf.   Procès  -  verbal  de  Hmttatîon  de  Itt 

55^  borne  de  la  terre  et  mandement  de  Pe- 
jiey ,  et  de  sa  transposition  sur  le  tcrrîtoi* 
re  de  Genève  ,  en  Fectificatîon  du  procès* 
verbal  de  175  2.  *  ' 

>7G3.  29  Déc,    Procès  •verbal  4e  limites  entre  Im 
France  et  Genève,  en  exécution  du  traité  de 
*      limites  du  i&  Août  1749. 

1764.  ij  Mars-  Paragraphes  servant  d'éclaircisse- 
nfiens  pour  1-exécution  de  l'art  lli  du  trai- 
té de  1749. 

IjSj.  i5  Oei.   Prononcé  des  puissances  g^rantes^ 

sur  le  sens  des  articles  contestes  du  régle- 
nient  de  17^8  pour  lac  pacification  des  trou^ 
bles  de  Genève» 

l^ià:  12  Nov.  Acte  de  garantie  entre  la  France^ 
la  Sardaigne  et  la  république  de  Berne ,  tou<* 
chant  la  pacification  de  Genève. 

ê 

1792.  22  Oei.  2  Nov*   Convention  conclue  entre 

le  général  François  Montesquiou  etla  répu- 
blique de  Genève. 

'  <  (  G<j»«4^j» ,  ]  ccctt«it  dê  traités  >  GmUngvt^ . 79^* 

JljjB.  26  Avril f  7  Floréal  VL  Traité  de  léunion 
de  la  république*  de  Genève  à  la  Uépubli^ 
que  Françoise ,  signé  à  Genève ,  et  ratifié  par  le 
cqrps  législatif  le  aft  Floréal  VL 
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.  Mulhouse. 

1798.  t8  yan9.  9  Pluv.  VL  Traité  de  réunion  de 
la  république  de  Mulhouse  à  la  République 
françoise  ,  signé  à  Mulhouse  1  et  ratifié  par 
le  corps  l^[^tif  le  1 1  Ventôse  VL 

«  r  ». 

NsUFCIf  ATEX.» 

l€57.  1 2  Dec.  Traité  d  alliance  entre  Louis  XI V 
et  le  duc  de  Longueyille  >  comme  prince 

souverain  de  Neufchâtel  et  Valengin. 

1765.  '  a8  SépU  '  Traitë  èt  fixatmn  de  limites  en- 
tre le  comté  de  Bourgogne  et  la  souveraïAe* 
té  4«  Neufçliitel  et  Valengin.      •  r .    .  ^ 


|4l 


* 

.1601.  17  Traité  de  Lyon  pour  l'échange  du 

^    marquisat  de  Saluces,  avec  ia  firessCi  .  le  Bu*» 
g^y>  Valromeyet  Gex.  ' 

i63i,  6  ilmV,  3oMaif  t^Juin.    Traités  de  paix 

conclus  à  i^iiérasque  entre  la  France'  et  la  Sa- 
voie ;   pour  terminer  le  diiiérend   sur  la 


3uccession  de  Mantoue. 
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■ 

le  cession  de  la  ville  et  du  château  de  Pignë- 
rol  9  faite  à  la  France  par     duc  de  Savoie. 

1672*  27  Avril,    Kégleiiijeiui  et  articles»  pour  lea 
.  confins  entre  U  Savoie  et  le  Daupbiné» 

16^6.  îcj  Aoùh  Traité  de  paix  de  Tunn  entre  la 
France  et  le  duc  de  Savoie. 

Ijoi.  6  Avril  Traité  d'alliance  défensive  et  of- 
fensive, signé  à  7i/rî/i  entre  Lmiis.XIV  et 

*  Viclor-Apiédëe  II ,  duc  de  Savoie. 

1702.  17  Juillet.    Lettres  patciites  pour  IVxernp- 

. .  (ion,  du  dixiit^l^u^^^è'^^-^  K^^HC  4^s-^n^uia- 
,    .  du  4V;<^  de  Savoie. ,         '  .  •    .  , 

1713.  Il  Avril.  -(Ti'aHé  Âde'  pàist  cbtehi^  Utrecht 
entre  la  Franpe  et  le  duc  de  Savoie,  avec 
uneLi  d^ar^ÙPti;  fpour  T^luf^oil  dtfi  trois 

Ligues  grises. 

1  '  • 

1714.  Avril.    Ratification  de  yicjtor- Amédée, 
roi  de  Sicile  et  duc  de  Savoie ,  sur  le  traité" 
signé  de  sa  part ,  avec  le  Roi ,  le  4  de  ce 

*    mois,  relativement  aux  cessions  respectives 
convenues  par  l'article  1 V  du  traité  d'Utrecht, 
pour  les  limites  entre  la  i  iance,  le  Piémont 
^  et  le  coœt^  deNicei. 

Xfi^&aÔ4^/iV.:  Ratificatio;i  4e  Viçtojc-Axi^édéey 
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Savùîs,  Sarda  iciTs:  m 

sur  Tarticle  secret  signé  en  même  tems  que 
le  traité. 

XjiS.  BNo9.   Acte  d'accession  du  rot  deSar^oi* 

gne  au  traité  de  la  quadruple  alliance* 

1726.  3o  Nav.  Convention  entre  la  France  «t  le 
rot  de  Sardaigne ,  par  laifuelle  le  droit  de 

.  Ville- Franche ,  qui  se  perçoit  sur  les  vaisseaux 
françots ,  est  abonné  pmdant  vingt  , 
inoycauant  quarante  mille  livres  ,  que  la 
^ambf  e  du  Levant  se  chaîne  de  payer  an- 
auelLsoiMt  au  roi  de  ^ardoigne. 

* 

2733L  sô  Ocu  AHiance  offensive  et  défensive  en- 
tre la  r  rance,  i'Espagae  et  le  roi  de  Saitlai-' 
;gne  y  contre  Tiljfnpereur. 

> 

^736.  16  Août.  Accession  du  roi  de  Sardaigne 
au  traité  dés  prëliminitires  de  Vienne. 

Trotta  définitif,  de  l'impr.  royale. 

2739.  3  l^pr;  Acte  signé  entre  TEmpereur^  U 
France  et  le, roi  de  Sardaigne,  pour  Tacces- 
ision  de  ce  dernier  au  traite  définitif  de  paix, 
conclu  à  Vïénné  le  18  Nov.  précédât  entre 

la  Fiance  et  l'Empereur. 

-  9  Mars,    Acte  d'accès jâon  du  roi  de  Sam 

daigne  à  la  paix  définitive  de  Vienne. 

1748.  7  ^ov.    Accession  du  roi  de  Sardaigne  au 

tr^té  de  paix  défiaitif  d  AM^v^^lar  UiiapeUe; 
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acce[)[ce  pai  U  1  lance,  et  ratifiée  le  il  No^. 
suivant. 

TraUé  définitif  f  dt  IHmpriimerie  r^ale: 

^^8.  Dec,  Convention  signée  à  A /ce,  en  exé' 
cut4on  de  l'urt;  VllI  du  traité  déiinitif  d'Aix- 
la-Ohapêlle. 

1749.  21  Jitnv^  Convenlion  signée  à  Nice^  mir 
les  termes  d«s  restitutions  à  fiùre'  en  Italie. 

i  &  Déc.   Contrat  signé  imtn&  ta  France  ^et 

la  Sai daigne^  contenant  rachat,  suppression 
.  ^t  ea^ction  de  l'ancien  ^r^it  de  ViUe^Fran'^ 
*che ,  de  deux  pour  cent ,  sUr  les  bâtimeas 
irançoiâ     leurs  car^aisons^  ' 

X^€o.  24  Mars,  î'raité  conclu  à  Turin  ^  pour  ré- 
gler les  limites  «ntre  le»  deux  états  y  avec  ar* 
ticles  iséparés  et  procès- verbal,  ratifiés  pai^ 

Louis  XV  le  10  Juilkt  suivant» 

■  "      •«4  Août.    Lettres  patentes,  isur  labolitioa 
^    *  du  droit  d  aubaine  à  l'égard  de  la  Sardaigne, 
du  Piémont  et  de  la  Savoie ,  stipulée  par  les 

irticles  XXI  et  XXU  du  traité  de  limites  du 

■  »       '  ' 

'      34  Mars  priécédent  \^  _  . 

X)rdonlt,  d^Atsaee, 

'    .  3o  OcH     Déclaration  signée  à  Montmélian 
enh'e  les  ministres  des  deux  états ,  en  inter-  ' 

pi  c  talion  de  Tai  t  111  du  traité  de  limites  du 
•  •    »4  Mars* 

1761» 
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Savoie,  Sarjjaicné.   .  ii3 

1761.  i5  Ai^riL    Procès  verbal  définitif  de  la  li- 
mitation générale ,  convenue  entre  les  cours 
de  Versailles  et  de  Turin. 

Jinpr.  royale,  1 

4763.  10  Juin.  Convention  de  Paris  ^  entre  la 
France>  TEs  pagne  et  le  roi  de  Sardaigne, 
par  laquelle  les  deux  premières  puissances 
s'engagent  à  procurer  au  roi  de  Sardaigne  un 
équivalent  pour  le  Plaisantin ,  en  attendant 
que  le  tems  et  le  cas  arrivent  où  le  droit 
de  réversion,  stipulé  en  sa  faveur  par  la 
.  paix  d'Aix-la-Chapelle,  puisse  s'effectuer. 

— •  10  Juin.  Convention  particulière,  signée 
à  Paris  entre  la  France  et  le  roi  de  Sardai-* 
gne ,  en  confonhité  de  Fart  111  ^du  traité 
précédent ,  signé  le  même  jour  entre  la  Fran- 
ce ^  r£spagne.et  .le  roi  de  Sardaigne,  tov:* 
chant  le  Plaisantin. 

  • 

I783.  i2iVbc^.  Acte  degarantie,  convenu. entre 
la  France ,  la  Sardaigne  et  la  république  de 
Berne ,  par  rapport  à  la  pacification  de 
Genève. 

M^RTENS, 

» 

— -  la  Nw.     Traité  de  neutralité  entre 

France,  la  Sardaigne  et  la  république  de 
Berne  »  signé  en  m^e  temps  que  i'actp  de 
garantie. 
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17^2.  27  Noi^*  Décret  de  la  conveintioA  nationa^ 
le  de  France,  pour  la  réunion  de  la  Savoie^ 

soûs  le  iioiii  de  départeaieat  du  MoaC- 
Blanc.  i    '  . 

GoLlection  des  Décrets.  , 

17.93.  3i  Jani^.  et  4  Fèi^r,  Décrets  de  la  Conven»» 
tien  ^  pour  la  réunion  du  comté  de  Nice>  aous 
là  dénotnination  de  défWteinent  des  Alpes 
maritimes.  *  ' 

CùllJtêtion -dis  Dée^reU, 

xycjG.  i5  Mai  y  26  Fiorial  IK  Traité  dte  pai&  et 
d'amitié  eiitre  la  République  fraïKçoise  et  le 
roi  de  Sardaigne  »  contclu  i  Patis  >  et  ratifié 
par  le  coi-ps  législatif  le  3o  Floréal  IV% 

Mon  Mrégé  des  i'raUés.  j 

^737,  5  Ai^riif  16  Germ%  Jf,  Traité  d^alliance  oî^ 
fensiye  et  défensive»  conclu  à  Turin  tXL^ 

tre  la  Képubhque  françoise  et  le  roi  de  Sar- 
daigne;  ratifié  par  le  corpa  législatii  ie  11 
Brumaire  VI^ 

a^gB.  28  Juin  ^  loMessid.VI.  Convention  entre 
la  France  et  le  rpi  de  Sardai^ne,  touchant 
l'occupation  provisoire  de  la  citadelle  de  Tu^ 
rin  par  les  troupes  fran^oises. 

9  J7éc.  19  JPrim.  VIL   Acte  d'abdication 

du  roi  .de  Siii  daigne  à  Texercice  de  tuui 
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RÂ  p  V  M  Li  i^u  M  Cisalpine.  ai5 
l^oûVoir  ^ul^  le  Piémont  ^  en  filvettr  de  la  Ré^ 

publique  fraii^oise. 

iàjUiTSilS.  , 

RÉPUBLIQUE  CISALPINE. 

i'j^j.  ^gJàiày  11  Messid.  F.  Proclamation  de  Tin* 

"   dépéndànce  de  la  République  cisalpine ,  par 
le  générai  en  chei  Bonaf^rte. 

loOci.   ig  Vend*  VI,     Proclamation  du 
général  Bonaparte  »  pmrtant  réunion  de  la' 

Vàlteline,  etc.  à  la  République  cisalpine. 

17  Och  26  Vend,  VI\    Traité  de  piix  de 

Campo  -  tormio  ,  portant  reconnoissance, 
de  la  République  eisalj^iné  pàr  l'Autricilie  f 

avec  détermination  de  ses  limites. 

i7^8.  al  Févr.  3  VtnL  VI.   Ti^té  d'alliance  • 

de  commerce  entre  la  République  françoise 
let  1â  République  cisalpine  ^  ratki^é  par  le 

corps  législatif  lô  27  fVentâse  VI. 

MAAtENS. 

l8oô%  i^Jain  j  16  Prair.  VJIL  I^rocianiatidiidu 
.   premier  consul  Bonaparte  y  pour  le  rétablis^ 
Sèment  de  la  République  èianl^iné. 
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VENISE. 

1660.  a6  MaL  Articles  concertés  avec  la  répu-» 
tlique  de  Venise  pour  les  intérêts  d'un  corps 
de  troupes  françoises,  ê&yoyé  au  secours  de 
la  République. 

Léonard, 

2774.  3o  Mars,   Convention  pour  Tabolition  dfu 

droit  d  aubaine ,  revêtue  dç  Lettres  patentes  . 
dû  Roi  du  8  Déc,  1775. 

1797.  16  Âlaiy  27  Floréal  V.  Traité,  de  paix 
et  d'amitié  de  la  République  firançoise  avec 
la  république  de  Venise,  signé  à  Milan  en- 
tre Bonaparte  et  les  députés  de  Venise  f  et 
non  .ratifié» 

1 6  Mai.   Acte  d'abdicaùon  de  Tancien  gou- 
vernement de  Venise. 

#  , 

17  Oct.  26  Vend.  VI.   Traité  de  Campo^ 

Forndo  y  renfermant  le  jpjurtage  des  états 
de  Venise.  • 

M  O  D  È  N  E.  , 

ji6Ô6. 'i3  JaniK   Traité  d'alliance  et  de  protéo- 

lion  entre  la  France  et  le  duc  de  Modéne. 

1748.  s5  Oct,  Accession,  du  duc  .de  Modéne  au 
traité  de  paix  d'Aix-la-Chapelle;  accepté 
par  la  France  le  mém^  jour,  et  ratifié  par 
le  Roi  le  6  Noif,  suivant 

TraUé  tUfinitiJf  de  l'im^r.  royaU, . 
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1796.  12  Mai  y  23  Floréal  ly.   Suspension  d'ar* 

mes  entre  le  général  en  chef  de  Tarniée  d*I- 
talie  i  et  le  député  du  duc  de  Modène. 

Mon  Àhrégé  des  Traité 

J797.  17  OcL  26  Vend»  VI.    Traité  de  paix  de 
Campe ^Fo^mio^  qui  cède  leduchëde  Mo- 
déne  à  la  République  cisalpine,  en  assurant  * 
au  duc  de  Modéne  le  Brisgaw  autrichien. 

aSoi.  9  FcVr.  90  Piuv.  IX,  Traité  de  paix  de 
IjunévUlej  qui  confirme  Tart.  XVIII  de  ce- 
lui de  Campo-Forniio ,  relatif  a  la  cession  du 
Brisgaw  au  duc  de  Modéne* 

PARME.  '  ' 

1701.  16  Mai.   Traité  concei^nant  la  sûreté  de 

Venise. 

i76i«  i5  Août.   Pacte  de  famille  de  la  maison 

de  Bourbon.  '  % 

Du  POU  T  DM  Nmmouils. 

'   '  '  * 

1764.  8  j4i^riL  Convention  signée  à  Pam ,  pour 
l'expédition  et  la  correspondance  des  lettres 
entre  la  France,  le  duché  de  Parmç  et  la 

république  de  Gènes. 

1769.  iS  Mars,   Convention  relative  à  Taboli*- 

tion  du  droit  d'aubaine ,  revêtue  de  Lettres 
.  .  intentes  du  Aoi  du  2^  Mai  dfi  la  même 
année. 

1796.  BMaif  ao  FiorJa//K.  Suspcn&ion  d'armes 
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conclue  entre  Tannée  Françoise  Ie&  pl^ 
lùpotcnti£^ires  du  ^uc  de  Parme. 

Mon  Ahrégé  des  Traités, 

47y6.  S  Nov.  ib  Brum.  V.  Traité,  de  paix  de^ 
[Paris,^  eçtre  la  Hëpublique  françoîsç  et  Xpl 

duc  de  Parme,  ratifié  par  Iç  corj>s  légIsM-- 

G  |i  J4  E  S, 

^673*  18  Jam\  Sel||te^ce  arbitrale,  prononcée  pajç. 
Louis  XIV ,  sur  les  différends  enti;e  le  due 

de  Savoie  et  la^  rép^dbliqye  de  Gênea. 

iSBS.  i%  Févr.  Articles  signé»  à  Versailles  ea-K 
tre  Louis  XI Y  et  ]a  réi^ub^iq^^^  4.6  Gênes. 

473.7.  22  JuilleL  Convention  entre  la  France  et 
V^mpereuir,  pour  réduire  les  Corses  sous  la 
domination  de  Génçs^; 

.  .  ■  27  J^ilieL   Traité  entre  le  Hoi  et  la  répux 

blique  de  Gènes,  Relativement  à  Tisle  d^. 
Çorse. 

ijZQ.  iB  Oc  t.  Acte  de  garantie  de  la  part  de 
VËmpereur  et  du.Koi,  sur  le  projet  dédit 
convenu  avec  la  république  de  G^iies  pour 
le  rétablissenient  de  la  txanquillité  ^SL^s  Visl^ 

de  Corse. 
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1745.  }  ^ai.    Traité  (l'aUi«iice  et  de  subsides  j 

conclu  à  Ai  anjucz  paF  les  trois  courounes 
France,  d'Espagne  et  de  Naples  avec  la 
l^ublique  de  Gènes ,  pour  rassurer  cette 
république  contre  les  dommages  dont  elle 
tftoît  menacée  par  le- traité  de  Wprms  du  17 

Janv.  1743  ,  et  pour  la  faire  rétal)lir  dans  plu- 
sieurs domaines  usurpés  sur  elle  par  les  xoi|^ 
4e  Sardaigne  et  les  anciens  ducs  de  I^Ian.» 

■  1  Mai.  Six  articles  séparés  et  secrets ,  sîgnéa 
en  même  teros  que  le  traité  précédent  en 
&veur  de  la  république  de  Gènes,  pour  lui 
procurer  à  la  paix  la  dignité  royale  et  un 
nouvel  arrondissement  en  Italie,,  qui  est.  di^ 
terminé  de  plus  près« 

■  ■  I  t  Mai  Drcliration  du  ministre  plcnipOi^ 
tentiaire  de  Gènes,  concertée  avec  les  minis?^ 
très  plénipotentiaires  dles  trois  couronne^ 
alliées,  sur  larticle  11  du  traité  conclu  avec 
eUes  le  même  jour  à  Aranjûex,  concernoiit  la 
contrebande  et  Timmunité  du  pavillon. 

  i  Mai,    Autre-  déclaration  du  même  niinis^ 

tce.  touchant  laKticle  ïV  du.  traité  d'Aran- 
jiiez  et  les  troupes  qufC  la.  République  s'y 
est  engagée  à,rouri>iC' 

'    ■     17  Mai,    Ratification  du  traité  d'Aranjuc;^ 
par  le  doge  de  Gdnes.  ^  , 

1748.  %8  Juin,    Acte  d  ucccssion  de  là  républi- 

«  * 
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que  de  Gênés  nyxt  articles  piéliminaires 

d'Aix  -  la  -  Chapelle,  / 

PVmvcx,  •         .  . 

1748.  28  Ocik   Accession  de  la  république  de 

Gênes  au  traité  de  paix  clefinitit  d  Aix-la- 
Chapelle  ^  acceptée  par  la  France  le  même 

jour,  et  ratifiée  par  le  Roi  le  7  Noi^,  sui- 
vant.        ^  . 

Traité  à^fimti^j  .de  Vimpr,  royaU, 

ijSi^  21  Déc,  Traité  d'accommodement  entre 
la  république  de  Gênes  et  Tisle  de  Corse , 
conclu  par  Tintervention  de  la  France. 

lyà^.   Traité  dè  subsides  entre  la  France  et  la 

République,  relatif  à  l  isle  de  Corse. 

1.755.  1  Avril.  Traité  de  subsides  entre  les  mê- 
mes, touchant  aussi  fisle  de  Corse. 

■  •  39  AvrîL  Traité  de  subsides  pour  l'entre- 
tien de  2000  hommes  de  troupes  réglées  en 
Corse» 

Ji756*  16^  Août.    Traité  de  renouvellement  et  de 
prolongation  de  subsides,  relativement  à  Tisle 
de  Corse  ;  et  confirmation  de  la  neutralité  de 
la  Képublique ,  pendant  toute  la  durée  de  la 
.   guerre  entre  la  France  et  l'An^eterre. 

1764.  8  Ai^riL    Convention  avec  la  république 
de  Gênes,  concernant  l'établissement  d'un 
Courier  pour  la  correspondance  avec  Tin-; 
fant  duc  de  Parme.  ' 

1764.  6  Août.   Traité  avec  là  république  de  Gé- 


Digitized  by  GoogI< 


G  i  N  £  s,  1%1 

nés  y  signé  à  Compiegne,  touchant  Tocupa** 
tion  de  plusieurs  places  de  Tisle  de  Cor&e  par 
les  troupes  françoises,  pour  le  terme  de  qua- 
tre années. 

IVevck. 

1768.  i5  Mal,  Traité  pour  la  cession  de  Tisle 
de  Corse ,  faite  à  la  r  rance  par  la  républi* 
que  de  Gènes. 

177a.  3  Févr.  ^  Déclaration  arrêtée  entre  la  Fran-. 
ce  et  la  république  de  Gênes ,  en  conséquen- 
ce de  Tart  II  du  traité  d'Aranjuez  de  1746 , 
pour  empêcher  la  contrebande  des  bâtirneiis 
fi^çois  de  commerce  sur  la  côte  de  Gè-. 
nés. 

1793.  ^%  Die.  %  iViV.  //.  Décret  de  la  convention 
nationale ,  qui  ordonne  l'exécution  des  traités 
existants  entre  la  France  et  la  république 
de  Gènes. 

fl 

Colhetîon  des  Décrets,  ^ 

1796.  9  Oci,  iS  Fend.  V*   Convention  entre  le 

directoire  exécutif  et  la  république  de  Gè- 
nes,  pour  fermer  auxAnglois ,  jusqu'à  lapaix, 
les  rades  et  ports  de  la  République ,  et  pour 
protéger,  par  la  France ,  le  commerce  et  la 
navigation  des  Génois» 

1797.6  Juin ,  8  Prair.  V.  Convention  entre  la 

publique  irançoise  et  celle  ,  de  Gènes  touchant 
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un  GhatigeiB^nt  à  ffiîre  d9W  hk  canstitution 
génoise.  *  . 

« 

1 

M  ON  A  G 

Traite  de /\'/  o/z/i^  ^  par  Jc(fueHe. 
prince  de  Monaco  met  aous  la  protectioa 
de  la  France  „  et  s'engage  4  reçevpir  ^n.H 

so^  françoise  à  jVj^oiii^co^  '  ^ 

♦  ►  ^  • 

4770..  18  ^'r?7.  CoHven,tîoia  pour  îaboHtion  du 
droit  d'a^b^ne  à  l'égard  de  la  pcincipauté 
de  Monaco,  aveo  des  Lettres  patentes  du  x9^. 
Août  de  la  mémje  année^  ^ 

\jg  1 .  21  SepL  Décret  Fassembtée  constituant* 
te,  qui  m^inùçnt  lepriace  de  Moxuco  dans 
les  conçessioi^  qm  lui  01^  été  faités  par  \fi 
'  traité  de  Per on  uc  de  1641.,  et  qui  lui  assu- 

,  re  des  indemnités  à  cajuse  d^  Ifi  suppi^essioa 
4es  droits  féodaux. 

Collection  des.Dëcrets 

j^792k  H  i^ém  Décret  de  la  convention  ]|..aiie.- 
nale,  pour  la  réunion  de  la  principauté  de 
•  Monaco  au  territoire  dje  la  Këpubliqiie  et 
%ii  département  des  Alpes  maritimes* 

Collection  dfs  Décrets,^ 


f 
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PAPE,  ou  ÉTATr  ECCLÉSIASTIQUE. 

i664»  12  Févr.  Traité  eiiti-e  Louis  XIV  et  le  pa-. 
pe  Alexi^Adrfr  Vjly  pour  régler  la  sa^sfaetioi^ 
due  au  Roi,  touchant  1  attentat  commis  par 
les  Gardes  coi^ses  contre  le  duç  4^  Çréqui. 

1734.  1.1  Mars.^  Tnvité  d^  cpmoierce  relatif  à 
Avignon^ 

i7gi,  lé^SçpU  Décret  de  Tassen^biée  constituante 
\  qui  réiuvil  Avignon^     le,  ^mtejl  Veuaissin^ 

à  la  France. 

Collection  des  Décrets, 

3^796;  n&Juin^  àMessid.tF.    Traité  d-'ar/nistiiBe 
entre  la  S  épublicjuç  £c|Lnçoise  e<i  le  Pape , 
çonçlu  èi  Bologne^^ 

Mon  Ahrégé  dm  Trciié^,  ' 

*79T*  ^9  -f'^^-'''^  *.  ^ ^nlâsç,  V\   Tcaité  de  paix  de  ^ 
Tolentiw;  râtre  la  Rëpvblique  françoise  et 

le  Pape,  caitilié  pàr  \ç  corps  \égialajtii  le  i^p 

Boréal  F. 

•*    .  " 

j^So^.  i^JuiUeiy  ti^  Mossid,  IX.  Concordat  entre 
la  Franc^.  ot  1^  çput  de  Rome. 

T  a  &  Q  A  N  e., 

•       T  R  u  a  I  s. 

I73ft.        iVot^.    Traité  définitif  de  Vienne\  (JU^ 
trs^nsfére  la  Toscane  o^u  Lorraine^ 


Digitized  by  Google 


11^4  Toscans. 

1768*  6  Déc.    Convention  pour  Tabolition  du 

droit  d'aubaine  à  l'égard  de  la  Toscane,  avec 
des  Lettres  patentes  du  10  Jane.  1769. 

Ordonn.  d*Al$aee, 

1795.  9  Fiét^r.  21  Plui\  IIL   Traité  de  paix  de 
'  Paris  y  entre  la  France  et  le  grand -duc  dé 

Toscane,  ratifié  par  la  conveiitiou  nationale 
}e  a5  Pluviôse  IIL 

Mon  Ahrégé  de»  Traités:  '  '  ^ 

1800.  iGOcê.  2/^  Vend.  IX,  Capitulation  pour  la 
reddition  de  la  place  de  Livoume  aux  trou-* 

pes  françoises. 

Moniteur» 

1801.  ^Féi'r,  m  Pluv,  IX.    Traité  de  paix  de 

'  Lunéinllej  contenant  la  cession     la  Tosca- 
ne en  faveur  du  duc  de  Parme«  .  ' 

•      .  .         .  .  • 

Moniteur^  ' 


NAPLES,  ou  DEUX-SICILES. 

1736.  1  Mai,  Déclaration  signée  à  ^VapJeSj  de  la 
part  du  roi  des  deux  Siciles,  sur  sa  paix  avec 
l'Empereur. 

Traité  définitif  de  Vienne. 

1739.  %i  Ji^tH.  .  Acte  d'accession  du  roi  .des  deux 

Siciles  au  traité  de  paix  définitif  de  Vienne; 

ra^fié  par  la  l' rance  le  26  Ayrii  suivant. 
In^,  royale» 

1745.  1  Mai    Traité,  d  alliance  à'Aranjuez  d^ 
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couronnes  de  France,  d'Espagne  et  de 
Naples ,  avec  la  république  de  Gènes. 

1796.  10  Oct.  19  Vend.  V.   Traité  de  paix  con- 

.   clu  à  Paris  entre  la  République  françoise  et 
le  roi  des  Deux^Siciles,  ratifié  par  lé  corps 
législatif  le  3  Brumaire  V. 
Mon  Abrégé  des  Traités. 

1 799.  1  o  J am.  2 1  Niv.  V IL  Convention  d'armi»» 
tice  entre  les  années  firançoise  et  napoliteine. 

Moniteur. 

1801.  aSMarj,  7  Genit./X.  Traité  de  pak  signé 
à  Florence  entre  la  République  irançoiae  et 
le  roi  tle  Naples» 

Moniteur. 

M  A  L  T  R 

1765.  Juin.   Lettres  patentes  ^  portant  que  les 
habitans  des  isles-  sous  la  domination  de  l'or- 
dre de  Malte  seront  tenus  pour  régxiicoles. 
en  France. 

Ordonth,  Alsace. 

'79^*  ^9^P^»   Décret  de  l'assemblée  législative^ 

qui  ordonne  la  vente  des  biens  dont  Tordre 
.  de  Malte  jouit  en  Jbrance. 

CoUeetUm  des  Décrets. 

1798.  13  Jtdny   94  Prairial  VI.  G>nvention 

conclue  entre  Tordre  de  Malte  et  Bonaparte, 
pour  ia  reddition  4*s  isles  de  Malte  9  de 


Du 


iiS  Banemakck. 

Gozo  et  de  Cumino  ;  ratifiée  par  le  corps 
législatif  le  24  Frimaire  FUI. 


DANEMARCK. 


4  » 

<         .  « 


1645.  a5  Nw.  Traité  d'alliance  et  de 

ce,  pour  six  ans,  cutre  la  Fiance  et  le 
Danemarck^'  *  * 

i663.  14  Févr.   Traité  de  commerce  entre  les 


•  LéoNAnb, 

Z  AoûL   Traîté  d'alliance^  .pour  dix  ans, 

conclu  à  Paris. 

1667.   3i  Juillet,    Déclarations  des  ministres  de 
France  sur  diilérens  articles  du  traité  de  paix 

de  Brédà  en^re  )e  Daxkemarck  et  TAngleterre. 

*  '  <     i  _ ,         »      ♦      .  •     •  '. 

iSjQ.  Si  Mars.  Articles  èt  conditions  de  suspens 

sion  d'armes  entre  la  France  et  la  Suède 
d'une  parti  et  le  Danemarck  et  le  Brande- 
bourcf  de- IVkitre,  '  *  ' 


JLeonakd. 


3  Sept,   Traité  de  paix  de  Fontainebleau 

entre  la  France ,  la  Suède  et  le  Danemarck. 

3  vSer/?/.  Ratification  donnée  par  le  Boi  au 
traité  ^particuliec  signé  k  Fontainebleau^ 
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)pôur  le  rétablisseiiient  du  tluc  de  Hokteuk- 

Gotlor[)  par  le  roi  de  Dau^arck. 

1^82.  Traité  d'alliance  eutre  Louis  XIV  «t  le  roi 
Christian  Y  de  Danemarckv 

«•«^  \oA%N^ik  Lettres  .{làteates  de  jLdyuÎÂ  KIY^ 
parlesqueUôs  îl  cède ,  en  sa  qualité  dé  comté 

de  Bourgoigne  y  au  roi  dei>aaeinarck  et  à  iies, 

héritiers  étau6cesseurs\  tous  ses  droits  sur  lâ 

seigneurie  de  Jev  ern  et  stir  le  Jeyerland. 
de  DuMonT. 

Ij^o.  14  Juin*  Acte  de  garantie  duSlesvic,  de^ 
livré  par  la  France  en  fiiveur  du  roi  de  Da-» 
nemarck. 

1727.  16  As^riL  Traité  d'alliance  défensive  ejitre 
la  France  ^  la  Grande  -  Bx^etagne  et  le  Daue*> 
marck.  , 

Ijr33*  lô  Juin.  Cdntrat  de  Vente  pour  la  ceÉ* 
sîon  de  rislc  de  Ste.  Croix  en  Anîérique ,  faite 
par  la  couronne  de  France  à  la  co^^npagnie 
danoise  des  Indes  occidjçntales  et  de  Gui- 
Aée. 

1749.  i5  Murs.  'Traité  d'atnitié  et  de  slibsides, 
signé  pour  cinq  ans  à  Copenhague  ,  entre 
la  France  et  le  Danemalrck  t  arec  trois  ajrti<^ 
des  séparés. 

a3  Ao4i.  Traité  de  oow^^^^  myigk^ 


biyiiizeo  by  Google 


120.  DAà'EMARCiL 

gation  et  de  marine,  pour  quinze  ansi  entre 

là  France  et  le  Danemarck,   ave^  entière 

exemption  du  droit  d'aubaine. 
'  liopr.  royale, 

1746.  ^Ai^riL    Ilenouvellement  du  traité  d'al- 
liance et  de  subsides  du  lô  Mars  1742  ^  pour 
trois  ans  ^  arec  la  ratification  du  roi  de  Da«  . 
nemarck  du  7  Juin  suivant. 

4749.  i/^Aùût.  Traité  d'alliance  et  de  subsides^ 
pour  six  ans ,  ratiiié  par  le  roi  de  Danemarck 
le  1 2  Sept,  suivant 

■  i"  3o  ScpL  Convention  qui  proroge  Texécur 
tiondu  traité  de  commerce  de  1742'  entre 
la  France  et  le  Danemarck,  jusqu'à  ce  qu'on 
ait  réglé  un  nouveau  traité  de  commerce. 

ïw^jpr,  royale, 

xjSo»  Garantie  donnée  par  la  France  aux  trai- 
tés conclus  en  1749  et  ijSo  entre  le  Dane- 
tnarck  et  la  Suède  ^  sur  les  affaiies  du  Hol- 
stein. 

a  754.  3oJarnf.  Renouvellement  de  Talliance  et 
du  traité  de  subsides  entre  la  France  et  le 
Danemarck,  pour  buit  ânnées,  à  commen- 
cer du  i5  Mars  17061  avec  la  ratification  du 
roi  de  Danemarck  du  18  ^ar^  suivant. 

* 

1754.  3o  Jani'.  Articles  séparés  et  secrets,  rati- 
fiés le  18  Mars  par  le  roi  de  Danemarck , 
contenant,  entre  autres,  renouvellement  de 
la  garantie  donnée  ei^  ijào  par  la  France 
.        .  aux 
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aùx  traitëi  que  le  roi  de  Danemarck  à  coii'^ 
dus  en  1749  et  ijÙo  avec  le  roi  et  le  pxiojce 
successeur  de  Suéde, 

4  Mai  Coiiyentiou  entre  la  France  et  le 
\X>aneinarck  ;  pdut*  âssiirtïr  la  neutralité  du 
Holstelii  et  celle  des  villes  àe  Lubeck  et  de 
Hambourg  ;  accompagnée  de  deux  articles 
:  séparés -et  secvets,  dWe  détkration  de  la 
cour  deFrànce  du  i3  Août  1768,  ainsi  que 
des  actes  d'accession  de  f  Impératrice  -  ReU 
ne  et  de  rifepératrice  de  ^  Russie  ^  de^  an* 
nées  17^8  et  1760. 

1772.  6  Mars,    Lettres  patentes  sUr  l'abolition 
du  droit  d'aubaine  entre  la  France  et  le  Da*^ 
*  liemarck 

-~  6  MaL    DédaratioA  sigiiée  à  VtP^saUieâi 
entre  les  deui:  Court ,  sut  le  paye^lent  des 
.  :îî  arrérages  de  subside*.  .    ^  / 

1 780.  8  et  «7  Juillet.    Déckratibn  du  Danémarck 
'  aux  puissances  bciligérantès ,    touchant  le 
sicutralité  ktiaiéé\  et  réponsé^  de  la  France, 

1793.  9  Déc.  Note  du  ministre  Oi^uveUe,  pu-» 
bhée  à  Copenhague  ,  au  nom  du  gouVerne- 
menyrançois,  pour  iaire  eOnnoitre  les  con* 

i*'a-dititta,'iiauxquelle»:  le»  François  feront 
^eûHimence  :arvec  les  nations  iieutitesdu/Nord4 
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SUEDE. 


i6âj.   iZ  Jaw.    Alliance  entre  1&  Suéde  et  la 
France  contre  l'Autriche^  renouvelée  plu- 

.  .    sieurs  fois  pendant  là  guerre  de  trente  ans. 


1    «  * 

.1 


a£6o.  3  Mai.  Garantie  de  la  paixd'Oliva.  donnée 
par  la  France  tja  faveur  de  la^Suéd^,  de 
-  la  Pologne  et  de  Télecteur  de  Brandebourg. 

Art,  36  du  traité,  de  paix  d.Oliva» 

l66i.  23  »S'e/>^    Alliance  pour  dix  années  entre 
la  France  et  1a  Suéde. 


»  !»  . 

i66s*  3o  Déc.   Traité  de  conun^ces  «Aire  les 
mêmes.  .   -     t         •   .  _ 

i663.  3  Jaiif.    Renouvellement^  d'alUancf,  avec 

...  .»Mpvlatipn_de  siihsides.  •    -v      ...  ... 

JLbojt^jui.  r 

^167^.  14. Renouvellement  d'âlliar^ae,  pour 
trois  ans  y  àToccasionde  la  guerre  qui  alloit 

éclater ^cçptre  les  Provinces  -  unies  des  Pays- 

1675.  ^hAvril'.^  Nouvelle- prorogatioa<de  rmlliaur 
ce  entre  les  deux  étau  jusqu'àila,  pai^ 

2679*  6  Fivrf  2^  Juin  ^  %Sept^   Xjtaiiéa  de  paix 
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» 

Suéde.  i3i    '  • 

€iiitrb  la  France  et  la  Suècte  d'uae  part^  et 
>  les  alliés  contre  la  France  de  l'autre. 

1698.  9  Juillet.   Traité  d'alliance  défensive  entre 

.Louis  XIV  et  Chaiies  XIL 

DVMONT. 

1712.  1  Sept,    Nouveau  traité  Ualiiauce  coaclu 
À  Bender.^utxp  les  4e  J^ois, 

,       pUMOKT*    .         .  .  , 

i7i5>  ^  jdvriL .  Traité' d^Uîaaçe  défensive»  avec 
stipula^Qli  de  si^}>sides  pour  trpis  ans» 

J727.  *25  MàH.   Traité*  pour  l'àccessrôn  du  roi 
de  Suède  au  traité  d'Ha'novre  du  3  Sept, 
arèt^  dds  ax^ticles  séparés. 

2735.      Juin*    Convention  pour  subsides l 'non 
'ratifiée.  '» 

^738.  jo  iVûf^.^  ^ndté  d'amitié^  d'union,  et  de 
'  subaides  y  pour  dise  ans.  '  * 

1 741 .      jfii^rU^.  Convention  priâiminàire  de  f  om- 

mer  ce  et  de  navigation,  conclue  à  VersaiU 
les  y  et  ratiiiée  par  le  Hoirie  a  Mai  suivant. . 

ij^f^j^Juin.  RenouveUemesi;  du  traité  de  17381 
pour  dix  ans^.  à  ' compter  ^depuis  1748  avec 
prolongation  de  subsidei»;  ratifié  par  le  Iloî 

.  .  .  le.  10  JuUki  suivant;       'v      ;  ; 

J754.  17  /a/wv  Secoixd  ikînotivëlkment,  pour 
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dixmâj  du  traité  de  lySS,  à  compter  depuis 
1758^  -  avec  stipulation  de  subsides  et.  tin  ar- 
ticle séparé  touchant  la  Pologne.  . 

754.  x^Déc.    Déclaration  au  sujet  des  succes- 
sions mobiliaires  des  Suédois  décédés  en 

France. 

Ordonn,  d'Alsace,  •  '  -       '       '  , 

757.  ^iMars.  Convention  coïièliié  à  »S^or*fco/i» 
entre  la  France,  rAutriche  et  la  Suède, 
'  touchant  la  garantie  ^ies  traités^de  Westpha^ 
lie,  ainsi  que  celle  de  la  Poiri^ranie ,  aux 

,  .  termes  du. traité  de  Stockholm  de  17203,  sui- 
vie  d'une  déclaration  du,, loi/de  France  k 
1  Empire  y  sur  l'exercice  de  sa  garantie  et  de 
celle  de  la  Suède ,  avec  Taqie  4'accession  de 
l'impératrice      Russie-         .  " 

*  %%SepL   Convention  de  subsides,  relative 

^  la  guerre  contre  le  roi  de  Prusse. 

22  SepL   Acte  d'assurance  donnée  à  la  Suè- 
de par  la  cour  de  France,   de  concert  avec 

celle  de  Vienne  ^  pour  lui  garantir  la,  pos- 
session de  la  PoménUiiey  aux  termes  des 

.  traitée  deWe^phalie. 

1760.  '  17  Sept.  Acte  d'accession  du  roi  de  Suède 
-  au  traité  signé  à  Versailles  Je  3o  X)éc.  1768 
^  entre  laFimce  et  TAutnche. 

1764.  4  SepL   Renouvtllament  du  traité  de  sub- 
aiffes  eiiy^t  la  France  et  la  Suéde* 
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ij9o.'5t'i'JuUlet,  i^  Aoûi.  DëcIar&tio&  éu  rot  d« 
Suède  y  touchant  la  neutralité  armées  avec  la 
réponse  de  la  cour  de  France. 

1984.  i  JiêiiUi.  Convention  provisoire  I  pourseiv 
vir  d'explication  à  la  convention  préliminai- 
re de  commerce  et  de  navigation  du  aS  Avril 

Impr.  roytilê. 

PRUSSE  ET  BRANDfJaOUilG. 

i656:  24  Févr.  Traité  d'alliance  entre  la  France 
et  rélecteur  de  Brandeboui^^ 

1664. .  95  MaL  Assurance  du  roi  de  France  ^  don« 

née  à  rélecteur  de  Brandebourg  relativement 
à  l'accession  de  ce  prince  à  la  ligue  du 
.  Rhin.  • 

%b  MaL  Acte  de  garantie  dontié  par  la 
France  à  un  article  séparé  de  la  paLx  d'Oli- 
ya^  concernant  Télectefir  de  Bnmdebourg  et 
)  .  la  ooUBervation  de  ses  droits ,  nommément 
de  ceux  sur  la  ville  d'Elbing^  dérivant  d^a 
traités  de  Vélau  et  de  Bydgost. 

DUMOBFT» 

\6jd.  ^  Ji4iii%  Traité  d'i^qiitié  et  dalliance  conclu 
kVoierny  entre  Louis  XIV  et  Frédéric-Cîuil- 

laume ,  électeur  de  Brandebourg^ 
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Fausse  ET  BRAjiDEBOURG. 

1679.  29  Juin*    Traité  de  paix  de  Sl  Germùinr 

en-Laye  entre  la  France,  la  Suède,  et  l'é- 
lecteur d  e  Brandebourg* 

1684.  4  Nov,  Acte  de  ^inrantie  deia  trêve  de  Ra* 
tisbonne,  donné  à  la  France  par  Féiecteur  de 

Brandebourg. 

17 13.  Il  AiPfiL  Traité  de  paix  d'C/^recA^,  entre  la 
France  et  le  nouveau  roi  de  Prusse. 

a  716.  i^Sepl.  Traité  d'aiiiaace  relativement  à  la 
guerre  du  Nord.  .  . 

1717.  i5  Août.  Traité  d'alliance  entre  la  France ^ 
le  roi  de  Prusse  et  le  -rtzal*  Pierre  avee 
articles  séparés .  et  déclarations. 

,   '  DuMONT,  ' 

1719.  sS  SepL  Déclaration  du  roi  de  Phisïe  ^  re- 
lative au  maintien  des  traités  de  1713^  1716 
;  '      et  1717.  •  .       ,     -  . 

aStSiept.  Acte  de  garantie  secrète  9  donnée 
*  '  '  aux  Vois  de  Prusse  et  d'Angleterre,  comme 
^'    •  électeurs  de  Brandebourg  et  d'Hanovre. 

'  ï'j%5.  d  Sept'  Alliance  coïiclue;  à  Hânx>vrc  entré 

la  France,  rAngle^crre  et  la  Prusse.  ' 

S-y^.  5  A^)^it  Traité  étitrelâ  France  etlaPlbsse. 

1741.  b  Juin.   Traité  d'alliance  défensive'  entre 
'    )es  déàx  états. 
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1744.  ^Juin^'  TràiÉé  d-aQiancé^tetftehi'^à  Ter«- 
sailles  entre  la  France  et  la  Prusse,  à  Toc- 
casion  de  la  guerre  pour  Ift'Sticcessioii  d'Au- 
triche;  «nreç  Articles  seoret^  et  s^paréa. 

«4  IfuiUeti   Aetè  d'accession  et-de-g^nintie 
*     '  de  la  France ,  pour  le  traité  sefcret  et  partie 
eulier  signé  le  même  jour  k  PNincfiir£  en^ 

tre  Tempeieur  Charles  VU  et  le  roi  de 

1751.  nJanif.  Traité  relatif  à  celui  du  roi  de 
Prusse ayecle  iluc  de  BrUïi^i&i  • 


xjbZ.  HFëvr.  '  ConVeiit^oi}.préliinm8ire  de.coin- 
merce  entre  la  1  rance  et  la^P.rus^^. 

«        20  iV/arj. Acte^s^par^,  pour  com prendre 
la  France  dans  le  traité  de  paix  de  Huberts- 

i     wtpûtg  entre  rAutriche H2!tjl^)Prti§^c.  .     ;  i, 

l^yg.  i3  i^/ai.  Acte  de  garantie  de  la  paix  de 
V  *  ^  ^edehinV^t^iKlié  par  la  iPrâhcej'^U.  \i      \ . 

^795.  hAsfrilj  ^B  Gérm.'ni.  Tmiié  dèr  paix 
•  :rA  fintie  la  République  françoise  et  le  roi  d,e 
»fi.  Truss&>  iQ0|icltt.iet6ig|iéÀ ité/^^  [raii£épar  la 
•*ni  :icosiy«inttQibftttioiiftk,  Xe.%hXk^!fnbiUilIL 

J34/e  avec  le  roi  de  Prusse'^  relatiyeme&t  à  la 
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neutPfltilé.  d'ime  partie  de  l'BoQqpire  ;  ratifié 
par  la  convention  nationale  le  8  PraîrUmil* 

,     Mon  Mrégér  des  Traités, 

1796.  S  Août,  iQ  Thermid.  IF.  Traité  de  jBtfr- 
.  )  .  Un,'  veJatiJf  à. une  nouyelle  ligne i4e;dëiiuaH 

...     cation  pour  assurer  la  neutralisé  du: «nord 

^  ^    lyioa  Abrégé  des  Tra^éê,  .  ,   i|    , .  » 

,  ,       h  Août j      ThermiéL  IV.  Conrmtionsé- 

."  crèté  entre  .la  Prusse  et  la  République  fraur 
çoise ,  tOW^t  le^i  sécularisation*  e^  .Ips  in- 
dfmnisatioi^^  de  la  Prusse,^  de  la  inaisoQ  de 
Jlesse  et  de  celle  d'Orange, 

i66o.  3  Jl/rti.  'Garantie  àt  ïa  pai^  d'OUva  par 
la  France  I  en  faveur  de  la  Pologne. 

X700.  iT  Décè  Traité  d'aUiaAceieAti'eiX*ouè  XI V 
et  Auguste  II9  roi  dePelegae^  électewde 

^1714.  20  Août.    Traité  entre  Louis  XIV  et  Au- 
'-'i  i    guste ^lit^  roi  de  Pc^logne»  électeur  de  Saxe» 
V  '.  V^teèiwsinént  à  la^  ebM0#fitfini  de  tran- 
quillité générale,  et  ^  {racticulier  à  celle 


I 
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1735.  iBSepL   Traité  d'alliance  avec  les  confé- 
dérés de  Pologne  et  de  lithuanie* 

Suppl.   de  DUHONT. 

ijdS.  i&MaL  Acte  signé  à  Vienne  $  de  la  paré 

du  Roi,  sur  çe  qui,  dans  les  articles  prélimi- 
naires de  Vienne,  concernoit  les  aSaires  de 
Pologne/      '  '      '  '     **■*■    •  '     •  : 

Traité  définitif  de  Vienne.       •  '        '     .  '  J 

26  MaL    Accession  du  roi  Auguste  III  de 

Pologne  au  traité  de  paix  définitif  de  Vien- 
ne; acceptée  et  ratiiiée  parla  France  les  a6 
^  Mai  ei  %ik  Juin/      *  ^*  .  ' 

^TTaité  définitif.'  '  ♦ 

33  Noym   Acte  signé  à  Vienne ^  delà  part 

du  Roi,  pour  la  reconnoissance  du  roi  de 
Pologne,  Auguste  IlL  ;  •  ' 

TriUlé  définittf.     ■    '    ^  ' 

ij^^m  i6  Mqû    Acte  d'accession   d'Auguste  III > 
'  roî  de  Pologi^e  aù  itaité  définitif  de  Vienne^ 

^àVec  cfeliiî  ' d'acceptation  de  la  France.  ^ 


1777.  9  'iV6(^. '  Lettres  piUenfW  sue  Tabolitiott 

du  droit  d'aubaine  en  faveur  des  Polonois. 

^*  '  iLes  sujets  de  cètte^  république  né  seront  ad- 
*  mis  â  réclamer  les  successions  des  Polonois 
r  i^iEicance  que  pendatii^toDis  wsàm^  ^  omxgc 

y    >  tep'du  jôi)ii!>jde)lëue  ometttaek    :  ;  j-^ 
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l6;2û.  13  Noi^.   Traité  d'alliance  tt  de  commerce 

entre  la  France     la  Russie* 

, .        *    •          •  '   .  '  '  I  ' 

•  .        ■    >' ,  . 

1717.  i5  -^oa^.  Traité  d'alliance  entre  la  Fran- 
ce  y  la  Russie  et  1^  Pousse. . .   . .  • ,  /  ^ 

^yS^..  ^Gifa^i  Acte  d'ac£es)$ion  de  rîmpér^trice  de 
Russie  au  traité  de  paix  définijiC  de  .Vienne; 
accepté  par  la  France ,  et  gratifié  les  26 
Mai  et  a8  Juin  de  la  méi^e,^  aiMiëë* 

•  •       •  *'  '  ■ 

ij- — -  28  i?^c*  Acte  , de  garantie  donné  par  la 
France,  pour  la  paix  signée  à  Belgrade  en^c 
la  Russie  et  la  Porte.  .  ^ 

^7^6*'  Accession  de  Timpératrice  de  Russie  au 
traité  de  Versailles  du  1  A{ai.j^tre  ^^Fran- 
ce  et  r  Au  triche. .  -  v 

if'jçk'j,  7  Noi^,    Aete.  4'accession  de  Tiimpératrice 
,   d«  Jlusaie  ajvtitaiM  entre  la  France ,  la  Suè* 
-î  .    deetrAuiriçbètdu  iriMars.iySy  jsuivi  dune 
.  w..lil$£laration  y  .relative  y  aigftié^.^^mémejour. 

^  -ij6o;>7  ilfar^.  >  Àc^' d'accession  de  Timpératri- 
ce  de  RussîtB  au  traité  de  Versailles^  entre 
la  France  et  FAutriche,  du  3o  Déc.  1768. 

m»  '  10  Mars.  Acte  d'accession  de  l'impératri- 
ce de  Russie  à  la  convention  de  neutralité 
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Russie. 
codcri$e  4e?4Mai  i758  eAtte  la  Fràxice  et  le 

Danemarck.      (         . .  , 

1762.  D^çlaratipn  de^li^  France,  Opposée  à  celle 
de  Pierre  III ,  lorsqu'il  abandonna  ralllance 
de  1a  France  et  de  l'Àutriche ,  pour  faire  sa 
paix  avec  lé  roi'de  Pmsse. 

Martess,      ...  .  -X 

1^63^  28/an(^.   Déclaration  de  la  France,  pour 

.  servir  de  réponsjB,  à  celle -de  l'impératrice 
de  Russie  concernant  le  titre  impériaL , 

,1766.  Convention  entre  la  Fraiice  et  la  Rus^ç 
touchant  un  comptofr^accoirclé  aux  François 

à  Archangel.' 

'1780.  96  A^riL  .  Réponse-  4ci  la  France  à  la  décla- 
ration de  la  Rii^ssiçj, .concernant  laneM^alité 
des  Puissances  maritimes>»\    i  / 

é 

'^7^7^  i^iJfl^^*  Traité^^^^n^vigation  et  de  com« 
merce  entre  la.Fxandf  itt;  IsiJ&ussie:  .  1> 

Impr,  royale. 

jt793.  8  Févn.  «Édit  .d«\11im|H^trice  de  Rusal^ 

,  '  '  'portant  suspension  du  fraitd  de  commerce 

-    .      1 1 7^7]»  ^^t  4c£e4iise  4^  lo^-t^  coouœixxe  avec 

rifol.rd  Qci,  ,i6iiVend.X^  1  Traité idé  pailc  iiffit 

0*     I  à  Pc/ entre  la  Ëranoe-  et  là  Russie. 

Moniteur,  .'if. 
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1737. .  Traité  avec  le  Shérif  de  la  Mecque. 

ïjZ^,,  i^  Sept.     Dêç^,  'Actes  de  garantie  donnés 
"par  la  Frahèe^  pb^r  la  jpâix  signée  à  Belgra* 
de  entre  la  Porte,,  TEmperçur  et  la  Russie* 

Ljvgier.        •     •  ^ 

1740.  s8  Maiy         de Miégire / ^  de  là  lune  de 
Rebiul-e^eL     Qipitulations  ou  traités  an- 
ciens et  nouveaux  èntre  la  Franbe  et  la  Porte 
,   O tfomaiie  9  renouvelés  et  augmentés 

Impr.  royale, 

.1778.  Juin.  Jl^t  du  Rôi,  portant  règlement  sur 
les  fonctions  judiciaires  et      police  qu'exer- 
cent les  consuls  de  France  eîi  pays  étran- 
'  '  '  gers^  et  particulièrement  dans  les  échellèi 

'  *  'du  Levant  et  de  Barbarie. 

Jfmjir,  ro^af*  >    :;.      î  •  • 

1798.  i  Juillet  y  17  M^ssid.  VL    Accord  entre  le 
*  ^  -  générai  Bonaparte  et  les  notables -de  la  ville 
d'Al^xandrio  en  Égypte<»  »  /; 

3:800;  àé^Jani^.^Pkif^.  If^IŒ  Capitulation  conottie 

.    -»{:€ntre  l'armée  françoisc  et  le  Graiïd-Vizir^ 
:  <  n;  touchant  l'évacuation  de  rÉgypte;^non  rati-* 
£éepar  le  gouvernement  angloîsi  'i  ^^  ' 

Moniteur.  ..l/ 

j.Ô^i>  9  Ocl.  17  VmdX*  Préliminaires  de.  paix, 
sigiiés  h         enlTC  lu  FiMce  .  et  U  Porte 

Ottomane,  '  ^ 
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1776.  a  Ai^riL  G>nveAtioii  conclue  ^  Raguse  en- 
tre cette  république  et  la  Franoe ,  touchant 

le  commerce  des  François  avec  les  Ragu- 
sains  y  ainsi  que.  lips  fonctions  et  privilèges 
des  consuls* 

,  '  |mpr.  ridait, 

•H II  "  1-  10  0ùi4  Abolition  du  droit  d'aubaine^ 
entre  la  France  et   la  republique  de  Ilagu- 

f.  ^  r  se  9  reyétve  de  lettres  patentes  du  Roi  du 
99  Oci.  de  la  même  année. 

BÉFUBUQUË  DES  SWT^IShES. 

a  801.  9  Oc  t.  17  Vend.^X.  Préliminaires  de  paix 
signés  à  Paris  entre  la  France  et  la  Porte 
Ottomane ,  par  lesquels  la .  première  recon- 
npit  la  république  des  Sept*-Isles. 

MmiiUwr, 

■  » 

ÉTATS  BARBARESQUES. 

1781.  3  Mars.   Édit  du  Roi^  concernant  les  con- 
suls en  Afrique, 
f  mpr.  royale»  ' 

T  A  I  7  O  I.  z, 

l68i»  17  Noy.    Traité  de  paix  et  d'amitié  €ntre 

la  France  €t  le  royaume  de  Trijpoli. 
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États  Barbajlesques. 

i685.  129  Juin^   Articles  et  condition^  de  paix, 
conclus  pour  cent  ans  entre  la  France  et  les 

•  Dey,  Bey,  Civw  et  milice  du  royaume  de 
.  l;TripbU.     \  '  . .   ;     '     .  •  \ .  . 

1729.  9  Juin  et  %  Août.  «.Articles  et,  iKMDidîtions 
de  paix  y  accordés  pour  ctiA  ivo»  entre  la 
France  et  les  Pacha,   Bey,  Dey  ^  Divan  et 

r  ' .  .  milice  du  royaume.de  Tripoli;  .  av«e  una]> 
ticle  surnuméraire. 

^752.  -ZoMaii  Article  accordé  en  explication  de 
1  article  IX >dti  tl'aité  {Précédent: 

1793,  3o  Juin,    Renouvellement  des  traités  pré-^ 

cédens  entre  la^  France  et  la  régence  de 
Tripoli. 


r  % 


Tunis. 


1   <  .  I 


1665.  25  Noi/.  Artiçles  de  paix  accordés  entre 
la. France  et  }es  Pachai  Dixan.et  Dey  du 
royaume  de  Tunis;  * 

1672.  T&Juiru  Kenouvellement  du  traité  de  paix 

entre  la  I  rance  et  les  Paclia,  Divaij^  Dey  et 
Bey  du  royaume  de  Tunis. 

i685.  3o  Août  Traité  de  paix  de  cent  ans  entre 
}és  nkèmes.  •  •  ' 


0      «.  ■ 


Digilizeû  by  Google 


É  T  A  ']Ç^S    B  A  li  B  A  R  E  S      U  E  S.  148 

1720,  20  Fiffr.  ^  Traité  de  paix  de  la  France  avea 
1729,  Autre  traité  de  paix  aVee  cette  régence. 

Suppl.  de  DuMonT, 

"1742.  9  'AW.' ^  'Traité  pour  le  renouvellement 
des  capîtutations  et  articles  de  paix  ^  entre 
Louis  XV  et  les  Pacha,  Bey,  Dey,  4)î- 
van  et  milice  de  la  ville  et  royaume  de  Tu- 
nis. 

2743.  24  Févr.  Supplément  fait  au  traité  de  1742 
entre  U"  Erance  et  la  régence  de  Tunis.  ; 

2765.  s  i  Ma£  Convention  avec  Tunis  »  pour  la« 

doptloïi  (le  rarticle  V  du  traité  de  1764. 
entre  la  France  et  la  régence  d'Alger. 

1770.  %h  Août.  Articles  préliminaires  de  paîx  en- 
tre le  gouvernement  frànçois  et  lé  Pacha  ^ 
Bey  de  Tunis;  ratifiés  par  les  pléaipotentiai- 
res  irançpis,  le  ,3  Sept.^  suivant. 

■  l3  Sept.  Supplément  aux  traités  de  1720 
et  Î742,;  eatre^  la  France  et  la  régence  de 
Tunis  y  au  nombre  de  trois  article^. 

1774.  3  Juin.   1 188  de  [Hégire ,  24  de  la  lune  de 
Rabia-^hnluL  Renouvellement  des  traités  de 
paix  et  d'union  avec  Tunis^  à  ravénement  de 
Louis  XVI. 

X795,  2&       , .  5  Prairial  ÎIL  Suppléfiient  au^ 

/ 
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lË,TAtS    BARMARMSqU  ES, 

traités  entre  là  FVance,  et^  la  rëgènce  de 

Tunis  y  ratifié  par  la  convention  nationale  le 
u8  Thermid.  ÏII. 

MjtRTMMS, 


1 


a8oo.  a&Aoûfj  ^Fruct.iyC  <  .Convention  d'at- 
mistice  ^  enUe  la  France^et,  la  régence  de 
Innis*      ,  j       . . .  *  • 

MoiUUur, 


1666.  17  itfaî:.  Traité  de  pa»t  *eliilare  là  France 
«  .  '  et  les  Pacha.  J)ivan  et  milice  ,du  royaume 
.  d'Alger*^ 


1673.  Il  Mars.    Traité  avec  la^ régence  d'Alger ^ 
pour  le  jrétabli^semètit  du  ~  ziégoce  et  pêchto 

du  corail. 

1684.  aS^cr/Z.    Traité  sur  le  même  objet,  et  ac- 
cordant permission  au  sieur  Denis  Dusault 
de  s'établir  au  Bastion  de  France  en  Barba^ 
.  rie. 


nb  Ai^riL    Articles  de  paix,  arrêtés  pour 
cenyt  ans  entre  la  1*  rance  et  la  r^ence  d'Al« 

1689/  24  Septt  Nouveaii  traité  ile  pais  de  eeiit 

ans 


Digitized  by  Google 


ans  entre  les  mêmes,  ratifié  au  nom  du  Dey 
le  16 ,  et  par  Roi  le  97  Déc^  1^90  9  et  con« 
firmé  de  nouveau  par  le  Dey  et  la  régence 
,d  Alger  le  3  Avril  xè^2,  le  4»»^  rfc  la  lune 
de  Jtcgebf  Van*,  lio3  de  t Hégire^ 

1764.  %6Janv.  tan dePHégîre  II jy.  Conventioik 

partici^liére^  signée  entre  le  chevalier  de 
Fabry,  au  nom  du  Roi,  et  le  Dey  d'Alger 

au  nombre  de  sept  articles. 

1 790.  Déc.  et  1 793  Mars ,  1 264  et  1 207  de  VHégî- 
re»  Renouvellement  des  traités  d'amitié  et 
de  paix  entre  la  France  et  la  régence  d'Al*» 
ger. 

1800.  ûoJuillei,  1  Thermid.  VIIL   Traité  d'ar« 

'  mistice  conclu  entre  la  Républicjue  fran^oisft 
jet  la  régence  d'Alger. 

—  3o  Sept.   Traité  définitif  de  paiit  av6c  la 

régence  d'Alger >  renouvellejoaLent  des  aq^ 
ciens  traités. 

Moniteur. 

•s 

MAROC 

1682.      jfaw*  -Articles  et  conditions  de  pain^ 
eqitre  la  France  et  remj^er eut  de  Maroc» 

1^  ji« 
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ijGj.  28  Maîf  ii8o  de  VHégire,  dernier  de  la 
^  lune  de  Leza  Alharam.   Traité  de  poix  et 

d'amitié  entre  la  France  et  Tempereur  deMa>^ 
toc^  au  nombre  4^  ao  arûtdes*. 


f 
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D'ACTES  DIPLOMATIQUES, 
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PRÉ  F  A  CE. 


Le  rtcueil  que  je  donne  au  pubKc,  n'est 
proprement  composé  que  de  traités  qui 
n'ont  jamais  été  imprimés,  ou  qui  du  moins 
n'ont  été  publiés  que  très  -  imparfeitement^ 
li  servira  à  répandre  un  nouveau  jour  sur. 
plusieurs  points  de.  Tliistoire  et  du  dxoit  pur 
bKc  de  l'Europe. 

Depuis  une  trentaine  d'années  envîr.oft' 
que  je  m'oocupbis  de  matières  politiqùesi  § 
j'ai  eu  Toccasion  de  contracter  des  liaisons 
au  dehors  ,  par  le  moyen  desquelles  je  me 
suis  procuré,  dans  différentes  cours  de  TEu- 
l'ôpe ,  des  expédidons  nombreuses  de  trai- 
tés, dont  plusieurs,  d'abord  peu  connus, 
ont  été  publiés  successivement  dans  des  re-\ 
cueils  qui  ont  paru  dans  cet  intervalle^. 
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P  K  E  F  A  C  E. 


Des  voyages  que  j'ai  faits  en  clifTérexis 
tems  à  Paris  9  m'ont  aussi  Êidlité  les  moyens 
d'obtenir  9  dans  les  bureaux  des  relations 
extérieures,  par  la  protection  des  ministres, 
et  pendatît  que  je  siégeois  à  l'Assemblée 
législative ,  la  communication  de  plusieurs 
traités  et  pièces  concernant  la  France  et  ses 
rapports  avec  les  puissances  étrangères. 

-Il  y  en  a  de  ces  traités ,  nommément 
ceux  de  navigation  et  de  commerce ,  qu'il 
importoit  à  la  nation  qu'ils  fussent  connus^ 
et  qui ,  par  rinsouciarice  seule  de  l'ancien 
gouvernement,  n'ont  jamais  vu  le  jour  ;  il 
y  en  a  d'autres  qui  originairement  .étoient 
de  nature  à  devoir  être  tenus  secrets ,  maïs 
qui,  vu  le  changement  du  tems  et  des 
circonstances  i  peuvent  être  publiés  ^u- 
jburd'heii  sans  inconvénient;  il  y  én  a  enfin 
dont  la  publication  pourra  même  être  ins-^ 
tructiviB  pour  le  gouvernement  actuel  >  eu 
l'éclairant  sur  lès  Ëiutes  de  celui  qui  l'a  pré- 
cédé, et  qui,  par  une  politique  mal  entendue, 
ou  guidé  par  des  intérêts  déplacés  de  fwnille, 

a  souscrit  à  des  engagemens  qui  ne  pou-- 
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voient,  sous  aucun  rapport;  se  OÔndliçt: 
avec  les  vrais  intérêts  de  Tétat^ 

Tel  est ,  entre  autres ,  le  traité  de  Versail- 
les du  1  Mai  1757 ,  qui,  après  avoir  été  signé 
des  plénipotentiaires  respectifs,  n'a  à  la  vë» 
ri  té  pas  été  ratifié,  mais  qui  ne  laissera  pas 
de  faire  voir  jusqu'où  peut  aller  régarement 
d'un  ministère ,  dès  qu'il  s'éloigne  dés  grands 
principes  qui  en  tout  tems  devroient  ser^ 
yir  de  règle  à  sa  conduite.  Rien  sans  dou- 
te de  plus  mal  vu  de  la  part  de  ce  ministè- 
re ,  que  d'avoir  conçu  le  projet  de  renverser 
la  puiSjSance  prussienne,  afin  de  relever 
ceUé  de  l'Autriche  $  la  seule  du  continent 
que  Ja  France  pouvoH  avoir  à  craindre. 

On  doit  aussi  comprendre ,  à  mon  avis,- 
dans  cette  classe ,  les  traité^  de  subsides  que 
la  France  a  conclus  et  renouvelés  i  dans  ces 
derniers  tems ,  avec  les  puissances  du  Nord  ^ 
nommément  avec  la  Suède,  pour  mettre 
cette  puissance  dans  ses  intérêts  et  pour  ht 
fjsdie  agir  coniormément  à  ses  vues. 

L'alliance  avec  la  Suède  remonté  ai^ 


Digitized  by  Google 


tems  du  cardinal  de  Richelieu,  qui  le  premier 
a  senti  que  de  runion  de  la  puissance  domi- 
nante du  Nord  avec  celle  du  Midi  il  ré- 
^ulteroit  un  système  solide  continen^tal  j  que 
ces  puissances  étroitement  alliées  entre  elles 
deviendroient.  les  arbitres  de  la  guerre  et;  de 
la  paix  y  et  qu'elles  disposejLOiexit  du  sôrt  de 

l'Europe» 

Ce  système  pouvoit  ^ftre  sage ,  aussi 
long-tems  que  la  Suède  a  maintenu  sa  pré^ 
pondérançe  dans  le  Nord  :  il  nè  trouvoit 
plus  son  application  depluis  que  cette  puis-  * 
sance  est  déchue  de  son  ancien  éclat ,  et 
qu'elle  a ,  cédé  à  la  Russie  la  place  qu'elle 
lenoit  précédemment  dans  Téquilibre  dé  ' 
l'Europe,  . 

Je  ne  dois  pas  passer  sous  silence  que  5 
parmi  les  traités  contenus  dans  le  présent^ 
Recueil,  il  y  en  a  dont  je  n'ai  pu  me  procu- 
rpr  que  de?  traductions  françoises.  J'ai  mô-  ,^ 
me  préiërjé  ,  quelquefois  ces  traductions  ^ 
quand  roriginal  du  Uaité  se  trouvoit  rédigé 

idans  une  Iwfué  étrangère  moins  répandue* 
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he  défaut  d'ailleurs  de  caractères  russes  m '4  . 
empêché  de  donner  en  cette  langue  le  trair 
té  de  Moscou  de  x686.  J'y  ai  substitué  une 
traduction  latine  qui  m'a  été  fournie  par  les 
archives  de  Moscou.  J'ai  cru  devoir  y  join-? 
dre  la  traduction  françoise  de  rinstrumenc 
polonoîs  du  même  traité*  Pour  le  traité  de 
Stockholm  de  1764,  entre  la  France  et  la 
Suède,  j'ai  conservé  les  deux  langues,  lati- 
ne et  françoise ,  dans  lesquelles  il  a  été  brx- 
ginairement  rédigé».  Quant  à  celui  de  Stra- 
délia  de  1766^  dont  roriginal  est  en  italien^, 
je  l'ai  accompagné  d'une  traducdon  fraur 
Çoise*, 

Je  n'ai  rien  négligé  pour  corriger*  de  mou 
mieux  les  fautes  d'ortographe  qui  se  sont 
glissées  dans  les  nombreuses  copies  de$  trai-^ 
tés  que  j'ai  rassemblés,  et  que  rarement  j'sy. 
pu  conférer  avec  leurs  originaux»  Je  n'o- 
serois  cependant  assurer  d'y  avoir  toujours 
parfaitement  réussi,  surtout  pour  ce  qui 
regarde  les  noms  propres  peu  connus  des 
.nations  et  des  pays  étrangers* 

Il  merestç  à  rendre  coipptç  des  motifs 
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qui  m'ont  engagé  à  mettre,  à  la  téte  du 
présent  Recueil ,  tActe  de  cession  des  trois 
J^véchés  f  de  f  Alsace  ^  de  Brisac  et  de 
Pignérol ,  re^'étu  des  signatures  des  plénipoten- 
tiaires de  a  Empereur  et  de  t  Empire ,  certifiée 
udimé  par  le  directeur  du  dépôt  général  des 
araires  étrangères  de  Versailles, 

^  • 

Mr.  Stupfel,  connu  parles  nombreux 
écrits  qu'il  a  opposés  à  la  '  révolution  en 
Alsace ,  a  cru  pouvoir  révoquer  en  doute 

"  rautlieiiticité  de  cette  pièce,  dont  il  ne  se 
trouvoit  selon  lui  aucun  vestige ,  '  ni  danâ^ 
les  archives  de  l'Empire ,  ni  dans  les  actes 
de  la  paix   de  Westphalie  ,   publiés  par 

M£I£RK. 

Cet  auteur  n'a  pas  fait  attention  que 
Meiern  en  a  donné  la  minute  ^  telle  qu'elr 
le  fut  arrêtée,  le  ii  Novembre  1647,  par 

^  Voyez  l'écrit  «$sez  volumîneinc  t)ue  eet  auteur  * 

public  contre  mon  rapport ,  coTiccrnant  les  princes  posses- 
sioimés  en  Alsace  et  en  Lorraine ,  sous  le  titre  suivant  : 
rVidcrle^tmg  des  gutàchtUchcn  Vortrags  btif  der  franzôà^ 
schen  Nationahersammlungvoaiersten  Fthr*  1792  »  imprimé 
cette  même  année,  in-4to« 


t 
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les  plénipotentiaires  au  congrès  et  que  ce 
pubticiste  atteste  formellement  que  les  mé* 
mes  ministres  qui  signèrent  le  24  Oct.  1648 
le  traité  de  paix,  sigucient  aussi  le  même 
Jour  l'acte  dont  il  s'agit« 

Mr.  HAEBERJLiN  m*a  justifié  depuis 
contre  l'espèce  de  faux  dont  Mr.  Stuppef^ 
a  eu  Tair  de  vouloir  m'accusën  Outre  la 
minute  produite  par  Meiern  ,  il  a  allégué 
lé  témoignage  de  Mr.  Pfeffel  ,  qui  a  éga- 
lement cité  cet  acte  9  et  ea  a  donné  des  ex- 
traits  sur  l'original  déposé  aux  archives  de 
yersailles. 

Je  pouvois  donc  me  dispenser  d'en 
donner  ici  une  copie  figurée ,  et  d'en  faire 

^  jiaa  pads  IFatph,  tant,  p.  1^1-166.  J*at  mis 
cette  minute  ;a  la  suite  de  Pacte  de  cession ,  afin  d'en  faci* 

liter  la  collation  au  lecteur, 

^>  Acta  pacis,^  tanu  VI ^  p.  ^40.  Le  même  acte» 
ayant  été  signé  par  TEmpereur  lui-même,  fut  présenté ^  le 
4  Dec.  164S9  par  Volmar^  à  la  députation  de  l'Empire 
nommée  pour  la  signature  »  afin  d*étre  également  signé  par 
elle«  selon  le  témoignage  de  Meiern,  tom,  VI  ^  p.  71^. 

Deutsche MoneUschrifti  179)  «  Juiwf^  lH.  U. 
De  Umitc  Galliœ ,  $•  28  ♦  $•  37- 
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graver  les  sceaux  et  les  signatures,  ajinsi 
que  Tavoit  paru  désirer  Mr.  Stupfel  ^ 
et  que  j'en  avois  d'abord  eu  rintention* 

Cependant  Mr.  Haeberlik  ne  m'eii 
ci^oît  pas  moins  répréhensible  de  n^avoii? 
pas  publié  l'acte  en  entier,  et  d'en  avoir 
surtout  retranché  le  passage  qui  rappelle  le 
Landqrwiat  de  la  haute,  et  de  la  basse  Alsace  i 
ainsi  que  la  parenthèse  du  même  passage  * 
Salvis  tamen  et  exceptis  Us ,  qui  in  înstrumm'- 
to  pacis  singukuriter  excepti  et  Impetio  Roma^ 
no  reservcui  sunti         ^    , , 

Il  prétend  en  inférer  que ,  par  les  moti^ 
provincias  Alsatîam  utramque  du  passage 
de  l'acte  que  j'ai  rapporté,,  on  ne  devoir 
entendre  que  le  laadgraviat  de  la  haute  et 
de  là  basse  Alsace,  pris,  àjpequ'il  paroît 
insinuer,  dans  le  sens  politique  ^  et  qu'au 
moyen  de  la  parenthèse  que  je  viens  de  ci- 
ter ,  la  cession  de  TAIsace  se  réduîsoit ,  d^ 
même  que  par  le  traité  de  paix ,  aux  seules 
possessions  autrichiennes  de  cette  province^ 

Ce  n'est  pas  ici  le  lieu  d'entrer  dans 
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une  ample  discussion  des  argumens  très -foi- 
bles  que  Mn  Stupfel  a  allégués  contre  moi. 
J'observerai  seulement  à  Mr.  Haëbërun^ 
que,  si  j'ai  ciié  Tacte  dans  mou  rapport, 
je  ne  Fai  fait  que  pour  en  tirer  une  induc^ 
tion  diamétralement  opposée  à  la  sienne  | 
c'est-à-dire,  que  les  termes  de  Landgraviat 
Ide  la  haute  et  de  la  basse  Alsace ,  empWyés 
clans  les  paragraphes  7  3  et  74  du  traité  de; 
Munster,  ne  pouvoient  point  désigner  les 
anciens  landgraviats  d'Alsace  dans  le  senspo- 
litiquey  ainsi  que  quelques  publicistes  alle-^ 

"mands  ^)  Favoieni  inconsidérément  avancé  ; 
mais  qu'il  falloit  nécessairement  les  prendre 
dans  le  sens  géographique  y  d'après  lequel  les 
'deux  provinces  d'Alsace ,  expriniées  dans  l'ac- 
te de  cession ,  en  étoient  les  parfàits  synony- 
mes; que,  par  conséquent,  les  paragraphes 
cités  du  traité  de  Munster  comprenoieiit  la 
cession  de  la  souveraineté  absolue  de  TËm- 
pereur  et  de  TEmpire  sur  la  totahté  de  TAl-^ 
^ace,  et  que  les  exceptions,  contenues  dans 

.  1«  paragraphe  S7  du  m^me         en  laveur 
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de  plusieurs  états  immédiats  d'Alsace^  se 
trouvoient  considérablement  affoiblies  par 
la  clause  salvatoire  qui  y  est  ajoutée ,  et  qui 
vçut  qué,  par  ces  exceptions  ^  il  ne  soit 
rien  dérogé  à  la  souveraineté  absolue  cé- 
dée à  la  France  par  les  paragraphes  précé- 
dens. 

Cette  manière  d'expliquer  le  traité  étoit 
d'autant  plus  simple  et  plus  naturelle  ,  qu'en 
adoptant,  avec  les  publidstes  allemands ^ 
les  termes  de  landgrwiats  des  deux  Alsaces  p 

*  m 

dans  le  sens  purement  politique^  suranné 
depuis  des  siècles,  afin  de  réduire  la  ces-^ 
sion  des  pai^graphes  *j3  et  74  du  traité 
de  Munster  aux  seules  possessions  autri-- 
chiennes,  U  làudroit  supposer  que  les  né- 
gociateuTS  au  congrès  de  Westphalie  eus- 
cent  ignoré  qu'aucune  portion  de  l'anden 
landgravxat  de  la  basse  Alsace ,  pris  dans 
'  le  senspolùique ,  n'appai  tenoit  à  TAutriche , 
et  que  ce  ne  fut  que  par  une  suite  de  cette 
ignorance  qu'ils  le  joignirent  au  haut  land« 
graviat,  dont  la  maison  de  Habsbourg -Au- 
triche exerçoit ,  deptiis  plusieurs  siècles  les 
titres  et  les  droits.  ^ 
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.  Une  pareille  supposition  ne  s'accorderoit 
pas  avec  toute  l'histoire  de  la  négociation  ^ 
qui  prouve  bien  évidemment  que  la  ces- 
sion de  la  souveraineté  sur  la  généralité 
des  deux  Alsaçes  a  fait  constamment  Tobjet 
des  demandes  des  François,  et  que  déjà  le 
14  Avril  1646  les  plénipotendaîres  impé- 
riaux déclarèrent  formellement  aux  média* 
leurs  qu'ils  étoient  autorisés  à  oiTiir  la  haute 
et  la  basse  Alsace  açec  le  Sundgaw  à  la  Fran* 
ce ,  pourvu  qu  elle  se  désistât  de  ses  préten- 
tions sur  Brisac,  leBrisgawet  les  quatre 
villes  forestières.  ^  Aussi  les  ministres  de 
JFr^ce  au  congrès  s'exprimèrent  ainsi  danf; 
leur  lettre  adressée  à  la  Reine  ^  le  17  Sept. 
;i646  :  9,  Philipsbourg.  •  •  •  •  Brisac  et  tout 
)9  son  territoire^  les  deux  Alsaces  et  le  Sund- 
gaw y  sont  accordés  a  la  Couronne,  aux 
Qpnditions  que  votre  Majesté  à  déjà 
'5,  sues*  ^^'^ 

Si  les  plénipotendaîres  d'Empire  ont 

^  YotMkKt  Prùtocolhtm  tractatuum  pads  W'csph,  p. 

MaieRN  QCta  pacLS  IVestph.  t.  IIL  Lib.  XIX»  J.  6. 

KégociaJtiont  S€€ri(c$  touchant  la  jfoix  de  MunfUr^ 
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persisté  depuis  dans  les  restricti6ns  ëtiori- 
cées  dans  le  ^  87,  il$  ont  dû  le  faire  parla 
considération  qu'il  auroit  été  plus  que  diffi- 
die  d'obtenir  à  cette  époque ,  et  pendant  la 
durée  des  négociations,  le  consentement  in- 
dividuel de  tous  les  états  immédiats  cédés  en 
Alsace.  Les  François  cependant  n'ont  ad- 
mis ces  restrictions  que  moyennant  la  clause 
qui  sauvoit  les  droits  de  souveraineté  abso- 
lue ,  cédés  à  la  France  par  les  7  3  et  74  du 
traité. 

Il  s'ensuit  que  le  seul  moyen  de  don- 
ner un  sens  raisonnable  au  traité,  étoitde 
concilier ,  autant  que  faire  se  pouvoit ,  letf 
droits  d' immédiateté  réservés  aux  états  d'Al- 
sace par  le  $  87 ,  avec  la  souveraineté  abso- 
lue cédée  à  la  France  sur  cette  province  pa^ 
les     73  et  74  du  p:aité« 

#  • 

\  Aussi  le  gouvernement  françois  n*a-t-il 
entendu  souscrire  au  traité ,  que  dans  ce  der- 
nier sens.  C'est  ce  qui  se  voit  clairement 
par  le  refus  que  fit  le  ministre  Servien  ,  peu 
avant  la  signature  du  traité,  de  dpnnerune 

déclaration 


« 
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déclaration  portant  que  la  France  se  contenu 
teioit  de  ce  que  la  maison  d'Autriche  avoit 
possédé  eh  Alsace ,  et  qu'elle  ne  formeroit 
aucune  prétention  sur  les  états  immédiats 
de  cette  province.  Le  même  ministre  re- 
fusa de  recevoir  l'acte"' qui  contenoit  nne 
pareille  déclaration  de  la  part  des  députés 
de  l'Empire;  et  cet  acte  fut  pareillemenj 
rejeté  par  le  gouvernement  françoi^  « 

J'observe  d'ailleurs  à  Mr.  Haebeulik 

que  la  précision  dont  je  devois  iaire  Usage  ^ 
en  parlant  à  une  assemblée  aussi  nombreu- 
se que  le  corps  législadf  de  France  »  ne  m'a 
pas  permis  d'entrer  dans  des  discussions  criti- 
ques ni  dans  des  détails  qui  s'éc^rtoient  de 
mon  but  principal;  sans  quoi  ^loin  de  passer 
sous  silence  le  passage  de  Tacte  ^  de  l'omis- 
sion duquel  il  veut  me  feire  un  crime,  j'en 
aurois  pu  drer  avantage  pour  justifier,  avec 
Mr.PFEFFEL,  les  réunions  de  Louis  XI  V,  qui 
s'est  prévalu  de  ce  même  passage  »  pour  ies 

»^  AD  AMI  Ad  AMI  Rclatio^  cap.  jo,  g,  9  et  10*  Bou^ 
GEANT,  hatoirt  dii  traité  dç  fFestphalie^  tonu  UJ^  iiv* 
IX ^  gv»,  71  et  fui?.  FF9FFII.,  de  Umitt  QcUlU^  8^')  |S. 

u  41 
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étendre,  même  au  delà  des  limites  de  l'Al- 
sace,  c'e^t-à^-dire^  sur  tous  les  vassaux  et 
dépendances  des  trois  £véchés. 

Je  finis  par  avertir  le  Lecteur  que  je 
conserve  encore ^  dans  ma  collection^  un 

nombre  assez  considérable  de  traités ,  dont 

♦ 

je  crois  devoir  remettre  la  publication  à  un 
tems  plus  G$>portun« 

A  Strasbourg  y  le  lo  Brumaire  Xm 
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»    ♦      •      *  ■ 
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1744*  24  STiraité  secret  et  particulier  conclu 

entre  l'empereur  Charles  VII  et  lext>i  dePrusse; 
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jueZy  entre  \ii  Franoej  l'Espagne,  Naples  et  Gê- 
nes, opposé  au  ti>aitë  de  Worms  entre  l'Autriche 
etla  Sardaigne,  *        •  ' 


-  1  Mai,  .  Articles  séparés  et  secrets,  signés  le  mc- 
n^e  jour  que  le  traité  précédent  avec  la  républi- 
*qùç  de  Gènes*  '   '  .  ,  '  * 

a  MaL  Déclaration  du  minilitre  plénipotentîai«> 
re  de  Gènes,  accordée  avec  ceux  de  Fitoce,  d'£s« 
pagne  ctt  de  Naples ,  suR  ^article  XI  du  mime 
traité.  1 


ï  Maî^  Autre  déclaration  du  mûne  «ministre  9  su» 

,  l'article  IV  du  traité  d'Aranjuef* 
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-  i'  Il  pellcv  ' .» 

sySo.  i3  Sam.  Traité  de  limites  des  possessions  amé- 
^  *  -  iiéftînesV  ^ntre  l'Espagne  ef  \t  Portugal*   

a5  Avrih  Articles  séparés  du  traité  conclu  le 
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35  Avril  1760  entre  le  Daacmarck  et  1^  Suède ,  sur 
réchange  éventuel  de  la  partie  dncale  du  Uol- 
stein  avec  les  comtés  d'OIdembourg  de  Del-* 
menhorst*  ,  *  '  "     '    '  '     •  ^  •  * 

1751*  38  Avrils  Convention  définitive  entre  la  Fran* 
ce  et  rélecteur  Palatin  ^  touchant  la  navigatloa 

■  ''du*  Rhin.  '  ' 

Mai.  Extrait  du  traité  d'acccssiou  de  Télec- 
teur  de  Mayerice  à  la  convention  précédente  ^  sur 
la  navigation  du  Khin» 

37  Juillet,  Convention  entre  la  Frahee ,  le  roi 
de  Pologne,  duc  de  Loftaine^  èt  le^coimte  deLi* 
irange-Heidesheim|.  au  sujet  de  .quelques  fiefs  re- 
lévans  de  la  Lorraine»  *  • 

1751»«  4  Févr.   TraitjS  préliminaire  de  limites  et  d*é* 
'  phiinge  entre  la  ï^kncé  et  le  ifrc  Ae  Wirtembexi^. 

lî^AvriL  Articles  préliminaires  ,  sigiiésà  il//w/rW 
entre  TEspagne,  i'Aii triche,  TE/npcrcur,  comme 
grand  -  duc  de  Toscane  ;  et  le  roi  de  Sardaigne* 

3o  Mai*  Article  ajouté  au  traité  de  paix  décent 
anS|  de  1739^  entre  la  France  et  la  régrcnce  de 
Tripoli.  /  :  ' 

Ratification  de  rarticle  précédent,  par  la  régence 
de  Tripoli.  f  .4*  . 

1753<  i5  Mau   Traké  dfunion  et  de  bonne  întelligen* 
'  «e^ntre'la  France  et  le  cardinal  de  ftaviére,  prin- 
'  ^    ce^-évéque  de  Liège;  avec  la  mcâficàtion  de  oe 
'       prince.  . .    >  » 

1754.  17  Jam\   Renouvellement  du  traité  d^alliance 
et  de  subsides  .  çntre.  la  France  cjt  la^uedér  en 
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latin  et  tn  fran^ls,  avec  U  ratification  da  roi 
de  Sttcde« 

1754*  vj^/anv.  Article  séparai  ajouté  au  traité  d'al- 
liance et  de  subaides  entre  la  France  et  la  611^^ 
de  $  arne  -la  ralificalion  de  la  Suide* 

18  Mars*  Ratification 9  parle  roi  deDaneniarGky 
du  renouTëllement  d'alUance  signé  à  Copenhague 
'le  Jo  Janvier  précëdeiit  9  entre  la  France  et  le 
DanemaircJ^ .  ^ 

■   SMars^    Ratification,  par  le  roi  de Danemarck, 
des  deux  articles  séparés  signée  en  même  tema  . 
que  le  traité  précédent. 

4755.  3o6epl.  Traite  d'alliance  entre  la  Grande  <-Bre^ 
tagne  et  la  Russie* 

4736*  X  MaU   Cinq  articles  signés  séparément  entre 
la  France  et  rAutriche,  à  la  suite  du  traité  d^ 
*       FermiU^ê  du  x  Mai         :  ■ 

■  '  ^'  i\  Ao^ut*  Traité  de  subsides  èntre  la  France  et 
la  république  de  Gènes,  pour  conserver ' Fisle 

de  Cpf&c  ^Qus  U  dôminatipn  génoise* 

4757.  II  Jam.  Convention  entre  la  Grande*»  Bre- 
tagne et  la  Prusse,  pour  le  maintien  des  liber- 
tés de  l'ilurope,  et  le  soutien  de  1a  religion  .|lJ:Qr 
testante  en  Allemagne* 

mmn ■  ■  ^\  Mars*   Convention  entre  la  France,  ITmpé- 
i:atri(sçTReine  et  la  Suède,  sur  l'exercicie  fie  la 
«garnie  dfs»!  traités  de  We^tphalie  relative|i|ent  à 
la  guerre  d'Allemagne;  suivie  de  la  déclaration 

de  Ict.  France  sur  cette  même  garantie* 

—   »  ^il^  Mars*  Acte  de  garantie  du  roi  de  France  | 
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pour  la  possession  de  Berg  et  de  Juliei^s^  en  faveur 
de  la  xnaison  Palatine  de  Sultebach. 

1757»  i  MaL  Traité  d'union  jet  fd^amitié,  dëflei^sif  » 
entre  la  France  et  FAutriche^  avec  dix  articles  sé- 
parés; nonratiflé. ' 

'•\m   18  MaL  HenonTelIement  du  traité  d'union  de 

1753  entre  laFinncc  tt  Je  cartiinal-évêqut:  de  Liè- 
ge ^  avec  ia  ratification  de  ce  prince. 

I""  'À'À  Sep/.  Convention  de  subsides  entre  la  Fran  - 
ce, rAuuiohc  et  la  Suède ,  contre  le  roi  de  Pi*u&- 
se»    '    '  •    \  ' 

22  Sepi.  Assur^ce  4Qnn»e  à.  la  3ucde  par  la 
France^ 

'  -     •  *  w  » 

i  * 

<  I  3o  Oct.  Convention  de  garantie  réeiproque 
entre  l'Impératrice -Reine  et  Felécteur  Palatin  f 
tvec  une  déclaration  dQ  Timpératrice  r  Reine, 

■  .  '  .  5  Noi^.  Accession  de  l'impératrice  de  Russie  k 
la  coMvention  du  91  Mars  précédent* 

176^.  3o  Avril.  Traite  crunioii  et  de  subside»  cntrc 
la  France  et  rélecteur  Palatin. 

M  7  MaL  Ratification  de  félecteur  Palatin  sur 
}a  {déclaration  signée  entre  le  Roi  et  ce  prince 
le  9o  Avril  précédent. 

r 

1760.  7  Mari*  Accession  de  Timpératrice  de  Russie 
au  traité  défensif  de  VelsaiUes  j  du  3o  DécemluN» 

1758- 

.  10  Mars.  Accession  de  Pîmpératrîce  de  Rus- 
sie aux  traité,  articles  séparés  et  déclaration  , 
lignés  les  4  Mai  cH3  Août  X7i«  entre  Iç^  roia 


1 

Digitized  by  Google 


J 


170  .Table 

do  France  et  de  Danemarck,  ainsi  qu'à  la  déclara- 
tion, de  l'impératrice  -  Keiue  du  20  Oct«  suivant. 

lj6o*  ^  Juin,    Convention  provisoire,  signée  k  BaU'»  ' 
çud/iom  entre  la  Jb'rance  et  le  prince  de  Nassau-* 
Saarbruck,  pour  fixer  les  limites  et  échange»  en- 
tre-la Lorraine  et  le  comté  de  Saarwerdené 

♦ 

i  5  Août.  Katiâcation  de  Mr«  le  duc  de  Ghoi-i» 
aevdy  mise  sur  le, ilouble.de  la  précédente  con-» 
vention,  remis  au  prince  de  Nassau -'Saarbruck* 

1761.  12  J'éi^r.   Extirait  .de  la  Gonventipn   signée  ce 

jour  entre  l'Espagne  et  le  Portugal,  au  sujet  de» 
limites  de  leurs  possessions  respectives  dans  l'A« 
mérique  méridionalew  •  • 

» 

1763.  10  Juin,     Convention  particulière  ,   signée  à 
Versailles  entre  la  France  et  Tl^pagne  ^  touciiani 

'  le  Plaisantin. 

1764.  \^  Jam.  Traité  de  paix  de  la  France  avec  le 
I>e7  et  la  rég6|^  cl'AÎg^i^ 

é ,    ^       •  •      •  * 

■  17  Mars.  Paragraphes  servant  d'éclaircisse* 
ment  pour  (e^cutîon  «de  Farticie  ill^  d^'  traité 
de  1749  entre  .1^  France  et  la. république  de  Ge- 
nève. 

*  .  ^  .  ■  ■ 

■■  ■  '  >  ^7  Avril,  Traité  d'accommodement,  conclu  à 
Manheinij  entre  ITmpératrice  -  Reine  et  l'élec- 
teur Palatin. 

•  ..■ 

1765.  arx  MaL  Traité;  entre  la  Frajace  .el  )aj  régence 
de  Tunis,  pour  l'adoption  du  cinquiénie  article 

^  du  traité  du  16  Janv.  1764  entre  la  France  et  la 
régence  d^Alger.  ' 

*  *       •  - 

-      %  Nov.  CapitulAlion  générée  pour  le^  troupes 
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-  que  les  Gantôns  catholiques  de  Suisse  et  Falibé 
de  St.  Gall  ont  au  serrice  de  France,  ^ 

■ 

47£5.  28  Sept.  Traité  de  fixation  de  limites  entre  le 
comté  de  Bourg^ogue  et  la  souveraixieté  de  i>îeu£-^ 
chàtel  et  Valengin* 

,  S76(».  10  Mars*  Traité  conclu  à  Strad^la^  entre  le 
roi  de  Sardaigne  et  le  duc  de  Parme  »  '  pour  la 
fixation  des  limites  entre  le  pays  Sarde  d'Où- 

tre^PÔ,  le  Bobbicsé  et  le  Plaisantin  j  en  italien^ 
avec  la  traduction  fran^oise. 

■  ■»  xSJ'uirin  Convention  entre  la  France  et  Téiec- 
teur  Palatin ,  sur  l'échange  de  Selts  et  de  Hagen-r 
liach;  arec  deux  articles  séparés. 

Il       16  Juùu  RenouTcUement  de  Pacte  de  garan-^ 
tie  pour  la  possession  de  Berg  et  de  Juliers  en 
faveur  de  la  maison  Palatine  de  Sulzbach* 

1767.  a8  MaL   Traité  de  paix  et  de  commerce  entre, 
la  France  et  l'empereur  de  Maroc. 

*  g  Ocf,  Conveîition  piclimiuaire  entre  la  Fran- 
ce^ le  prince-évêque  et  les  états  de  Liège  ^  con- 
cernant les  limites  et  les  communications  entre 
les  deux  états. 

1768.  1  Avril.  Article  séparé  et  détaché  du  traité 
de  subsides  signé  le  même  jour  entre  h.  Fnm-^ 
ce  et  le  prince  de  Nassau  *Saarbrudu 

«769,  ijéyriL  Articles  séparés  et  secrets,  lignés  en. 

même  tems  que  le  traité  de  marine  et  de  com- 
merce entre  la  France  et  la  ville  d'Hambourg, 

1770*  35  Août.    Articles  préliminaires  de  paix  entri^ 

M  tumn^  et  la  jré^toire  de  Xuni^. 
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Iffo»"^  i9  Sepi*  Traité  définitif  de  paix^  oa  supplément 
des  traités  entre  la  France  et  la  i^égence  de 
Tunis. 

36  Oci*  Supplément  de  la  convention  d'échan* 
ge  entre  la  France  et  le  prince  de  Nassau -Saar* 
bruck* 

26  Oct,  Article  séparé  du  traîfé  de  subsides 
renouvelé  cette  même  année  entre  la  France 
et  le  prince  de  Nassau -Saarbruck. 

1773.  3  Févr»  Déclaration  arrêtée  entre  la  France  et 

la  république  de  Gênes,  pour  empêcher  la  con- 
trebande des  bàtimens  français  de  commerce  sur 
la  côte  de  Gênes  ^  avec  la  ratification  du  Doge 
de  la  République,  en  date  du  6  Févr.  suivant. 

S  Mau  Déclaration  entre  la  France  et  le  Da- 
li emark,  sur  le  paj^cmcnt  des  arrérages  de  sub- 
sides. . 

a5  Juillei  Traité  entre  la  Russie  et  FAutriche, 
touchant  le  démembrement  de  la  Pologne. 

aâ  Juillet,  Traité  entre  la  Russie  et  la  PrussCi 
touebant  le  démembrement  de  la  Pologne. 

1773.  29  Oct,    Convention  préliminaire  de  limites  en- 
tre la  France  et  l'électeur  de  Trêves  ,  avec  quatre 
.  articles  séparés*» 

99  Octm  Supplément  de  la  conTentioif  précé- 
dente entre  la  France  et  Félecteur  de  .Trêves. 

^774*  3  Juin.  Renouvellement  des  traités  de  paix  en- 
tre la  France  et  la  régence  de  Tunis  ^  loirs  de 
Farénement  de  Louis  XVL 

— —  4  Juin.   Lettres  patentes  du  Roi,  confirmatives 
d,e  celles  du  iiDéc.  1773,  portant  ratification  des 
artic^s  ultérieurs  arrêtés  le  c^Déc*  1773  entre  la 
.  France  et  le  prince  "évèque  de  Lt^. 

Août*   Lettres  patentes,  sur  une  convenfion 
conclue  entre  le  Roi  et  Tlmpératrice -Reine  de 
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Hongrie  et  dfe  Bohème,  concernant  les  prieurés 

de  St.  Moraiid,  de  Su  l/lrlc  et  d'Ocicmberg  en 
Alsace.  ^- 

1774.  i5  Nov*   Procès  veibai  de  limites  entre  la  France 
et  le  canton  de  Berne. 

1776.  9  /Vvr.  Traité  de  limites  entre  l'Autriche  et  la. 
Pologne  9  arrêté  à  Varsovie* 

SJuilUi*  ConTcntion  entre  la  France  et  le 
prînce-évéque  de  Liège  et  son  église,  concernant 
un  échange  ultérieui  j  avec  la  rati&catîon  du  iioi* 

4,777.  "h  Juin,  Traité  de  limites  de  Fisle  de  St.  Do- 
mingue^  entre  la  France  et  r£spagne. 

1778.  Juin^  Édit  portant  règlement  sur  les  fonctions 
judiciaires  et  de  police  des  consuls  de  France  en 
pays  étrangers* 

I 

'  11  Jfutn.   Gonrention  entre  la  France  et  le 

pi  incc- évêque  de  Liège,  concernant  ie  teiiein 
entre  deux  eàuxm 

1783*  8  AoùC.  Acte  de  ratification  de  Taccession  de  la 
France  au  traité  d'alliance  entre  r£spagne  et  le 
Portugal,  signé  au  Pardo  le  11  Mars  1778* 

1784*  ao  Août*  Déclaration  du  roi'  de  France ,  con- 
cernant les  créances  que  les  Suisses  auront  à  ré- 
péter sur  des  particuliers  qui  ont  fait  faillite  en 

  * 

France. 

—  3i  Août.  Traité  conclu  à  lll[|inich  entre  l'Empe- 
reur et  rélecteur  de  Bavière ,  pour  régler  défini- 
tivement les  limites  du  quartier  de  Tlnn  cédé  à 
l'Autriche  par  le  traité  de  paix  de  Tcschen. 
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1785»  37  Août*  Traité  définitif  de  limites  entre  la  - 

France  et  l'Espagne,  pour  élablir  une  ligne  di- 
visoire  aux  Aldudes  ou  ^uint-Royal  et  Val-Car- 
los, et  pour  déterminer  les  limites  des  deux 
monarchies  dans  cette  partie  des  Pyrénées. 

1786*  3o  Jan9.  Convention  entre- la  France  et  le  For-* 

tu  gai  ^  pour  terminer  le  dilTérend  qui  s'étoit 
élevé  entre  les  deux  états  sur  la  côte  de  Cabinde 
en  Afrique,  et  pour  fixer  les  limites  du  commerce 
françois  sur  cette  côte«  . 

1 787*  3o  Août*  Déclaration  réciproque  entre  les  cours 

de  Versailles  et  de  Londres,  pour  ne  mettre  en, 
activité,  de  part  et  d'autre,  que  six  vai^eaux 
de  ligne. 
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.24  Oct.  1648. 


ACTE  DE  CESSION. 

des  trois  Êi^échés  de  Lorraine  ^  de  tAUacc^  de 
Brisaû  et  de  Pignérol  |  délivré  à  la  France 
par  Œmpereur  et  par  tEmpire^  à  Munster  ^ 
le  34  Oct,  1648* 


tus  Romanorum  Imperator^  Jemper  Au  ou/tus ,  Ger- 
maniœ^  JBungariœj  Bohemiesy  DalmaticBy  Croaiiœ, 
Selavoniœj  Mexy  Archidux  Austriœ^  Dux  Burgun- 
diœ  ,  Brabaktiœ  ,  Styrîœ ,  Carinthiœ  ,  Cornioîœ , 
Marchio  Aloraviœj  2)ux  Luxemburgicé j  ^uperioris 
&  mferioris  SUesicSy  Wirtemhetgœ  &  Teckic ,  prin- 
ceps  Sueviesy  cornes  ffahspurgi^  Tyrolis ,  Kyhur^ 
gi  &  Coritiœ^  M^rchio  Sacri  Romani  Jmpçrii  Bur- 
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goviœ,   ae  superioris  &  ùfferiùrts  Lusatiœ  ^  do* 

minus  Marc hiœ  Slavonicœ^  Portas  JSaonU  &  ^alina- 
rum^&'c» 

Notum  faclmtfft  omnibus  (k  sîngulîs  présentes  littcivas 
infpeéiuris,  lecitmis  vcllegi  audituris^  auî  qiionîO(iL,oîi ni- 
que iafra  fcrlptorum  notitia  ad  iplos^pervenire  pu^e- 
rity  quod)  eu  m  ob  natum  in  Saçro  Romano,  Imperio 
Germanieœ  nationM^  «b  himatmiS  circiter  vigînti  oc-> 
to,  civile  6:  intcriiuni  beiluîn,  ciii  di^iiulc  a<  cefTci aiit 
eiLteïL  quoque  reges    principes ,  non  iblum  lotam  Gcr- 
maniam^  veihim  etiam  allas  Europae  provincial  cbrifli* 
ani  nominis  maauAiis  eâlamitafibus  afliei  eotitig^crlt  ; 
tandem  \eio  inftitutaea  de  re  ,  jnxia  conventioncia 
Hamhurgi  décima  quifita  Beccmbris  anno  Dni.  inillé- 
fimo  leiteeiitefimb  quadrageiimo  primo  initam,  ipartium 
iifrinque  belllgcrantium  Monaflerii  WcAphalonim  con- 
grelTu ,  poil  loiigos  &  laboriofos  tracialus,  pcrdciliiia* 
tos  ab  u traque  parte  huic  coiigreiTui  legatos  ôc  pie»- 
nipotentiarios  hiuc  indeperactos,  divina  faventè  de- 
meiitia  pax^c  àmioièiaeohelusa'^  atque  in  ea  pacifîea* 
tîone  juxla  inih  uinentum  defuper  coniectuiii  &  a  iioi}i8 
Câefareo  uollro  diplomate  ratilicatum  àc  confirmatum^ 
inter  csDteras  coaditiones  boc  quoque  fpeeialiter  con* 
venfum  fit,  quod  fupremum dominium ,  jura  fuperîo* 
ritfttis,  aliaquê  omiiia  in  £pii'copatus  Metenfem,  Tul- 
leofem  &  y Irodunenfem ,  urbefque  eognomines,  hO'^ 
rumque  Epifcopatuum  diftriâus,  &  nominatim  Mo^ 
yenvicum,  item  in  oppidum  &  fortaliflum  Brifacum ^ 
I^ndgraviatum  AUatis  iuperioris^  6c  iuferioiis,  Sunt- 
goviam,  acdenique  inPinarolum,  eomodo,  quo  bae- 
tenus  ad  Romanum  fpectabant  Imperium ,  impofterunt 
ad  coronani  Gallice  fpe(ilare,   eique  ijicorporari  de- 
]i)caut  in  perpetuum  àc  irrevocabiiilcr  :  ideo  nos,  a 

part^  - 
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parte  noûra  Imperii,  hiiic  coadiUoni  fie  inter  n<M 
convenue  plene  etperfeâe  fafiafaœre  vpleutes,  ex  ceiv 

ta  noftra  fcientia^  et  de  confenfu)  confilio  &  voluntate 
eledlorum^  principum  et  flatuum  Imperii  virtute  prae* 
ieadum,  pro  boi&o  pacii  transfci^muBy  ^tedimus,  et 
refignamus  ht  regem  Francitt,  dominvm  Ludovicuni 
XIV,  ejusquc  omnes  et  Ang^ulos  in  rcgno  Franciai  lue- 
ceÛbres ,  omni  meliori  modo  et  abaque  omni  limitatio- 
nei  reAridUoney  aut  lefenrationei  fupremum  &  di* 
Tectnm  dominimn,  ju  raque  fuperioritatis  Imperiélis^ 
iiliaciiie  omnia^  qiiae  nohis  et  Iniperio  iii  Epllcopalus 
iVIetenlemy  Tulieiifem  et  Viroduneuiem^  urbefque  Me* 
tîni)  ,TuUum  et  Virodunum,  horumque  EpifcopatuDiii 
difirîâus,  &  nOminatimMoyenvicum,  tum  deinde  Pina* 
rolu.m.  item  inBriiacum  oppidum,  Landgi  aviai  n  m  ïa-» 
perioris  6l  iuiexioi^is  Alfatiae^  atqae  Suntgoviam^  eu 
ÔL  ultra  Khenum ,  competebant,  ita^  ut  httc  omnia  de 
fingula  jura  impofterum  ea  modo ,  quo  «hactenus  ad  noa 
A  romanum  fpcctabant  Impcrium  ,  ad  regem  chriftia- 
niiliiiium  -âc  coroxiam  Gallûe  fpeélare  eique  incorporarî 
debeant,hQrumque.epifcopos  y  Aatus  de  ordiaes(falvista« 
men  &  exceptii  iis  j  qiii  in  inUrumento  paeia  fingulari* 
terexcepti  etimperio romanorefervati  ivintj.porio  iiiter 
ftatus  et  ordines  ac  vaialios,  1  nbditoique  Francis  con- 
numerare^  ab  ils  honiagia  et  fidelitatis  juramenta  re« 
cipere,  praafiationesquè  folita»  esi^re ,  •  omnemque 
fuprcîiiaiii  et  regiatn  jurifdid^ioneni  ni  eofdcjn  e  xer- 
cere  poiiit  et  valeat,   citta  noilrum  6c  uoiuorum  in 
Imperio  lucceiTorum  aut  cu}uscuhq«e  aiterius  impedi-* 
mentum  aut  cdntradii^ionem.  Nos  enim  omnibus  ju*' 
ribiis  ,  ac^lonibijs  ôc  regaliis ,  quae  in  pr^cdictos  Epif- 
copatu^i  praYÎncias^  oppida  de  fortaiitia ,  autehac  nos- 
et  praide^dOTom  n^i^i quomodociiîiqtte  b^uiimi)'  aul; 
1.  la 
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iiabere  potaimus,  pleniffime  &  perfe(^i£Ilmey  fcieiUcs 
âi  volentet  abhinc  in  perpettium  renunciamus,  atque 
très  iflos  Epifcopatus,  eorumque  ejpifcopos  prèéfeateH 
Ôc  futurosy   civitates  Metim  I   Tullum,  Viroclunum^ 
itemque  Moyenvicum^  Pinarolum,  Àprovincias  Alfa-r 
tiam  utramque,  Suntgoviam  ôc  oppidum  Briiactiiiiy 
omnerqueearuin  cives,  incolas,  vafallos,  fubditos,  ab 
omni  juramcnto,  homagio,  fîdelitate  et  obligationey 
quibus  hucufque  nobis  Se  Sacro  Aomano  Imperio^  me* 
diate  vel  imiûediate  devinâi  erant,  «bfolvimus,  libe*- 
ramus  atquc  exoneramus,  eofque  ab  omni  ejusmodi 
obligatione  abfolutos^  liberatos,  atque  exoneratos  de- 
plaramus,  tolente»  «^.confentientes,  ut  bmnea  et  fingu- 
li  diâonim  EpifcQpatuum,  provinciamm  et  eivitatum 
cpifcopî,  vafalU,  fubditi,  cives  et  incolaî  deinceps 
diéio  iiegi  chriftiaAfifluno ,  cjufqiie  in  rcgno  fuccelFo- 
'  TÎbua  jpareanti  .  cositeiiieiitia  fidelitatis  iacrambnta  et 
Jkomagia  dicaxit,  1  eiieitqi'aque  omnia  &  fingula  praeftent^ 
ad  quae  ha(5lenus  nobis  et  Imperio  Romano  piuflanda, 
de  jure  aut  confuetudine  tenebantur.  Eorumdemque 
Impierii  {Ututtia  conûlio^  confenfu  ^  voiuntate  dero-* 
gamus  omnibus  &  fiiigulis  prâedeceflbrum  noftrorum 
facrique  Romani  Imperii  de f  relis  ,  conftilutionibus, 
flatutis  &  confuetudinibus,  etiam  juramento  firmafis  , 
aut  impoAerum  firmandis,  nominatimque  Gapitulatio--^ 
ni  Gœfares, ,  quatenus  alienatio  omnimoda  bonorum 
&  jurium  Imperii  prohihx  lui ,  fimulqiic  in  perpetiuim 
cxciudiniiis  omnea  excepùonis  &  rcltitutionis  vias^ 
quoeumique  tandem  jure,  titulove  fundari  poiTent. 
Inhujus  igitur  ceilîonis,  renunciationia,  translation 
nis  et  relignationisj  iicul  piaeiiiiflum  eft,    faclSB  pie- 
nius  robur,  tellimonium  &  iidem,  ûgitlum  noilrum 
Cefareum  inajus.buic  diploma|i  appendifctimu»*' . 
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«'-  Et  nos  Sftcri  Eomam  Imjwiii  elaâortiià  depulaiii 

cofiilliarii ,  principcar  et  <^rdiiie«liic  ^«fentes  ^  atqutf 

abicntium  principum  &  ordiiium  deputati  ^  iiuncii  4; 
martdatarii  infra  fcripti  fktemur .  &  atteflan^^r  virtute 
]iiweientiitiii  Utenurum^  quod  praemilTa^cdEQo ,  renun,-' 
ciatio,  translatio  6c  refignatio    cum  bona  didtorum 
cleélorum  ,    noftraque  &  abfcntium  principum  atque 
ordinum  voluntate^  praBfcitu  éc  coniilio -faéU|  per* 
acta  &  conclafa  fuerit^  in  quani  titlam  tix  noftra  & 
illorum  parte  confcutimus,  ac  per  omnia  ratam  habc-  \ 
inus ,  &  virtute  xnandatorum  nonroruih  ilrmam^ 
violatamque  fcrvatum  iri  promittiniua >  jrtecipienfes  in-* 
fiiper  fore  y  ut  ex  abundanfiin  proximis  quoque  tmpe^ 
rii  cpmîtiis  ratifiât  diélarum  ditionum  juriumque  ab-* 
alienationeS)  ac  proinde,  ii  in  Caefarea  capitulatiojnf! 
paâio,  Yel  in  cômidia  propoûtio.ii)jeiAieepé:  .fiât  oitf 
cupatisy  diâniâiftYe  tmperii  ' bonis  ac  junlMis->reclij»c»' 
yandis  5  ea  hou  "complc^teiui  ,  aut  comple^i  intellige-^ 
tur  res  fupra  expreiias  ^  utpote  ex  commuiii  ordiuuni 
fententia  pro  publica  trânqiiilUlatiB  i  acdedente. 
titulo  onerofo  (ùt  in  tradiatu  vider»  «il.}  iAialferÎM 
dominiiuii  légitime  translatas*  '    .  .    r  ♦  -, 

Jnfcrantur  Jubjcribentium  noa$tftàm         .r.'  .  'j 
A<^niMonaâ€m  >W«[ipkalor«m  di!t«>«4Mn6a«4ii4  4uifi|l 
domini*  •      .    '  •  •  ''ïi*«*  •  .''        fii  ;i. 

Nos  infra  fcripti  attellàniur)  cum  ceffîo  hœc  iupra 
defcripta  ,  manu  ^  figillo  Auguf^iflimi  .  Ppmini  ,  îm-^ 
peratolris  firmata^  domino  legAto  Ragia  ^ciAianiifitfli 
hodierna  àie  j  qtia  inllntttentura  pacia^'fttfaiilribilttr ^  «fif 
tradi  debulffct,  in  promptu  tamen  iioii  fuerit^  nos  irt-« 
terea  banc  fcri|)tiixam  propriianoAjris  maniiiua^ligilr' 
iUli%naffe  &  mumifi;^,  qua  &  rirtute  nQftraruni 
plen ipotenHàftmi  -eandèm^  vîm  baberc!  da^ét  ^  quam  litl« 
buurumeÛet  ipfum  C«ikre«  MajeAalk  dxpioma;  pia/« 
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flûttenteft  iAfuper,  nos  id,  in  tennino  Gommutandu 
vatificatioiiilius  prafixo,  auflienfica  forma  diélo  domi-* 
no  plenipotentiario  Gallico  extradituros.  . 

'  .  A<Sium  Monailérii  Wefiphalorum  /  die  irlg;«iiiiiia 
quarfm  anno  domini  miiUfimo  fexccntclijno  qviadra^ 


J0HANNES  LUDOVÎCUS  ISAÀCUS  VOLMAR  9 

COMES  A  WASSAU,  Doctor. 


^  "Et  nos  ele^oirum,  prindpûntac  ftatuuin  Impcm 

ad  hune  aéium  fpecialiter  al)  ipfo,  vig^ore  coiiclun  die 
décima  tertia  menfia  octobris  anno  niilicfimo  lexcen- 
tefimo  quadiagefimo  oâaro  Mohafierii  fa4ti,  ipfo 
'die  fubfcriptionîa  fiîb  figillo  caneellarift  Moguntins, 
domino  leg^to  Gallico  extraditi,    deputati,  niniirum 
Eledtoralis  Mo^ujijitiiuis^,  dominus  Nicoi.aus  Gi:orgius 
•M  Kai«aRaPKa<^  equcê  y  cancellariils  :  Elo^ralia 
Bavaricus  domtnus  Joakvss  Axtmjnm  Kasas  9  coniilia* 
rius  intimus  î  Eleéloralis  Brandenburgicus ,  domiaut 
3ôANNfis  CoMEs  IN  Saik  XT  WITC£^sTl:lN  ^  dojaixnu&  in 
Homburg  et  Vallendary  confiiiarius  intimus  :  npmine 
Cornus  Auilrfacae,  dominns  GeoTOius  ULiiicus  Gomcs  à 
WoLKENSTEiN ,  coiifiliarius  G^iarcQ-aulicus  :  don)inus 
GoAicsi»ius  GoaxuvSy  Epifcopi  fiambergenfis  coniiiiar 
tîtts  :  dominus SxBASTt Airira  Mxst,* Epifcopi  i}eirbipo- 
Ictifis  confiliavius  intimiis  :  dominus  JoANNtsEairESTUs, 
duels  Bavariae  coiiiiliarius  auiicus  :  dominus  Wolff** 
CANGU&  GoMMADUs  à  Tumbsuirh,  eoiiriliariua  «ulioiiS 
-fiaxonico  •  tàltenbnrgenfis  et  Coburgenûs  :  dominua 
Avw^xv^  CAapzoYiys,   «oiUiiiariu&  Saxonica-Aiteii- 
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^  ^Oâk  Bxs  Traites*  ib* 

^  lnn-g«nfis  &  Coburgcnfii  ;  domintis  Jqakncs  From^ 
noLD,  domus  Biaiideiibiirs:icac  Ciilmbaccnfis  6l  OnoU* 
baceniis  conûliarius  intiiaus  ;  dominys  HsNRicuf 
jLATO^iTBECK  y  îufâs  confultus-^    dàmu»  :BninfTico* 

ntimus  : 

dominiis  Jacobus  Lampadîtjs,  Juriîi  coniuitus,  Ji- 
ncae  Calenbergçnûs  conAliarius  intimus  ôc  pro-can- 
cellarius  :  nomine  Comitum  scàmni  WetteravieniU)  do» 
minusMATHASVS  We«£Ubecius  ,  jurîs  confultus  ôc  con- 
fiJiarius  :  nomine  utriurqiic  scamni,  domiuus  Marcus 
Orro.  Argeatorateniis;  dominu9  Joamiss  Jacobus  Wolf, 
Ratisbonenfis;  dominus  D avio  Gloxikus  ,  Lubsceofis, 
et  dominus  Jodo'cvs  Chuistoprorus  Knzss  a  Kres- 
SENSXAiN,  Norimbergenfis  reipublicœ  lefpeélive  lyn- 
.dici)  fenatoresy  oo^âliaî  îi  &:  advQçati-;  iatomur  âc  at* 
.tefiamtir,  yirtu^e  jyrsfei^iuin  literaniia^  quod  pras- 
milTa  ccffio,  renunciatîo ,  translatio  et  refjgnatio  cum 
bona  diétorum  eleClorum  5  princlpum  6c  Hatuum  Im^ 
"^perii  Toluntate ,  pr^rcitti  '  6c  confilio  &<Sla ,  peraâa  â: 
'coRclufa  ftferit,  tn  i^ilkàm  ètitfm  én^^floiliat  &  illorum 
parle  confeiitimiis ,  camquc  per  omnia  ratam  habe- 
mi\Sy  àc  yirtutc  maudatQfu^a  n^ollroruni  £raiam  invio- 
latamque  fervatum  iri  promittimusf  recipientea  infu* 
perfore,  ut  ex  abuliâJUIlkdfl  pro.xtmit-quoque  Impe* 
rii  comitiis  ratae  fint  di<5^arum  ditionum  juriuiiiquc 
âbalienationeA.,  ac  pi  oinde,  il  in  Cxfarea  Gapitulatione 
paâio,  Tel  in  cpoiftftjia  propofitio  deinceps  fiât  de  oc« 
eupatîs  diilraâisque  Imperii  bonis  ac  }uribus  reeupe- 
randis  ,  ea  non  coinpIe<5leVur  aut  compleéli  intellige- 
fur  res  fupra  expreûas ,  utpote  ex  commun!  ordinum 
fententia  pro  publiéli  tîmnquîlUute; '  aocetdente  etiam 
titulo  onerofo  (ut  in  f raélatit  videre  eft)  in  altenui 
<lomiiiiuHi  ieg^îtime  translatas;  promiltentes  infupcr  i 
nos 9  quam  prlmum  diploma  caerareum  ia  forma  au-» 
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fbenlica  domino  tegato  Gallico  exlradétur^  illtid  m,^ 

dein  hac  claiifula  confirraaturos ,  quae  intcrca  ident 
rohiir  linhehir,  ac  û  diélo  diplomati  appofita  e£LtU 
AAiim  Monafieiii  Wellpbalorum,  dievigefima  quart» 
oâobrls  i  mnct  inillefijBO  feicçhtefimo  qùiulragefima 

pdlavo,     ^  *• 

Nomine  Domini  JEieéioris  Moguniini^ 
NICOLAUS  GEORGIUS  REIGERSIERGER. 

•  %  w 

domine  Domini  EUâtorit  Bavuricty 
(^^^    JOANNES  ADOLPHtrS  KREBS. 


Nomiri^-'Dqmini  £iûCioris  MranUenburgici^ 

jàià^in'ËS  côMÊs  m  SAIN  et  witgen- 

5XEIN;'"'*''  •■  *  '■    '  .   î    .  ■  : 


:  '  Nomine  Dçmus  Aujiriacœ^ 

f^^'^\ -  GEORGIUS.  UDALRIGUS.  COM£S  IN  WOI^ 
r: .  jittËNSTEUf  ET  AQPN^G* 

Nomîne  Bomint  Epijhopi  Bamhçtgenfi^y 
'  CDBOïBLfCrS  GÔlELItJS 

Nomine  Domini  Epifcopi  M<t^hipoUi\fi^^ 


■  M        «      *  I 


SEBASHA^^U»  W^UIELMUS  MEEL 

Homme.  Dommi  Dmi*  £amr.iœ9 , 
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r.  .  .   Nolmiêe  Damini  Ducis  Saxoniœ^  liueœ  Al- 

denburgerifèày 

(^^"^^^     WOLFGANGUS    CUNRADUS    A  THUMS- 
\J^-  aj      ^ilHN,  Conjiliarius  Aldenburgei^^^MQ 
^'^"^  Coburge^fis. 

ISomine'^DomiJii  Dncis  Sa:tomœ  j  G*c.  ^  llneœ 
^  *.  '\  \i\\\Al<i€nàurgeîiJiSj 

denburgenjïs  &  Coburg, 
Nomine  Domini  Marchionis  Brandenburg^ 

MATHAEUS  WESENBECiUS  ,  ConJUiari^us 
Eleâioris  Br^ndeburgici  intimus* 

•  J 

Nomine  Domini  Man^kiçnis  Brandeburgici 

1.1'  '  '  ....  - 

JOANNES  f  f^OS^JIpLI>,  Confiliarins  Elcâti 

intimus» 

Nomine lioMin  1  Duc Is  Brunsvico - Lunebur^ 
genjis  Cellénjtsy 

HENRICUS  LAJSGE^^i£CK,  D.  ConJiUur^u's 
mtunus*  ^ 


--A'  r     '^Nomine  Domini  Ducis  BrunJvico.x  ^unebur- 

gici  GrtMpmhàjgenfisj 

:  JAœBUS'LAMPADlUS ,  J^é^Us^eonJ^ifarlO* 
intimus  &  Pro^-^^Cancè^ilaaius*     ^  "  ^ 

^      Tiçmîne  Domini  Ducis  MegapolitanO''Sveri^ 
nenjis  proprio ,      tutorio  nomine  , 
Domini  Dueis  Mégk^oliiana^GMftrovimili^ 
ABRAHAM  KAYSEa^  P.  .Cù^lfiHariUs  in^ 
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'    Nomine  Daminî  EleâiorU  JBrandeburg*  ionr^ 
guam  JDucis  Pomeraniœ  Sieiini^ 


MATI^EUS  WESENBECÎÛS,  (pil/upra. 

* 

Nomine  Dotnihi  EléétorU  Brandenburgici^ 
tanquam  J^ucis  Fam€raniœ,  Wolgafiiy 

jOHANl^ES  FROMHpLD ,  CînifiL  iniimm. 


Nomme.  Domini  Ducis  W'iriembergicî^ 

JOHANN  .  CONRAD  VAftNBULER ,  a  cOf^fi* 

îiU  regiminU  ^tLiytiof  i.ùu6,        »  T." 

Nomine  Dominœ  Lan dgra vice  Jitmo  -Çt^e* 

/^^^^^^  ADOLPHUS  WILHELMUS  DE  CROSIEG , 
^j^jJ^      Cortfiiiariu*  tniimià^t^  ■  ^  ' 


Nomine  Dpmini  Landgravii  fiqffb  -  Dafm-> 

Jiadic/ijïs  y 

/•"^^N  JOAf^NES.  MCX>BUS  WOLFF  A  TQDT&N- 
\^*0/      \VAKT  /  Conjiliarius. 


' Nomine  JXominé  Marchionis  JSadenfis  Dur'-» 
/"'^^^    OOANNBS  6EORGIUS  J>E  MSaCKELBACH  , 


Nomine  Domini  îffàrchionis  Malien ^Badem^ 
JOAîîiïES  JAGOBUS'DATX  IN  DIEFFEIÏWl^ 


Uiyiiizeo  by 


Tfomïne  Dominé^ Dueis   tVuriemhergici  ^ 

'  tanquam  ComitU  Mompigardenji*  ^ 

JOiUNN  CDNiiAÛ  VAliNBULEiL  T 

Nomihé^Domihorum  ComUum  &  Baronum 
.camni  Franconici, 

JOHANN  CONRAD  VAKNBULER. 

Nomîne  Reipuhllcœ  Argentinet{fis  ^ 

f^rT'^S    MARCUS  OTTO,  U.  J.  D. ,  idemque  nomi^ 
^t^^cW       ne  CivitatU  Spirensis  ^  fVeijff'enburgcnh 
Jh  ad  Rhenum  &  Landavien/is* 

Nomine  Reip.  Noribergenfis  ^ 

/"^^^^çS  JODOCUS  CHRISTOFHORUS  KRESS  AKRES- 
\^  •  SENSTAIN  f  ejusdem  Senator ,  ut  ^re/pec" 

tu  CîvUaium  JVifuhtimenfi*  &  Sehwetn" 

Jurtenjît* 

Nomîne  Reipuh.  Ratîshonenfiê^ 
JOANNES  JACOBUS  WOLFF  A  TûDIENr 
WART»  Cor^iiiarius  et  Syndieus. 
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domine. Heip.  LuheCcnfis , 
DAVID  GLOXIN ,    D.  Syndicus  ,  idcmque 
nomine  Civit»  Goslûr  &  Hor^haulkm 


*  ♦ 


c 


\ 
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.  • . .  rilOJET  CE  L'ACTE  DE  CESSION 
des  trois  Êvéckés  dk  Ijorraine;   de  tAha'ce, 
Brisac  et  de  Pigniral^  à  délivrer  à  la  France 

pat:  lEmpereur  et  VEmpire.  .  ' 


M 


Il  '  ■  'J 

M  FmRDiWjtirmns  ^   hujus  fiominis  III y   thâtu9  KiDmtfRA* 

rum  Imperator ,  sempcr  Auguslus  ^c. 

^^otum  facimus  ommbuA  et  finguii»  jHr8ei<e|itç$  iiftcran  lec- 
turîs  vel  legî  audîivrû»  aut  qiipmodoouiiiiqtw  ;iiifira  A<'^B$<¥W^ 
notilia  ad  ijifos  pervenire  poterU  »  qaoà  9  cunt  ob  aatiim  lu 
.S,  K.  Imperio  GenDtadt»  naUami.  àtàÀnc  lumit.eir^Her  .Yi>^ 
pnûîeXf  civile  et  intmnmi.belàttmy  cui  deinde  aeeefiemii^ 
extcri  quoguc  rcges  £c  principes,  non  folum  to(aia  Qqnna- 
iiiam,  venim  &  aiias  Eupopae  provincial   chriftiuni  noiiiinis , 
maximi*  .calamitatibus  afi&ei  éOMt^rit ,  atque  inter  tlivugi 
patrem  nafinim,  Sercnifigiimn  ^  Icc.  deMe  MHer  î4«m  ,  .fodio^- 
^qnçbnoftroÉabmaparle,  A-Sgrcnifiaftui»       pilft  ejinkf^iû- 
ta-'dîfeeffiim  kitcr.  modcrntuii)  '.Inre  e>us  pro  tempare  iutrir 
cem  &  regni  adminiftratricem  ,  ejusque  confaderatos  &  ad- 
haerentes  <cx  altéra  parte,   non  luie  multa  chriftiani  l'angui- 
'tïis  proluiione  ôl  inuitarum  Germaniœ  provinçiai'mii  çielbla^ 
tipite,  anp»  tsebtmeiitar  dacertatma  ûi)  taadtiii  v«ra.4a- 
fiîtiito  ea  4ie  T«  ^  '  îuxia  -  cofiraatCiioiie»  Handmi'gi.'i^i.oâ.,  an- 
no -4641^  iaitam^  partium  ulrînqiie' fatlligeraottnm.  Monafleriî 
WeAphaiorain  cbngrefAi^  poil  longos^  laboriofos  Iradatus 
^jiter  Nos  noftram^ue  ^domum  ^uiu^ucam, .  tum  ^rsedidum 
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Galllarum  regem^  per  noftros  ab  utraque  parte  huic  oongref« 
fui  deftinatos  iegatoa  &  plenipoleotiariof  hinc  înde  peraiftos  t 
divîoa  favente  clementia»  pax  êc  amicitia  eonclufa,  atque  in 
ea  pacificatîone  juxta  inflrumenttim  deAiper  eonfcdum,  ât 
a  nobis  Cœfareo  noftro  dipiomalt*  ranficMlum  ôc  coiilirmahini  , 
iater  capteras  conditiones  hoc  quoque  Ipt^cialiter.  conveiituia 
lit,  quod  fupremum  dominium,  jura  fuperioritalis  aliaque  ju- 
ra in  E^iCcopatum  Meteafem'^  (rattenibiiiV&  Vù!ftdmieiif«m  « 
iirbeflque  cognomtnes,  h'onim  Ëpifcopatuum  dlftndiis,  jk 
tiominatim  Moyenticura 9  '  item  in.oppidiim^  âr  forfalilîuni 
Brifacum,  Laudgraviatum  Alftitias  fuperioris  Ôc  inferioris 
Sundgoviam ,  ac  deniqué  îti  Pinarolum ,  eo  iftodo ,  quo 
bacâenus  ad  Romanum  imperium  fpedabant,  impoAerum 
sd  coronam  GallÙB  fpeéhirr-eique  incorporari  debeant  in 
perpetttuai  ôc  irrevocabiliter.   Ideo  nos  a  parte  noftra  êc  Im« 

Îerii  huic  condiliom  lie  iater  nos  couvent»  piene  àc  "^er- 
îde  ficHsfkeere  voientes  ,>  tx  \eef ta  noilra  feîentîa ,  le  de  eoa- 
fenfu,  conlilio  &  voiuntate  eleétorum ,  priocipuin  &  fta» 
tuum  Imperii  virlute  pr^efcnluim ,  pro  houo  pacis,  transleii- 
mus  ôc  dclignamuA  a  in  diétum  Kegeixi  Franciœ  Dominum  Lu* 
•êofiéiini  XIV  ejufjuo^^èiBAes  ôi^  iiogulos  lu  regno  Francic 
itlcéelfereBy-'oiiuii  AeKmwido,  ftabique  omni  Jinitatione» 
Vfeftriâioaey  >«!  rd^nsitiidlie  ,  '  fopr^pum  ôc  dirtdbim  do- 
minHim  '  )tiraq«e  fuperioritath'  imperiaiit^  atisqne  omnia^ 
iquas  nobis  &  Impeiio  in  Epifcopalus  Metçnfem  ,  Tulleafem 
&  Virodunenfem  9  urbeCqiie  Mctim,  TuUum  &  Virodunum  , 
borumque  epifcopaCiinm  diitridUis  ,  àc  irominafim  ^«q^en- 
YtcniÉi^'  tûm  deindi>ii»iPiaarohtm,  itta^  in  Jirifaaum  ofp»- 
dttm,  -  LjCBdgravittifia''ittpériomr'ft  inIcrioria'AlAlÙBi  JMqde 
'SttudgoVîsm  cia  Af>  «Hm*  Rbcfim^  eonpvtttbant^  ttav^trdiM 
omnia  à  fingula  jura  impL»rteruin  eo  modo  ,  -quo  hadc- 
nus  ad  nos  &  Romanum  fpe(5labant  iuïpcrium  .  ad  regem 
CbrifUanifiimum  ôc  coronam  Galli»  fpectare  eique  iucorpo- 
van  éebtant ,  borumqM-fififeOpatoum  flatut  et  ordines  (fal- 
vis  twneii^  excepiî'âï  {mperio  Konanarcilènral^  .  ^nt  ) 
fom  lnter:  ftalnt  ôc  ordnws  te;  vafaUot  fuMîtoffile  FnA- 

a  Legc  :  relignamus. 
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ctii»;t;Qmi4a%efare ,  -ab  its -;hpqftfigîa  ôc  fi^lelUatis  îurameata^ 
s6«tpQire.  pra&flationcsque  MiÂês  «xiger^  »  ^omuemqoe,  J4tpre* 
mam  &  regiam  innsdiétionem  în  ,jeofd«japi  exercere  poffît  .it^ 
valeat,  citra  noftrum  dr  noftronmi  in  Imperîo  fueeeflbrum, 

aut  cuiuscuiiquc  allerius  iiuiicdiineiitiim  aiit  contradit^lionerr. 
Kos  cniin  oiiiuibus  juri})iis,    acUuiiibus  &  reguilis,   quae  ia 
prafdiclos  Kpifcopatus,  proyincias }  oppida  êc  forlalilia  unie 
h&c  Nos  &  praedeceflbres  noftri  quomodocunque  habuimiia 
âut  habm  potîiîmus,  plenîffîme  &  perfediffimei  fcîe&les 
volentes ,  abhinc  in  perpetuum  renunciamus ,  afque  très  iftoa 
Epifcopatus  eorumque  Epifcopos  praefentes  &  futures,  Civi- 
tcites  IMctim,  TulJum  &  Viroduniim ,   itemque  Moyenvicum  ^ 
Fignaroiiim,  &  proviacias  Alfatiam  utramque,  Sundgoviam  ôc 
oppidum  Brifacmn,  omnesque  eortim  cîvcs,  încolas,  vafal- 
ios,  fubditoa^  omni  jiirameQto,  homagio*|  fidelitate  6c  oblU 
^tione,  quibtts  bucusque  nobis  &  Sacro  Aomano  Imperio 
médiate  rel  immédiate  devin<ïlt  erant,  abrolvimus ,  Hberamua 
tiUlue  exoncramus  a,   dcclaraïuus;  volentes  <5c  confentienlcs , 
ut  omnes  &  lînguli   dictorum  Epifcopahium,  provinciarum 
ac  civitatum  cpiCcopî ,  vafalli ,  fubditi ,  cives  âc  incolse  dcia» 
ceps  domino  régi  Chriftiauiffimo  ejusque  in  regno  fuccef- 
iorAvà  pareant,  convenienlid  fidelitalis  Ûtcràments  et  ho* 
înagia  dicant ,  cieteraque  omnia  àc  fiiigula  pneftent  b  ,  qua 
hadenus  Nobis  &   Imperio  Romano  prieftanda  de  jure  àt 
conruetudiuc  teuehantur.  coranique  Imperii  iiatuuni  coniilio, 
confeiifu  àc  voluntatc  derogamus  omnibus  Ôc  liiigulis  prafde<* 
cefTorum  uoftrorum  Sacrique  Romanii  Imperii  decretis ,  con- 
fiitutionibus,  ftatutta  &  conruetudinibus ,    etiam  juramento 
firmatik,  uominatîmque  CapituUlioni  Cnfare» , .  quatenua  alie* 
nfitio'' omnîmoda  bonomm  &  fvri nm  *  Imperii  prohibetur , 
Hmulquc  in  pei  petiiurri  excludimus  omnes  exceptionis  Ôf  reUîtu- 
tionis  vias  ,  quocutnque  tandem  jure  tiluîoque  runduri  pojjent. 
In  hujus  igitur  ceilionis ,  renuaciationiâ ,  traDfa(^iouis  &  reil* 

a   OmmifTa  hic  funt  verba  fequentîa  :  '(^osque  ah  cmni 
^jusmodi  obUgatione  abjQlutos ,   liberatQS  atque  exonerAUs» 

b  I^ege  :  ad  fua^^ 


Digitized  by  Google 


1^0  KMeffxit  >  2^8» 

gnatioiiii  fie  ^  ut  pMmiâum  cft^  fadU» ,  pleikins  fobof,  lefiii» 
aiomiim  &  fidem,"  figiHiim  noflniiii  Ctttlareiun  majito  httSo 
diplomati  appeiidî  fteimus. 

Et  nos  Sacri  Komaai  Imperîi  eleâorttm  depatati  ^  con<* 
filiarii  «  principes  &  ordines  bic  prœfentet ,  alque  abfentium 
priiicipam  et  ordinum  dèputati  9  nuncîi  êc  mandatariî  infrâ 
fcripti,  fatemur  &  atteftamur,  rirtufe  praefentiuifi  Uterarum; 

^uod  prcemina  ceflio,    rcnunciatio,   translatio  &  relî^aaiio , 
cum   bona  didorum    clcclorum  noftiaque  ôf  abfentîum  prîn- 
cipiun  atque  ordiuum  volimtate  f  praifcitu  &  coniilio  faéta  y 
peraéia  ^À  conclufa  fuerit^  in.  quam  étiam  ex  iioftra  ^  illo- 
rum  parie  confentimus  ,  &  per  omnîa  ratant  habemns  e^ 
yîrtute  mandatorum  nofirorum,  fîrniam  înviolatamque  firma- 
tttin  iri  promittimus;  redpientes  Snfaper,  fore,  ttf  ex  abuii- 
danti  in  proximis  qaoque  Iinperii  coiiiitiis  rafai  iiiit  diclarum 
diti(rniim  juriurnque  alienalioues,   acproindc,  fi  in  Ca'furea 
capituiatione    padio ,    vcl  in  comîliis   propofitio  deinceps 
fiât  de  occupatia  diftraéUsve  .  Imperîi  bonia  ac  juribus'  reçu* 
penuidisy  ea  non  comple<%etur  aut  complééti  întelligetur  rea 
fupra  expreflas,  utpote  ex  communi  ordinum  fententia,  pro 
publlca  tranquiilitate ,  accedenle  etiam  titulo  onerofo  (ut  in 
trai^tu  vjL^crc  eft)  in  alterius  duuuiiiqm  légitime  translatas* 

êcc. 

\  ♦       i  «.         •        ,  ♦  I 

{InferMnéÊir  fubjcrihentium  nomma.)  * 

Aâum  Monailerii  Weftpbalorum^  die....  menfe.«i  an* 
aoDomini   * 


In  fiâm  &  tefiiatamum  pradiâhmm  de  uuuuUUo  hgaiiOf 

Ego  Matttiias  Geicb  f 
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ACTE  DE  CESSION 

de  la  ville  de  Brisacy  du  Landgraviat  dAlso" 

et  de  la  préfecture  des  dix  villes  impériales 
dAUace^  délwré  à  la  France  par  l'Rinpertar  çl 
ia  maison  dAuiriche. 


JSos  FjSADtNAitB  trSf  hujué  'nomîHis  tertiusj  èlecr^ 
iiiê  Romanorum  Imperator ,  Jemper  Au^ujlus ,  Ger^ 
maniœ^  Jlungai  iœ ^  Bohemiœ^  Dalmatiœ^  CroatuXj 
Sclavoniœ  JleXy  Archidux  Ai^striœj  Dux  Burgun^ 
diœ ,  Braàantiœ  f  Styriœy  Carinthiœ  ^  Carniolœ\ 
Marchîo  MoraviûBy  Dax  iMxemburgiœ^  superioris 
&  inferioris  SilesicRj  TVîrieml^cr^œ  &  Teckœ^  prin^ 
eeps  Sueviœy  cornes  Jfaèspurgi,    Tjro/is  ^  Kyhur^ 
gi  &  Goritiœf  Marchio  Sacri  Romani  Jmperii  Rur^ 
goviœ^  ac  superioris  ^  infer torts  Lusatiœ  y  dô^ 
minus  Marchice  Slavsnicœ^  JPorlus  jSaonis  Qf  Salina* 
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JEl  Nos  JTmjidinjndus  Ca&olus  ,  Archidux  Au^- 
ftriœ^  Dux  Burgundiœy  Cornes  Tyrol'u  &  GorUiœ 

A'os  SiGiSM i/ADL's  J^njNCiscvs ,  Archldux  Au^ 
firiccy  Dux  Burgun4ics  j  Epifcopus  Àugujtcs  Vinds^ 
Ucorum ,  Cornes  Tyrolis  et  Goritiœ ,  &c* 

Notum  facimus  omnibus  &  fin^Iis  prœfentes  H-* 
Icras  infpedluris  y  lecturis,  vcl  legi  audituris,  aut  quo* 
iiio4ociiAquè  infra  fcriptorum  notitia  ad  ipfos  perve« 
nire  poterît*   Gum  in  congreflu  de  tradUnda  paçe 
Dniverihli  Monaflerii  Wellphaloram  inftiluto ,  poil  Ion-- 
gos  &  laboriofos  tracUtus  per  dcAinatos  ab   u traque 
parte  huic  congrelTui  legatos     plenipotentiarios  hinc 
iiide  peraâoiy  divina  favente  dementià  pax  &  amici- 
tia  conclufa,  atque  in  ca  pacificationc  )uxta  inllru«> 
mentum  defuper  coufc<5lum  iiitcr  caDteras  condilioncs 
hoc  quoque  fpecialiter  cOAventum  ût  :  Quod  NosFer* 
dinandus  Imperator  de  Nos  Ferdinandus  Carolus,  & 
Sigifinundus  Francifcus,  Archiduces  Auflriâe,  oppidum 
6c  fortaiitium  Brifacuin,  cum  proviaciis  Suutgovisy 
fuperiori  item  ac' inferiprî  Alfatià,   eo  modo,  que 
haâenus  avitae  hereditatis  &  proprietatis  jure  ad  nos 
totamque  nollram  laudatifTimam  faniiliam  Auftriacam 
fpe(âabant,  in  regem .  regnumque  Gailiarum  tranf- 
ferre,  cedere,  ac  juribus  aobis  defuper  epmpetCAti*- 
bus  renunciare  debeamus  :  Ideo  nos  a  parte  noftra  âc 
totius  domus  noArae  liuic  coiiditioni  fie  inter  nos  i  un- 
ventae,  plene  &  perfcde  fatisfacere  volentes,  ejc  ccrta 
nofira  fcientia  <k  deliberaia  voluùtate,  virlute  prsfen^ 
lium  transferimus^  cedimus  ac  reûgnamus  in  diélum 
Regem  Francise,  Dominum  Ludovicum  XIV,  ejuiquc 
omnes  <Sc  fingulos  in  regiijo  I  ranciae  fucceilores,  omni 
mcUore  modo  «Se  abfque  omniiimitatioae}  reikriâione. 
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*ér  refervatîone ,  omnia  &  fîngula  jura ,  aéllones ,  pro- 
prictates,  dominîa,  pofielUones ,  juriidiéliûnes^  i'<^g^7 
lia,  utilitates,  accel&ones  ,  quœ  haélenus  nobis'  ài  fa," 
milîae  noilras  Atiflriacse  competebant^  &  compett^répô* 
Icrant,  in  oppidum  Brifacum,    Landgraviatum  fupc- 
rioris     iaferioris  Alfatias ,  Suntgoviam,  Pracfeéluram- 
que  proTindalem  dèccm   ciYitatum  Imperîalium  in 
Alfatiafilaruhi,  fcilicetHagenavr,  iCôlâiar,  Schletilatt, 
AVeifTenbiirg,  LandaAV,  01)c  rnheini  j  lloshcim  ,  Mun- 
'ileriii  V allé  SU.  Gi  cgorii,  Kaiférsberg,  TurinclUiciin , 
omnefque  pagos»  &  alia  qu«cûmquj&  jura,  quœ  a  dic- 
ta Prœfcâura  dépendent,  ita  ut  dit^iini  oppidum BH^ 
faciim  ciim  villis  llochnatt,   Nidenimbling ,  Harten 
-dc'  AchaiTU    ad  communitaiem    civitatis  hrifacciiilà 
pertinentibus  y  cumque  otnni  térritorîo  ôc  ban  no"  ^ 
^uatenus  fe  ab  antlquo  extendit,  falris  ejufdem"âvi^ 
talis  priviK's;"iis  c\  immiinitatibus  a   donio  AuOiiaca 
aiite  bac  obienlis  ôc  inipetratis,  itcmque  diélus  Land-. 
graviatus  utriiisqtiê  Alfatiœ  âc  Sunlgpvia ,  tuiât&"iéâan& 
Pmfeéhira  prorincialis  in  dîëbs  decem'civitàtés  âc 
Joca  dépcndeiitia ,    item    omnc<i    vafalli,  laiidraflïî^ 
fubdidf  bominesy  oppida^  cailra,  villafe,  arces^ 'l'yl- 
vie^  fôreAae^  Siurî,  argenti  'âilitirumqué  minéràliuià^ 
-fôdinSy  fluniina,  rivi,  pafèua,  ômniaquè  jura,  te- 
galia  &  appcriiiu  11  f ia ,    cum  ôiiinimuda  jiirifdic'tione 
ÔL  fuperioritate  luprcmoque  dominio  a  modo  in  per« 
peluum  ad  regem  coronamque  Gallia  '  pertiiièant  ^ 
eique  incorporata  intelligantur ,  abfque  noftra  totius-* 
qiiL-  noiirnct  l'amiliae  Aulti  iaca?,  vel  cujuscunque  altcriu* 
€ontradi<^if nç^^  adco  ut  ncquç  nos ,  neque  uilus  aliua 
fiimilise  AoÔrae  priQcep$  quicquam  juria  aut  poteilatit 
in  his  prsmémoratis  partibus  cîs  de  ultra  Aben^iin  fitia 
ulio  unquaja\  tempo*^  ijBipofteiuia  |»icetendere^  Tel 
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iifurpare  poflimusi  aut  debeaiaus.  ^'o^  eiiini  a  parte 
noilra  ôc  domus  noAra  totis  ooinibus  àc  ûngiiUs  jurir 
bus,  adlionibus,  regaliis,  proprîelatibus  Ôt  pofïelfio- 
jûbuSy  quae  ixi  praedida  oppida ,  foitalida,  tciias^ 
provincias  ac  ditiones  antebac  Nos.ôc  praBdeceflorcs  no^ 
flii  quomodocumque  habuimus,  pleniffime  ôl  perfcc- 
tiifîme,  fcientes  ôc  \olentes,  ab  bine  in  perpcfuuni  ôc 
irrevocabiliter  renunciamusy  atque  onincs  iilorum  io- 
conim  &  prOTinciamm  cives  y  incolas  f  Yafallof  ^ 
landfaffiosy  fubditos  ab  omni  jurameiKo,  bomagio^ 
iidelitate  ôc  obligatione  ,  quibus  bue  ufque  nolna  ôc 
noUrx  domui  médiate  vel  imiaediat.c  dcvindli  crant-^ 
abfoivimuS}  Hberamus^  atque  exonenanvs-y  eosque  ab 
.omni  e|u8modi  obligatione  abfolutos^  liberatos,  afr 
que  exonérâtes  declaramus,  volciitcs  ôc  confcnticntcs, 
ut  osmes  &  iiiiguU  deinceps  diélo  régi  cbriftiaxiifli* 
mQf  ejufque  in  regno,  fucceiloribiis  pareant  ^  con* 
▼enicntia  -fidelitatis  facramenla  ôc  boœagia  dicant, 
caBterac[ue  omnia  &  lin^ula  proîHent,  ad  quaî  liadcnus 
jiobis^  ôc  doniui  noflfae  Aullriacas  de  jure  aut  coniue- 
tu4iBC  praeûanda  ieneb^tur*  Nofque  infuper  elieéluros 
iredpimusy  ut.a  .Hifpanianiin  Cafbolico  eadem 
quoque  renunciatio  in  authcntlca  forma  extj  adatiir.  In 
bu  jus  igitur,  ceiEonis  ^  xeuunciatloiiis ,  iraiislatioii^a 
ôc  reûgnatiania^  ut  pr^iÀiflîim  eit^  i'ac^œ  plenius  ro- 
hur,  teilimoniiim  ôc  fidem  iigilla  nofira  huic  inilru* 
xneuto  apj^endi  fecimuâ.    Actaiuiit  lion;^  &c. 

-        *       j    *  ■    .  '  • 

XVosinfra  fcripti  nttellamur;  on  m  cclTio  lia^c  fupra 
defcripta,  manu  èc  iigillo  auguAilfimi  doimini  Impera- 
loris  9  itemque  fereniffimbrum  domînôrum  Arcbidu- 

cum  Auftriae ,  doniiiii  Fciduiandi  Caroli  6c  dojaini 

Sigil'mundi  f  rajuciici  liatrum  iumata  |  domijao  legaio 
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régis  ChriAianilTimi  hodierna  die,  qua  inilruxnentuni 
pacis  fubfcribitiiry  eztradi  debuiffet^  in  protntu  tamea 
non  fuerît ,  nos  interea  hanc  fcripturam  proprii^  no-^ 
flris  maiîibus  Ôc  figillis  lubrigiiaUe  ôc  muiiiifle^  qiicP 
vlrtutc  noilrarum  pleaipotentiaruin  eandcm  vim  Labere 
débet,  quam  habilunim  effet  ipTum  C«f«*  Mtis.  fua-* 
rumque  Serenitatum  diploma  ;  promittentes  infuper, 
Yios  îd,  in  termîno  commlitandis  ïatifîcationibus  prae-' 
iijco,  in  autheutica  {ofma  di<5lo  dpmiiio  plcnipolcntia- 
rio  GaliieO*  cxtradituros«  ^  Aâum  MènàAerii  Wcûpha-* 
lorum^  die  vigefima  quarta  nienfis  octobris,  annamil* 
Icfimo  fcxcentelimu  quadiagcûiuu  ociayo. 


JOHANNXS  LL'DOVICLS  *'      ISAAG  A  OLiMAR, 
GÛM£S  A  NASSAU. 


•  I.,        i  ' 
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TRANSLAT  ©E  LA  TRANSACTION 

Jaîte  entre  réleqleur  de  Mayence  et  la  ville 
•1'       Sirasbourg  y   au  \sujet-dt  la  jnuvigniion 
sur  le  Khifi^  du  S4  Mai^i&Zu  , 


N  ous  Awselme-François,  paria  grâce  dé  Dieu  ,  ar- 
chevéque  deMayencey.archichauoslier  duSaint-jLm- 
pire  Romain  en  Germanie^  et  électeur  etc*  et  Nous 
les  Préteurs ,  Consuis  et  Magistrat  de  la  ville  libre 
ét  impériale  de  Strasbourg^  hii\QiY  faiboiis  par  ces'pré- 
tfetttcs^Hét  déoLardUs^iit  Scelles,  tant  pour 'nous  que 
pour  .iioa' àlloeeMeuKIy^' qut^  sTétai^t'^élcvé  ^-  ^epuk 
tçms  coiisi4érabl,C5  des  dissensions  et  mésinlelligen- 
ces  odieuses  entre  la  b^tf-licrs^  nos  sujets  de 

notre  Tille  de  Mayence,  d'une  part ,  et  Ics^  bourgeois 
et  bateliers  de  la  ville  de  Strasbourg,  d'autre,  par 
rapport  .1  la  navigation  sur  lu  Khiu  en  amont,  soit 
en  tems  de  ioircs,  ou  dans  d'autres  tcms;  et  ces  dis- 
sensions et  mésintelligences  ayant  donné  lieu  de 
part  et  d'autre  à  grand  nombre  de  griefs  et  de  plain- 
tes, nous  nous  sommes  vus  engages,  pour  en  tnipêclier 

Je&  suites  y  j:étaUir}»,la  bonne  iiaimonie^  et  aTancer 
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le  bien  du  commerce,  d'arrêter  les  troubles  par  notre 
autorité;  et  à  cet  effet  nous  avons  nommé  respectivement 
des  députés,  qui,  du  consentement  commun  des  parties  , 
sont  convenus  (sans- préjudice  toutefois  du  droit  d'éta- 
pe à  nous  appartenant  en  notre  ville  dcMayence)  ,et  ont 
transigé,  ainsi  ^ue  •*eiisnit|  savoir,  que  les  bateliers, 
bourgeois  de  Strasbourg ,  qui  auront  descendu  le  Rhin 
et  auront  abordé  à  Maycnce  avec  leurs  bateaux ,  charges 
de  marchandises  ou  à  vide,  seront  en  [droit,  durant 
les  deux  foires  de  Francfort,  celle  de  Pâques  et  <celle 
d^automne,  même  quinze  jours  ayant  et  quinze  joux*s 
après,  c'est-à-Jirc  ,    en  tout  à  chaque  foire  pendant 
six  semaines j  de  remonter  la  même  rivière  avec  leurs 
bateaux  chargés  de  marchandises,  conjointement  tou- 
tefois avec  les  bourgeois  et  bateliers  de  notre  arpbc^ 
vêch(^  :  mais  pas^é  ledit  teins  de  vsix  semaines,  6ç  du- 
xantic  reste  de Tannce,  tout  transport  de  roarchandÎGjffrfl 
en  remontant,  que  ces  marchandÎMi.  aiçn.t  Àké  char- 
gées ,  soit  à  Mayence,  soit  à  Francfort ,  setn,  et  dem^^iifera 
eulièrcraent  interdit  auxdits  I)a(eliers  de  Strasbourg, 
,pour  être  ré^rvé  uniquement  à  nos  bateliers  de  Ma- 
jrence,   auxquels  il  sera  en  outre  loisible^  d'ahQrfbr 
librement  avec  leurs  bateaux  charges  de  marchandi- 
ses, en  la  ville  de  Strasbourg,    soit  en  tcms  de  ioirc, 
soit  en  tel  autre  tems  que  ce  puisse  être.   £n  foi  ,  de 
quoi  nous  Archevêque  et  Électeur  susdit,  et  no^s  lp& 
Préteurs,  Consuls  et  Magistrat  de  la  ville  librè  et  im- 
périale de  Slrasbonrp^,  avons  signé  la  présentie  transac- 
tion qui  a  été  faite  double ,  de  notre  main  ,  et  y  avons 
fait  apposer  nos  sceaux*  respectivement  de  l'éJectorat  ^ 
let  celui  de  la  vil^e.  Donn^  à  Mayence  le  24  Mai  i6t^l. 

Si^ne  Anselme  -  François, 
éleçéaur  et  archevêque  de  Mp^^^nce^ 


Digitized  by  Google 


150  K£cuz.iii  *l68^« 


6  Mai 


TRAITÉ  DE  PAIX  ET  D'ALLIANCE 

entre  la  Russie  et  la  Pologne  p  ^signé  à  Moscou 
le  6  Mai  1686  \ 


latia.  omnipolentis*  omnia  in  omnibus  operanlis, 
ttbique  prasfeiitis  âc  omnia  repieu ti&,  solatiaque  bona 
omnibus  bominibu^  pnebentis,  cireatorifque  noftri  in 
triftiMteglorificandi  Dei.  Sereniffimonini  ac  potentif- 
liinorum  niâgncrum  dojîiinonim  Czaronira  <Sc  MagnO- 
nim  Ducum  Joannis  Alexievitsch  &  Pétri  Alexii- 
iriTscH^  ioiîiis  Magncty  Par^tce^  Alhœ.  BMiffiœAutO' 
eratorum,  MoJcQviâBj  Kio^iœj  WladUniriq^y  Nù^ 

a  Fctt  Mr.  MutLEa»  connu  par  set  travaux  sur  rhifioire 
ée  Kussie,  nCà  fait  expédier,  il  y  a  bien  du  tems  ,  aux  ar- 
cblves  de  Moscou  ,  dont  il  ^toit  le  chef,  une  copie  de  Hns* 
trâmeiit  russe  de  cet  important  traité  f  qu  il  a  accompay» 
jïée  de  la  traducUon  lalioe  que  ie.  donne  aujourd'iiui  au^ 
public 

Elle  est  suivie  d'une  traduction  françoise  de  rinstrument 
poionois  du  mtine  traité,  qui  ma  étë  envoyée  de  Varsovie  » 
il  y  a  environ  vingt- cinq  an^,  avec  Tactede  confirnialioii  dont 
elle  est  précédée*  ^ 

L*instrument  polonois  du  traité  a  été  publié  en  cette 
Ittfue  y  mtàs  calai  de  Jtussie  n'a  jamais,  vu^  le  )pnr. 
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gorodiœ ;  Czaronan  Cajani  ^  Czaroriun  Aftrahaniy 
Czarorum  Siberiœ;  Dominornm  plefcovM  &  MagnO' 
rum  Ducum  Smoienfciœ^  Tweriy  JugorUty  PermUe, 
ff^iaiàœ,  Bolgariœ^  aHorumqueDontinorum  &  Ma^ 
gnorum  Ducum  ;  I^ijbviœ  j  Czerrtrgo\^iœ  y  BefanicCy 
Hcifioviœ  y  Jaroslasftœy  Bjelooseriœj  Udoriœ^  Ob^ 
doruZy  Condinim^  ioïiusqut  SepienirionU  mode-- 
ratorum  &  Dominornm  ,  Iweriœ^  Carialienfium  & 
Oeorglanorum  Czarorum  ,  let  rœ  Cûhurdmenjîs , 
Cz€rkaJJ%ef\fium  &  Gorenjium  Ducum ,  multorumque 
aliorum  regnorum  orientaîium^  oeeidenialium  & 
sept emtriona Hum  ,  aviiicarum  &  patemarum  pro^ 
vinciarum  Sucve£brumj  J)oinLHorum  Dominato- 
rum ,  Suarum  Czarearum  Majcflatum  periiluilres  ae 
iliuilres,  iatimus  conûliarius  Pb»ncep^  Basilius  Basi» 
rfiiBs  Gallizin,  majork  figrîlli  Aatus,  &  magaantm 
Icgatioiics  Hatiis  coiieerneiitium  rerum  Cuftos,  locùm* 
teoens  r^ovog^oi  odienfis  ;  intimus  coiiûliarius  &  lo^ 
eumtcnen»  Wiatlue,  Boris  Pktai  FiucrsScHEiOEMETorp; 
intimus  confiliarius  &  locumtenens  SufdalîaB,  Itaw 
]iAsi r.iEWfTscH  RuTURLiN  ;  intimus  coiiiiiiarius  iS:  lo- 
cumicnciis  SchacaJiiœ,  Petrus Demstaikwitsch  ScuaA« 
Tow$  jntimus  conÛliarius  &  locumtenetii  Morowûe^ 
IvAK  IvAKovmoH  TscHAABAEw;  jreferendàHus  Eatr-« 
LiAN  IcMAToviTscH  Ukhainzow;  Seci cUrii ,  Basilius 

fiOBININ,  BaSIJLIUS  PoSNI&OWy  PaOCOPXU^  WoSNICZYlTy 

Ivan  Wolroff  ,  es  una  ; 

Ex  altéra  Tcr©  parte  Strcnîflimî  &Potcntîffimi  ma- 
gni  dominiJoHANNis  III ,  Dei  gratia  Régis  Pôloniœ  y 
Magni  Ducis  lÀihuaniœ^  Rujfimy  Pruffl^^  Sc/unu'* 
dicBy  Ma/ovice^  FFbihiniœy  Podoiiœf  Fodlachiœ^ 
Uiionias^  &c.  Suas  Reg;iœ  MajeOatis ,  omniiiikique  or^ 
diyium  Keipubiicœ  eccleliafticoium  6c  fccularium, 
utriufque  populî,  rcgnum  nenipe  Poloniae  6c  Magnum 
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Ducafum  Lîtliuanîœ  încolentis,  magni  &c  plena  potefla- 
te  iiiftrucli,  pciiiluiUes  ac  illuflrcs  legati,-  &  quidem 
ex  parte  Senatus ,  Christoprorus  Gi^asiHULTowsK»^ 
WoiwodaPofnenliS)  Prœfeélus  aul«  suae  MajeAatis  Re-r 
ginaî,  Starofta  Colljenfis;  Marcianus  Alexander  Piun- 

C«;P5     A  ivOilELSK-  OciNSKI,     COMES    A  DoMBROWA; 

Magnus  Gancellarius  Magni  Ducatus  litbuaniae,  Mfli« 
bovia,  RadofkoviaB,  Dorfunûe,  Sidminiae,  Nemono-» 

jae  StaroHa;  Allxander  PRzviiiMsKi  ,  prafcdus  c((in- 
Itim  Magnas  Poloiii«e ,  ûarofia  coronalis  Ofrriiiia!; 
Alexander  JouANiîXft  PoTocKi^  prasfec^uft  equitum 
Parva»  Poloniâe,  Caftellanus  fortalicii  KameneK,  cbi^. 
liarcba  i Majeftatis  Kcgiai  ^  Nicol  vus  puinceps  a  Ko- 
siELSK- OciNSKi^  Eulilèir  Magfti  Ducatu^  litUuaiiiaB^ 
praefedius  Wolkowia». 

Pofleaquam  ergo  diéH  legati,  a  domino  illonim, 
fua  neinpc  iiegia  Majeflate,  iiiiffi.  ad  magnos  nofu  os 
domiaosy  fuas  Czareas  Majeflafes,  venei'uuty  iisqueut 
f X  parte  Suae  Majefiatis  Régi» ,  ita  quoque  omniuia 
ordinum  ReipubUc9 ,  credentiales  traderent  literas  f 
Tocaû  iïmt  ad  colloqiiiiim ,  in  qiio  diii  multumque^ 
de  fuAcnUndaiatei^  inaguos  domûios  iioitros^  Tuas  Cza- 
^eas  Mafdlate»  >  A  Regiam  fuam  Maîeflatem  amîcitîa 
&  aqiorey  delibembaiit;  infimulqve  eonabantur  inter 
liofce  magnos  domino»  corunique  vaftas  dîtîones,  do- 
lttii:|imii  a^jnpe  Kuifiœ ,  Ôc  coronam  Poloniis  Magnum- 
que  Ducatum  Xithuaniâe  j  primo  qutdem  aternam.  ila-» 
bilircf  pacèm  y  lijehi  '  «tifuum  |iangere  foedus ,  tandem 
quosiiain .  olim  Andrufovi«  â(.  pcr  le^afos  lial)nrf*  in- 
terlocutignU  ^tmodiw  loinus  clare.  .deiinilos  ai  liculos 
it^  (fuipliilQrc  9  omnes  difienûones  mutuseque  molcn 
Sî«e  abhinc  in  pcrpetiium  fedewtur  ;  qiiod  .eiufdem  ota*. 
ïiipotenfis  in  Trinilate  fanéla  glorificatidi  Dci  grafia. 
&  beaedlélioiie>  aiixiliove.ro  ôc  iiiterceBlone  Çbriiliauo- 
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rinn  fpeî,  SaïK^ffimae  Doniina^^  nofira?  Deiparœ  1cm- 
p€r  virg^ii^is  Marias  ,  oinniumquc  Sanélorum  prcci- 
bus  y  Nos  magnorum  dominorum ,  fuanim  Czar^^arum 
Majeflatum ,  intimi  confiliarîi  âc  fe eretarii ,  Armag^ni 
floiuini,  fiiae  Kr;:^iae  Majeftati»,  ôi  Reipublicae  magrii 
plcaaqiie  poleilate  praBdili  legaâ  iinanimi  confen- 
iu  ita.  in  ter  fe  contulimus^  iiidituimus  &  flrmavi-^ 
imis,  ut  intcr  Sereniffimos  de  Potentiffimos  magnos  do* 
mi  nos,  Dei  gratia  C/.nros  ôc  M^îjfiios  Du  ers,  Jo}fAiHN£>i 
Alexikvxtscii  ,  Petrumque  Alexievitscii,  totius  nia^ 
goae,  parv»  écaibse  Ruiliae  autocratores,  niultaruiD^ué 
ditionum  &  proyirtciarum  oricntalium ,  occidental iu m 
ôc  fepfentriOTialium  aviiicos  &  paternos  fucccnbies, 
dominos  âc  dominatores ,  fuas  Cibareas  MajelUtes^ 
ex  una  ;  ex  altéra  vero  parte .  inter  Sereftiflimum  ao 
Potentiffimum  magauin  dominum  Johankvm  III,  Dei 
gratia  Regcm  Polonîse,  Magnum  Duccm  Liiiiuaiiia;, 
RuiE»,  èifi.  fuam  Rcgiam  MajeUatem,  eorumquefuo^ 
ceiTores  &  omnes  Heipubliciç  y  utriusque  popuU  tant 
polonici ,  quam  vero  lithuanîei,  ecelefiaflicos  «que  ao 
fecularcs  9  &i  ïnicv  ulraruinque  Tanaruin  ditioauirl 
fubditos  perpétua  iubûliat  pax^  &  chriftiaiia  tranquil-* 
litas ,  tali  y  prout  lequeiitibus  articulis  clare  latcque  ex« 
pretiumefl,  modo,  (Scquidem  \  • 

*  * 

^AXTICULUSI. 

Ab  hinc  la  poflerum  y  rigore  hu j  us  hiece  inÛitu tae  per-; 
'  «   petuaepaciscolendaeve  tranquillitatis,  omnes  inimiciti^Ey 

diflcnlioncs  &  ahcrcaîioncs,  quœ  a  temporerupti  fœde- 
ris  Foijanovieiiiis  luicduui  iifquc  iu  iiodiernum  diem, 
quodiéla  perpétua  conclufa  exditit  pax,  ex  utraque. 
parte  tcI  aperto  bello  ,  vd  alîo  quocunque  hoftili  fo- 
vcbantur  modo,  totaliter  prœlbindajçitui ,  fedenlur, 
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in  fnfuriim  oinni  abfquc  iiltione  perpétuas  fradcntur 
obliviorii;  pari  ration c  oinucs  antthac  ab  âiiiiio,  ôc 
poA  iinitum  ultimum  bellum ,  ufque  ad  banc  nuncce 
faélam  perpetuam  paccm  j  inilorum  fraélatuum  ^  ulpo* 
te  Poi  janovienûs  pcrpetiii  fœdcris  ,  Audrulbviai  âc 
Mosçua&  vtro  iiabilo)  iutttrlocutionis ,  qualci»  dcmum* 
cuiique  in  iisdem  inveniunlur;  articuU  &.  conilitutio-^ 
nesabhînc  in  perpetuum  tempus  rejiciantur ,  neveun* 
quam  iii  mcmoriaiii  revoceutur;  e  advcrfo  vero,  vigo- 
fe  inilitutae  piaefentiii  bu  jus  Hrmiifimâei  perpctuaB^ 
tranquiiJs  ôl  ùm^m  pacia  ^  fit  iiitcr  magnos  dominoa 
noilros  fuas  Czareas  Majefiates  ^  ôc  mag'num  dominum^ 
fuaiu  Regiam  Majeftatcm,  êr  inter  eorum  fuccelToresi 
vtpotc  futuros  maguos  dominos  Czaros  Ôl  Magnos  Du- 
(oea  Ruifiae  ^  nec  noa  magnos  dominos  Rc^pes  Poloni» 
Magnofve  DueesLithnaniae,  eonimque  vaÂaaditiones'^ 
terras  6c  civiiates,  lam  cas,  quas  bucdum  pollidebant, 
quam  etiam  neoacquifitas,  fecundum  faélam  diviiionemi 
&  intcr  fubdifos  utriuique  partis 9  eu}ufcunque  demtim 
illi  conditionis  &  Ûatus  effent,  renovata  base  conAans, 
firmata,  ilisefa  &  certa  amicilia,  iides  traiiquiliitas 
in  perpetuum  tempus,  quae  ex  utraque  parte 9  ut  ni-- 
miruoisa  fuis  Czareia  MajeiUtibus,  ita  quoqu«  aRe* 
gia  Majeflate,  eonimque  fucccfforibus,  abfque  vlla 
lasiione  £rmiter  iervari  débet ^  ôc  quidcm  ita,  ut  il!î 
publico  iludentes  bono  tanquam  fratres  unus  alterius 
promovelt  utilitatem>  et  in  omni  eafu  juâe  inter  fe pro- 
cédant. Quae  sterna  pax  y  prout  a  magnis  dominis  no~ 
ilris^  fuisCzareis  majeAatibus,  ita  quoque  a  niagno  do~ 
Ittino,  fua  Regia  Majeflate,  «orumque  magnorum  do- 
vinorum  fuccelToribiis  ,  ut  A:  a  fubditis  utmfque 
partis,  tam  ecclefîaflici  quam fecularis  fiatus,  fervanda 
êc  in  perpétua  tcmpora  abfquc  omni  laeiiona  implcn-^ 
daeiTe  débet. 
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Tîtuli  êc  inferiptloncs  Biagnomm  dominorum  no* 

flj  orum  ,  fuanini  C/arcanim  MajcHahim ,  ita  ut  &  fuse 
Kegiœ  Majeltatis  appoxicndi  £uut  omnibua  literi»^ 
diplomatibus  4k  buUis  ex  utraqite  parle  ^  ac  in  omni- 
bus ûgiliisabfqueulladetraâionevel  mutatiooe,  prout 
fiimjiia  <iigiiitas  &  lionos  eomm  exii^it  ,  ad  cxcm- 
plum  buicce  inflrumeiilo  fiib  initium  pofitum;  quod 
quidem  non  folum  fuarum  Cstarearum  Majeilatum  in 
confiniariis  locis  &  civitatibns  exiûentes  praefeâi,  ad* 
miniflratores  &  bis  fimilcs ,  quibus  haîc  fcire  nccefle 
eil,  fed  & 

êc  alii  in  dignilate  poûti  bominea,  infiituto  buic  con-^ 
.  formiter  in  omnibus  literis  et  inftrumentis  alterna* 

iîm  praîftare  debent  &  tenentur^  caventes  fibi,  ne 
fpontanea  mutilatione  titulorum  cauia  excitand<e  ini* 
mieitiae  prttbeatun  Omnes  autem  ex  eançeliarta  fuai 
Majefiatis  Régi» ,  Ôc  ex  confiniariis  regni  Poloniae 
Magniquc  Ducatu!»  Lithuaniae  locis  exmitti  folits  li~ 
tersy  prout  bucdum  ufque  ad  cooclufionem  bujus 
perpetui  Ibederis  mos  fuit,  duranfibus  nempe  indu-* 
c'nsj  idiomate  polonico  in  futurum  qiioque  expedian-* 
tur.  Quodûauteiii  magni  noRri  doininl,  fus  Cinrc3R 
Arlaieûatesy  yel  fua  Kegia  Majeflas  terras  âc  loca.  qua:- 
>dam  Deo  Tolente  ab  inimicis  fuis  occupa  vérin  t ,  eo 
tum  illi  accefllones  laies  titulls  fuis  adncclcre  jure 
.poilunt,  nec  fœderi  buic  in  minimum  aéiionc  bac 
praejudicabunt*  illis  autem  hominibus,  qui  magno- 
rum  dominomm  fuorum  intcgros  titulos]  fcire  non 
pofTunl,  liccbit  iu  literis  aliifque  corum  fcriptîs  mé- 
dium corundeiti  magnorum  domiiioi'uiii  titulum,  prout 
fub  ûnem  pra[»£a}ionis  bujus  inilrumenti  exprçifum  cfi> 
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appoiicrc.  Eo  fum  vero ,  cum  fuis  Czarcîs  Majcfuii- 
husj  vel  fiiaeUegiae  MajcHati  arciderit  i(  galos  aliquor- 
fum  exmiltere,  aut  de  aliis  quibufvis  rébus  cum  vi-  ' 
cinis  regnis  ôc  régi  bu  s  qu  iclquam  iconfiilere^  ubicun- 
que  (Icnuim  neceflc  loret,  vel  in  litcris  fcriptis  ^  vel 
inilrunienti&  unprellis  aut  pactis ,  çofdcm  uominare  vel 
Tero  fcribere,  qualicunquehoc  idiomale  fieret ,  opoi^ 
iébït  dicere  Jiiarum  Czar^earam  Majeftaium  B.^0kca* 
mm  ^^Jaœ  Mnjajtatis  Rcgiœ  Pofonlcœ.  Ne  autem  a  lio- 
niinibus  couiiuiariis,  iiiquc fiiupUcibus  ignorantibus' 
iitulis  iitrorumque  inagriorura  dominorum  quidquam, 
detraUahrr,  ât  per  îd  anfti  inimicif i»  prabeatur ,  li- 
Cebit  ejuimodi  iioiii  inibus  ,  loco  plt;iioj';jiri  nicdiorum 
tituiorum  ,  foîtiminodo  fiiarum  Czarearum  Maj^iu" 
tum*  âc  Juœ Hegiœ  Majfffiaiis  Çcnhere;  praefedii  wero 
provinoiàrum ,  iisque  Itiniles,  aut  eorum  locumteneii«t 
itjs  uu  iulVjue  tlitioiiis  iioiiun  aia^aorum  Doiiiinoi  uni 
in  fcribeudis  nomeuciaturis  titulis  ita  proeedeix 
debent ,  prout  in  boc  perpetui  foderis  paâo  fupeiiits 
fn  prafentl  articula  appofitum  ex(lat«  -  * 

AaTz'cu  Lvs  IIL 

Pari  ratione  Hipulamur  <5c  inftituimTis,  ni  omnes 
ierràe  6c  loca  praeterito  beilo  a  regno  Poiouiae,  Ma- 
gnoque  Ducatu  Lithuania»  ^vulfa^  nimisum  civita» 
Smolensk  cum  urbibus  &  dlfiridlibuft  Tcrfus  Vitepf' 
kienfem^  Poloczken  fcm  &  I,jutenfrin  (l  uciii)  diih  i<^tus 
jacentibuS)  dein  Dorogobu  Icii,  Krainoi ,  Bieioi  cum. 
fuis  loeis^  diilri<^ibus  ài  appertineutiis  In  tali^  inqua- 
li  nuhc  inveniuntur,  flatu,  vigore praevie  induciarum 
tcmpore  faéiœ  flipul.iiiojiis,  lui)  doniînio  fuarum  Cza- 
learumMajeftatum permaneant,  ita  wi  ex  aiia  parle po~ 

Verfus  Roslaviam  feptentiionaies  civifates  Tfdter^ 
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nigofr,  Starodnlj,  iNovii^oiudtk,  Sevcrionfis,  Poczep 
&  alia  loca^iimulcum  iiifegra  cis  Borylihcnera  jaceiui 
parva  Kufiia^  cum  eivitatibus  Neichtn^  Peceîa&law, 
Baturin^  Peltava^  Perewolotsi^na ,  aliifque  hujufce 
parvac  RulTisc  adhaerciitibiîs  civiiali!)us  ,  terris,  locis, 
qualitei  ciiiiquc  demum  illa  appeiiarenlur,  cum  oiuiii^ 
bus  didiriâibUs  .pagta,  y^^'^t  cujuaciinque 
conditions 'dc^ntibkis  hfidniflilnis  êc  appertlnentiis, 
proiit  tcnoïc  iuduciariim  fhucduûi  l\iJ)  dominio  fiiai  uiit 
G^aicaruuL  MajcUaliuu  c^dUieruiift,  iu  poftcruin  quo-*. 
que  £uh  •eadem  ]po.te(liife,pi>iniaQ«re  polûnt-&  valeant; 
fua  autem':Rcgia  MftjeAa8>ia«>'iQnipore  &  die  hujufce 
conclu lae  perpétua?  pacis  a  iiui y  rtîwf ne  îndc  in  loio  iilo 
parvœ  Hufîl^  -traiHu ,  quiiad  tcruiinuiii  Putilow  ex- 
tenditur.>-  n^iUam  civitatèm^'  auliumloeum,  autpoiTer- 
fioncni  'ullam*<liabere  in  pbtéftate  fua  valebif.  Ex  alia 
Tero  lluvii  Boi'yAhcjiis  pai  It^  pofita  iirbs  lîiovienfis, 
tauquam  avlucRÔi  iuaruni  Czarearum  majcilatum  bo» 
nuniy  paii-J&Qdo  in  pdteilale 'Carundem  .Majefiatunt^ 
&  quidem  juxla  Teqiicntéiri.  deljbtiitàtioncm  manei-e  dé- 
bet, ncmpe  :  iacipieudo  ah  iJIo  puni^o  ripaï  Boryftjic- 
BIS  y  ubi  Awius;  Irpeii  iuptra  Kioviam  in  euhdem  Bo^ 
^  ryflhenem  exonearatur ,  deifeendeiMlo  f ecu  ndum .buno» 
ce  fitivium  ad  diAantlaiii  liiiiirs  ratUiarii  ûifra  urbes 
Tripolie,  Stayki,  ultra  Stayki  ad  imius  milliaris  di- 
Aanliani  i  deina  Qoryflbeaiiyireâsa  linea  per  campos.  fu«* 
Biendo  diilâsiliam  quinqiie  millîavuin  in  latiludineni , 
inde  vero  ufque  ad  fluvium  Stugna  tcrniinum  piolra- 
hendo,.  totum  liunc  traéluni  qaruiidem  Gzarcarum  Ma- 
Jeflatum  poteûali  fubjiei;  ad  hmc  dmnis  circa^  liioviam 
'  intra^fliiTiM' B'pen  &  Stugnain  ufque  ad  tirbem  Wa<r 

filkovv  jaccus  terra,  tS:  ipia  urbs  Wafilkow,  nec  noii 
a  ripa  lli^vii.  Stugna  ad  ripam  iluvii  ïi]pcn,  exlenfl  in 
laritudMirm.  wnp^  d^$|f>^i4[uiMru.«i  Czi^rcartim  ^ajefiji* 
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tura  in  pcrpetuum  adfcribcndi  fnnt,  Quae  omnia  pcr 
dcleé^os  ex  utraquc  parte,  iuarum  Cxarearum  nenipe 
Majeftatxfm)  &  fu»  ^ajeftatis  Kegiœ  coromifiaiios  rite 
dimentienda  9  St  indufatiatw  fignis  nofânda  erunf.  la 

regionc  vcio  illa,  quje  Zaporogienfis  ii*^  Kudak  nomi- 
natur,  ài.  in  circuinjaceutibus  locis  degcatcs  Coiaci 
eodcm  modo,  prcHit  &  impopulatae  ab  iliis  infuks  et 
ferra? ,  a  civitate  eonmi  Sêtfiilia  adverfum  Boryft1ienem> 
idqiic  ad  oftia  fluvii  Tiafmiri,  et  inde  rcdia  iînea  uf- 
'  que  ad  locutu  Czigrùi^-  rcii(5ia  fie  diâa  iilva  nig^ra  in- 
faâa,  fe  proletideittea  ^  Tigore  hy)ttace  «terni  iœderi» 
in  poteftale  et  dominiontagtioiium  dominomm ,  fuarum 
GzarcHrum  Majeftatum ,  cun>  oriiiiibus  coruia  antiqnis 
libcrtalilllis  et  ad  eos  perUiBentiJi>u«  locis,  iu  quibii^ 
Iti  Zapprogienreâ  Coladl  omnibiia^  qm  ad  commode 
fufieiitandam  vitam  hecdrariar  funt,  prout  filvîs^  pif* 
catura,  vcnationc,  commcrcio  falis,  aniuilisjain  iride 
temporibus    ad  hodieraum  ulquc  diem  ii4chaMtiir^ 
permaxiTufi  faut;  fuaautem  &qgia  MaieAasy.  eiufque 
fueceflbres  et  futuri  Kegetf  Poloiii«,  Magnique  Duces 
Liiluianiae j  nec  non  iinîverfa  Rcspublica  iitriiifque 
populi  poioalci  ncmpe  et  lii|iuaiiiciy .  nuUam  unquam 
in  fuprat'atas  urbes  et  loca^ .  iregionemque  Zaporo^en* 
fem ,  rneque  in  illo»,  qui*  in  diéHs  urrbibm  et  locis  ex 
uîraque  parle  Borylthenis  degunt,  Coiacos ,   luis  Cza- 
reis  Majeûatibuâ  ia  perpetuum  ceilosy  habebit^prasten- 
fionem  aut  jus^  multo  jiûaus  vero  eidem  Aegiœ'Maje- 
Aati  aut  Reipublice  qitemquam  in  ditionem  Gzarcam  y 
aut  vero  fuis  Czareis  Majcilatibus  in  ditionem  Rcgiam 
mittere^  indeque  ad  partes  iuas  aiiquem  ev^cace,  et 
apud  fe  retiaere  ujlo .  fub  prstektu  l^cebk. .  Ibfuper 
nec  iVisilegis  Majeûati»  née  vèro  fubditis  ejus  vigo- 
re  bujusce  pcrpciui  fœdcris  permiiTum  eiity  magnis 
doiaiajl&,         C%areM  Maiiefiatibus  |  jam  pctsiûtiaJatee 

s 

I 


Digitized  by 


6  Mai.  a  M,  a  TRAiTis.  207 

ttfSàs  urbe»,  mut  rero  circumjaeentes  cfariHianat  «ut 

turcîcae  rcli^ioni  addiclas  rcg^ion'es  in  dlploinaiibus , 
aut  quaiicuuquc  liieraïuia  gencrc  ntumiuarey  in  û-*» 
giilis  exprimerez  aut  titulo  regio  inferere,  ob  eamq^^ 
cau&m  ex  onmibua  'caneeUarii%  tegih  pofcribî. 

« 

A  a  .T  1  c  V  L  V  •  IV. 

Ultro  vero  conflituimus  et  concluûmuSy  ut  magnua 
âominus^  fua  Regia  Majellasy  ûmul  cum  Respublica 
polona  ,  fupradîdlse  partis  pai*v«  Rufliœ ,  ccffarunique 
civitatum  mil! taris  et  oranis  cpudiûonis  iacolas,  uco 
non  Zaporogicnfes  Coi^icos  vcre^  ccrte^  et  ex  cbriiliano 
corde  a  débita  ûbi  fubjediionc  et  fidelilatis  juramento 
folutos  liberofquc  reddat ,  nullam  in  futurùm  de  ils 
VLudidam  fumziieadam  anhelct,  aut  corum  auxiliuia 
pelât,  multo  minus  vero  fe  privatis  eorum  negotiia. 
immifceat  :  ex  advcrfo  magni  domini,  fuie  GtareœMa^ 
jcftatcs,  trans  BoryAheuera  Neuûroviœ  ,  Pawolotschaa 
et  circum  Bieloczçrkoviam  dcgcutes  ColacoSy  tanquam 
ad  fuam  Rcgiam  Majcflatem  pertinentes,  in  auxilium 
fuum  vocare,  aut  fe  privatis  eorum  ncg^otiis  immifee*, 
re  in  pcrpciuuiu  renvmciant» 

Quodfî  autem  fuantm  Czarearum  Majcflatum  fub^ 
dit!  in  lerritorio  Smolensk  aut  Plcfcovis,  cxterifque 

xcgionibiis  parvae  Knfïia?,  ntpote  Kioviciili,  Tfcherni-' 
govienii,  Percjaslavienfi ,  Ncfchinenli,  LStarodubicnii, 
Hagiadczenû  ,  Poltavienû  ,  Lubenû ,  Mirogi^idenfi 
Priluczenfi  regionibus ,  ut  et  in  fedibus  Zaporogien-» 
fluin  ,  aliilqne  qiiaiil^uî^ciniquc  locis  dcgcnles  f  jani 
fuis  Czarcis  Majeitatibiis  ccill,  refragari  cceperiut,  fe-* 
que  iisd^  Czartis  MajeAatibus^  eorum^ue  praefeâk 
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minus  morigems  praebucrinity  et  fub  jurisdiiftioiicm 
lu»  Regiae  Majeûatis  et  Rcipublicae  polons  iterum  re* 

verii  (oiiaientur,  co  tu  m  inagiio  donûjio,  fuae  iUgi(B 
J^jellati,  ejuiquc.iii£ûeilbribus^  niagiiis  dominis ,  régi-* 
bus  Poloiiiae  «I;  nuisis  dudibus  iaibuanue^  loliquo 
Reîpubiicfie  incumbet  ejufmodi  refradarios  bomincs 
fub  piolcélioncm  fugiix  non  rçciperc,  co  minus  Ycro 
eos  dcfcndere^  clam  Lui  palam  ad  j.e  allicere,  quem- 
4uam  ad  90s  mi  itère ,  bellum  éam  ob  caufam  minari^^ 
aut  fub  qualicunque  ôbtentu  biijusce  pcrpetui  fœdérîg 
vincula  rimiperc  :  eodcm  modo,  quodfî  fiiœ  Rogîaî 
Majcllatis  iubdili,  qbi  in  Poloc^eufi  et  Wiiepi>kit-nii 
protinciis,  aut  vcrd  in  regione  (mus Bû'ryAbenem  fita, 
lit  iiï  diftriéèibus  Bieloczcrkoeiifi  et  Pàwolorfcbcnlî, 
née  nàn  in  nrbc  Nemîrow,  aluique  circumjaccntibiis 
locîs  degunt,  contumaces  cxflitcrinf ,  fuapque  llcgiae  • 
Majeflati,  cjufque  praefedis  inobedientem  amçium 
.  manifcfiavcrint^  ctprûteélioni  fua'rùûi  Cauirearum  Mf^- 
jeftatura  fe  fubdcre  môHrcnlur,  co  fûm  nec  magnis 
dominis,  fuis  Ci^arcis  MajeHaJibus  5  ncc  eorum  fucccf- 
foribusy  neqiie  vero  poA  eos  futuris  magnis  dominis' 
Ozaris,  magnifquê  ducibûs  Rullicis/par  erit  bujiisind- 
di  inobedientes  bomines  iibi  adfcifcerey  in  piote(5lio- 
nem  fuaui  alfumcrc.  palam  a  ni  riam  eos  ad  fepcrtra- 
bere,  qucmquamad  cos  mittcrc,  bellum  proptereain- 
dieere,  aut  fub  qualicunque.. pra^ffxtu  ,boc^:e  perpe- 
fuum  fœdns  îrrîtum  rcdderc,  fcd  potiusutrique  parti  ,^ 
inagiiis  iK(  4>c  Dojiiiuis,  fuii>  Czarcii»  MajiUatibui,  et. 
fuae  Majellali  Regiae^  in  ter  fe  amicgc  vivcre,  conm^ne 
>bomum  pron^qvere^ ,  jet.  in  omni  cafu  juAe  praoediere*' 

A  &  X  i  c  .u  X,  Q  »  .YI,  .  . 

Quod  vcro  ad  fti^julata  pcr  magnps  dominos,  fuas 

Czarca^ 
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CïAreu  Majefhifes ,  cenfum  quâdragintâ  fek  milliâ  Rv'* 

bllonum  mofquenÛs  monetae  attinet,  qnos  iii  fignuni 
Verac  amicitix  amortfcfti'è  fraterni^  perpétus  pacis  fuas 
Re£^«,MajeiUtiReiqiie  public»  polonm  exfolTere  man- 
darunty  eziis'centtimmiUia  poftcMcltifioneinliujufce 
pLi  petui  fœderis  fuae  Repae  Majeflatis  legatis  illico  tra- 
denda,  reiidua  Tcro  quadraginta  scx  miilia  futuro  tem- 
Ik^re,  nempe  anno  à'mondo  condito  7196  ^  a  natiii'* 
tate  vero  Ghrîfti  1687,  menfe  Janiiario  Teùturfs,  a  fua 
vero  Regia  Majeftate  ad  urbem  Smoicask  mlITii»  uobi- 
libua  coniienanda  iunt»      *      1  .  •  • 

Aetigulus"  VIÎ. 

Cum  autem  inter  nod^  fuamtn  Gzarearum  Mi^ella'- 

tum  intimos  confiiiarios  &  fecrclariot,  ncc  non  fuaa 
Kcgise  MajeAatis  magnos  plenaque  potellatc  pr^ediios" 
legafos  exorta  Ût  diifenfio  ratione  eariiik  dftvafiatajrum 
civitatum  &  locorum^  qiis  àb  urbicula  Stayki  fecuii^ 
flum  Boryniienem  ulque  ad  fluvium  Tyaimin  fita  furit,^ 
nomiaatim  vero  Rfchifchtfcliew,  Trechtemirow,  K!a- 
néw^.Mofchn^^  SoEplnjai  Tfchércaf^^  Borowiza-Bu^ 
fchin ,  MTbronkow/KrtW  âc  tfcRIgi*iii,  neque  ad'iiV' 
tercelTioiiem  noflranij  fuarum  CtaréaruTtr  Majeflatiini' 
intiinorum  coaûliariorum  âc  fecrelariorum  ,  fus  Rcgiâà' 
Majeftatis  magoi  plenaqve  ||ôtéiiàiè  praëditi  legati^* 
diéia  loca  dôminlo  fiiâruia  Cya^ëârum  Màjiéfiâhirfi  ce^ 
dere  confcnfcrint ,  co  quod  ntc  a  fua  Regia  Majpîia-* 
te  9  ucquc  vero  a  |lepubiica  quidquaxa  bac  de  rc  ia 
coilimii&s  habeaoït ,  '  êapropter  nos ,  '  fuarum  Czareartim' 
Ma}eilatum  intimi  confiliairii  &  fecretariiV  'fu«qué  fié-*' 
giaî  Majeftatîs  magni  plenaque  potcftate  praediti  kgati 
huucce  articulum  unanimiter  tali  deEnivimus  modO| 
itt>éiéèa  loca^  viH  fi^ilf  iiiiao  IWnti  dtfaru  À  int^^lta 
I.  14 


Digitized  by  Google 


eçufVie  piermftnfBreiit^;  do^^c.jTuajrum  Cstreanini  Ma- 
jeflatum  ivia|p9i  ^  pkna  po^çjCUMïe  f  legati ,  ad 

fuam  Regiam  majeftatem  ôc  Rempublicam  tum  dh  con-- 
firmalionem  hvjufce  initi  fœderis,  tuo^^yci:^  pb  acci- 
piendum.  defiiper  JUajeA^t^.  juramcntum, 

exmiflî ,  hac  de  re  fermonein  cqitfeinent  cum  lis  9  qui  a 
Rcgia  fua  Majeftatc  d  Republica  ex  numéro  fcnalorum' 
ad  hocce  negoUum  pcriicieudum  df^ominati  fucrint. 
Qttodû  yi^ronejpittum  hocqiiaadam  ob  çaufas  ad  ^çia 
fiium  perduci  non  polTet^  eo  tum  ardculus  bic  ad  ^ppQi*-; 
tunumulquc  icnipus  relinquendus  eft,  &  clo^ec  bac  de^ 
re  nihil  certi  &  confiantis  definitum  fuerif,  eousque 
diâa  loea  Tacent^  nec,ad  rumpendapi  hanccc  perpé- 
tuant pacein  ttllam  anfam  pràebeànt. 

—   A  a  T  t«  c  u  i  o  •  '  VllI. . 

Q.ua  aulem  civitales  6c  tcrrae  expugnalas ,  femporc 
yirbî  inducis^mm  ob  fpem  futurae^hujus  perpétuai  pa- 
cis  fu«  Rççiie  l^jeAati  cefiae  utpote  Polpcxk, 

"^itepsk,  Dînobork ,  Newelsebefch ,  Welifch,  Ljîitin, 
Keûza ,  Marnauz,  cunl  tota  Lîvdnia  merîdiouali ,  &  cum 
iMtaiiibu^.  di<Har|ixii.  ci^itatiun^ifrovinciis  &  diflricîibuij 
^  antiquis  indê  femj^r4>us  ad  Foloniam  pertinent!- 
busrcœ  nimirumomnês^  &  quidcm  in  perpetuum,  fiia^ 
Rfgiœ  Majeftati  cedentur  ita,  ut  nec  magnî  domîni^ 
fuaç  Cwrcap  Majellatc*^  wpç^eorum  f^^^  quod- 
qiie  în  cas  jus  babeant;  eodemifnodo  omnes  illi  pa- 
gi,  in  quoiî  fc  non  prideittflfijiiaalii^^^^^^  Au- 
Yipm  Sofcbam  contulerunt .  eidcm  fu?B  Majeflaii  Regia 


tradendi  funt. 
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gnus  domînus ,  fua  Regîa  Majeftas ,  Deî  eccleflas ,  &  cîiœ- 
cefes^  iiciiicet  Lucenlcm,  Galii^eiiXcm,  Pramislavien* 
fem ,  Ibeopoiicnfeiti  f  Aib^nrfBcun^  ad  etique  pertinea« 
tim  monailam  &  ^lOitatiM  yilii»^  Minlkii,  Polocikii^ 
Ori cha niée  exifteii tes ,  nec  non  convcntus  À  focietates, 
in  quibus  antea  çolebatur  ài  hucdum  adàuc  gneco* . 
nflkv  orthodexa  «olitvr  religio^  et  onmes  in  regaa 
Polôni«  magnoqùe'  dtt«afu  Lithuanic  degei^tes  liomi<^ 
nés  eandem  relîg^ionem  piofitentes^  nulla  afficiat  rao-« 
iefiia)  neque  eoiUem  ad  ampleétendum  ritum  B.oma'* 
jium  atque  unîondniadigati  fcd 'poliua  Juxla  concef- 
fa  îildëm  jura  èc  prsixsgattvas:  amiiéiiiT:lilicrlatem  in 
«xcrccnda  rcligionc  ipfis  concédât.  Et  quoniam  pd^ 
<:eiliojicm  urbi&  Kiovicnils  fuis  Czareia,^  Majcflatibua 
fr^um  tùy  ut  fàpnMiiâavuiD  dlœceûitiii  cpiicopi  in 
regnoToloiiiœmiagiioiiue  dvcatii-  Lt^ttàiiiia  degentet^ 
fccundum  confueAudlneni  ecclciianieam^  tiim  expeten^^ 
dae  benedi<^ioni4,  cum  etiam  ordijaatiQjiis  caufa  me- 

iN^iitam  KiovîenfiBii&^adtiedere  ,M!^Wir  ^i^^^  «M 
mlOj  ciiriili  imftiiAreiii^  ne  fe  ifu»  B^gMB^^jeflati 

fufpedlos  rcddant,  cum  de  fuae  Czare«  MaieOates  fub* 
ditosfiios  ritui  Iloinano  addidlos^  'pr^fertim  rero  uco-; 
aoquiûtos  ^  nulio  modo  i  n  p  r ofltesdifc  4û  «xorceada.  eo^ 
ru  m  religionè  atque  .p«fl«fiioiLibiia'turbattow^  9ui« 
potîus  liberum  ejufdem  exercitiumMia^dQBEUbus  fui» 
coiicellurse  iunt.  Ad  xruyorem  igitur  firinitatein  &  ro^ 
hw  ^ujuloe  inilituti  indèrendua  efi  articulus  biç  im^ 
prefta'ooafiittttiÛÉiMnia  atgni^.  univeifiiiàp^robantibtia 
çomitils.  .    ;  ^  '  •  '  . 

*  *■ 

*  ^     *  -  I  r  •  r 

,  iA.'a^  î  ci'V-a'ir  s  X  » 

Gojifidemido^..totiu3;<d^  commune  hor» 

|i,um^^  opMa^do  (E^ffl^       jugo  À  fcryitu^^^^^ 
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^ementcs  in  lîbcrtatem  vindicare  popuîoa,  prxroHim 
autcm  veram  Dei  rcliglohcm  ejufque  gloriam,.  evcrfa 
éetdlabili  Mahontjedaiionia  tftuuddiSp  in  iacrariuin  éo*  ' 
mini  retrddiicerey  Videndûque'hoârtmr  infideltuin  fal-^ 
fum  iu  fervandis  promillls  aninium  ,  iquem  Sultaiuis 
eorum  Ôc  Chanus  CrimeuiiS}  tait;quaiii  lan<^as  crucis 
mnimtiqiie  CluriftiaiiOTum  communes  fac^bs,!  proécot 
do  y  contra  tenorem  faiSUe  com  mtgliis  domim»  ^  fuis  Cza* 
rcisMajeftatibus,  pacis,  exCrimca  &  Afovia,  ducflu  quo- 
ruudamBcjorum  âcMuriarum  magnas^  ad  confiniadi- 
lionis  .fuaruin  Ozareanim  Majcllahim  mitlebant  ce- 
pîas,  qiuecèmphiTes  devaftando  urbes^  încolaé' eiilt 
mm  in  i'crviiiilcm  abdiixcre,  quod  oum  illi  in  dilio- 
nlbus  fuaB  Réglai'  Majeûatis  Polonicae  quoque  feciflen^ 
poH  multas  delilie»tiones.conclttûiniis.âc  iniUtuimuSf 
magnî  dk>mini^  ifii»  Gxareœ  Maîeilates,  Iraterno  erga 
magnum  dojninum ,  fuarn  Majeflatcm  rcgem  Polonia;, 
duéli  amore,  nec  non  conando  fu^s  .Majeftatis  iioma- 
aomm  ïmpettfHorïi  y  fti«  Ma jefiads- régis  Galliamm  \ 
éleâoris  Bmijienbàrgi»,  Beiquc  pablieâe  Venctic» 
occurrcrc  defideriis,  ruptaad  teinpus  confcéla  cumSul* 
tano  Turcicp  Chano  Crimenii  paoe^,  cum  fuaMaje- 
fiate  Regia  pevpatbm  defenfiTum- contra  hos.  itifide* 
les  ,'  ofibnftVtfm  'vevo  dtininteTCMi  iifdem  bello  eri* 
gant  fœdus.  Quo  autem  firmias  &  folidius  hoccc  fo- 
ret fœdus,  fepoûta  omni  moia^  durantcadliuc  bocce 
bello*,  Btimirum  anno  ab  orbi»  condilo  7i94r(qui  eft 
âitnus  a  nanHitate  GhvHU  j686;,  £amiiâiMnm  Ma)cè«ta» 
tam  propler  innumcras,  quibus  infidèles  hi  GhriAianos 
afiecere^  injurias^  quam  prppter  liberationem  tan(o« 
mmfub  |i]go  eorUmgemenitiiim  .fid^um,  adjuii  gra* 
tia,divina,  depulfu^ia  prorinciis  fuae  Aegias  Majefia** 
lis  vires  Chani  Criménfis,  mitterit  ciim  omni  apparatu 
iellicQ  csccrcitum  luum  TcrfUs  civitat^'  Setfgkaxn,'  & 
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omnesBoryllhenis^^nfitus,  per  «fuosGrimenfesTarfari 

in  rcgiones  fuae  Regiae  Majeftalis  excurrere  folent,  quo 
ilUenj^iftuios  fcuiétilUm»  cruû»  iioilef  a  tranûtu  .deti* 
tm»^%  9     ab  iniraficp#  ïm  rtfkelleir  peffint;  eocUm  - 
modo  ^  Dononribiiis  CoAici*  a  €uU  CiareU  Maje(latibi»a 

iiijua(5lum  erit.,  ut  illi  beneficio  nigri  maris  omtiia 
bQiUlitt4i&:  gw^4t  ooaUa  civiules  &  onU»  Grimenfes 

7195,  a  naliyiUtQ/!Vmi»Qhrifli  1687,  aano,  ut  A:  1^ 

quenti  tcmpore,  cuni  failicet  Czareaï  Majeftales  oimù- 

pu^ii^i^t  ^'  ftÇL  iiOnj  .dr  Ai«  Jlcgig  M«ielte»9.  ;  oum  regio 
Aie  Polonioo  raiagniqiie  nducatus  :  Utlmaiii»  cxercitu , 

contra  Turcas  &  Jiielogorodicnfiuin  Tartarorum  ordas 
infurgcre  t^ncbitur  ^  donec  inter  magngs  .dojjiiiit)&y 

^que  Ijircaii  .«OQlmVnb.  iubfecuta  fuerit  pax.  . 

•     *  g 

A  H  T  l.  C  U'ïi  IT  s*  XI.' 

.  ',.(2^odfi  vefo  ^Qi)gaeiite  Deo  wercifus  fuaniin  jÇzar 
rcarura  Klajeftatum  Grimeam  intniYerit ,  ibîdemquc  ho- 

ftL(ilatcs  exercuerit,  Sulfanus  autem  Turcarura  ditio- 
l^es  JÇf^pum  Czarearum  MajeAatunii^  &  ij^uidein  verfiia 

fuam  Regiam  .  ^a^eftatt opprtebît  mim  polpi^co 

I^agnlque  duca^tus  Lithuaniae  exercitu  adyerfus  Turci- 
CpiS  iiioii^  in^yi)gere ,  t^osquq  .ab  îavaAone  in  diâ^^ 
l^lîoiiea'.arce^i  vidffi^  m^p^^t^çim^jfwÇ^* 
Majeûales ,  Orio^ci^ibus  obfifiere  teneb^iitor  .Tairtaris^ 
quodfi  Turcicus  exercitus  ^te^ras  fuœ  Reg)îae  Maj^llaU& 
pf|[  Lcopolin^  aut  alia  Iç^j)  a^JCedi  conaretur  A  qu^ 

boc  modo  ferat. 
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K  ■ 

Deliberairimus  adhuc,  ut  màfpiidoinim^  {um  CtM* 
irM  Majeûatc»,  poft  initani  boeoe  perpetunnt  fttéM^ 
^Méto  Sulfano  Turôico  atque  Gliano  Grimenii  per  litté^ 
ras  de  hac  noftra  perpétua  paoe  &  fœéere  figniEcent, 
eofqiie  admoneant^  ne  impofterum  «Uam  ex  dii^ia 
dittonibu^  InTadaBt fed  potiiia  ab  oinni  ftoAilitatt 
àefiiiailt  ,  «itrk^«  :  parti  fttiirfaeiadir.  Qtiodfi  ergo 
Su  1  (anus  Turoarum  Ôc  Chamii  CrimeaB  conformiter 
fuariim  C'Aareai?ttii»  Maiéâatuin  litterîs  gei^^e^  pfomi^ 
(ferint^  diâaiiim^V<>tareaniiii  lila)dla%uin  de  fu«é 

re  ,  iuaeque  RêgkB«Ma)efta(i  urbem  Kamenez  cum  reli-^ 
quis  expiignati»  loeis  reddere  volu^rinl^  eo  tum  ma* 
gai >doinini)- «fûat'OiiamBr Majefi^rtc^,  nmS  non  fiifc  ftfgîà 
MajeAas  liac  ^«  1*6 -per  lègktoii*  fuoa 'oual  Tiil^eai'um 

Sultano  ôc  Crimenfi  Ghano  confiiltabunt ,  pacemque 
iziibunt^  cujuâ  tenore  f^a  Kegia  Majeflas  bello  per^i* 
ta  reeuperabit  ^  talique  modo  fibi  fatisfacict;  quod  tar 
îiteÀ  iiflfii  kliar  nifi  ciini'  corif^fn' *tâtWs  Reipublics» 
til  pra'via  reliqiïis  fuis  fcédëiis  fociis  infînua- 
tione,  fua  Rcgia  Majeflas  occij[)ere  vaiebit^  fperans  nni- 
Uk  fe  ab  iihs  rèpulfani  ïattifadî;  At  verb  lî'S&ManiA 
furciirum*  Ctîmtsei  Cba'AV^s^èdtoi^ttiagnis  dbniIiiUv 
Ttiis  Czareis  Majrftatibns ,  \el  vero  cbm  niagr^o  domi* 
210;^  Tua  Regia  Majcilate,  feparatim  de  amiciûa  quid* 
l^^ank  éoumUi^'mtàrei  y  tùHe  nxûàV^kn  abfq^é  altcy 
cûittr  dt<Sld'$tiRàVib'  àVf  G^itkejèTûiiano  nàirâ»  éim^ 
Ycntionès 'fatiète,  viîl  'pacciii  inire  facullafem  habcbit, 
fcd  ^^itfqûtdj  tali  in  negotio  fufcipiendum  foret ^  id 
-tfô^nruîlf^iltat^WCinmitin^  ftiaBqiid  IU4 
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fois  IÎ7.âr«s  Mafëftiitibus,  ita  quoquè  fuâi  Regî«  Màje^ 
Hati  convenit  âniùl  In  id  contenclere,  uf  intetitata 
ctiitt^  Turcaniiri  SultâiHi'âf^rîiileë  Glnuto  |)ax  tua  tot^ 
miÀ'GiéreftraBt  MajiflÀtulii^  iMdf^égrù'fikm^t^ft'Mé- 
jeftatis  ditionibus  abfque  ultériori'  protracîtione  belii 
utiiis  liât  y  qua  in  re  u traque  conti^ahenfiiijai  pars,  mà*- 
do  in  hWcéè^értieykf^^j^vî^ 
inter  fe  confultatione  procédure  tenetur* 

Pnaeterca  ipa^^s  dominnsy  'fiiàtReg^Misijeûas  ,  fe- 

<<|«Odi  lbcir>e|ufëéiii  y  Sam  ttompe  MajeAiè  Ronaiietttin 

Impcraloi  alii  ,  TÎgOPC*  inter  cos  iactai  juramento*' 
qu&  conficmataB  canUâ^  .eoidemi  iafideies  conventionisj, 
coaftantca  ^firmifa.ajdeadià  jmaaki&k  fui»  fMÉj&tet 
furi  j  neifne  ifiiie  cénlpiifu'  fuahim  Gkareànkm' Af a^afia^ 
lufn,  &  fùla?  Regiae  Majeftalis,  fiia  Majcftas  Romanot 
mm  Iniperaior  ,'  autrKcfpublica.  Veneta:  cùài  Xiucar 
mmiSultaxi^oslàit  CJrimeœ  CJuiélô  paeénsitnini  Aentafii»- 
li^  qu in  potins^;  adjuvantePec  ^ iiitiBiibiift.viBibiia  offem 
iWè  âc  defenfivd:  eoufilue  bellaturi  fint  ^  '  donec  in  ter 
€um  iCzareas  Majcilales  &  fufm  «Régiam  Majeftatcm 
coalradiâoaiafiiléiiacfiaddus  t^Skin^Tfim  àuvêiYmU  . 

•?t  --i  i  A  J^'T  1  c  tJ  i  ©  »   XIV'  *  .     •     :  1   -  rt 

\  W^em^  ^uocfue^  modo  decrëYÎmu^      inilituimus  , 

ut  magni  domini,  fuae  Czarcae  MajcHatfes ,  nec  nou  ma- 
|^Û3  dbminiïs,  fiia^RjCgjia  MajcÛas,  cbntr^ bofcc  com- 
mùnes  Ghrlftianorum  ^Rèé Turcàiiim  iieiiipb  Suif a*^. 
.  num  &  Crimeaî  Ghanum ,  ad  acceffîoiiem  hiiic  ôffènfi^ 
vo  &  defLiiilvo  fœdcri  fuam  Majcflatem  regem  Galiiae 
invitarcnt,  quo  &  ille^  aliorum  Cbriflianorum  priuci^ 
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ptun^adevemplum ,  hancce  oppcurtiin^  #rrlperet  ^çç^t 

fionem  ,  et,  aux,iliante  Deo ,  cDpii&  fuis  aut  pecujiia 
<f^t\i  fuajpA.  pf^fi^t  ,  ne  inâdeles  hi,  tanqua^  ofojre^ 
Sànûifiiï^  lïi^G^po^ilt^t^  AMPi  ittpfl^  cULtioi&^Ghri>* 
iliaiias.diJktejiM^t'rB^liqui  .Ghjrifliaiii  principes  quoquei 

qui  ad  hocce  fœdus  necdum  acceilere  ,  iiivitandi  funt^ 

JL  T  I  e  O  L     •  XV* 

Quodû  Déo  Toleato  magni  domiiçiy  fu«  Csare« 
Jtf ajefl^tetf  f  pnmt'  de  3iiagnui.^oiliimia^  i  fua»  Regia  Ma» 
fefiaa^  muta  Snltano  Turantm  ^€liatiQ'Gjrijne«d  ]ie|» 

•  Jum  finiverint,  jeternamque  pacem  inierint,  dein  "vc^- 
xo  didus  Sultanua  sel  Chàau&  Grimes  per  Yeilrum 
wbA.  Gaifaa  êc  ^uluuuia  iiiot  '  «trmmque  magimum  do« 
iiiSsi{iiiûii:dittoiKiii^'  Y«l  vero  oii}ttiiUiet  muai  ex  illh 
hello.  petere^  &  Kioviam  aliasque  parvtt  Ruffiae.oîidt 
tates ,!  vei  Podoliam  ôc  Leopolim,  d«6lu  Baffarum  cum 
exeicite  fda  tureîooi  Ghanùs  varo  per  Gai^  vdl.Nu^ 
yadin^  cùm  tnurib  «fut«  aggredi  pr^nnicvènt  j  eo  tiin 
ofTenûvuRi  fœdus  tali'exequ^idiliiP'eft'inado,  qualiter 
fvperin^ ,  ariici4i&  hcmpe  X  &  XI^  ftipttiatmn  dl  :  finir 
io  avtem  hocee  piMnili  beUoi,  iU&mtfi^  cum.  Suliano 
Turcarum  Ghanoque  Criniea  pace,  eàque  ex  parte  eo* 
rum  iliaefa  confcrvata,  nulius  eic  dM$lii|  prlncipibus  fe» 
orfroi.,  hoc-cft  nec  fuae  Czareas  Majefiales,  neque  ve- 
^6  fiia  Regia  Mjà^fcÛ^  ^Qyum  ofTenfiTuiu  fufcipere  fat* 
àg^ae  bel|ulp'^  eo^igjtiocl  una  pars  al|en  eo  tum  fuccurré- 
rc  non  tenebitur,  prsfens  ^œ^èria  cOATeotio  ntiUmi 
habiiiira  ut  y  un*   -i  i 
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'Quoniam  ai^tçm  4empo4w  prateiiUrum  ivducia'r 
wmm  iskUv  dî|ioB«t  qjiagoiyciuil  dominorum ,  fuaniiip 
Cti|re«n>ni  Majeûatumy  &iiHi§tii  dommi,  fiue  Hegiâç 

Md^eflatis,  ratione  earuhi  civitaturn  ^S.'  loconim  ,  qua^ 
nçQipe.  yna  parf  |l;^e£i  ceiEty  nuUa  dimcnfio  hucdutn 
UAl^'M^i  ^  temporp  piialeriti  admoduia,  dinturnî .  bel-r 
li  hommes  in  loci%  f^iiteni|i]iis  defpentes,  jiltra  axvli- 
quos  terminos  exilh  iites  in  diftridibus  filvas  eAfcin- 
derunt,  metaf^c.  dcflruxerunt^  ea  prêter  magni  do- 
mini,  fnaB  Çzarê»  Maieilates",  ut  magnus  dominus, 
ftfàiilefh&Ma^Qài^  deUbwmuntv  «tconolntt  eotti^hna- 

taqu'c  hacce  perpétua  pacc  ,  ex  utraquc  parte  duo  com^ 
mtSÙkPii^  quidcm  verfus  Smolensk  &  AVitep£k  ca^^v 
rî^fUe  e|nft  i^onia  Joea  &.ciTitates  dck^enÉari^ifiit  A 
ftfl9^ptita€i|lllMia-  Vc!9ip<otenut  ^lenapoÉfÂete  inftlii^ 
uili^  ad  collimitium  conveniaxit,  ibidemque  ex  utra^ 
qud  parte  hdmine»  fen^ores,  his  in  vcdMiSi  a^as  periâosi 
ccmvooent,  pt»r  qùo»  ide  temidriO)  afvlit  Utm  4t 
poiMIoaibu»  lÎMaJâtitni ,  antiques. ^hftHim  diÉ^imim 
termines  dcfignantibus  edocfli.,  utriufque  partis  incolii 
déclarent ,  in  poderum  quoque  hoiice  ipib&' limiter  dit 
tiMem  fotiirotR»  '  âionlii  veeo  }iUBtaitelli4cxaan  eî»fi|tf|[^ 

eo  (um  diéiis  conintiflariis  incumbet ,  eos  denuo  repara^4 
ri'Ac^taique  i^orum'  eHgi  cuicare,  atque  incolis  fevere 
Ifcjtibgere  >  -  me  fin  poAemm  pua  pars  allc^  i^ualicul&^M 
modoiftocêre  pr«ftii1i«ti|i    .      -  \ 

'  '  '  '  i  t  m  .  ► 

■  TIC  u  L  V  •  xvih  ' 

«  .  •     .  î      '  '      >  '  . 

j   Pari  ratfo^c  ç^mittcndi  e^^^f  ex  utraquc  parte 
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rem  ârticuli  lïl  ad  candem  pcitincuiia  loca,  prout 
regiones  trans  fioryllhenem  adverfum  Tfchernigo- 
TÎam  ÔL  Starodvb  ^iiAtebies'^*  qdo<1lilér  ^éla^^^s  <Sc 
frlagas  fimilcm  AtfHpèrèftt  delindtaf Miem ,  dt-^Adiltt 
utriufque  ditionis  ad  rcparandas  limitum  mêlas  adi- 
|;erent  ;  hocce  modo  eqidem  informàrent,  qu^^  reg^ô^ 

in  quali  parte')  l4gdrehu)ufc#  ^peAfte^poèil^^ 
lierinanfutte  v  ^rioque^U  ûiandèfétfr,  Jft^'bllam'ailûnil 

inimicitib  6i:  coaUovcrfiis  pia^beanti      "   *     '  ■ '-^  t 

•    ••         ■'  ■     '  ^         ■  »  '  >    .    •    *  *  '       . . 

A  m'x  t    Q    V  s.  jÇVllt 

,    -  •  '       ,   >  .  t    ,  i  !•  »•    T  /i  ■»  .  /  .Il  ••«! 

'd^andoquidem;  omnia  ngnwè  êt  inperia  prQi^aiiAlk'l 

Tu 05  publicos  a  hominibus  me^côturam  excrccfntibus 
augere  cqaiueverimt)  éapropter /reti  amicitia  ^  amore 
fraterno  và,t(X\  ÉUIgitoa  dominoa(:iaftroà;jprr£cyeimitid| 
tme  dé  Te  quocpaeita.  déc«»micdaliiUiûtli^ttiyt  ulio^ 
Tttitiqtie  magnoauln  dominorum,  ufu arum  nom pc  Qmi 
rdâruRf  Ma^Ûatum  &  fus  AegMe  MajeHatitfy  fubdllM 

artenipove  imtcrlhiiîiifoa  perpatuaMpacilk^  in  poAaffURi 

lib^rum  fit  omnIa'  gênera  merci um y  qilae  prohiMta! 
nonfunl, tut  in dùloa£s  magaonim do^^^norum^  ftiarvu^ 
€inc^mim^liqttûati]iiiv  commqtieMBtrja^îiii , 

Régi»  Ma}e{latî&y  ej  nique  praBcipuaâ/utrhes ,  Gracpviaav^ 
Yarrovîam  <Sc:ytilnam^  erga  deporuioneio^  ia  deiU^^ 
aid  iîddoco,:iégyia  ÛE'.utmque  ditidne  p^v&lyi-pojiAiCili 
Teâîgalisy  devëhere;  eodem  qiitqueaAfl^^liçe^^.t 
catoribus  urbis  Smolensk  de  aliis ,  beneficio  iluvii  Dvri^ 
naSj  Rigam  ,  &  inAc:Tct4QSmçJ.on^h^  ^rgg. parem  ufitafi 
yçi^ifsâÏB  de|»oiitionein ,  omnis  gcneris  merces  devehi 
éurare.  fit  Ver6  ^jpî<iltiiàdi  oommeréiiitt  èiiidem*^  in 
quel»  aïud'  WïtutUiti  fit,  fortiri  poffèt  finem  /  vel 
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maxime  «ivigilandum  efl,  ne  plus,  nquam  lege  cautum 
eil,  a  mercatoii^us  iumatur  Ycéli^alis^  neve  illîs  ul- 
lum  inferatpr  damnum ,  inercef^ue  GOmm'^  proitt^buc* 
dum  'fKpiiIîiii&  (ai^um  fuilTo  comperlmu&y  dcthmatOT^ 
Jk  per  id  libeTumjhooce  eoniniercittm  inhibealur ,  quin 
potius  omhis  in  mercancio  liijertas  iifdém  in  utraque 
jco  ncedeuda;  efi  {laxte.  .  Nob  il  es  l*4>loni  bucdiiin\Éier4Ui« 
rloribus  pr«r:luliîtu  tel9iiia.iiiiponere ,  .hooce^madv  a 
coaimercio  homine s  deterrere-ftjfbeti ,  in  pofitnim  a 
COifTneliidine  hac  abftincbun^  qiiod  &  ex  parte  fuarum 
Czai-earujn  MaipQatiiiqi,  ^<^eia,^uoque  obCcrvandum 
Cfit  modpf  - 

,  .  .  ♦     •     -  • 

A  li.  T  X.  C  1Î  Z.  o  s    XÏX.  * 

•ikter  ttiiilifiio*'  ulHufqiie  iditiimis*  tvhi^kjk ,  <  ndr  iib» 

-de  illor,!  qài  nuiur.  u trique  ^arii  celTl  funt,  cufuscQot» 
•giiv  ;dc2iuim!illi:  CjonditiouiA.ftut  f|atus  efTcnt^.contrac-^ 
laf  eaïqpiè!  .veris  docuamirtk^  .fieriptii.      oonti  aéWnif 

ii^ue  modo  cuique  juûitia  adi|iinillraj;tda.   .      \. £ 

A.       1     v  ir  9  •  i£XK« 

Qondfi^ii»  tuiâi  ▼«!  altem  parterlibiiiineë'^pifldaiii 

inobedicntcs  &  dinblutos  le  jaaniicftavciint,,  confcftiia 
ipraBfeélia  ccuifiiiiaiîorùm  diilrîdhiii<n  À  v^bium  làcier 
Tei^i  fiiiift^  4ir;.qttU»ii«r<}v«^d^eij^m  3roriim-p*om«T 
ritae  ûinéndatfCktiunt  j^Pcbûb  ;  qua  de  câufi»  flk  utr»» 
que  parte  in- icoiUaiiiimis  mbihiis  exiftentes  pjraefeôi: 
<!st  juUices  omnibus  negouis,  quœ  inter  vrcinos  inter* 
feéerc  4p^fmt^  &rïo}iiiyi(itoiii>''iiiiLpa4AAtvi:i  <viiu« 
m  &  latrones  csleriquc  paccm  publteam  tiirbantes 
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liomincs  «ugèntur  f  quin  immo  «os  ^  tHû'dmnitm  iJli«* 

cnnqiie  fe  proderLat,  aflequi  concnttir  captos  atque 
in  ddiâo  conviâos  ^ixta  ufiUtas  iitriufquc  .ditionis 
}€ge»  puûnty.  né  per  fijufinpdiiDakilcioa  homincs  inîer 
2nagno8.4oiiiiiLO«  noAtoa  odio  êt  iliiiiilcitib  qu«daa 
pr.-çbcatur  ailla.  Illata  a  inaleilcis  hominiiius  damna 
reiarcsenda ,  occultores  vero  ^balienaiairum j%rum  paii 
cum.nwlefioo  aifieiantu^  pœMy  aelmpéflenim  finale 
quidtcomw^ittere  fgéfuqitwf ♦   •  «■ 

 A  &  T  I  e  n  t  0  •  XXr.  ^ 

Tali  vero  in  cafu»  vbi  inter  cQUimifanec»  utriuf- 
que  ditionis  fulnjUtos  quàmdam  ob  rationem  ri»  de 

dircoi4iai  exorirentur,  prsefeûi  &c  jûdices  Ixfs  partit 

tencbuniur  conânitiiziarum  urbium'pfflsfeçios  &4^^* 
CBt^  ttbil9iio>tec  klUtkttrfè&f  l|tfc'd«:re  oef^^nsirtadt- 
éttcj  ^'^onrementm  itti-limitilnift  «moe 'dc.»îufie  c6a> 
troverfiam  hanc  abfque  onani  ulferiori  dUatione  coni'-  ' 
ponere  ,  ncc  adioiuerc^  ut  jfropier  eyuîmodi  igi.  eolUir 
aiitu»  ^ri  folitai^  contiomfias  bocce  pvrp^Mumnii- 
patttF  lœdus*  s.  -  .  I4 

♦ 

r-  'Qfodû  auttta'oontTOYorfiae  maforisiiDdliisttl^ 
tnA^venty  guà»  linfiitâwri  praoisâi  jdi)b<Bcvi^.  £d1«c«^ 
re  non  poflent  ^  eo  tum  illa  refervandâé  fu nt  tifque  ad 
conventum  leçatorum,  quos  ex  utraquc  parte  magni 
AoÉiilit-^ca^um  caufa-  ail  l^nsÉcs  exnttttenty^vM  illi,  fer 

te,  jui^io ârprocrafunatione,  eafdemcotnponcnt,  nul- 
lam  ^Qcaiioaew  .dtfibl  vendi  ;tiu  jufoe  fiK4€ris  praiiendo. 
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yîgor^itac)iië'lhLi}us  perpétuas  pucis  omnes  tnagncH 

rum  domînorum  ,  fuaniin  Cz.ai carum  Majcftatum  ,  ut 
&  magni  domini,  fuae  regiœ  MajeAatîs,  ditioncs ,  urbes 
dcfubditi  fb  talem  ïratiquillitatis  ponendi  funt  ilatum  ^ 
fit  neè' a' rafanifeflfls  /  ncqué  Yérd'd>  dcMiltis  mimicl'- 
liis  fuorum  prîncipum,  qui  nec  per  fe,  ncque  vcro 
per  alios  ullum  intcntun  i'uiltt  malum,  quidquam 
mendusn  liabeant.  '  .  .  ' 

A  a  X  I  c  D  LUS  XXtV* 

Prcfertim  vero  magni  domini ,  fuœ  Czareae  Majc- 
âates  ^  eorum  fucceilbres  6c  £uM<ri  mag^tU  domiai 
Czari  Se  magni  duoea- KulficL^  .use  manifeik»  «egac  tc«^ 
2*0  ocGuItos  magni  domini  j  £um  Régie  Ma)eflaf is  coro*' 
jiœque  Poioniaî  ôc  magni  ducatus  Lithuaniœ  inimicos 
in  conûlium  vocare,  pccuniis  aut  exercitu  eos  adjuva- 
re^  &ideo  aut -per  fe  ipibs,  ant  'per  aiios  fimukati- 
bus  &  belle  '  o^fionem  prabefe  unquaitn  priefument; 
îmmo  vcro  ntc  tcrias,  diihiéius,  urbes,  civitatesaut 
propugnaculay  .eonimque  incolas^  ad  fuam  Regiam 
Majeftatem^  Rémpublicam  &  coronam  polonicam.^ 
née  non  magnum  Litbuaniae  ducatum  pertinentes  oa- 
•  pcllere,  aut  cordem  ag^gredi,  ullo  xnalo  eos  aiBcere^ 
vcl  vero  alËki  curare ,  inimicumque  aliquem  erga  cos 
exeitare^  àut  fet  alios  excil^ri  patientur,  multp  minus 
bomines/èlt'  diëlis  terris  ^  turbibus  &  eivitatibus  in  fuas 
diùoues  cvocare  altcntabunt  :  eodcm  quoquc  moda 
magnusdomiuus,  fuaRegia  Ma  j  citas,  cjufque  fucceflb* 
ites  ,  ûtturi  himirtim  Ireges  Polonise  maguique  duces 
Lithuanl»;  tofaqueRefpublicaPoIons  cum  inagso  du«: 
catit  Litbuauiâa.  ntc  non  utrinfque  popuU  «coleliafli^ 


* 
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ci  &  feculaifs  ilafus  homines,  nec  per  fe  ipfos,  neque 

vero  per  emifï'arios  fuos,  manifeflos  vél  occultos  ini- 
micos  magaorum  dominoruin ,  fuaruni  Czarearum.  M  a- 
lelUttiin  )  totiufque  doiiiiAii  KuAfci  recei^turi,  exerçi* 
tu  aut  pccumifl  ufdemfuccurfuri,  muIto,mlnu»fuaniiu 
Ciaixai  liin  MajeAatUfn  magnae  ci*,  pai  vae  Jl,\iiïiaB  dilio* 
j^e»,  ad  eafque  ipef^ineo^tp  , terras,  diilri<5lus;  yrhe^^ 
propugnacula  malo  guo^am  afieé^uri,  eadem.beiip  ijeir^ 
vafuri,  inimicum  quemdaià  in  ea  exqitaturi^  au t  vero. 
încolas  corum  ad  partes  luas  evocaturi  funl ,  quin 
potius  per  totum  hujuicc  perpétuas  pacis  tempus  una 
pars  erga  aliam  fraterno  iata  amore^  Qmnimodo  inu-* 
tttO  Ûudeat  bono  j  nec  prabeat  anfam tinde  inimicitiœ, 
bella,  profufio  fanguinis,  dèvallalio  iitraralnqttc  .ditio* 
iiùm  cxofiri  poflcnty  fed  chriiliauam  aiiectanjdo.trau- 
q^iiiit^icm  «mnîbua  difidiii  occurrat*  ..... 

'        *  ^        Aaxictrtoa  XXV.       '  . 

<-  *        •   ,    •  •  • 

.  Pari  modo  unanimi  conAatuiuiuâconfenfui  ut  tça-n 
fni  dominii  fua  Gsarea  Majeûatas,  cb  mienikêg^  ftripH 
talem  ât  robur  hi^ufce  peipetua  .pMi«  Jaqive^  ^H^tfk 

noflra,  quam  vero  ex  parle  Tuas  Regioe  JM^ijeAati»  raa-i 
gnorum  ôc  pl^na  poleftate  pradilorum  ieg^atorum  fcri- 
pto  propotûtum  contraâum,  .eoram  faorQ  fa^i^  Ëvann 
gelio ,  in  prafentia  noJftrorum  iatimonun  confiliario- 
rum  &  fecretariorum ,  nec  non  fua  Majefl&tis  Regia 
reique  publica  PoionalupradiCtorum  legaiurum  juia* 
Jnento  confirinare  dignarentur,  mi  a^éi^iq^gnus  dOn 
miinSyiiiaRegîa.Maîeflasy  refpondendo^  euttd<ni|pern 
petna  pacis  contraélum  per  magnos  dominos,  fuas  C'z%f 
reas  Majcftates ,  jara  coufîrmatum,  ex  parte  lua  quoque 
^oram  legatis  fuarum  CmrearumMajeiUtiinLy  ad.ri4aji]| 
Hegiam  .Ma^afiatî^m'  pum;lii(iisris  çonfirjyiatQrjiîa 
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tçndby  in  pcrpetJJlUi|  roborabit,  &  coramfandiiffima 
Evang^Uo  abfque  interprète  juramenfo  confirmabît; 

pi  t  iiiO  auleiu  (ali  juramenlo,  cadcm  Kegia  Majcflas 
ie^.'.tis  luarimi,  Czarcarum  MajcAatuju  coiifiriiiatoriaa, 
regio  ^i^plpnicç  ihagnique  ducahis  Lithuanias  oper* 
tas  n§îllp  litter^ts'iifdem  Gzarearis  MajeAatibut  con- 
ijgnantias  Iradet^.  colquc  ad  niai^nos  doniinos,  fuas 
CzareasMajçA^t^il^  abiquc  omuimoradiiuiact,  quorum 
difceUus  de  more  confueto  per  praevie  exmilTum  citr* 
forem  iignificandus  erit. 


.1.  r 


AKTicoLir»  XXVII. 

XJliro  qiîoquc  cajiveaimu3  &  inftituiraus ,  utlegjEiti 
prûnî  ordinift ,  ^ambailadeurs  di^i)  officia  fua  in  ufra* 
que  parte  obeuntes,  tam  coram  magnis  dominis,  fuis 

Czarcis  Majeflatibus,  quam  magno  domino ,  fua  Reg-ia 
Majcllate,  ob  emineutem  eorum  digailatem  iiitcdloca-^ 
p^te  apparejftntpi  qui^  ut  de  inferioris  ordii^is  Icgatij^ 
eprumciue  curfores  publie!,  ex  u traque  parte  bene  éxci* 

piendi,  ôc  cum  honore  olTicio  coruni  debito,  abiquc 

omni  retardatione  beuevolc  dimitlcndi  lunt.  Profub* 

•'•  4'»"* 

ûûentia  .vero  borum  utriufque'ôràinis  legatorum ,  eo'-| 
curfprum  publicorum  y  nec'  non  totius  eorundem 

çomîtatiis,  tam  in  dilionibus  Rufllcis  ,  quam  vero  in 
l^gno  JPoloniçe  àc  xnagiio  duçatu  Lithuaniae,  a  tempo7 
Te  eorum  ad  limites  ad ventus  ûfq^ue  ad  reditumi  ^dd- 
gnandi  funt,  &  quidem  legafto  primi  ordinis  400 ,  fe^ 
cundi  5o  j  curforibus  vero  3o  rublîoncs  per  leptiroanamt 
Eodcm  modo  pro  fubfidio  vcélurae  Icgads  prixpi  ordiuis 
dandi  funt  i5o  equi,  iecundi  5o.  curfori  vero  3o;  ad 
Tiutc  tam  btbernàli^'^iuam  4ftivo  fcniporfe^  iifdem  lega- 
tis  earumque  curforibus  ligna,  quantum  opus  fuerit^ 
•dÛgnA»dîiii*4*t^.^ii«Va  iiipjÇ^ÇJ9d**,,Cupï  aute^i  JiHcç 
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ieg^tiÈ  f  aut  eorura  Àirforibus,  ôlî  qaftdâin  negotia  pro 

lïiore  corum  ad  magnos  dominos  proficifci  contigerit , 
eo  tum  lis  praevie  fignificandum ,  '  qtuod  illi  otpnibus 
fuftejitationi  eorum  necefiariis  rébus  ^  ut  Ôc  equis  pro» 
vifiy  &  prout  in  itinfere^  ita  quoqîie  >ïùl;^tè  eùrùni 
tcmpore  legationis  apud  principes^  àd  quosmiffi  funt, 
omni  iifdem  convenienti  honore  tum  in  adveiitu  | 
€um  Vero  in  difceffu^  abfqueuUa  diminutione  ad 
mites  ùfque*  prolèquendi  erunt*  '  '  ' 

AaTxcu£U4  XXVII. 

Cum  ejuimodi  vcro  legatis  liceat  mercafpribus 
cum  mercibus  fuis  in  iittanique  ditionem^  &  quidem 
ufque  métropoles  éarum,  ut'pot^  luanim  Czarearulii 
Majcfiatum  fedcm ,  lirbem  Mofquam,  fuae  aute^n  Re^ 
gis  Majcflalis  ài  magiii  ducis  Lilhuaiiiœ  prœcipuas  ci- 
vitates ,  Cracoviain ,  Leopolim  &  Varfoviam  proficifci  ^ 
iihï  iliî  ufifùe  ad  difcefium  eorundem  legatorum  m'ér-^ 
cesfuas  palam,  non  autem  clam^  divendenles,  difcef- 
furis  dii^lis  legatis  la  mininium  non  morari ,  fed  cum 
iifdem  in  patrj^am  fuam  iter  fufeipere  tenentui^}  cab* 
teri  vero  ejufmodi  legationis  comitatum'  céniponen-^ 
tes  viri  nuliius  generis  bomines  allicere,  aut  fecum 
abducere,  attentent,  alias  ille,;  qui  hoc  in  pundlo 
defecerity  pi  omeritas  ,d|iturus  est  pœnas;  mercatores 
Tero  prohibitas  inerces ,  prout  hejbam  nicocianam  6i 
vinum  adu^um ,  in  dîtibiies  Ruflicas  invehere  ucqua^ 
quam  pr^efuniant. 

•        •      •       «  •        .  <    •  .  ,  « 

**  *-  -..«(.V  '.4' 

AaTicoavs  XXVIIL  ' 

•  ■      ^  •  .  •  .t. 

Spc  autem  àoâi  mutua^  titrîfqtie  magnoru»  da4 

minanim  noArorum  Ticinis   ditîoniLus  iaicrvientis 

uiilitatiS| 
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vtUifatisy  preveniendo  vero  noxias  fars  extraneomm 
inîmicorum  molitiones,  afTeciirando  commcroium  mer- 
caturam  exercentium  liomiiium ,  sdia^ufi  tDeo  jBLcee-* 
ptàs  aâiooes  firmando  ^  unanimiter  confiituimus ,  ut 
f  ex  vfia  ditione  in  altam^  .cttm  litteris  icownentus  liber 

fccurulVjiie  liai  Iraulilus,  &c  (niidcm  ifa ,  ut  ex  rcgno 
pDloiiiae  magnoque  ducalu  jLiil^u^iiicc  pcr  ditiones  lua« 
nim  Gzareamm  Majeftalum  "  ciim  Uuf ris^  f^«>  Aegiae 
MajellalSs  ufque  ad  Perfiam  &  ultra ,  ex  dilionilra^  ver^ 
fuaruiii  Czai on  1  iim  Màjeflaiinn  ,  t^'  ex  loia  Jiia^-na  Rul^ 
ÛSL  pcr.  rcgiium^Voloiii^  ^agiiunique  (liac^ttum  i^ithua* 
nift  cum  ejttfmodi  UuîBiris  tA  varias  regiQues  pervemr 
m,  '  di  ex  îllis  cum .  omnibus,  non  prblii)|»tis  rcl)U6  4c 
mercibus,  ci  i;a  paralam  vcctiirae  urnali  vcéHgaiis 
iblationcoi) loco  in  locuia  aJbli(}ue  QnMii,>^lo]<'j^ier 
mirbiredtrie  libcflnim  ût.  .  t  j  .  .      \  > 

*•  '1  •       '         A  A  1  l  C  V  L  V  .s    XXIX.  .        .  .      !  ' 

*    \        .  .  . .        .  .      ■  - 

Quouiam  aiiîem  uti inique  ditionis  inagnoruniqiie 

dominorum  iioiuoium  multuiii  iutcrcil^  quo  ilaepius 

de  ceierius  omni  iu  cafu,  priefertim  vero  ratione  com'« 

munis  contra  infidèles  auxiliîf  ^.aug^ndi  inter  utraf- 

que  ditioiies  conimcrcii,    perferrcnlur  nuncii ,  con- 

fenliciitcs  inlcr  nos  dccrevimus ,  ut  in  porter utn^potiu s 

per  véredarîos  ^  qu'ani*  vero'  '  cUrfores ,  qui  adeo  4>aMli^ 

ersiné)  relatiônes  negmia  flbtus  eoncerbentes  ^niMnr 

caiïiffue  ob  caiilam  initium  pbweiido  in      loco^  ubi 

fua  Rcgia^Majeftas  refidere  folet,  pcr  tiAa&  cjuCdem 

ililiétaès^  uf^iue  ad  oppidum  Kadin^  iwffinibus  Woivot* 

dsiutf  fMilesdav^>nfi^:pôâtlîiiki|    fiatiMetf  disiodandë 

funt,  ex  quo  oppido  omni  fep«î«nanà  f««^«*  v<ft«daDr^ 

lilleras  &  refpoufH  lum  regia,  li  quae  erujii,  lum  ve-r 
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jro  nercatopum  in  ^îtionem  fuaram  Czarearum  Mafe^ 

ilatuni  ad  oppidum  Migiiovilfch  in  \V  oivodatu  Smo- 
iensk  fitum  tranfportablty  ibique  conAituto  a  fuis  Cra* 
rtis  Majeftàtibus  pofiarum  magiftro  intai^  âc  inviola-r 
'ta  tradet,  qua»  didus  magifler-|]M$r  <urbeiii'  SmolenA 
ïjiio  celerius  Molquam  exiniueie  (cnebilur  :  e  diverfo 
litterae  àc  refpouia  lum  Coat^j  û  quac  erunt,  cum 
ctianif  iftércatorum  |  -Moffflia  ^ift[ue^  àd,  MigntmtCeh^  .& 
Inde  KaSin  miffa^  ibldentf  a  ftia  Rogia  Mandat*  ccnàlli- 
'tufus  poftàrtim  magilier  pcrcipicns  ,  quantocius  eo, 
iibifua  régla  Majeilas  refidct,  peifei  ri  curabit*  llsaa 
autem  tx  ufracpie  parte  fofcèpîtQAda  litteranim  traaisf 
%ieélio  ita  inilitûi  pofefi  j  ut  ^^Mccptis  rébus  •&  lilteris 
publica  negotia  folum  conccrnenlibus ,  pjo  miorcan* 
tium  littem,  atque  icriptis  meicaturaui  eurum  taa^ 
gentibuSf  ad  exemplum  aliarum  ditioaum  rolvendum' 
ûtj  quod  eo  facilius  in  efle^m  deduci  polfet.,  quodfi 
ferio  prohibitum  foret  ^  iiulla  alla  occallonc  quani  per 
inltitutam  poilam  lifteras  exmillere,  quœ  apud  magi- 
ûros  pollarum  infcribendae  fuht*  '  ^" 


lie  • .  . 


il 


*         r     «  i 
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Itidem  Vero  decreriii^jus,  ut^  fi  Dcovolentc  uui- 
que  magni  domini  iioÛri  hancce  pcrpetuam;j>ace^  in- 
TÎolabiljem  6c  integran»  confervaturi;  confin^vi^iiait  ^ 
àrieinia  principibus  ^  'eum  .quibuf  lelernam,  yei-  vero  ' 
Aemporaieia  eolunt  pacem,  data  occafione  per  legatos 
fuos  litteris  amicabilibus  de  coiifirmatione  ^jus/Ûgpij 
£ceAt»  idque  eUiciant,  quo  znerc^torum  cG|iDjpLe^Jyu||i 
cwa  circoAijMiiàtibttf  diliojjiiaiut  augçri  poiSt<i  . 
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A&xicuxics  XXXl« 

r'" 

Quolili  autem  permiillone  divlna  cuidam  ex  ma-* 
gnis  dominis  ex  bac  rita  ad  œternam  beatitudinem 
tranfire  accident ^  eo  tum  fucpeflorî  eîufdem  magno 

doinino  de  proclivi  ejus  ia  ainiciuaiii  aiiimo,  pio- 
penià  coniervaudae  hujufce  perpetuae  pacis  voluiitate 
aiium  dominum  per  legatos  .fuos  iuftruere  neceOe 
erit ,  quod  ôc  alter  magnus  domînus  itidem  ex  parle 
fua  prœfial)it,  lalicjuc  modo  pcipeliunn  liocce  fœdus 
cum  coiilirmaloriis  luis  litteris  ulerqiic  ralificabit,  ut 
Buila  iuilrinationiS)^  fed  potius  corroborationis  dicli 
fœdçris  caufa  remaneat*  ...... 

'Aaxxcvau.i  XXXIL 

Gafu  quo  Yero  bic  œfernâe  pacis  contraâus  fyrt- 

graplio  conflrmatus  in  aîleruli  ius  dilionis  cauccliai  la, 
.vel  vero  anle  confignaUjJUCin  cidem  canceliariae  .in- 
terieriti  eq  tum  iliud  exemplar  bujufce  contraâus.^ 
quod  in  alia  ditione  exflat,  eandem  vim  habiturunii 
&  utriiqiie  magnis  dominis  corumque  ditioiiibus  com- 
jnuniter  inierviturum,  iiauccc  ob  cauXaia  iaiUluia 
bsËQ  pax  fanâa  àc  inconcuifa  efi  majafura* 

-         •  '        ...  .  ■  '  i  t  >  . 

 '     A  K  tj  c  tf  t  u  s  X3C3CHI.  •  * 

Ob  perfc<rlam  vero  dç  firmifiUm^  bujufce  copùi^ 
tutionis  noftrae  aflecurationemi  &.  quod  omnîa  illa^ 

quae  iuter  nos,  Tuarum  Czarearum  Majeflatum  intimos 
conûliarios  ôc  fecretarios^  fuasque  Régis  Majcilatis  ôc 
Reipublicc  Polonœ  magnos  ôc  plena  potefiate  prœdi* 
tos  legatoa  cbllatai  inllituta  &  defiaita  funt;  a  ferenif* 
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fiinls  <5c  polcnfiflîmîs  maf^nis  dominis  noftris,  Dei  gra- 
tia  Claris  magiiis  <iucibus,  Johannl  ALExikviT.scif  <Sc 
PcTRo  ALxxiEviTsca,  totius  magnae^  parv^e  âc  albs  Ku£« 
fiœ  autdcratoribuSf  mulfàrumque  aliarum  ûrientaliuni 
ôc  feptentrionalium  ditionfum  Ôc  ferrârum,  avîticariim 
&  paternariim  provinciaruin  furccfforibus,  dominis 
&  dominatoribusy  fuis  Czarcis  Majcnatibiis,  nec  non 
futuris  eorum  fuccèfibribu5>  magnis  dominîs  Czàris  & 
ma^nis  ducîbus  Ruflia^ ,  ut  &  a  ferenifiîtno  ac  poten- 
tiiiinio  maf^rio  domino,  Johanne  tertio,  Deî  gralia  re- 
ge  Polouiae  magnoquc  duce  Lithuaniœ,  Kulli^,  ôc  re- 
iiquorum ,  fua  rcgia  Majeftate,  ejufque  futuris  fuccef- 
forîhus,  magnis  dominis,  rcgîbus' Polonî»  mae^nircfue 
(lu{  i!)us  Lilhuania»,  t(){a(|uc  Kcpnhlîoa,  îajii  «jcckrialli- 
oi ,  quam  vcro  fccularis  ilatus  homiiiibus,  intégra  & 
intaôia  in  perpetuTa  tempara  conferVata  erunt ,  hujiif* 
qua  œferni  fœderis  conftthido  firma  ên  inconculfa 
permanlura  fit,  qnam  decifioiiem  ronilltulioiicm  nos, 
fuarum  Czarearum  Ma>cflàtum  intimi  confiliarii  &  fc- 
cretarii,  propriarUm  manuum  nofiramm  fubfcriptio- 
ne ,  &  figilli  appofitîbne,  nec  non  coram  fabro  fani5l& 
Evarigciio  praeftilo  jiuanicnlo,  ex  utraqne  parle  cor- 
rol)oravinius,  earujnquc  cxcniplaria  cum  fnœ  Kegiac 
Majeftatis  Reique  publics  Polonae  plena  poteilate  prae^ 
ditis  legatis  comnititavimiis*  Adhim  in  refidentià  fua- 
rum  Czarearum  Majeftaliun,  Molqua  ,  anno  a  mundo 
condito  7194^  même  AprUis  26  die,  jtixta  velus,  a  na- 
tivitate  vero  domini  noûri  Jefu  GhriÛi  anno  a6ô6,  mcn- 
fe  Maii  6  die,  juxta  norum  Galeadarinm. 
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TRADUCTION  FRANÇOISE 
de  l'instrument  polonais  des  traités  de  Mos^ 

cou ,  conclus  en  1686  entre  la  Russie  et  la 
Pologne ,  confirmés  et  renouvelés  pendant 
la  guerre  de  Suède. 

's  '  * 

Tïlji  puisqu'au  nom  de  sa  Majcslé  czaricnne  spn  am- 
bassadeur plénipotentiaire  y  le  prince  Do  lgh  o  rueoi  9 
nous  a  requis ,  de  même  que  la  République^  de  renou- 
Tclcr  les  traites  faits  dernièrement,  tant  à  pcrpéhnfé 
que  pour  un  certain  tems^  vu  la  guerre  prcieulc  avec 
le  roi  de  Suède  ^  et  qu^en  vertu  du  plein  pouvoir  dont 
il  eftt  muni ,  il  a.  déclaré  et  certifié  ^  de  bouche  et  par 
t^L  l  it,  que  les  deux  dits  traités  seront  religieusement 
exécutés  de  la  part  de  sa  Majesté  canarienne  dans  tous 
leurs  points,  articles  et  paragraphes. ,  de  même  que 
les  dernières  p  romesses ,  déclarations  et  assurances  don* 
nées  particulièrement ,  concernant  l'évacuation  des 
troupes  moscovites ,  pour  les  faire  entrer  sans  délai 
dans  le  pays  ennemi,,  ou  pour  les  faire  retourner  dans 
leur  pays  natal,  la  restitution  des  forteresses  et  de  Tar-; 
tillerie  appartenantes  à  la  République,  le  payemenè 
de  quelques  millions  promis  pour  Tarmée,  et  autres 
points;  ainsi,  sur  ce  fondement,  et  attendu  Texécu- 

a  Ce  fut  vers  la  fin  (îe  Tannce  i-oo,  que  le  Czar  Pïefl- 
KK-LE-CRANTD  cnvoya  le  prince  Geofige  Dolghorukoi  en  Po- 
logne ,   en  qualité  de  son  ambassadeur.    JouriuU  de  i^xuR-RM» 


Digitized  by  Google 


â3ô  Akcvcil  'i68é« 

lion  desdîtes  conditions,  pour  témoigner  r^eiproque* 

mont  (le  notre  part,  et  de  celle  tic  la  Kcpublique,  no- 
tre amitié  constante I  non- seulement  nous  approuvons 
et  confirmons  les  deux  susdits- traités  j^ar  l'autorité  du 
présent  congrès  général ,  et  permettons  de  les  insérer 
ck.iLs  les  statuts  de  ce  conseil,  et  de  les  faire  impri- 
mer, sauf  rintçgrilé  de  la  sainte  religion  romaine  ca- 
tholique des  deux  rits  ^  latin  et  grec  f  dans  le  même 
étSLt  qu'ils  sont  à  présent,  mais  aussi  déclarons  qu^à 
la  prochaine  dièlc  nous  accomplirons  de  même  le 
tout;  ce  qui  ne  doit  pas  déroger  au  traité  de  Carlowitz 
fait  avec  la  Porte. 

Teneur  des  traités  de  Moscou  de  i686» 

A,  1  nom  de  la  trcs-sainte  Triuiié ,  etc.  De  la  part  de  tiès- 
h'àui  et  ti  t  s- puissant  Seigneur,  Jean  iiT»"e,  j^ar  la  grâce  de 
Dieu,  roi  de  Folognê^  grande  duc  deUtkwiniei  eUi*,*.  et  de 
fous  les  états  de  la  République ,  ecclésiastiques  et  civils  ^  des 
deux  nations,  de  la  couronne  de<  Pologne  et  du  grand- du- 
ché de  Lithuauie  ;  Nous  ambassadeurs  extraordinaires  et 
plénipotcfiitiaires  j  à  savoir  du  bé/iat,  Hnuts  et  puissaus  sei- 
gneurs CuniSTornB  de  Giizymuitowice  Ghzymultowski  ^ 
palatin  de  Posname  etc;  Mastiic  Alexandre  de  Kozif.lskq- 
0«tNSKi  y  grand  chancelier  du  grand-  duché  de  JUthuanie , 
etc  :,de  la  part  de  la  noblesse;  savoir ,  de  la  grande  Pologne  « 
Alexandbb  Przyiemski,  sous  -  panetier  de  la  couronne  ;  dç 
la  petite  JPolo^ne  ,  Al-  xandiu:  Jean  Potocki,  colonel  du  roî; 
du  grand -duché  de  Lithuauie ,  Kicolas  Oginskj,  porte-glaive 
dudit  duché. 

De  la  part  de  Leurs  Ma|efiés  9  Jean  Albxibwicz  et  Pisa- 
ajK  ALExiavirics»  Czars  et  grands 'dues  de  toutes  lesKussietf 
petitfi  et  hloMche ,  .princes  sowerams  de  Moseovie ,  de  Kiovie ,  età; 
hauts  et  puissàns  seigneurs»  le  prince  Wastlt  Wasylbwics  » 
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BoTUHillf ,  PlIRKB  BlMlTAOWICZ'ScUftAtOW,  IWAiT'IWAlfOWtaî 

CzadaJow  ,  Emiluîn  IcNvrowicz  UKRAiittow  ,  Wasyli  Bobi- 

NIN,  Wa^TLI  FoSNiKOW,  i'ilOCOP  VVoSMlCliN  ,  IWAN  WOlr 
MLOFV,  »  ' 

Les  ambassadeurs  du  Koi,  après  avoir  eu  leurs  audien- 
ces aupris-  de  Leurs  Majestés  csariennes  9  et  avoir  remis  leurs 
pleins  pouvoirs  du  Roi  et  de  la  Ilépubli<pief  et  après  plu- 
sieurs conférences,  sèttt  convenus  avec  nous  de  maintenir  et 

de  cultiver  la  bonne  harmonie  qui  règne  entre  le  Hoi  et  les 
Cïars,  de  même  qu'entre  le  royaume  de  Pologne,  le  grand- 
duché  de  Lilhu^nie»  et  les  états  de  Leurs  Majestés  czarien* 
nos  ;  et  à  cet  effet  de  conclure  premièrement  une  paix  per- 
pétuelle »  et  puis  après  de  iaire  un  traité  4'aUiancey  de  tâ- 
cher d*acconiplir  quelques  articles  négligés  des  conférencèa 
d^\ndrussow  et  des  négociations  entre  ambassadeurs  par 
le  passé  jusqu'au  présent  traité,  pour  amortir  à  jamais  les 
difi'érends  et  prétentions  de  part  et  d  autre,  par  la  grâce  de 
Dieu. 

Nous,  ambassadeurs  extraordinaires  du  Koi  et  de  la 
République  «  de  même  que  I^ous  »  Roxars  assistans  et  per- 
sonnes de  distinction  de  Leurs  Majesté*  esarlennes^i  avons 
•  conçlt^u^  constitué^et  établi  entre  le  très -haut  et  très -puis- 
sant prince,  Jean  iiime ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  roi  de  Po- 
logne et  du  gvunà  -  duché  de  Lithuanîe ,  leurs  successeurs  , 
couifiie  aus5i  leurs  états  ecclésiastiques  et  civils,  d'une  part, 
de  même  qu'entre  les  très -hauts  et  très  -  puissans  princes  » 
Jean  Albxiewxcz  et  PisamB  Alexiewics»  Csars  et  grandi- 
ducs  4le  la  grande  9  de  la  petite  et  de  la  blaache.Rttssie  9  etc. .  •  » 
leurs  terres  et  leurs  sujeta  de  Tautr^  part ,  une  paix  étemels 
le  et  un  repos  de  chrétien ,  comme  il  est  conçu  plus  ample* 
ment  daas  les  articles  suivans» 

'  .  • 

A  a  T  x  '  c  II  E  I. 

w 

♦ 

Toutes  les  înfiractiont  £Htef  au  trailé  de  Folonow  ^let 
hostilités-çommises  de  .part  et  d'autre  jusqu^au  temadu  pré* 
sent^té«  seroirt  ensevelies  4Ani.  on  étemel  oublL  XI  ea 
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•m  de  toépie  du  traité  d*Aodni8Sow«  ^  de  ee  qid  «  été 
stipulé  par  ambassadeurs  des  deux  parties  ^  et  qu^on  a  man- 
qué d^accom  pli r  :  enfin  toutes  les  immitiés  exercées  peudant 

la  guerre  par  le  fer  ou  de  quelqa'aulre  manîère  que  ce  soit, 
tous  les  niecoiiteulcmcns  causés  par  le  passé,  seront  abolis, 
hu  riis  et  à  jamais  ouhiies,  en  vertu  de  ce  présent  traité  en- 
tre Leurs  Ma  jeliés  le  roi  de  Pologne  et  les  Czars,  et  leurs  suc- 
cesseurs, les  rok  de  Pologne  «  grands  «ducs  de  Litliuanief 
et  ctars  des  Russîes ,  leurs  terres  et  villes  tant  d'ancienne 
possession  que  nouyellement  conquises  de  part  et  d*autre; , 
lesquelles ,  en  vertu  de  ce  traité  de  paix  perpétuelle  y  de> 
meureroiit  au  parti  auquel  elles  ont  été  cédées,  et  cette 
paix  sera  ferme,  stable  et  religieusement  observée  par  les 
sujets  des  deux  puissances,  de  quelle  condition  qu'ils  puis- 
sent  être,  comme  elle  est  k  présent  établie  à  perpétuité  y.  de 
èorte  qu'elle  demeure  inviolable ,  constante  et  durfihle,  tant 
par  rapport  à  Sa  Ma}esté  le  Roi»  qu*à  Tégard  de  Leurs  Majes- 
tés les  Czars ,  et  leurs  successeurs ,  de  manière  qu'ils  s'entr'af- 
deront  en  frères  ,  se  procurant  des  a%'.in(ages  mutuels,  <igis- 
sant  de  bonne  f(»i ,  gardant  soi^^neusement  les  conditions  dont 
on  est  convenu  dans  le  prébcni  traité,  eulrcSa  Majesté  le  roi 
de  Pologne  9-  grand- duc  de  Lithuanie,  entre  ses  états  écdé^ 
•iastiques  et  cSvils  y  et  les  csara  de  Russie  9  sans  jamais  y  don**  ^ 
aer  la  moindre  atteinte^ 

■    •  \ 

A  a  I  I  c  L  £  IL 

Les  litres ;^de  sa  Majesté  le  Roi,  et  de  Leurs  Majestés  Je» 
Czars  seront  exprimés  dans  leurs  écrits,  et  sur  leurs  sceaux 
suivant  leur  suprême  dignité  et  préémineuee ,  comme  ils  se 
trouvent  mis  à  la  téte  de  ce  traité  éternel  9  sans  en  rien  di- 
minuer ou  les  altérer;  ce  dont  auront  soin,  de  la  pah  du 
Roi ,  les  sénateurs ,  palatins  ,  généraux  d'armée  et  les  person- 
nes distinguées  par  leur  rang  et  par  leur  naissance,  et  à  qui 
ap|)«ip^ tiendra  de  le  savoir  ;  et  de  la  part  de  Leurs  Majeflés 
czariennes,  les  commandans'  des -châteaux  sur  les  irontières, 
lefe  liojarS)  -les  falaiina  et  les  personnes  qnt  sont  m  8tttèi:i- 
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lé  »  et  &  qui  «ppaHiendra  de  le  savoir  suivant  les  ordres  de 

leurs  maflres,  prenant  soin  que  leun  titres  dans  tous -les 

tcrits  ,  s(?loTi  que  nous  avons  slalué  et  fait  mention  au  com- 
intncemeiit,  leur  soient  doanéS}  pour  ôtcr  tout  sujet  de  më- 
coateutemexit  et  d  inimitié 

Toutes  les  dépêches  de  la  chancellerie  royale ,  et  les  le^ 
ires,  venant  des  frontières  de  la  couronne  de  Pologne  et  du  . 
grand  «duché  de  lichuanie,  seroitt  écrites  en  langue  et  carac- 
tère polonois,  comme  il  a  été  stipulé  défà  ci-devant;  et  s*il 
V  aiTive  que  Leurs  Majestés  royale  et  ezarieiuns ,  avec  Taule 
*  de  Dieu,  gar^iurit  des  forteresses  ou  du  pav\s  sur  leur  enne- 
mi, elles  pourront  en  prendre  les  titi'eS|  sans  défogcr  pa^ 
là  au  présent  traité  perpétuel. 

Les  gens  qui  ignorent  tous  les  titres  de  Leurs  Majeftés, 
^  je  serviront  dans  leurs  lettres  et  écrits  des  titres  en  abrégé  ^ 
comme  ci-dessui« 

Et  s'il  arrive  qu'il  y  ait  des  ambassadeurs  vers  Sa  IVIaje.sfé  le 
Roi,  ou  vers  Leurs  Majestés  les  Czars  ,  ou  que  ,  dans  d'autres 
négociations  avec  des  puissances*  on  fasse  mention  de  Leurs 
Maiesiés  le  Roi  ou  les  Ciars  »  soit  dans  des  imprimés  ^  on 
dans  des  écrits ,  en  telle  langue  que  ce  puisse  étrç,  on  se 
sqrvira  des  termes  suivans;  à  savoir  ,  de  $a  Majesté  polo^oise  y 
ou  de  Jjêurs  Majestés  czariennes  de  Russie  :  et  pour  empêcher 
les  iiiconvénicns  qui  pourroient  ariiver  par  l'ignorance  des 
•  gerts  du  commun,  départ  et  d'autre,  demeurant  sur  les  fron^ 
tiéres,  ils  ne  seront  pas  obligés  de  donner  les  titrer  tout  au 
long,  mais  tout  simplement  Sa  Majesté  royale  ou  heurs  Majes- 
tés eiarimnes%  et  les  palatins,  les  officiers  et  les  personnes 
d*autorité  >  en  écrivant  au  Roi  ou  aux  Czars ,  auront  soin  d« 
leur  donner  les  titres  convenables  ,   comme  ci-dessus. 

A  A  T  I  C  t.-  B  IIL 

Nous  sommes  aussi  convenus  et.  ayons  statué  que  tous 
les  châteaux  et  terres  conqubes  sur  la  couronne  de  Pologne 
et  le  grand-dttché  de  Uthuanie ,  0*est4^ire  Smolensko ,  avec 
les  viUes  et.ses  dépendances.,  qui,  vei9  celles  de  |Witebsk|. 


V 
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Dorogobuz,  Biala,  Krasna,  avec  toutes  les  villes,  dépendaii- 
ces  et  appartenances ,  comme  elles  sont  jusqu'iri,  suivant  les 
traités  d alliance,  demeureront  à  Leurs- Majestés  czariennes; 
et  de  même,  de  l'autre  cftië ,  vers  le  ferriloire  de  Koslawl-, 
les  châteaux  deSiewiersk  (Sévérie)  G>fit*4Hlire  GEernîchow, 
StaroduboW)  Novogorodeck-Sîevriersk  9  Poezepo\v  et  autres» 
comme  aussi  toute  U  pt^te  Russie  -en  deçà  du  Duîëper ,  avec 
les  châteaux  de  Nîzyn,  Pereasiaw,  Batoryn,  PoWawa,  Pertv 
wolocznia,  et  tous  les  châteaux ,  terres,  villes  tt  vili.i^es  du 
pays  de  la  pfh'fe  Hiissie,  de  quelle  dénomination  qu  ellf^s 
soient  ou  qu'on  leur  donne  »  avec  tous  leurs  territoires  f 
villages,  villes»  dépendances  ethabilans,  de  quelle  coodi»* 
tîon  qu'ils  aoiêut  9  de  la  même  manière  qu^ib  ont  été  à  pré- 
ienty  selon  les  traités  d*alliaoce,  dans  Tobéissance  deLeuf» 
Mafestés  czariennes ,  y  demeureront  à  perpétuité;  et,  en 
commençant  du  Dnitper,  datis  tout  ledit  pays  dv  la  petite 
Russie,  sa  ISlajeslé  polonoîse  n*aura  aucun  chafean,  ville» 
territoire»  jusqu'à  Futywiski-Kubieï,  desorte  quelle  u'y  puur- 
r»  avoir  aucune  possession ,  k  compter  du  tems  présent  et  d4i 
{our  de  la  présente  paix  éternelle  »  et  Ven^  aura  jamais» 

La  Ville  de  Kiow»  située  au  delà  du  Dnieper,  demeu- 
rera aussi  à  Leurs  Mafestés  czariennes  avec  les  limites  sut-  <  . 
vantes  ;  nommément  au-dessus  de  Jviowie  de  la  rive  du  Dnié- 
per,  à  prendre  de  la  source  de  la  rivière  Irpena  qui  se  jet- 
te dans  le  Duiéper,  avec  les  châteaux  de  Tnpple  et  Stayki , 
qui  sont  au>dessous  du  Dnieper,  etf  au  delà  de  Stayki,  les 
limites  continueront  encore  le  long  de  la  rivière  une  lieue 
au-dessous  du  Dniéper;  et  delà,  en  èommençant  du  Dniéper» 
on  ira  en  It^e  droite  k  travers  les  champs  à  cinq  lieues  en 
largeur;  &  de  ce  point-là  on  ira  tout  droit  par  la  campagne, 
en  commençant  par  la  rivière  a])pelée  Stugoa  ou  Stulma  : 
tout  ce  pa^s  demeurera  sous  U  domination  de  Leurs  Majestés 
esariennes.  Et  aux  euvîrons  de  Kîowie ,  toutes  les  terres  qui 
sont  entre  les  rivières  d'Irpen  et  de  Stagna  jusqu'à  Wasili- 
Jm»w  et  vers  cette  viUç  de  Wasilikow,  et  au  delà,  à  pren* 

'  dre  du  Wd  4e  la  rivière  de  Stugna  aux  ckâmpi  ojii  VVasI- 
i 
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Itkow  est  sîinè ,  une  demie  lieue  au-de»sus  ;  et  de  la  tout  droit 
aux  champs  jusqu  au  rivage  de  la  rivière  Irpcna  on  tirera 
line  ligne,  et  ce  qui  se  trouvera  en  avant  suivant  celte  ligue 
en  largeur  entre  les  rivières  de  Stugna  et  d'Irpcna,  tout  cela 
doit  appartenir  à  jamais  à  Leurs  Majestés  csarieniies.  fit 
tous  ces  endroits  susmentioBoés,^  pour  désigner  leurs  limites  f 
aeront  marqués  de  bornes  et  de  ternies ,  par  des  commis- 
aaires  nommés  par  Leurs  Majestés,  le  Roi  et  les  Ciars. 

Et  i! ies  contrées  au-dessous  de  la  rivière  de  Dniéppr 
qu'uji  appelle  Z  iporoghi,  les  Cosaques  habitans  dans  les  villes 
appelées  Siecz  et  Kodak  ,  et  daus  d'autres  lieux  situés  au- 
.delà  du  Daiéper,  comme  ils  sont  habités  à  présent,  à  com^ 
œencer.  au-dessus  du  Dniéper  jusqu^à  Tendroit  où.  la  rivière 
.Tasmina  se  jette  dans  le  Dniéper,  seront,  en ^ vertu  du  pré- 
sent traité  de  paix  perpétuelle,  sous  k  domination  et  règne 
de  Leurs  Majellés  czaricnncs  ,  à  perpétuité,  et  jouiront  de 
leurs  anciennes  libertés  ci  des  terres  que  ces  Zaporoviens  ont 
.Teudues  hal^iiabies  et-  commodes  par  leur  industrie,  y  ayant 
dès  forêts  et  abondance  en  gibier>  poissons ,  et  en  tout  ce  qui 
peut  servir  à  la  chasse  et  au.  pâturage  du  l)étaii:  et  à  corn* 
mençer  de  la  source  de  la,  rivière  de  Tasmina  9  les  limites 
commenceront  par  une  ligne  qui' ira  en  droiture,  sans  tou- 
cher Czeheria ,  a  ki.  i'orèt  appelée  noire,  et  app  irlicjjdid  à 
Leurs  Majeliés  czariennes  ;  et  Sa  Majesté  le  ilui  et  ses  suc- 
cesseurs, rois  de  Pologne  et  grands>ducs  de  Lithuanie,  qui 
le  suivront  en  toute  la  République  des  deux  nations»  de  la 
eouroune  de  Pologne  et  du  grand -duché  de  Lithuanie  »  ik*au« 
root  aucun  accès  maintenant  et  a  toute  perpétuité  auxdîtei 
^villes  et  eh&leaux  et  au  pa^rs  de  Zaporog,  comme  on  en  a  fait 
la  cicscriptioi)  ci-ticssus.  ii,t  ce  qui  toiiclie  ic^  Cosaques  appe- 
lés Horodhdvvy  et  iNizowy,  habiUns  des  deux  côtés  du  Dnie- 
per »  comme  il  est  dit  ci-dessus»  les  châteaux  et  leurs  habi- 
,  ,^aiis  ayant  été  cédés  pour  jamais  eV  en  toute  éternité  ,  à 
•Leurs  Majestés  czaiiennes»  âa  Majesté  le  Roi  ni  Ja  Képubli- 
-que  n*employeroni  aucun  d*enxà  leur  service»  ni  ne  tache* 
>ront,de  les  attirer  hors  de  leurs  limites»  pour  les  mettre 
diuis  le 'parti  du  Ilui  ,  ^ui  ue  prcndi«i  ic  ùli  c  d  aucua  du^ 
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châteaux  ou  ferres  c^dés  à  Leurs  Majestés  czyrîennes  par  le 
présent  traité ,  et  ne  s'en  servira  ni  dans  ses  écrits  aux  puis- 
saocea  chrétiennes,  ni  dans  ses  •sceaux;  et  Ton  ne  fera  do» 
rënavant  aneane  mention  Jdcsditi  titres  dans  Ja  chancellerie 
dli  Roi  ^ 

A  a  T  I  C  L  £  IV. 

l^e  plus  nous  sommes  convenus  et  avons  statué  que  le 
Roi  et  ia  république  de  Pologit^e  auront  absous ,  d'uu  cœur 
vraiment  chrétien,  du  serment  de  fidélité,  de  toute  obéis- 
sance et  sujétion,  les  habitans  des  terres  et  pays' cédé»  à 
Leurs  Majestés  csarienues  dans  la  petite  Ru^îe,  dé  mémè 
que  les  Cosaques  appelés  HorodboTvi  et  ceux  de  Zaporow,  de 
quelle  condition  quUls  puissent  être,  sans  jamais  vouloir  se 
veii;:er  d'cTix  ,  ni  leur  accorder  de  profeclion,  s'abstenaiit 
en  tout  tcms  d'entrer  dans  lesdites  villes  ou  châteaux , 
ni  permettant  à  d'autres  d  y  entrer.  Réciproquement  lueurs 
Majestés  czariennes  n*accorderoot  pas  leur  protection*  aux. 
Cosaques  habitans  au  delà  du  Dniéper  et  appartenans  au  Rot; 
à  savoir  à'Nimirow .  à'PawolocK,  et  aux  envîrôiis  de  Biala- 
cerkîew,  ni  ne  s'empareront  des  villes  et  châteaux  y  situés  ^ 
élcrneiiemcnt ,  ni  ne  permettront  de  s  eu  emparer. 

A  a  T  I  c  L  B  V. 

-  S'il  arrivoi^  que  lés  sujets  de  Smoiensko ,  de  Pskovskte  ^ 
et  d'autres  châteaux,  nommément  ceux  des  corps  deKiowie^ 

de  Cïernîchow,  de  Pereaslaw,  de  Nizinsk.  de  Starodubow-^ 
de  Hadiik  -  Pulfava ,  de  Luhicnsk,  de  Mirohodow  ,  de  Przylusk, 
Ou  dans  d'autres  villes  cédées  pour  jamais  à  Leurs  Majestés 
czariennes  ,  ou  bien  dans  le  Zaporog,  par  un  excès  d'inso- 
lence osassent  se  révolter  jusqu'à  ne  pas  obéir  aux  ordres 
de  Leurs  Majestés  czariennes ,  ou  de  leurs  gouverneurs  ;  dé* 
mandant  d'être  reÇus  sujets  du  Roi  et  de  la  République  » 
en  ce  cas  là  ni  le  Roi  ni  ses  successeurs ,  ni  la  République 
ne  pourront  recevoir  ces  insoleus  pour  leurs  sujets  ,  ni  leur 
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accorder  leur  protcclion,  ni  les  défendre,  ni  les  aniinerà  la 
rébellion,  soit  ouvertement  ou  secrèlenu  iil .  ni  envoyer  per- 
tonne  vers  eux  «  ni  déclarer  Ja  guerre  en  leur  faveur , ,  ni 
roitipre  en  aucune  façon  cette  paix  éternelle. 

De  Aême  si  les  sujets  de  Sa  Majesté  le  Roi,  du  paya 
dePoloek)  Witebsk,  ou  des  châteaux  au  delà  du  Doiéper  , 
dans  les  districts  de  Biâlaberkiew  et  de  Pawolocz',  devenoient 
insoltns  et  dci>obcissan*  au  Roi  ou  à  ses  gouverneurs,  et 
vouloient  être  sujets  de  Leurs  Majestés  les  Czars ,  en  tel 
cas  i.eurs  Maje&tés  czariennes  ni  leurs  successeurs  qui  régne- 
ront après  eux ,  ne  recevront  ces  insolens  pour  leurs  sujets  y 
ai  aoùk  ieur  protection,  ni  ne  les  défendront,  ni  ne  les  fojv 
tifieront  dans  leur  rébellion,  soit  ouvertement  Ou  sous 
main,  nVnverront  personne  vers  eux,  ni  ne  déclareront  la 
guerre  en  leur  Atveur,  et  ne  rompront  pas  celte  paix  éter- 
nelle; au  contraire  Sa  Majesté  le  Koi  et  Leurs  Majestés  les 
Czars  ta^cheront  de  se  procurer  du  bien  mutuellement  en  frè- 
res,  &  agiront  de  concert  en  toute  chose  avec  sincérité. 

«  • 

Article  yI. 

Et  puisque  Leurs  Majestés  les  Czars,  portés  par  une  ami- 
lîé  fraternelle  envers  Sa  Majesté  le  Roi,  et  pour  Tamour  de 
la  paix  étemelle,  ont  ordonné  de  payer  une  certaine  somme, 
c*estrà-dire ,  cent  quarante-six  mille  roubles  de  Moscovîe^ 
'pour  être  remis  à  la  République ,  c^est  pbiiripiôi ,  en  rabais 
ile  ladite  somme ,  Leurs  Majestés  feront  payer  cent  mille  rou^ 
bles  aux  ministres  plénipotentiaires ,  dés  que  cette  paix  éteK 
nelle  aura  été  conclue;  et,  pour  le  reste  des  quarante-six  mii^ 
le  roubles  ,  Leurs  Majestés  les  feront  payer  de  leur  trésor 
Tan  7i()5  de  la  création  du  monde,  qui  est  Tan  1687  de  la 
naissance  de f^otre-  Seigneur,  au  mois  de  Janvier,  à  Smole^s^ 
ko,  aux  gens  à  ^ui  Sa  Majesté  le  Koi  ordonnera  de  \ci.  Ikirç 
remettre* 
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Cfymme  il  y  a  eu  quelques  débuts  entre  lès  anbassadenre 

plénipotentiaires  tie  Sa  Majesté  le  Itui  et  nous  autres  minis- 
tres de  Leurs  Majestés  czarieii ries ,  par  rapport  aux  châteaux 
et  villes  ruinées  et  situées  depuis  la  petite  viUe  appelée  Stajr 
ïy ,  au-dessous  du  Dniéper^  jusqu'à  la  nviére  Tasnùna ,  nom« 
mément  RzysKCSow,  Trac&tymiroviri  KanioWy  Mosnîa,  Sokol* 
nUf  Gserkasi,  Borovriza»  Worodkow,  Buzyn,  Krylow  et 
Çzeherin ,  les  ministres  de  Leurs  Majestés  c«ariennes  préten- 
dant que  tout  ce  pa^s  qui  va  au-dessous  du  L»iucper  jusqu^à 
la  rivière  Tasmina  appartieune  k  jamais  aux  O.ars,  Nous 
aiui)assadeurs  pléuipoteutiaires  du.Koi  et  de  la  IlépubUque  » 
nVyaut  aucun  pouvoir  de  traiter  là*dessusy  n'y  avons  pas 
voulu  consentir I  aussi  Nous,  ambassadeurs  plénipotentiaires f 
et  nous  ministres  de  leurs  Majestés  cxarieon'es,  avons  accor* 
dé  cet  article  de  la  manière  suivante  amîablemeiit  :'Que  tout 
CCS  pays-là  demeureront  déserts,  incultes  et  sauvages,  com- 
me ils  sont  maintenant ,   et  que  les  aniLassadeurs  pléiiipfjten- 
tiaires  qui  seront  envoyés   de  la  part  de  Leurs  Majestés 
jExarîennes  vers  Sa  Majesté  le  Hoi  et.  la  République  de^'olo* 
9  pour  la  confirmation  de  la  présente  paix  »  après  avpîp 
remis  le  serment  de  Leurs  Majestés  czaciennes ,  et  reçu  rér 
ciproquement  la  -coutirmation  du  Roi  par  écrit,  feront  le  rap^ 
port  de  cette  aliaire  au  lloi  et  à  la  lUpubiique,   lI  en  con- 
féreront avec  des  personnes  du  génut ,  nommées  ])ar  le  Koi 
et  la  iiépubliquc  :  et  en  cas  que  cette  alfaire ,  pour  quelqu^ 
diflicuitéy  ne  pourroit  £ti;e  conclue  finalement  y  il  sera  permis 
de  la  remettre  à  un  tems  plus  propre  et  plus  commode  | 
et  cependant  les  lieux  i  comme  ci-dessus  ,  demeurerqut  dé^ 
aerts,  incultes  et  sauvages,  jusqu'à  ce  qu*on  en  aura  décif 
dé  pleinement  j  et  ce  relardeuient  ne  doit  en  aucune  manière 
préjudicier  à  la  présente  paix  éternelle,    ni  Être  CCJisé  .p^P 
^prés  comme  y  avoir  été  préjudiciable. 
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*  Aazicle  VIII. 

Et  ce  qui  ,  par  des  traités  des  années  passées,  dans  Teapc'^ 
-Fance  de  ia  présente  paix  éternelle  a  ét^  cédé  .  en;  p^y»  et 
terrés  coiufuûes  à  Sa  Majesté  le  Hoi,  comme  le^  cl^àteaui; 
«tvillea  dePolock,  Witelwk,  Dinembourg,  N^ewely  $ie}>icS| 
'WicIicE^  JUicIn,  Aieziea^  Mameiihatts  avec  toute  la  livoni* 
méi'îdionAle^  ;et  tous  les.  châteaux,  palatinats  et  districts 
y  apparii'uans  depuis  long;-t(  iiis ,  tout  cela  demeurera  à  per- 
pétuité à  Sa  Majesté  royale  :  et  Leurs  ISlajeslés  czarieniies 
et  leurs  successeurs  ne  pourront  s'emparer  desdites  villea 
et  châteaux  9  oi  y  prétendre  en  aucune  manière}  comme 
aussi  tons  les'  districts  dont  les  Cosaques,  moyennant  le 
traité  d'alliance ,  se  sont  emparés  récemment  ^  demeureront 
«u  Roi  et  seront  rendus  à  Sa  Majesté*  ^ 

é  '     '  '  - 

Kona  avons,  encore  conieéi!té'et  conclu  que 
le  Roi  ne  ler^  aucune  contraivte,  ni  ne  permettra.  qu*oi| 
.  -en  fasse  aux  églises,  aux  évéclues-^e  Luck»  de  ^aUcZ|  ,de 
•Premysl,  de  Léopol,  dé  la- Russie  blanche,  ni  aux  monastè* 

res,  ni  aux  arcjiimandries  (ie  Wiii^'i,  lic  Minsk,  de  l'olock, 
d'Orszan  et  autres  abbayes  et  confréries,  ni  généralement 
aux  gens  demeurans  dans  le  royaume  de  Pologue  et  .grand- 
4luché  de  Lithuanie,  qui  font  profea^n  de  la  re^j^on  grecque* 
Tusse  9  pour,  les  porter  à  embrasser  la  religion  ron^ino.  ou  eel» 
le  de  Vunion  grecque-^omaine  :  .ce  qui  ne  doit  pas  se  faire  { 
Biais  ils.  seront  conservés  daaa  tous  les  droits  et  libères  duc^ 

•  * 

aux  églises  gi-ecques- russes. 

'ËLi comme  par  le  présent  traité  la  ville  de  Kiowie  est 

,^  au.  pouvoir  de  Leurs  Majestés  czarieones, .  et  que  les  évéques 
•usnientioiiné^  demeuHans  .dan»  |e  royaume  de  Pologne  et^ 
^and-duehé  de  lithuanie  »  suivant  Fasage  et  «cérémonies 
-ordinaimV  seront  obligés  d*étre  sacrés  par  le  Métropolitain  de 

-  JCiovie  ^  et  d*en  recevoir  la  Mnédictidin  9  celte  obligation  ne 
leur  fera  pas  perdre  les  b9nncs  grâces  du  Roi.      '      \  { 
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Rédprof  uemenfr  LemMajeiités  czanennes  auront  soin  que 
ceux  de  la  communion  romaine ,  particulièrement  ceux  qui  sont 
doinicjlit  s  dans  les  pays  nouveliemcHt  cédés,  ne  soient  nul- 
lement troublés  dans  leur  croyance ,  ni  pour  cette  raisoa 
inquiétés  dans  leurs  biens  9  et  qu'on  ne  les  ibrce  pas  de  chan- 
ger de  religioii  3  au  contraire  ils  jouiront  d'une  parÊiite  libers 
té  d'e&ercer  leur  religion  dans  *  leurs  maisons  »  sans  pour  ce* 
la  perdre  les  bonnes  grâces  de  Leurs  Ma^'estés  czarîenlie9.>^r 
Sa  Majesté  le  Roi  et  la  République  confirmeront  cet  ar- 
ticle avec  les  autres  à  la  diète-  générale,  et  ks  icroiit  impri-' 
mer  dans  les  constitutions. 

'Aa7iC£sX.  ' 

Considérant  le  bien-être  de  to^te  la  chrétienté,^  et  sour 
baîtaut  de  voir  remises  en  liberté  les  nations  qui  jusqua  pré- 
sent gémissent  sous  Tesclavage  des  Turcs,  et  suitout  voulant 
introduire  le  véritable  culte  de  Dieu  et  la  religion  chrétienne 
dans  les  lieux  consacrés  à '&a  gloire,  en  faisant  cesser  les  abo* 
àninations  tnahométanes  ;  voyant  déplus  qu'on  ne  peut 
pas  compter  sur  la  foi  des4rfl|tés  iaits  avec  lès  infidèles,  puis- 
que le  Sultan  dés  Tures'ét^le  Kan*  de  la  Crimée  /  ces  enne- 
mis de-  la  S^^*  Croix  et  de^'toiiie  la  chrétienté)  violant  les  Ira»^ 
tés  faits  avec  Leurs  Majestés  ciaiiennes,  ont  l'ail  surtir  leurs 
troupes  de  la  Crimée  et  d'Asof ,  sous  les  ordres  de  dîv^i's  M}t- 
âasqui  ,  ayant  fait  une  irruption  dans  l'Ukraine  de  leurs  ûiiéê 
Majestés  ,  ont  emmené  avec  eux  grand  nombre^ide  personnes 
des  deux  sexes  en  esclavage ,  :  et '  'ont  considérablement -rava^ 
gé  le  paysr  >ls  ont  aussi  rompu  la  paix  et  &tt  la  gUerre  à 
Sa  Majesté  le  Roî  î  U'est  pourquoi,  après  de  fr^queurleà  corn- 
férences  entre  nous,  nous  avons  conclu  et  constitué  que  Leurs 
l^lajc&tés  czariennes,  portées  par  leur  amitié  et  mmonr  fra»- 
teriiel  envers  Sa  Majesté  le  lloi  ,  suivant  le  désîr  de  Leurs 
Majestés  Tempereur  des  Aomaitts  et  le  roi  4&Fràiice,  ci  de 
S.  A.  S.  Téleetenr  de  'Brandebourg,  comme  aussi ad^  la  Ké^- 
p\ibHquo  de  Venise,  dès  que  la  paix  éternelle  Éetû  co&ebiéf» 

'  '  '  'rqmproiA  « 
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roBipnmt  Ift  pwx  étenieUe  qu^cUct  ont  eue  avec  f  ciiipmii^ 
\     des  Turcs  et  le  Kan  de  la  Crimée  j  et  il  y  aura  une  alUanee 
efaelle  défelisire  avec  Sa  Majesté  le  Roi  f  tant  tiue  durera 

la  guerre  avec  les  Turcs. 

Et  pour  rendre  cette  alliance  plus  solide  et  plus  eflRcacef 
Leurs  Majestés  cjariennes  enverront  encore  cette  année- ci ^ 
c'est'Mire»  Tan  de  Notre  «Seigneur  1686,  et  depuis  la  créa^ 
lion  dur  monde  71941  pour  venger  les  infidélités  des  Turcs» 
pour  riionneur  du  nom  chrétien  «  et  pour  délivrer  un  grand 
nombre  de  Chrétiens  de  resclavage  des  Turcs  9  comme  aussi 
pour  détourner  les  forces  de  Tennemi  des  états  de  Majes- 
té le  Roi ,  leurs  troupes  pourvues  de  toutes  les  munitions 
de  guerre  à  Siecz,  dans  la  vue  de  défendre  aux  Turlares  de 
la  Crimée  le  passage  du  Puiéper  et  d'autres  endroits  par  oà 
ils  peuvent  entrer  dans  les  domaines  du  roi  de  Pologne  ;  et 
Ton  fera  tpus  ses  eiTorti  contre  rennemi  de  la  Ste.  Croix. 
Leurs  Majestés  csariennes  ordonneront  aussi,  aux  Cosaques - 
des  environs  de  la  rivière  du  Don  ou  Tanais,  de  courir  sus 
h  rennemi  ,  de  lui  faire  la  guerre  sur  la  mer  ntïire,  atta- 
quant ses  vilit' s  et  ses  forts;  et  Tannée  suivante^  delSutie* 
Seigneur  1687  ,  et  depuis  la  création  du  monde  719$  f  et  lea 
années  diaprés.  Leurs  Mafestés  czariennes  tourneront  toutes 
leurs  forces  contre  la  Crimée  ;  et  dans  l^méme  tiems  le  Roi» 
avec  toutes  les  troupes  de  la  couronne  et  du  grand  -  duché 
de  Lithuanie,  attaquera  les  Turcs  et  les  liordci  de  BialuliOf 
rod,  pour  empêcher  l'ennemi  de  se  joindre*  aux  Tartares 
de  la  Crimée  durant  toute  cette  guerre  contre  Leurs  Majestés 
czariennes ,  jusqu^à  ce  que  la  paix  soit  conclue  con|ointement 
avec  le  Roi  et  les  czars  d'une  part  f  et  Jés  ennemis  de  Tautr^ 

A  a  T  X  c  &  £  XL 

Et  s'il  plaîsoit  à  Dieu  de  faire  tomber  la  Crimée  sous  la 
puissance  de  Leurs  Majestés  czariennes ,  et  que  Tempereur 
de  Turquie  ;marchàt  k  la  tête  de  son  armée  vers  Leurs  Ma** 
jestés  czariennes 9  alors  Sa  Majesté  le  roi  de  Pologuei  à  la  té« 
^e  4v  Tannée  de  la  eooronne  et  du  grand-diuehé  de  lithûanltt 
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liiarcheroit  contre  les  Turcs ,  pour  faire  (livèrMOU  et  les  flé- 
tourncr  de  Leurs  Majestés  czarienncs.  Réciproquement  Leurs 
^Xajestés  czarienro?;  avec  leur  armée  détourneront,  les  ïarta* 
jres  de  Crimée  des  frontières  de  la  Poipfpiey  en  cas  que  le 
Tjiirc  avance  arec  ses  troupes  ver»  les  états  du  Roi ,  particu- 
lièrement vers  Léopol  ou  autres  villes  i  et  Leurs  Majestés  agi- 
ront de  concert  en  tout,  s'enlr'aidant  réciproquement ,  com- 
me il  est  dit  ci-dessus. 

Article  XII. 

Nous  avons  ençore  statué  quî'aussitM  que  la  présente 
paix  éternelle  aura  été  conclue  y  Leurs  Majestés  czariennes 
en  feront  part  par  des  lettres  au  Sultan  de  Turquie  et  an 

Kan  de  Tartarie,  pour  qu  ne  fassent  la  guerre  à  aucun 
des  deux  élats,  et  pour  qu'ils  se  désistent  de  toute  ininiilié  au 
contenteuicnt  des  deux  parties;  et  si,  après  lesdi tes  lettres ,  le 
Sultan  de  Turquie  et  le  Kan  de  la  Crimée  demandent  la 
paix  et  ramitié  du  Koi  et  des  Csan,  «t  qu'ils  se  désistent 
entièrement  de  foute  guerre»  eu  satisfaisant  aux  prétentions 
du  Roi,  en  rendant  les  châteaux  conquis,  Kaminieck,  Ôc 
tant  ^d'autres  y  appartenant  qu'ils  ont  conquis  on  mcme 
tems  que  Kamiuicck  ,  alors  le  lieu  livcc  les  Cziivs  en  con- 
certeront  ensemble  par  des  ambassadeurs  ou  par  des  envoyés, 
et  feront  1&.  paix  tous  deux ,  conjointement  avec  le  Sultan  de 
Turquie  et  I4  Kan  de  Crimée»  en  reprenant  par  la  paix  ce 
que  les  Turcs  ayoient  conquis  sur  li*  Roi  »  **et  dont  Sa'  Ma- 
jesté se  doit  contenter;  et  cela  doit  'se  faire  de  concert 
avec  les  alUés  dv  Sa  Majesté  poiunoisc  eL  de  \n  République; 
le  Roi  et  la  République  promettant  d'y  l'aire  consentir  leur» 
alliés,  et  le  Roi  espérant  que  nos  alliés  ne  reluseront  pas 
d'y  donner  leur  consentement  :  et  en  cas  que  le  Sultan  de 
Turquie  et  le  Kan  de  la  Crimée  tenterotent  de  X^e  1* 
paix  sépairément,  soit  avec  Sa  Majesté  le  Roi,  ou  avec  Leurs 
Majestés  les'  Czars,  aucune  des  deux  parties  n'entrera  en  né* 
gociation  à  l'insçu  l  une  de  1  autre,  ni  ne  fer<i  la  paix  avec 
le  Sultan,  de  Xujfq^uie  et  le  Kaa  de  la  Crimée  i  et  eu  vertu 
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de  ce  puétenl  traité  Sa  Majctté  le  Roi  fet  Leurs  MajestéA  les 
Cthn  auront  sois  de  faire  en  sorte  que  la  paix  qu'elles  feront 
avec  le  Sultan  de  Turquie  et  lé  Kan  de  Tartane ,  soit  faîte  ^ 

l'avantage  de  Leurs  Majestés  le  Roi  et  Ivs  Czars,  et  de  leurs 
domaines 9  sans  tirer  la  guerre  en  longue ui  ^  comme  il  est  dît 
dans  cet  artiçle  ci-dessus ,  et  Leurs  Majestés  s'en  doxmeront 
4te  fréquent  «vis  par  des  exprès. 

A, a  T  I  c  L  E  Xlii. 

Sa  Majesté  le  un  de  Pologne  donne  des  assurances  4 
Leurs  Majestés  czarieanes»  que  ses  hauts  alliés  ^  Tempereue 
des  Aomaina  et  les  autres ,  après  le  traité  fkit  et  confirmé  par 
serment  eontre  les  infidèles  ^  ^tpcureront  toujours  armés  et 

dans  la  même  posture  qu'ils  sont  à  présent,  suivant  le  traité 
fait  avec  Sa  dite  Maîesté  le  Roi,  et  sans  envoyer  de  n  ou  veau 
des  ambassadeurs  de  la  part  du  Koi  ou  des  Czars  auxdits  ai- 
Méi»  L'emperear  dt$  Romains^  et  la  république  de  Venisè 
n'entrferont  en  aucune  négociation,  ni  ne  feront  la  paij  avec 
le  Sultan  des  Tnrct  et  le  Kan  de  Grimée  sépari^ment ,  sans 
la  participation  du  Roi  flr  des  Csars;  au  contraire  ils  feront 
tous  leurs  efforts  taut  pour  la  défensive  que  pour  l'olTcnsive , 
comme  ils  ont  fait  jusqu'ici,  et  continucroiit  de  m^me ,  fant^.. 
ipic  ralliance  offensive  entre  le  Hox  et  ks  Csars  et  la  ^uei> 
n  contre  les  infidèles  dureront.  '  '  '  . 

A     î  I  c  i  s  XIV, 

Nous  avons  encore  conclu  que  Leurs  Majestés  le  Roi  et 
Jjes  Czars^  contre  les  mêmes  ennemis  du  nom  chrétien ,  le 
Sultan  de  Turquie  et  le  Kan  de  la  Crimée  >  inviteront  Sa  Ma* 
festé  le  roi  de  Atmce  k  vouloir  accéder  à  cette  alliance  o&,  . 
fensire  et  défihisnre,  à  Texemple  des  autres  princes  chrétiens, 
contre  les  infidèles ,  et,  avec  Taide  de  Dieu ,  de  fâcher ,  par  le 
secours  de  ses  troupes  ou  de  ses  trésors,  d*àrréter  le  progrés 
de  ces  jnfidèks  suc  Ji^«  pw^/^^  ci^tUe^s  ;  à  ((tte  fin  ;yi  laur 


Digrtized  by  Google 


044  RiefrsiK  ,  i68€. 

droit  encore  inviter  d*aceéder  à  U  même  allî«Dce  d*autret 
monarques  ehrétieus ,  comme  les  rois  d'Angletcire  et  de  Dan- 

neiDiirck  et  ia  républi(j[ue  de  Hoilaude. 

*  t  •  * 

A  m  «  I  c  L  z  .  XV. 

4 

Et  quand  t  fn  la  rolonté  divine  et  par  le  consentement  de 
Leurs  Majestés  royale  et  csariennes  y  on  aura  fait  une  paix  éter^ 
nelle  avee  le  Sultan  de  Turquie  et  le  Kan  de  Crimée ,  et  que  la 

guerre  avec  eux  aura  été  finie,  si  le  Sultan  deTurquiL-  ou  le 
Kan  de  la  Crimée,  soit  par  le  vizir  ou  par  le  khalga  ou  k  s  Sul- 
tans 9  attaque  les  domaines  des  deux  hauts  contractans  ou  de 
l*un  d'eux ,  et  si  le  duitan  envoie  ses  troupes  sous  les  ordrea 
du  visir.  ou  dea  basias,  ou  bien  le  Kan  Ics  siennëa  sous  lea 
ordres  du  khalga  ou  du  noradin  on  des  nnirsas'vers  Kiovie, 
on  vers  les  forts  et  châteaux  situés  dans  l'Ukraine  ^  ou  Inen 
en  Podolie  vers  Léopol ,  alors  on  emploiera  les  moyena 
contenus  dans  1  alliance  défensive,  articles  dixième  et  onzième. 
£t  si  après  la  fin  de  la  présente  guerre ,  et  le  traité  fait  avec 
le  Sultan  des  Turcs  et  le  Kan  de  la  Crimée,  ils  demeurent 
en  repoa  et  ne  donnent  aucune  atteinte  au  traité  t  et  si  ce* 
pendant  Sa  Majesté  le  Roi  ou  Leura  Majestés  les  Csara  vou» 
Ment  fiûre  une  guerre  offensive  contre  eux  et  entrer  dana  leurt 
domaines,  alors  la  partie  qui  va  faire  la  guerre  ne  sera  pas 
secondée  par  1  autre  ,  cette  nouvelle  guerre  offensive  n  a^ant 
.,lieu  dans  le  présent  traité  d'aliiaxU:e* 

A  n  T  I  c  &  a'  XVX. 

No^  fvoaa  aussi  concerté  et  statué,  puisque  par  le 
dernier  traité  entre  les  états  da  Roi  et  ceux  des  Czars,  aux* 
quels  on  a  cidé  plusieurs  châteaux  et  terres  conquises  sur 
le  Roi,  on  n  a  pas  déterminé  les  limites  jusquMci ,  et  que, 
pendant  la  dernière  guerre ,  les  habitans  des  frontières  ont 
fait  des  ahatia  dapa  Je»  hoia  et  ont  gâté  Ibs  homes  dea  an« 
«iennet  limitetf  cfest  pourvoi  Leurs  Majestés  le  Roi  et  lea 
Omtêf  après  ^e  la  préiçute       tm  coadue  et  confirmée. 
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permeUent  de  nommer  des  juges  et  des  commissaires  des  deux 
pairtSf  qui  9  du  c6té  de  Smoleiisko  et  desiems  eëdées  du  eàU 
deWitebsk,  et  autres  châteaux  et  terres  ^  munis  des  pleins 
pouvoirs  de  Leurs  Mafestés^  après  s*étre  réciproquement  don- 
né le  mot,  s^assembleront  sur  les  frontières  contestées,  oà 
ils  feront  veuir  grand  nombre  de  vieillards  ayant  connoîssan- 
ce  de  ces  contrées  ,  feront  des  informations  s  il  y  a  des  ves- 
tiges quelque  part  dans  la  terre ,  dans  les  eaux ,  dans  les  fo- 
rêts ou  dans  les  montagnes ,  d*anciennes  limites  marquant  les 
bornes  des  deux  parts  t  et  les  juges'et  commissaires  des  deux 
puissances  'ordonneront  aux  habitans  sur  les  limites  de  s'en 
ienir  aux  ancieiines  bornes:  et  oà  les  vieillards  verront  et 
diront  que  les  bornes  sont  gâtées  ,  les  juges  et  commissaires 
ordonneront  de  les  refaire,  et  enjoindront  stricusement  aux 
kabitan^  des  deux  états  d'éviter  de  se  faire  du  tort  récipro« 
quement 

A  a  T  X  c  i  X  XVII. 

* 

On  enverra  encore  dautres  juges  et  commissaires  des 
deux  parties  vers  Kîow^,  Korod  et  autres  terres  dont  i!  est 
fait  mention  dans  le  5^*  art ,  comme  aussi  de  l'autre  côté  du 
Dniéper  vers  Czemichow  et^Starodubow,  qui  prendront  con- 
noissance  des  limites ,  et  mettront  des  bornes  entre  lesdites 
Tilles  etcbàteauXy  pour  marquer  ce;  qui,  seloii  ce  traité  «  ap* 
partient  k  jamais  k  chaque  état,  t&chant  de  détourner  tout 
sujet  de  méconteulement  et  de  dispute  entre  les  babitans 
des  deux  parties. 

A  k  T  I  c  »  s  XVIII* 

Et  pérèé  -411e  le»  'marchanda  et  les  n^gooiatts  sont  fou^ 
|ours  obligés  de  payer  certaines  redevanees  an  trésor  de  Leurs 

Majestés  ,  c'est  pourquoi ,  attendu  la  bonne  harmonie  et  l'a- 
mitié qui  règne  entre  Sa  Majesté  le  Roi  et  Leurs  Majestés 
les  Czars ,  nous  avons  parlé  aussi  sur  ce  chapitre  ^  et  avons 
ataiué  qu'il  sera  pemtia  aux  trafiquaoa  du  Roi  et  des  Qusnt 


Digitized 


14^  Kl  CVS  lie  i68S» 

'  4,  * 

«xcept^  lei  juifs  9  k  compter  du  terne  de  ce  pnbeiit  traité 
de  paix  '^Eternelle,  de  négocier  dans  les  endroits  marqués 

(les  deux  étals,  sous  la  sûreté  des  passeports,  Je  débiter  tou- 
tes les  marchandises  qui  ne  sont  pns  défendues,  tant  dans 
I  <s  provinces  et  terres  du  Roi,  comme  dans  les  villes  capi* 
taies  de  Cracovie  ^  de  Warsovie  et  de  Wilua  ?  coaiine  aussi 
dans  les  proTÎncês  et  .terres  de  Leurs  Majestés  ezarieanes^ 
nommément  dans  la  grande  ville  impériale  de  Moscou  ^  ev 
payant  le  péage  de  leurs  marchandises ,  suivant  les  ordon* 
uances  de  Leurs  Maiestés  respectives,  dans  Icî»  villes  et  en- 
droits k  cet  elFet  nommés;  et  l'on  n'exigera  rien  d'eux  au 
delà  de  ce  qui  aura  été  constitué;  on  ne  leur  fera  aucune 
violence  en  prenant  des  gages  sur  eux,  ou  en  se  saisissant  de  % 
leurs  marchandises  pour  ne  pas  les  décourager  i  mais  on  ac^ 
cordera  toute  la  liberté  de^  négocier  i  tous  marchands  des 
deux  étals.    Ceux  qui  iferont  leur  tour  par  eau  sur  la  riviè^ 

re  de  D\vina  .  aihint  à  Riga  ,  ou  venant  de  Kiga  et  allant  à 
Smoieijsko  ,  comme  les  marchands  de  celte  dernière  ville  ou 
autres  négocians,  avec  des  marchandises  ou  sans  marchaa* 
V  dises,  |oi|irontde  toute  la  liberté  dans  leur  trajet,  en  payant 
le  péage  ordonné  «  sans  qu'on  leur  puisse  £ûre  If  mpindre  vio- 
ence»  comme  on  en  a  fait  jusqu^id.  La  npblesse  de  Pologde 
ne  pourra  rien  tirer  par  force  des  marchands,  pour  ne  pas 
les  rehutcr  du  trafic  ;  ce  ind  i^eia  ol)iefvé  aussi  dans  les  états 
de  Leurs  Majeâtés  czanciiues,  ,  ^  ,  t 

Les  dettes  contractées  avant  la  guerre  et  durant  ralliatt- 
ce ,  par  des  obligations  et  par  des  billets  ^  ou  bien  verbalement, 

comme  entre  négocians,  seront  acquittâmes  des  deux  partis 
et  d'im  chacun,  de  quelle  condition  f(u"il  puiss^î^  .être ,  tant 
dans  la  couronne  de  Pologue  que  dans  1^  |;r^nd^- duché  de 
Lithuanie  ;  çpmme  aussi  ceux  de  la  nation  n^oscovite»  et  ceux 
des  pays  récemment  cédés  à  Leurs  Majestéa  czarieniiçS}  q^and 
la  d^tte  aura  été  prouvée  clairement,  seront  tenu^  de  donner 
aatisfaictidn  •  suivant  la  teneur  de  leur  biUef ,  ou  la  coavea- 


-  Digitized  by  Google 


■ 

tion  verbale  faite  eatrc  marchands,  pour ^tte  la  Justice  ait 
soo  cours  suivant  les  lois  des  deux  états. 

A  a  T  X  c  X  s  XX. 

qu'oA  apercevira»  dan»  quel  .paftî  que  ce  soit,  de»  * 
gens  Jitsolens ,  séditieux  et  désobéissans  9  on  en  avertir^ 

les  palttius  et  les  coin  m  ai^  dans  des  ch.ileaux  sitiiés  sur  Jcs 
Trontièrcs  ,  qui ,    sur.  les  inlormations  faites  ,  puniront  U'S 
transgrcsseurs ,  en  tou^e  rigueur  et  s^ns  miséricorde. 

|«es  palatins  )  les  çominandans^^des  forteresses^  sur  les 
frontières,  et  les  gens  en  place  des  dei^i^  partis^  qui  ont  de 
lautorité  et  du  pouvoir  sur  les  frontières  y  tachçront  de  s'in^ 
former  des  brigands  et  des  géns  remuans,  et  de  s*enqué- 
rir  qui  des  j\rernicrs  auront  donné  snjet  à  quelque  méconlen- 
teiiicnt  et  de^s^rdre,  ou  les  lairc  ti'ouvcr,  d;nis  quelque  vil- 
le ou  lieu  où  il  seroit  possible  de  s'en  saisir ,  pour  après 
les  punir  suivant  les'excés  quils  auront  commis ,  et  selon 
gue.cbacun  d*eux  aura  n|érjUé|  conformément  ^aux  lois  des 
deuxétatji»  et  cela  pour  éyifer  tout  sujet  de  ^pdççntentemen^ 
entre  nos  Monarques.  Eft  en  cas  qu*on  auroit  emporté,  des 
meubles  ou  des  bestiaux  ,  et  qu'on  lus  auroit  parlagci  parm^ 
l^lasieurs  personnes,  il  faiidroit  tuclier  de  içs  retirer ,  autant 
qu'il  seroit  possible»  tît  les  4:'endre  à  leurs  propriétaires,  et  dér 
fendre,  à  ces  sortes  de  gens  de  ne  plus  faire  de  pareils  excès. 

R  ï  I  C  I*  E  XXI. 

Et  si,  pour  quelque  raison,  il  y  avoit  du  méconfenteineift 
eatre  les  gens  des  deux  partis  «i. les  palatius  et  les  lieutenranli 
du  -parfii'  tUésé'  eu  informcnmt.:lei4.palatliia  .ét< '* lieutemina 
de  l'autre  parti,  •mil*  à  partie  dulieû  rà-ironiattra  exer^ 
cÀ  dearwAencesi  %tils  »VM9emUeront>tmn  sur  les  finmtières, 
où,  après  avoir  cxa!riiric  railauL'  en  question,  ils  la  décide- 
ront ( à  qui  appartiendra )  en  frères,  et  feront  justice  sans 
délai  f  desnwte  qu^aueun  ^excès  commis  sur  les  iSrontières  n^ 
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pourra  jam^ùs  tn  aucune. façon  altérer  la  préieiite  paix  ëter* 
peiie.  ,  . 

A  H  T  X  C     B  XXII. 

Et  s*il  arrive  des  choaes  de  plut  grande  eonçéquenee  »  tuf 
lesquelles  les  palatins  des  flrontiérea  nepouh^nt  prononcer, 

Xii  les  ccmposcT  à  l'amiable,  on  en  suspendra  la  décision 
Jusqu'au  congrès  des  ambassadeurs  des  deux  puissances;  et 
les  ambassadeurs  que  Leurs  Majestés  auront  choisis  des  deux 
côtés  f  prottr  aller  sur  la  frontière  prendre  coonoissance  de  cet- 
te affaire,  auront  aoîn  de  t^averfir  rëdproquenient  là-dessas, 
pour  pouvoir  arriver  au  plûtot  sur  les  lieux  sans  embarras , 
et  conférer  ^ensemble  sur  ce  qu'il  y  aura  à  faire,  et  rendre 
lîonne  justice  sans  aucun  dt  lai  ,  pour  nç  donner  aucune  at-* 
teinte  à  la  présente  paix  perpétuelle. 

A  a  7  X  G  £  s  XXin» 

Aussi ,  par  cette  paix  étemene\  seront  assou|ns  tous  tes 
^IFérends  entre  lès  châteaux ,  terres  et  sujets  du  Roi  et  des 

Czars ,  si  bien  qu'aucun  père  de  IkmilJe ,  aucun  voisin,  au- 
cun vivant,  ne  supplantera  son  prochain,  soit  ouvertement 
ou  en  secret,  en  personne  ou  par  des  gens  subordonnés, 
et  ne  se  feront  point  de  mal  »  ni  ordonneront  d'eu  faire. 

■ 

A  a  7  z  €  L  a  XXIV. 

Sa  Majesté  le  roi  de  Pologne  et  ses  successelirs  qui  se- 
ront rois  de  Pologne,  grands- dues  de  Lithuanie,  etlaBépu- 
hlique  entière  .de  ]a  couronne  de  Pologne  et  du  grand- du- 
ché det  litkuànie ,  des  deux  nations  et  états  ecclésiastique  < et 
•civil,  M  ferobt  alliance.,  ni  euxanènea ,  m.parde%  person- 
nes suboÉdennéea,  «vec  les.enmaiia  ouverts  ou  Mcretâ  de 
I^eui^  Mafestëa .les'  Cmrs'  et  de  leur  émpire ;  ils  ne  leur  doo« 
lieront  aucun  secours,  soit  en  argent,  soit  en  troupes,  et  ne 

•feront  auctm  mal j  ila  n^cnvaiiiroiit  pas  les  çhateau^  de  licura 
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Majestés  czariennes ,  soit  en  la  grande  »  ftoît  en  la  petite  Rus^ 
êie,  ni  aucime  des  terres ^  forts,  avec  des  garnisoiis  et  sujets 
appartenans  aux  Csars;  ils  uelerosit  point  de  guerre  ni  aucun 
mal  y  ni  ne  permettront  d*en  faire;  ils  n^appeleronl  au*  \ 
cun  ennemi ,  ni  ne  permettront  d'en  appeler  ;  ils  ne  tèc!ie- 
ront  pas  d'attirer  dans  le  parti  du  Roi,  ni  n  cmmenei uut 
les  gens  des  châteaux  et  villes  rtppartenans  à  Leurs  Majes- 
tés czariennes  ^  qui  déiendront  réciproquement*  eux  et  leurs 
descendans  qui  seront  Csars  et  grands- dues  de  Russie,  de 
recevoir  dans  leur  alliance  les  ennemis  du  Roi>9  de  la  cou* 
sonne  et  du  grand*  dvchë  de  litKttanie,  de  lesi  assister- de 
leurs  trésors  ou  de  leurs  troupes  ,  et  ne  donneront  aucune 
oc€i;^>iun  ni  eux- mêmes,  ni  par  des  personnes  suburdoniiécs , 
à  des  iiiiinitiës  réciproques  ou  à  des  guerres  entre  eux,  et  ne 
feront  aucun  maL  Us  n'envahiront  pas  les  châteaux  de  Sa 
Majesté  et  de  la  République  ,  qui  appartiennent  à  la  coitron- 
ne  et  au  grand  -  duché  de  lithuanie  \  ils  ne  s'empareront  pas 
des  châteaux  9  terres  »  forts  «  garnisons  ^  ni  des  suiets  y  appar- 
tenans  ;  ils  ne  feront  pas  la  guerre  et  ne  feroBff  aucun  mal  ^ 
ni  ordonneront  d'en  iaire;  ils  n'appeleront  aucun  ennemi  , 
ni  ne  permettront  d  en  :!ppeler,  ni  tâcheront  d'attirer  daas 
leur  parti ,  ni  n'cmmcncront  les  gens  des  châteaux  9  villes  et 
terres  du  Roi:  au  contraire,  durant  toute  cette  paix  éternel* 
le,  Leurs  itlajestés,  en  bons  frères,  se  procureront  mutuel- 
lement tout  le  bien  cttous>.les  avantages  possibles  »  en  éloi- 
gnant  toutsufet  de  mécontentement  et  de  guerre ,  pour  épar- 
gner ie  *ang  humain ,  et  empêcher  la  ruine  des  deux  monar- 
chies ;  ils  s^appiiqueront  à  cet  effet  en  bons  chrétiens  à  maiîi- 
leiùr  ia  paix,  et  éviteront  tout  ce  qui  peut  allumer  la  guerre. 

•■  "    •¥  •         *  A 

r 

A  a  T  1  c*  £  E  '  XXV,  •  ' 

m  * 

■ 

Nous 'tommes  svssi  convenus' unanimement:  ^tte,  pour 

faire  durer  à  jamais  ce  présent  traité  étemel,  Leurs  Majesté» 
les  (^zars  le  confirmeront  par  on  sérment,  fait  sur  le  S(. 
Evangile,  en  présence  de  Nous,  leurs  ministres,  et  de?  ambas- 
sadeurs plénipoteatiasrea .  de  .3a  .MAje^tii  le  roi  de  .Pflo^c»' 
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Ce  que  fera  rt^ciproqucnient  le  roi  de  Pologne,  en  témoigna- 
ge delà  duj^e  perpétuelle  de  cette  paix  éternelle,  en  pré- 
•enoë  des  ambassadeurs  qui  seront  envoyés  avec  la  confira 
matioii  de  tontes  les  transactions  «  de  la  part  de  Leurs  Majes» 
tés  ozarîennes  :  aprè*5  que  le  Ko!  les  aura  reçus ,  Sa  Majesté 
confirmera  ,  par  un  serment  ftnf  sur  le  St.  Évangile  ,  ce  trai- 
té de  paix  éternelle,  sans  lui  donner  des  inf crp relations j 
après  quoi  elle  fera  remettre  sa  cootirmation  par  écrit  y 
munie  des  sceaux  de  la  couronne  et  du  grand  -  duché  de 
Lithuanie,  entre  lei  mains  des  amfafMsadeurs  de  Russie  (pi*elj> 
le  ftra  partir  tout  de  snie^  On  fièra  savoir  le  départ  des« 
dfits  ambassadeurs  ,  par  un  exprès,  suivant  la  coutume. 

A  R    r  CLÉ  XXVI. 

On  est  encore  convenu  que  les  grands  ambassadeurs 
plénipotentiaires  de  part  et  d'autre  t  pour  révérer  la  majesté 
des  grands  prinees  vers  lesquels  ils  seront  envoyés  j  leur  paiv 
leront  téte  déconrerte  9  x^estrà-dire ,  sans  bonnet  sur  la  téte. 
Oh  recevra  les  ambassadeurs,  les  envoyés  ou  emisssfires  de 
})Lirt  et  d'autre  iionorablement;  ou  Iviiv  acordc^'a  un  passage 
libre  et  fonte  la  sûreté,  tant  à  leur  arri\  ée  qu  a  leur  départ. 
Ou.  donnera  à  cbaque  ambassadeur,  envoyé  ou  émissaire,  tant 
pour  lut  que<pour  sa  suite,  depuis  son  arrivée  sur  la  Iroutiér» 
ÎDsqn*à*  son  retour  ,  tant  dans  la*  couronne  de>  Pologne  que 
dans  le  grand^duché  dé  Lithuanien  de  même  que  dans  la  viU 
le  eapitalc  de  Moscou^  comme' il sVnsuit savoir,  à  vfn  am* 
Jbassadeur  400  rouiiies  ,  a  uu  envo^yc  5o  roubiLs,  à  uu  éinis- 
saire  5o  roubles  par  semaine.  On  leur  fournira  des  voitu- 
res pour  les  bagages ,  cVst- à-dire,  i5o  charrettes  à  un  ambas- 
sadeur y  5o  à  un  envoyé ,  3o,  à  un  .émissaire  ;  et  outre  cela 
on  leur  fournira  des  provisions  de  bouche  Vété ,  et  Thiver  du 
bois'ià  bftiterV  et  on  leur  fera  voiturer  de  Feaui,*  autant  qu'il 
eu  sera  besoin.  • 

Lorsqu'il  arrivera  à  qiielque  ambassadeur  ,  envoyé  ou 
émissaire,  d'aller  vers  Leurs  Majestés  les  Czars,  et  qu'il  au- 
ra fait  part  de  ion  apjprochci   on  enverra  k  sa  rencontre  des 

/ 
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Tivres  et  les  prétens  ordiimtres;  et  ledit  snMwssadettr  ou  en^ 

Voyé  donnera  une  liste  des  personnes  qui  sont  à  sa  suite)  de 
même  que  des  chevaux,  et  ils  seront  défrayés,  tant  che- 
min que  surleftiieux,  pendaufc  toat  le  teau^que  rambassadeur 
ou.  renvoyé  sera  ea.fooction;  et  Von  ne  retr^çbera  rien  de 
ce  quî  a  été  ordonné  à  cet  é^ardi  .«oU  en.lei  recevant  oa 
én  les  congédiant»  et,  à  leur  retour  $  Icf^  faisant  accompagne* 
4u8ques  sur  les  frontières. 

A  a  T  I  c  *  1  XXVII. 

Tl  sera  permis  aux  marchand»  d'être  à  la  suite  |des  anv 
Jbafisadeurs ,  de  vendre  leurs  marchandises  dans  les  pays  des 
deux  puissances,  et  dans  leurs  villes  capitales»  comme  .i| 
jCi^a^oviey  k-héo^  f  À  ^WmeviOj.  do  même  que  dans  Ui 
ipille  împériali;  ^  |yIo#cou,,  oi.  Us  pourroiit  IcKidélnter  ou. le*, 
échangper  contre  d?ao^es  elfets ,  pourv.u.q«*iU  k/assent  omreiH 
temcul  et  non  pas  en  secret,  dans  les  lieux  qui  leur  seront 
assignés.  Leur  tralic  durera  tant  que  les  ambassadeurs  sen 
l'Ont  en  fonctions,  mais  aussitôt  que  les  ambassadeurs  de- 
jfTQut  partir  pour  retourner  clies  eux  f  les.  marchands  lesi 
auivrqnt incontinent,  de  même  qfielet  gêna  igai.  sont  dan^  lei 
'  sjvitfi  4?  rambas^adqur.  1}  ne.  leur  s^ca  permis  ôû.één 
baudier  ou  d'enuneiier  ayec  eux  des  gens  du  pays:,  et,  quand» 
qu^lqti'un  eu  sera  convaincu,  il  sera  châtié  sévèrement.  Il  est 
déienda.  aux  marchands  d'apporter  de  la  marchandise  dcicn* 
due  dans  les  domaines  de  Leurs  M«|eMés  lemieiiuesy  €oa^e. 
,|lf  re4UA*.4«-yie..  et  ^u  t^bacv  j    .        .  .* 

,  .        •     t^'  j  f  c  L  n  xxvm.  /  " ,       -.4  ■* 

'  Les  couriers  ou  messagers  chargés  de  lettres  on  dt^pêr 
ches  de  Sa  Majes/ië  le-Km,  ou  de  Leurs  Majestés  les  Csars,^ 
auront  un  libre  paésâge  ]^r  les  pays  respectifs  :  et  comtnè- 
eenx  db  M  de  PologiitPr  munis  deé*^s^poH#^dllf  Sé,  Majeété' 
pour  aller  eu  Perse ,  passèrent  fibrSlÉettt  ^-te  Russie^  dé' 
même  ceux  de  Leurs  Majestés  eEariennes ,  envoyés  en  divers 
endroits,  passeront  par  la  Pologne  ofr tente  Ii}>erté^  de  sorte 
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que  de  part  e(  d^aufre  ils  auront  toute  la  sûreté  en  allant  et 
revenant ,«  tant  pour  leurs  personnes  que  pour  leurs  elTets  9 
pourvu  qùll  n'y  àit  rien  de  contrebande  1  et  il  leur  sera  li* 
bre  de  louer  ïifrs  ehevaiuc  et  des  chariots  p'ôuf  leur  argent  | 
èt,  en  payant  la  ÂOuaHe'  de  leurs  marchandises,  suirtfntroru 
Âonnance ,  ils  passeront  de  ville  en  villes  sans  qu'on  leur 
£use  le  moindre  tort      •  '  ' 

* 

l£t  puisqu'il  fmporte  beaucoup  aux  pays  de  Leur»  Ma- 
jestés d*entretenir  une  correspondance  suivie  9  particulière- 
nent  par  rapport  aux  seéoiirs  réciproquca  contre  les  Xurca, 
évssi  liien  à  T-égivd  du  commerce  entre  M*  deux  pays^'  noiii 
é9mÈÊkti  conveiiiii  'k^  cet  tfifel  qn^otf  Èt  servira  dorénavant 
de  la  poste,  Itên  d«s'  éstpfe^s  dont  '<siik  «s^esf  servi  jusqu'ici  i 
de  sorte  que,  de  la  part  du  Roi  ,  le  cours  de  la  poste  sera 
réglé  depuis  le  lieu  dé  la  résideiice  âf  Sa  Majesté  fusqu'à  ' 
Kadzyn ,  petite  ville  située  sur  la  frontière  de  Mscislaw,  oii, 
étant  arrivée  ime  fois 'la  semaine  9  on  prendra  toutes  les  let- 
tré» dont  ellé' se  A  >^Argée,  soif  ptfitf*  Leurs  Majestés  cza* 
yiâineay'  ou  pOAr  dés  particuliers  /  et  on'  les  enverra  bien  ëàr 
êlitHéw  et  bien  conditfonnées  k  Mîehowieze',  ville  sîtuéè 
sur  la  frontière  de  Smolensko  ,  au  maître  des  postes  de  Leurs' 
Majestés  czariennes  ,  qui  y  résidera  continuellement,  et  quî 
'  KiM  soin  de  les  taire  partir  par  Smolensko  à  Moscou.-  Hé* 
dproquement  les  réponses  de  Leurs  Majestés  etariennes  i 
guand  il  en  aura»  et  celles  des  négodaos  venant  de  Mos* 
eott  par  Michowicté  à  Kadsyn  ^  le  Aaf  trC  des  postes  du  Roi  y 
les  -ayant  reçues  ,  s'empressera  de  les  envoyer  au  lieu  «de  la 
résidence  de  Sa  Majesté  et  dans  les  deux  états.  Excepté  les 
lettres  de»  souverains  ,  on  peut  faire  un  arrangement  pour 
]e  port  4lcs  iQj^tcips  dçs^n^archandsiy  avise  défense  de  ks .  esk 
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A  A  T  »  i:  K  ■  XXX.  * 

Koos  tonmes  eiiGore  cohtmiim  qn*i^rès  que  ^  préi^eiil 
traité  tfvraiâtë  eottclu  et  ratifié  par  I0  ft«i«l  ka  Ccam  ,  Lem 
Majestés  ea  ferout  part  è.leuia  alliéa  pardea  enro^féa  ou'pitv 
des  lettres ,  afiu  qu'ils  ne  Tignorent  pas^  aussi  lilcii  pont 
avancer  et  faire  ileurir  le  comm^ce.  > 

«  j 

A    Y  I  G  &  1  XXXI.  * 

anivoit  que  par  la  volonté  de  Dieu  un  des  ]iattta< 
contraetans  vint  à  mourir ,   son  sueeesseur  déclarera  par 
ses  ambassadeurs  à  l'autre  puissance  le  désir  qii'il  a  de  gar* 

der  cette  paix  éternelle,  qui,  de  sou  colé,  ne  manquera  pat 
de  donner  réciproquement  une  pareille  déclaration  ;  et  ils 
confirmerout  tous  deux  ensemble  ledit  traité,  dont  ils  tâche- 
ront  de  resserrer  les  noeuds  plutôt  que  de'  les  rompre,^ 

A  n  T  I  C  I,  a  XXXII. 

Et  si ,  par  quelque  cas  imprévu ,  il  arrive  que  l'original 
du  présent  traité  éternel  vituue  à  se  perdre,  ou  à  s'égarer 
dans  la  chancellerie  c^'une  des  puissances  contractantes  ^  il 
n'en  durera  pas  moins  y  et  l'on  en  gardera  religieusement 
tous  les  articles ,  tels  qu'ils  se  troqvept^  dliP3  rori^;inal  coii^ 
senré  par  Tautre  puissance, 

■ 

A  A  T  I  C  L  a  XXXIII* 

Et  pour  plus  grande  sûreté  de  ce  qui  a  été  conclu,  statué 
et  stipulé  par  nous  ambassadeurs  plénipotentiaires  de  Sa  Ma^ 
jesté  le  Roi  et  de  la  fiépubliquey  et  nous,  ministres  assistana 
et  personnes  distinguées  de  Xeurs  Majestés  les  Czars ,  le  très- 
bftut  et  très-puissant  pnnce  JaAW  iitme,  par  la  grâce  de  Dieu^ 
roi  de  Pologne,  grand -due  de  Uthuanie,  et  toute  la  Képu- 
3»li^uc  et  états  ecclésiastique  et  çïyU  des  deux  uatii^ns  4o 
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1684. 


li  eoiir»ime  4e  Pétogae  et  du  grand-duché  de  Lithuaoie, 

de  intime  que  les  très -hauts  et  très-puùsans  princes  Ji^aiy 
Ai.Kxi£Viricz  et  PiKR&E  Alsxiiwicz,  Qars  et  grands-ducs  de 
la  grande ,  petite  et  blanche  Hussie ,  garderont  et  conser* 
ir«roBt  reU^ttsemeikl  tout  ce  qui  est  contenu  dans  ce  traité 
ée  paùc  perpétudle  ,  que  noua»  aÂibaaaadeuia  et  miniatrea  f 
•Tona  {uié  aur  le  St  Éfwgile,  et  arona  aigné  de  nea  Biaiiia« 
•n  7  apposant  nos  armea ,  et  en  outre  raroni  échangé  réci- 
proquement. Fait  dans  la  grande  ville  capitale  et  impériale 
de  Moscou,  Tan  de  Notre*SeîgneiHp  ie  éiae.  Mai|  n,  it 

l*an  dn  /nonde  7X94. 
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RATI,FICATIONS 
du  iraiié  de  paix  de  cent  ans  de  tannée  1689 1 
entre  la  France  et  la  régence  d Alger ^  données 
jdans  les  années  16(^0  1?^  1692  \ 


A  u  nom  de  Dieu  mUeiicordieux,  louange  au  Dieu 
et  Roi  éternel  9  et  grâce  soit  rendue  au  Roi  des  Rois^ 
qui  est  tout- puissant  et  créateur  du  monde. 

Le  trc's-b()iu>ré ,  Irès-puissaut  scigiiuiu' Hadgy  Ciia-  y 
BAN  D£Y,  Fâcha  d'Alger  j  voulant ,  du  consentement 
du  Divan,  ,de  tous  les  officiers  de  l'état,  de  toute  la 
milice  et  de  tous  les  habilans  du  pays ,  maintenir  le 

pi'cstiit  Iraitc  de  paix  dans  toute  sa  force  et  (entur, 
et  dans  ^oute  son  étendue,  il  m'a  envoyé  vers  le  très- 
liaut,  tres^grand  et  trés-puissant  empereur  de  France^ 
àyec  une  procuration  véritable  et  spéciale,  pour  rati<* 
fier  le  présent  traité  de  paix.  Charj^é  de  ses  pouvoirs, 
j'ai  eu  rhonneur  de  paroître  devant  le  très-grand  et 
trés-victorieux  empereur  de  France ,  et ,  lui  ayant  fait 
les  protestations  de  respect,  d'attachement  et  d^amitié 
de  notre  illustre  et  magnifique  Dey  etDîvan,  dbntfé- 
tois  chargé  ,  Sa  Majesté  impériale  m'a  fait  de  sa  pro- 
pre bouche,  une  réponse  trés^^favorable  et  très  «*obU^ 

a  X>  traité  de        se  trouve  dav^  JLiLoNAap. 
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géante,  et  il  m'a  fait  coùnoître,  par  ce  traitement  fa-» 
TorablC)  sa  bonne  volonté  pour  le  royaume  d'Alger  > 
et  le  désir  sineère  qu'il  a  de  maintenir  avecvnous  une 

parfaifc  ci  vAerncUe  infellig^cncc  pour  le  n  de  ses 
suiets  et  de  ceux  du  royaume  d'Alger.  C  est  pourqugi^ 
pour  donner  des  assurances  certaines  à  Sa  Majesté  im-* 
pérîale  de  la  fidélité  arec  laquelle  Fillustre  et  magni* 
fiquc  Dey  et  Divan  prélerident  entrefenir  la  bonne 
intelligence ,  en  vertu  de  la  procuration  et  du  plein 
pouvoir  dont  je  suis  chaigé^  î'ai  ratifié  et  ratifie  le 
présent  traité  de  paix  9  pour  être  observé  de  part  et 
d'aiilre  pendant  cent  ans,  à  compter  du  jour  de  nia 
ratification,  dans  toute  sa  force  et  teneur,  et  dans  tour- 
te son  étendue;  et  de  plus  y  j'ai  déclaré  et  déelare  que 
telle  est  Tintention  de  Fillustre  et  magnifique  Dey  et 

Divan  et  de  toutes  les  piiissanres  du  roj,  annir  d'Alle  r. 
Je  prie  Dieu  qu'il  fasse  tomber  ses  malédictions  sur 
ceux  qui  seront  les  premiers  à  faire  infraction  au  pré- 
sent traité 9  et  sur  ceux-mémes  qui  auront  dessein  de 
le  troubler  par  leurs  inspirations  diaboliques  ;  et,  pour 
loi  de  ma  prtviente  ratification ,  j'^  signé  et  apposé 
mon  cachet  |  le  i5  Décembre  1690. 

La  présente  ratification  ^  faite  par  Mr,  PEn^ 
voyé  du  Divan  d'Aider  y  a  été  traduite  y  de  Tordre 
de  Mr.  MobeH  y  par  nous  interprète  du  Moi  pour 
Us  aJJ'aires  de  la  marine  à  Toulon. 

Signé  :  de  la  Maqdalaihe.* 

Le  Roi  ayant  agréé  le  traité  ci-dessus  conTenu  enr 
tre  le  3r*  M abcsl  y  commissaire  ordinaire  de  la  marine 

et  les  illustres  et  niagniiiques  seigncuis  lei  Djy, 
Diraa  et  milice  d'Alger,  pour  l'établissement  d'une 

'  '  paix 
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fil  TaAivf^,.  ^ 
paix9ôfidé  etitrfe  ses  du  jets  ét  ééujfc  du  fôj^âûméâ^A'Igei*^ 

Sa  Majesté  a  trouvé  ledit  traite  conforme  a  ses  inieii- 
tions  en  tous  les  points  qui  y  sont  contenus,  elle  Tap- 
t^rôùre,  î^tifitf  elcbnfirmé,  étiprotnet,  en  foi.et|iàrole 
âë  Ilot,  àè  le  hXtè  lïvftfillér  paï  sïs  sufetà  \  sans  sôulU 
frir  qii'il  y  soit  contrevenu  flirectemeiit  ou  indirecté- 
ment,  en  quelque  sorte  et  manière  que  ce  soit.  Don- 
né k  Versailles  le  27»^  jour  de  DécembfC  mil  six  cent 
fuatre-TÎogt-^ix^ 

Signé  LOUIS,  ^  ' 

/  %tpius  bas,  BHILIPEAUX/  - 

,   ,      '  ».  ,   

Le  trèit-^piiussànt  empereur  kt  France  et  rot  de  Nâ^ 
yarré  ayant,  au  moyen  de  Wchangé  quia  été  fait  dé 
SCS  sujets  gui  éioieut  détenus  à  Alger  j  ay^cc  .çeux  du- 
dlt  royàuàië  d'Alger  qui  étoient  sur  les  galères  de 
î^rànçé  à  Marseille,  réglé  généralement  toutes  contés- 
•  iations  qui  étoient  indécises  et  \  régler  avec  les  très- 
îllustres  ét  magnifiques  seigneurs  ,  les  Pacha,  Dey^ 
Divan  et  tnilice  d'Alger,  et  le  &  Denis  D usa vlt,  en-^ 
.Toyé  de  Sa  Majesté  impériale  àtipr^  desdités  puissant 
eès^  lequel,  M  hbm  de  Haditè  Majesté  impériale  et 
Roi  de  jNava  rre,  d'une  jpart,  l'illustre  et  magnifique  Sei- 
gneur HadgyGhàban ,  chef  eit  gouverneur  dudit royau- 
mé)  d'autre  ^  ônt  déclaré,  'cbmtaié  fis  déclarent  par  cës 
présétates  ,  què  le  ti'aité  iliehtiohnë  einiessus,  pour 
rétablissement  d'une  paix  solide  entré  les  sujets  de  Sa 
Majesté  impériale  .et  iceux  dvdit  royaume  d'Alger,  est  . 
ediifpfxné'  aujE  intentions  de  Sadité  Majesté  el  dudit 
da  AB  AK  Dey  ,  lesquels  Point  apjproiivë  ëh  tous  lés  points  • 
qui  y  sont  contenus ,  Tapprouvent,  ratifient  et  confir- 
ment :  au  ilioyen  de  quoi  toutes  {^rétentions  de  part 
<*t  d^Utre  demeurelit  éteintes  et  comme  hbii  avenues^ 

* 

I 

r 
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promet  ledits.  Dusault  ,  au  nom  de  Sadile Majesté 
'  impériale 9.  de  le  faire  es^écuter  par  ses  sujets,  sans  souf- 
frir qu'il  y  soit  contrevenu  directement  ou  indirecte* 
ment  9  en  quelque  sorte  et  manière  que  4^  soit;  com- 
me aussi  promettent  lesdits  Pacha,  Dey,  Divan  et  mi- 
lice d'Alger,  de  le  faire  exécuter  de  leur  part  de  la^mè* 
me.manière»  ^ 

Signé  QUSAULT. 

* 

Fait  double  et  publié  en  la  maison  du  E^ol,  2e 
Divan  assemblé ,  où  étoient  les  très-illustres  et  magni- 
fique» Seigneurs  Hadgt  Gbabàh  Djct,  le  Mufti ,  le  Ca« 
di  des  Turcs  et  celui  des  M^aures,  et  les  gens  de  la  loi, 
de  juslicc  et  de  guerre,  le  troisième  du  mois  d'Avril 
mil  six  cent  quatre-vingt-douze,  et  de  l'Hégire^  le  qua- 
'  trième  de  la  lune  de  Regeb ,  Tan  mil  cent  trois.  ,  fjx 
témoin  desquelles  choses  ledit  Seigneur  Dey  et  le- 
dit S.  Dusault  ont  souscrit  le  présent  traité  de  leufs 
nomsy  et  à  icelui  lait  imprimer  leurs  cachets  ordinal* 
m,  etc. 


Digrtized  by  Google 


I 


* 

17 li  19  Mars  — 19  OcU 

d  0  R  R  É  s     O  N  D  A  N  G  Ë 

entre  la  coût  impériale  et  celle  de  Rome ,  pàur 

ie  maintien  de  ia  Jameuse  clause  du  qualrièifie 
arlicte  de  l^  paix  de  Rjswick  ^  dans  le  traité  de 
paioù  qui  se  rkigocioU  à  Virtcht  ^ 


î^itre  de  Jlf^*  PiAZtA  ,  Nôncê  Àpùsiolique 

.là  Vienne  ,  à  M^*  le  Cardinal  pAULVcci,  dû  x(). 
Mare  1712. 

Xjc  coiiltc  IVkatmlaW  ibe-^rla  hier,  pnr  ordre  de 

j'empereur,  et  me  dit  que  j'eusse  Thonneur  de  man* 
der  à  Vôtre  Éminence  que  Sa  Majesté,  impériale  dësi^ 
Jreroit  qaé  nptre  Saint  Pèreiît  sfes  itisUnees  auprè»  di» 
iloi  l^rè^^llrélîen ,  pour  iju'il  donnât  o^dre  à  pléni-r 

poteuliaifes  de  soutenir  notre  suinte  religion,  afin 
iFen  conserver  le  ijlbre  exercicp  dans  tous  les  lieux  où 

si  Cette  correspondance  iÉi*é tant  toiiibée  entre  les  ùiainsi 
il  y  a  déjà  bien  des  années  9  je  la  cduservois  dans  mon  por- 
tefeuille ,  n'aytmt  trouvé  aucutie  occasion  dé  la  faire  con- 
Tiottre  :  mais  aujourd'hui  que  les  fems  sont  t  haTijf^s ,  je  croi- 
rais faire  tort  au  public  de  le  pris  er  H  "un  éclaircissemeal 
aas«i  imjfQXtuut  jpouf  l  lùstoire.  de  la  ckuse  dont  il  s'agir 
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cela  se  pratique  actuellemeat;  que  les  Protestans  tâ« 
choient  de  faire  révoquer  le  4*  article  du  traité  de 

Ryswick  dans  le  prochain  traité  de  paix,  et  deprtîi- 
dre  pour  règle  le  traité  de  Munster^  et  que  y  comme 
on  doit  rendre  quelques  piacea  aux  Protestans,  cela 
y  feroit  cesser  aussitôt  Fcxarclce  de  nôtrè  religion; 
que  Sa  Majesté  ne  manqueroit  point  d'être  ferme  sur 
ce  point  y  mais  qu'il  falloit  avec  cela  qu'elle  fût  se- 
'  condée  par  le  roi  de  France*  Je  remerciai  le  cdmte 
de  tout  ce  qu'il  me  dit,  et  je  lui  répondis  qu'il  pou- 
Yoît  bien  assurer  Sa  Majesté ,  que  sa  Sainteté  ne  man- 
queroit  point  au  devoir  que  lui  impo&c  sa  vigilance 
pastorale  pour  le  iiicn  de  ia  religion*. 


II*  . 

Réponse  du  Cardinal  Pauluccî  p  du  39  jivril 

à  la  UUrc  de  M^*  Fiazza^ 

•reçu  fort  à  propos  Favis  que  irotre  Seig^neurie  fl- 
ïustrîssime  m'a  donné  des  instances  faîtes  au  nom  de 
l'empereur  à  notre  jSaint  Pére ,  pour  qu'il  interpose 
ses  citeces  les  plua  pressens  auprès  du  Rçà  Très- Ghré* 
tien ,  afin  que ,  dans  la  circonstance  des  -présentes  W-r 
gociatîons  de  paîx^  ce  prince  soutienne  la  cause  de 
notre  sainte  religion^  et  qu'en  particulier  il  a'oppose 
à  la  révocation  que  sojahaiteroient  les  hérétiques  du 
^âtrième  article  de  la  'paix  de  Ryswick.  '  Sur  les  seu- 
les nouvelles  venues  par  les  gazettes  publiques  ,  et 
aur  les  mémoires  imprimés  des  demandes  spécifiques 
Ifdtes  séparément  par  diactin  des  confédérés  |  saSain^ 
teté  aToit  déjà  pris  Jla  résolution  d'écdbce  fojçtemènt  % 
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ce  sujet,  comme  elle  le  îtnx  par  cet  ordinaire,  non- 
.aei4exa4^0t  au Koi  Très-Chrétien  ar  mais  encore  à  Tem- 
-jpereur  mémCy  au  roi  dePortiigtl>  au  duc  de  Savoie  > 
auxâecteurs  catholiques,  et  aux  autres  prinees  et  ^vé^ 
qu es  d'Allemagne.   A  dire  la  vérité,  sa  Sainteté  a  rcs- 
scuti  une  ués-grande  iunertume,  en  Usant  dans  le 
dixième  chapitre  des  demandes  d'Angleterre  ^  dans  le 
neuvième  de  celles  des  Étal»-6ënèraux,  et  dans  le  dou^ 
eième  de  celles  ilc  Brandebourg,  que  fous,   d'un  com- 
mun accord I  demandent  l'abolition  dudit  article  qua- 
trième de  la  paix  de  Ryswick  :  mais  Ja  douleur  de  sa 
Sainteté  a  été  incomparablement  plus  grande,  en  voyant 
que,  non-seulement  par  les  écrits  des  princes  protes- 
tans  y  mais  même  par  le  quatrième  chapitre  des  de- 
mandes spécifiques  du  roi  de  Portugal ,  on  pourroit 
croire  que  l'on  demande,  sinon  expressément,  au 
moins  tacitement ,  la  même  chose ,  par  ces  paroles  ; 
//  insiste  aussi  sur  ce  qiien  vertu  des  traités ,  une  jus- 
te et  équitable  siitisfaction  soit  donnée  par  la  Frqn- 
ce  à  tous  et  chacun  de  ses  alliés  sur  les  choses  gu*on 
demande  d'elle;  et  que  de  plus  on  dit  presque4a  même 
chose,  avec  des  paroles  peu  dillérentes,  dans  Je  mé- 
«  moire  des  çiemandes  'spécifiques  de  Tempercur  :  gu'il 
soit  donné  à  tous  les  alliés  de  «$a  Majesté  impéria^ 
le  et  cathpllque<f  et  de  t empire^  satisfaction  entière 
sur  les  prétentions  qiiils  peuvent  as^oir  contre  la 
France  j  et  qi£ils  produisent  à  présent^  ou  quils 
produiront  dans  fa  suite^  selçn  la  teneur  perpétuel^ 
le  et  exigence  des  commentions  qui  les  lioieni  réci* 
proquemcnc.    Mais  ce  qui  passe  les  bornes^  et  qui  de- 

a  On  trouve  dans  MosEa  volljîànàiger  Berieht  von  dêt 
Clausula  art,  ir,  paeis  Rjsmcienjïs ^  p.  171  ,  un  bref  du  Pa- 
pe, adressé  à  Louis  XfV,  le  9$  luin  1713,  poar  le  maintien 
de  la  clause  en  question. 
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vient  incroyable,  c'est  que»,  dans  le  ïnémoîre  impi  iiné 
des  nouvelles  propositions  faites,  non  pas  séparément^ 
niais  au  nom  commun  de  l'empereur  et  de  ses  alliés  ^ 
contre  eelles  qui  ont  été  faites  par  la  France ,  au  nur 
mc'ro  tieiïf ,  ou  demande,  non  pns  en  général,  mai$ 
expressément  et  clairement,  la  révocation  d^dit  arti*? 
cle  quatre  de  la  paix  de  Rysvick  Pans  cette  situa*; 
.f  ton  y  la  lettre  que  ybtre  Seigneurie  illustrissime  mVi 
écrite  ,  en  rapportant  tout  ce  que  le  comte  Wratislaw 
vous  ayoit  dit  sur  cette  matière  au  nom  de  l'empereur , 
.a  beaucoup  modéré  la  douleur  de  saSainteté,  inférant 
de  là  que  lesdites  demandes ,  en  ce-  qui  regarde  Sa 
Majesté  ,  on  sont  apocryphes  ,  ou  ont  é(é  avancée* 
par  ses  ministres  contre  les  vfais  seiUimens  deSaMa^ 
jesté,  et,sani  faire  attention  au  grand  préiudice  qui 
en  peut  résulter  ]) our  aa  réputatioil ,  en  les  voyant 
appuyées  de  son  nom.  Quoiqu'il  en  soit  cependant^ 
il  est  certain  que  Sa  Majesté  est  dans  Tobligation  de 
ne  pas  laisser  le  monde  en  doute  sur  de  pareils  .sen- 
timens  de  sa  part*  Il  s'agit  de  la  cause  de  pieu  et 
de  la  itligion  ,  de  laquelle  l'empereur  fait  gloire  d'ê- 
tre l'avocat  et  le  défenseur  :  ainsi  1  équivoque  [ni  la 
connivence  ne  lui  sont  pas  permis.  Il  est  obligé  de 
parler  dair,  et  de  soutenir  y  k  quelque  prix  que  ce 
soit ,  la  religion  catholique  ,  et  de  détourner  les  piè- 
ges que  Ton  tend  à  son  préjudice  :  tels  sont  les  ordres 
que  Sa  Majesté  doit  donner  à  ses  plénipotentiaires  et 
ministres ,  en  quelque  lieu  qu'ils  soient  ;  qui  le  con* 
seillèroit  autrement,  seroit  son  ennemi,  et  Voudroit  sa 
ruine.  C'est  dans  ce  sens  que  votre  Seigneurie  illus- 
trissime, parlera  à  Sa  Majesté,  en  lui  rendant  le  bref 
çirjoint  :  tous  l'assurerez  en  même  tems  que  sa  Sain-^ 
tefé,  comme  jè  tous  l'ai  dit  plus  haut ,  écrit  très-elB- 
c^cement  sur  le  même  sujet ,  non-seuiemcnt  au  Fioi 
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Très-ChrcUen  ,  selon  rinstance  qui  lui  en  a  été  faite  dé 
la  part  de  Sa  Majesté ,  mais  encore  aux  autres  princes 
ei^^d^ssus  nommés.  Mais  surtout  il  est  nécessaire  que 
Sa  IVfaj  esté  tienne  ferme  sur  ce  point.  Vous  parlerez 
de  la  même  façon,  non -seulement  au  comte  Wratis- 
law  y  mais  encore  aux  autres  ministres  auxquels  tous 
trouvercx  à  propos  de  parler  sur  cette  affaire;  et  .en 
particulier  tous  parlerez  de  la  façon  la  plus  forte  et 
la  plus  eiScace  au  confesseur  de  l'empereur  à  ce  sujet, 
et  vous  lui- direz,  de  la  part  du  Pape,  que  sa  Sainteté 
en  chaîne  étroitement  sa  conscience*  Enfin  yous  au-* 
«es  soin  de  faire  tenir  promptement  les  brefs  ci-înoluS| 
écrits  sur  la  même  matière,  à  les  cardinaux  de 
Lamberg  et  de  Saxe,  à  Mr.  l'archevêque  de  Saltz- 
bourg  et  àMr*  révêque  d'Olmutz^  et  vous  mettrez  en 
usage  tout  votre  zèle  et  tous  vos  soins  les  plus  effi- 
caces, pour  bien  exécuter  tout  ce  dont  sa  Sainteté  tous 
charge  sujr  cette  importante  afiaire* 

'  •  *  *  ' 

IIL 
• 

Réponse  de  tEmpereur  au  bref  du  Pape  du  9 

ji^Til  1712,   en  date  de  Vienne^  du 

'X^rés-SaintPèreen  Jésus-Christ^  révérend  seigneur  ^  eïe^ 
Nous  nous  recommandons  à  vous  de  bon  cœur,  vous 

assurant  du  redoublement  continuel  de  notre  respect 
£lial.  Long-tems  avant  que  de  recevoir  le  bref  de  vo- 
tre SaiÀtetéy  par  lequel  elle  nous  recommande  le  plus 
fortement  dVmpêcher  le  dommage  que  pourroit  souf-«. 
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friv  la  religion  catboUcfue  ,  menacée  de  danger  dans 
'  les  négqciations  de  paix  établies  à  Utrecht^  nous  avions, 
recommandé  le  soin  de  cetie  affaire  à  nos  plënipoten* 
liaires  ayeo  tant  de  forée,  que  nous  attendions  de  îour 
en  jour  un  courier  sur  l'efTet  que  noiis  nous  en  pro- 
mettions, et  que  nous  avions  résolu  de  l'envoyer  à 
votre  Sainteté  au  lieu  de  la,  réponse  9  qui  «ans  cela  eût 
déjà  été  expédiée  il  y  a  long-tems.  Mais  comme  ce  cou-«» 
rJer  n'est  point  encore  arrivé,  nous  avons  cru  ne  de- 
voir pas  plus  long-tems  différer  d'assurer  votre  Sain<- 
teté,  par; cette  lettre,  du  soin  que  noua  avons  iipporté 
à  cette  âtty  ét  de  celui  que  nous  ne  cesserons  dfappor^ 
ter  à  Tavenir,  persuadés  d'ailleurs  qve,  par  vos  ex*  ' 
hortations  et  offices  paternels^  vous  viendrez  à  bout 
de  porter  le  roi  de  France  à  unir  sincèrement  et  effi- 
cacement son  «èle  avec  nous  en  tems.  et  lieu  pouf*  le 
succès  d'un 'dessein  si  pieux  ét  si  nécessaire.  Du  resté' 
nous  souhaitons  à  votre  Sainteté  une  longue  vie,  et 
pour  notre  consolation,  et  pour  celle  de  l'église  mi- 
litante. Donné  dans  notre  viUe  à  Vienne,  le  19  octo* 
bre,  Fan  du  Seigneur  1713;  de  nos  règnes  dl^pereur 
des  romains,  le  second;  de  roi  d'Espagne ,  le  dixième; 
de  roi  .d'Hongrie  et  de  BolièiUe ,  jpareilleinep  t  le  second. 

Pe  vçtvç  Ç^iAtefé 

.   yol)éissant  ûis 
CHARLES, 
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Lelii  e  du  Nonce  PlAiZA^  âM^-  le  Cardinal Pau^- 

\  .  Lvccjj  cndat^  du  Avril 

à 

J'  *  .  -  *  .  .  P  - 

•  présentai  à  Sa  Majesté  le  bref  du  Papet  et  9  l'ajamt 

«iccQiîipagiié  des  termes  convenables,  je  dis  que  notre 
Saint  Père  se  reposoit  entièrement  sur  le  lèle  que  l'em- 
pereur &isoit  paroftre  pour  le  bien  de  ii,otre  sainte 
religion  y  et  que  ta  Sainteté  «e  proinettoit  de  lui  qu'il 
employeroit  ses  efforts  les  plus  ardens ,  pour  que  1^ 
religion  ne  souffrit  auçun  préjudice ^  que  pour  cela  il 
étoit  nécemirci  que^  par  la  voix  de  tea  ministrea^ 
il  parlât  ouTertement  au  congrus  d'Utrecbt  en  fareur 
de  notre  sainte  religion ,  et  quHl  détournât  les  piégea 
qui  lui  sont  tendus  par  ses  ennemis,  d'autant  plus  que 
l'empereur  étant  son  principal  avocat  et  défenseur ^  il 
étoit  daiîs  une  obligation  absolue  de  refuser  toute  con^* 
nivence  qui  pourroit  eauser  le  moindre  dommage  à 
la  religion.  J'ajoutai  ensuite  que  notre  Saint  Père  , 
par  le  devoir  de  sa  fonction  de  pasteur  9  avoit  écrit 
fortement  au  Roi  Très-Gbrétiep  ^  au  due  de  Savoie^  et 
à  tous  les  prinees  catholiques  et  évêques  d'Allemagnç, 
afin  qu'ils  ne  manquassent  point  de  soutenir  notre 
sainte  religion  avec  une  ferveur  entière  dans  les  pré^ 
.  sens^  traités  de  paix*  ^  Majesté  m'écouta  avec  gran- 
de bonté,  et  elle  me  répondit  qu'ayant  à  eœur  notre 
sainte  religion,  clic  se  fcroit  toujours  .une  gloire  de 
la  défendre  en  toute  occasion,  comme  il  icroit  au 
présent  'congrès,  et  qu'il  se  promettoit  d'y  réussir 
avec  les  instances  du  Roi  Très-Chrétien  9  €|iii ,  quoi^ 
que  son  ennemi  pour  les  aiiaircs  que  l'on  s^iit^  uc  ré- 
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loitpas,  à  ce  qu^il  espéroît,  pour  celles  de  la  relî** 
gion ,  en  faveur  de  laquelle  il  devoit  présentement 
s'unir  avec  lui.  Sa  Majesté  £nit  par  m'ordonner  d'as- 
Biurer:  sa  Saintjetëy  qa^îX  tenouTcUeroit  ses  ordres  à  seè 
ninistres ,  pour  que  non-seulement  ils  s^oppossassenl  k 
toute  nouveauté  au  préjudice  de  notre  sainte  relig^ion^ 
xnais  encore  qu'ils  la  soutinssent  et  ea  procurassent  le 
hiett  et  t'utiUt4< 

Je  SUIS)  etc. 
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TRAITÉ 
•    î0n/re .  /a  France  et  tÈlecteur  palatin ,  au  sujet 
4€S  terres  palatine^  en  Alsace  ^  da  Février 

Oioinxae  il  s'ctoit  clevé,  dès  le  tems  de  feuleséréniisime 
électeur  palatin  Jean^  GiriLULirMS)  quelques  dispute» 
^t  discussions  de  voisinage  entre  la  couronne  de  Fran<r 

ce  et  lui ,  lesquelles  disputes  et  discussions  ont  conti- 
nué jusqu'à  présent  et  donné  lieu  sl  différentes  plaintes 
respectives,  et  comme  Sa, Majesté  est  disposée  à  donner 
au  sérénissime  Électeur  d'aujourd'hui  des  marques  de 
sa  siriccre  amitié,  et  qiic  rien  n'est  plus  convenable 
pour  entretenir  l'union  qu'ils  désirent  d'affermir  en<9 
tre  eux ,  que  d'ôter  les  sujets  mêmes  et  les  prétex-* 
tes  de  toutes  plaintes  et  g:riefs,  Sa  Majesté  et  Sadite 
Altesse  électorale  ont  juge  à  propos  de  prévenir  par  ' 
le  présent  accord  ,  tant  pour  eux  que  pour  leurs  suc^ 
oesseurs  respectivement 9  tout  ce  qui  à  cet  égard  pour* 
roit  directemefit  ou  indirectement  donner  atteinte  k 
ladite  uniuri  dans  laquelle  Sa  Majesté  et  le  Sérénis-r 
sime  Électeur  veulent  vivre.  Par  ces  considérations 
et  dans  cette  vue  j  Sadite  Maiesté  et  Sadite  Altesst? 
électorale  ayant  donné  leurs  pleins  pouvoirs;  savoir^ 
Sa  Majesté  au  Sr.  Chacvelin  ,  chevalier^  garde  dçs. 
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«ceaux  de  Fnnct,  ministre  et  secriStaire  d'ëtat  et 
des  commandemens  de  Sa  Majesté,  et  Son  Alteise  élec- 
torale au  Sr.  comfe  d'Albcrt  ,  ministre  et  conseil- 
ler d'état  intime  de  M.  réieeteur  de  Bavière ,  et  au 
5r.  de  GnxTXNBaocX)  conseiller  9  résident  de  Sadiie 
Allesse électorale  palatine,  ils  «ont,  en  rertu  de^lits 
pleins  pouvoirs)  conrcAus  des  ^ticles  su4vans« 

A  a  T  X  c  t  B'  L 

Sa . Majesté  Trés'Glirëtienne  déclare  expressément' 
^Vlle  ne  veut  et  n'entend  rien  changer,  ni  permet-^ 
trc  qu'il  soit  rien  changé  ni  innové  à  la  restitution 
qui,  en  conformité  de  la  paix'de  Ayswick,  a  étéCûte- 
^Son  Altwç  ^lectonUe^  le  ao  Décembre  16^7, 

A  a  t  X  e  £  a  II. 

Sa  conséquence ,  et  quant  aux  conteslationsr  sur« 

Tenues  depuis  relativement  aux  lieux  contenus  dan» 
la  liste  produite  par  le  Sr.  Zachmann,  alors  plciûpo-' 
ten  tiaire  du  feu  électeur  palatin ,  et  qui  se  trouve  cd^ 
lé  dauB  la  déclaration  donnée  au  nom  du  feu  Koi  par 

le  Sr.  OaaEÇHT  le  16  Ft^viicr  1699,  Sa  Majesté  déclare 
encore  de  nouveau  ,  comme  ledit  Sr.  Ûaa^cHT  Fa- 
voit  marqué  dans  la  susdite  dédaratioUi  qu'à  Tégard 
flesdits  lieux  le  sérénissime  Électeur  et  ses  succès* 
'9eurs,  tous  et  un  chacun,  doivent  jouir  et  jouiront  de 
tous  et  cl^acuns  des  droits  régaliens  et  de  supériorité  ter- 
ritprialC)  nommément  4e  celui  de  logement  de  gens 
de  guerre  y  impositions,  péages  et  autres»  dont  et  en 
tant  que  le  feu  sérénissime  électeur  Charles -Louis 
en  a  joui  ou  du  jouir  dans  lesdits  lieux,  le  tout  avec 
rée^erre  dç  ce  qui  est  porté  par  les  traités  de  'Westpha-* 
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lie  et  de  Ryswiek^  ainsi  qu'il  est  dit  danil*  dëclarsH  ' 
tiofi  susdite,  donnéé  pair  le  Sr.  Obiucc»t;  lac|uelle 
déclaration  Ton  rappcîlë  ici  ca  eatier^^  et  Ton  coaû^ 
jneen  tant  gue  i)esoiu  serolt, 

A  A  1  i  C       £     IIL    ,  * 

'■  .  !  :  ■  •  :  .  ■  . 
£a  vertu  de  èe  qui  est  dit  dans  les  deux  articlei 
x:î-dessus  ,  l'on  donnera  de  part  et  d'autre  tous  lea 
ordres  nécessaires ,  pour  qu^à  l'égard  des  droits  de 
péages  et  autres  .  droits  seigneuriaux,  qui  se  létentj^ 
tout  soit  remis  et  maintenu  sur  le  pied  de  ee  qui  se 
pratîquoit,  ou  devoit  se  pratiquer,  selon  l'étendue  de 
'  la  restitution  faite  des  lieux  connus  dans  la  liste 
srùsmentionnée  y  le  tout  conformémèikt  à  la  manières 
dont  jôuissoit  ou  devoit  jouir  le  feu  sérénissiipe  Élec* 
teur  CharUes-Louis;  et  que,  s'il  y  a  des  griefs  récipro- 
ques à  cet  égard  ,  on  travaillera  sans  retardement  à 
les  examiner  ainiablement  pour  les  redresser  debonv 
ne  foi. 

t  .  .  ■ 

A  a  «  X  c  t  a  IV' 

Tous  les  papiers  enlevés  des  chancelleries  ,  cours  >  - 
féodales,  ehambr^  des  comptes ,  prévôtés  et  autres  bu-, 
reàux  palatins^  qui  ont  dù  être  leadus  en-  veriift  d^ 
rarticie  8  du  traité  de  Kyswick ,  et  qui  cependant  ne 
l'auroient  pas  encore  été ,  en  quelque  lieu  qu'ils  puis- 
lent  être  de  la  domination  de  SaMa|ea^  v  8cro|it  rea^ 
iituéa  aussitôt  après  la  ratification^  du  pFffsejat  accord. 

A  a  T  X  C  £  B'  y  r  '  - 

A.  régard  des  causes  jugées  en  premître  instance 
V  |iar  les  officiers  de  Son  Altesse  élcctoralci  établis  dans 
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les  dépendances  du  grand  bailliage  de  Germersheim  j 
ou  en  tous  autres  lieux  spécifies  dans  la  liste  ci-dessuf 
mentionnée,  dont  appel  a  déjà  été  ou  ponrroit  être  en- 
core daiis  la  fiiite  porté  au  conseil  supérieur  de  Col- 
mar,  toutes  choses  seront  remises  et  resteront  selon 
quelles  se  pratlquoient  dans  le  tems  que  l'Alsace  étoit 
flOus  la  souveraineté  de  l'empereur  et  deretnpire,  dans 
les  droits  desquels  les  traités  ont  mb  Sa  Majesté^  qui 
ne  prétend  ni  ne  veut  rien  innover  à  cet  égard. 

A  a.  f  X  e  S  a  Vit  - 

Le  Hoi  donliera  la  mainlevée  des  reVelius  d^  la 
prévôté  d'Eusserthal , ,  qui  ont  été  séqiiestrés  par  son 
ordre  9 'et  ordônnera  la  restitution  dé  ceux  qui  ont  été 
perçus  et  louches,  et  laissera  au  sérénissime  Élcrteur 
pour  rayenir  l«i  disposition  et  la  jouissance  paisible 
de  ladite  prévôté  et  de  loua  ses  droits  et  revenus*  Mré 
i'EIecteur  donnera  «de  sa  part  la  mainlevée  des  re* 
venus  de  la  prévôté  de  Seltz,  qui  ont  été  stijuc^hés 
par  son  ordre,  de  même  qu'il  procurera  la  mainlevée 
de  ce  qui  a  été  séif  uestré  dans  le  marpaviat  de  Bade» 
Baden*  Sott  Altesse  électorale  laissera  aussi  pour  Fa^ 
Venir  au  collège  et  séminaire  de  Strasbourg  la  dispo- 
sition et  la  jouissance  paisible  de  iadite  prévôté  de 
âelta  et  de  tous  les  di^oits  et  revenus  qui  to  dépendoieni 
lôrs  de  l'utiion  faite  audit  collège  et  aéininaire^.  à  Tet* 
ception  néanmoins  de  la  partie  des  revenus  qui  sera 
réservée  à  S.  A.  électorale  pklatine ,  par  raccommode-' 
ment  qui  sjera  fait  entre  elle  et  les  Jésuites  du  collège 
de  Strasbourg ,  dans  le.  terme  de  six  mois  sans  autre 
délai ,  par  des  commissaires  qui  seiuai  nommés  à 
«et  effet  de  part  et  d'autre* 
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.  lisent  ttussi  nommé  de  la  part  de  Sa  Majesté  Trés^ 
XHirétienne,  et  de  Son  Altesse  électorale  palatine,  dei 

commissaires  qui  relaieront  ce  qui  sera  nécessaire  de 
fournir  par  le  séréiiissime  Électeur,  pour  Tentretien 
des  curés  royaux  dans  les  dépendans  de  Sadite 
Altesse  électorale  palatine,  SaSIajesté  laissant  d'ailleura 
à  Son  Altesse  électorale  la  libre  disposition  de  toutes 
les  prévôtés,  abbayes  et  églises  dépendantes  du  grand 
bailliage  de  Germersiieim,  avec  les  biens,  droits  et  re^ 
venus  y  annexés ,  sans  permettre  qu'on  Vj  troubla 
ou  inquiète  à  ravenir. 

A  a  t  t  c  &  B  Vlil. 

Il  est  convenu  pareillement  quc^  ,  pour  aucunes, 
contestations  nées  ou  à  naître  par  la  suite  pour^rai* 

son  du  voisinage  entre  Sa  Majesté  et  l'Électeur,  sur 
quoi  il  est  statué  par  le  présent  accord  ,  son  Altesse 
électorale  n'aura  jamais  recours  à  l'intervention  de 
Tempereur  et  de  Fempire^  'ni  ne  l'admettra;  le  tout 
sans  qu'il  soit  ici  prétendu  d'aucune  part  rien  statuer 
contre  les  droits  de  Fempercur  et  de  Fempire  ,  ex- 
pressément réservés*  Sa  Majesté  et  l'Électeur  se  dé- 
«darent  contens  de  ce  qui  est  convenu  par  les  articles 
ci-dessus  y  lesquels  dureront  et  resteront  dans,  foute 
leur  force  et  vigueur  jusqu'au  tenis  où  Sa  Majesté  d'u- 
ne part,  et  l'empereur  et  Fempire  d'autre,  seroient 
parvenus  à  faire  un  accommodement  direct  et  défini» 
Uf  sur  tout  ce  qui  peut  avoir  rap^ott  à  l'Alsace^ 
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A.  m  T  I  c  &  B  IXè 

Le  présent  traité  sera  approuvé  et  ratifié,  etc. 
£a,  foi  de  qu oi  ^  etc.  l^^ait  à  Msuly  r^9^^  Féyx*  1 7  25* 


• 
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A  X  t  t  ic  ti  X    ft      #  A  k  ii  ^ 

J^uoique,  par  l'airicle  2  du  traite  sigrte  cejOurd- 
liui  entre  Sa  Majesté  et  Son  AÀtesae  électorale  palatine  | 
il  ne  aoit  point  £ftit  mention  expresse  dii  droit  dee 
appellations  9  cependant  ÏL'tét  ienteikdu  par  le  présent 

article  iéparé  ,  qui  aura  la  même  force  et  vigueur  que 
s'il  ëtoit  inséré  dans  ledit  traité,  et  qui  sera  ratiiié 
même  têms  i  que  ledit  droit  des  appellations  .  e$ii.cenf^ 
faire  partie ,  et  ,&it  en  dSft.  piM^tie  des  su$<^if9  droits 
régaliens  et  de  supériorité  territoriale  ^  dont  Son. 
Altesse  électorale  palatine  et  ses  successeurs  ^ou^ront 
en  tant  que  le  feu  élec^uf  GAAai.|i;$'.LdOpis.  en.  a  joui^ 
ou  dû  jouir<»  !,:'.., 
En  fqi  de  (fuoi  nous  ministres  plénipotentiaires , 

ctc*,  avons  signé  le  présent  article  $4p^^*. 
16  Février  1729* 


CHAUVELLV 


Décltration 
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puoiqii'il  soit  dit,  par  l'article  €  dti  Iraît^  signé 
cejourd'hui  entre  Sa  Majesté  Très  -  Chrétienne  et  le  sé- 
rénîssime  Électeur  Palatin ,  que  Son  Altesse  électorale 
laisse  la  jouissance  paisible  de  la  prévôté  de  Selta  et 
des  droits  et  revenus  qui  en  dépeindoient  lors  de  Fu- 
nion  faîte  au  collège  et  séminaire  de  Strasbourg, 
Son  Altesse  électorale  palatine  déclare  qu'elle  nVntend 
point  par  là  exclure  les  droits  et  revenus*  dont  ladite 
prévôté  eit  actuellement  en  possession ,  et  qui  auroient 
été  recouvrés  depuis  ladite  union.  En  foi  de  quoi  nous 
avons  signé  le  présent  écrit ,  et  y  avons  mis  le  cachet 
de  nos  armes»  promettant  qu'il  sera  ratifié  par  Son  Al- 
tesse électorale  palatine*  Fait  à  Marly,  le  i5  Févder 
1729.  -  '  _ 
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1729,  9  Juin  et  2  Août. 


TRAITÉ  DE  PAIX  DE  CENT  ANS, 

enlrc  la  France  et  la  régence  de  Tripoli  de 
Barbarie  ,  arrêté  le  g  Juin ,  et  ratifié  le  3 
Août  1729.       •   '  .  *  / 


j^rticles  et  conditions  de  paîx ,  accordés  par  Mn-  le 
chevalier  j>£  GovroN^  capitaine  des  vaisseaux  du 
Roi,  commissaire  général  d^artilleriey  et  Pignon  ,  con- 
seiller du  Rpi,  consul  de  la  nation  françoîse  à  Tunis^ 
chargés  des  pouvoirs  du  très-haut,  trés^uissant|  très" 
excellent  et  très-inYincible  prince  y  Lovis  qviihzt,  par 
ia  grâce  de  Dieu  ,  empereur  de  France  ei  de  Na^ 
varre  ^  aux  trcs-illiistres  Pacha ,  Be^i  Dcj^,  Divan  et 
milice  du  royaume  de  Tripoli. 

■ 

ASTICLS     1.  • 

Qu'ensuite  et  en  conséquence  du  repentir  que  ïes* 

dits  Pacha,  Bey,  Dey,  Divan  et  milice  dudit  royau- 
me ^  ont  témoigné  et  témoignent  des  infractions  qu'ils 
Ont  commises  au  dernier  traité  dé  paix,  et  du  pardon 
qu'ils  en  demandent  à  l'empereur  de  France,  S»  M*  I* 
a  hien  voulu  .leur  accorder  la  paix  aux  conditions  sui- 
.vantes.  •       •        ^  . 


Digrtized  by  Google 


Juin f  Août.         PS  TjiAiTi^.  a85 

A&TXC^B  IL 

Les  capitulations  faites  et  accordées  entre  Tem- 
pei«ur  de  France  et  l6  Grand- Seigneur ,  leurs  prëâë- 

cesseurs^  ou  celles  qui  seront  accordées  de  nouTcau 
par  rambassadcur  de  France^  envoyé  exprés  à  la  Por- 
te, seront  exactement  et  sincèrement  gardées  et  ob« 
servées  ^  sans  gue  de  part  ni  d'autre  il  y  soit  contre* 
venu  directement  ni  indirectement. 

V     A  II  T  I  C  £  B    I  I  L 

'   A  Tavenir  il  y  aura  paix  entre  I'£mpereur  de  Fran** 
ee  et  les  très^illustres  Paâm^  Bey ,  Dej ,  Divan  et  mi-» 

Jîce  du  royaume  de  Tripoli,  et  leurs  sujets;  et  ils 
pourront  réciproquement  faire  leur  commerce  dans 
les  deux  royaumes ,  et  y  naviguer  en  toute  sûreté  » 
sans  en  pouvoir  être  empêchés  pour  quelque  cause  et 
sous  quelque  prétexte  que  ce  soit* 

*         '  i  -  * 

^Aa<iC£atV* 

Les  Pacha  )  Bey  ^  ^7  9  Divan  el^milioe  du  royaii-» 
sne  d(^  Tripoli,  feront  rendre  tcnia,les^l>àtimens  .fran#  • 
çois  qui  étoient  dans  les  ports  dudit  royaume ,  lors 
de  la  rupture^  ensemble  les  effets  embarqués  sur  les-* 
dits  bàtlmens,  ou  la  valeur  d'iceux,  et  les  équipagesi 
^  lesquels  bAtimens  y  effets  et  équipages^  nWtpasdà 
être  arrêtés  et  retenus,  suivant  l'article  95  du  traité» 
du  4  Juillet  1720  :  et  attendu  la  dégradation  de  ces  bâ* 
timcns,  les  Pacha,  Bey^  l^^X?  Divan  et  milice  du  royau- 
me de  Tripoli ,  donneront  les  bâtimèns  François  qui 
ont  été  pris  par  leurs  corsaires  depuis  la  rupturcf,  avec 
les  agrès,  voiles^  câblei  et  ancres  ;  nécessaires  pour 
naviguer. 


* 
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A  a  i  i  c  L  E  V. 

A  Tc^aitl  des  pillages  faits  sur  les  bâfimens  fran* 
i^oïs  par  l€$  corsaires  de  Tripoli  ,  depuis  le  traité  de 
1720  jusqucs  à  la  rupluiei  il  a  été  convenu  que  les  Pa- 
cha, Bey,  Dey,  Divan  et  milice  du  royaume  de  Tri-^ 
poli^  payeront,  par  forme  de  dédommagement',  la  som- 
me de  vlns^t  mille  piastres  sëvilliaues,  avant  la  signa- 
turc  du  présent  traité. 

A  a  T  I  c  L  a   V  I. 

Tout  les  équipages  des  bâtimens  pria  depuis  la 
mpture,  seront  mis  incessamment  en  liberté,  sans 

qiril  puisse  être  retenu  aucun  François  esclave  dans 
le  royaume  de  TripoU^  sous  quelque  préteiLte  que  ce 
soit. 

A  K  T  I  C  &  E>     V  1  I.  . 

Il  a  encore  été  convenu  que  les  pacha,  Bcy ,  Dey, 
Divan  et  milice  du  royaume  de  Tripoli,  feront  reve- 
nir les  esclaves  françois  qui  ont  été  envoyés  dans  les 
étaîts  d'Alger,  de  Tunis,  jctaillaura,  ou  qu'ils  payeront 
la  rançon  de  chacun  sur  le  pied*  de  cent  cinquante 
piastres  séviiliiàues ,  après  quoi  les  Xripolins  pris' du- 
rant la  guerre  seront  renvoyésr* . 
*  . 

AaTicLsYIII. 

■         ■  • 

Il  sera  délivré  en  outre  la  quantité  de  vingt  es- 

rlavcs  catholiques  de  toute  nation,  qui  seront  choisis 
x:on)ointement  par  les  Srs-  chevalier  ns  Qovxo»  et  Fic- 
iiOM ,  et  par  un.  officier  du  Divan,  ét  qui  seront  envoyés 
à  bord  des  vaisseaux  du  Roi^  avant  la  signature  du  pré- 
sent traité.  •  ' 
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A  n  V  I  c  L  E   I  ^. 

Lôs  vaisseaux  armés  en  guerre  à  Tripoli  et  dans 
'  ^les  autres  perts  du  royaume,  reheontrant  en  mer  les 

vaisstajx  et  hâtimens  naviguant  sons  TétendaAd  de 
France  y  Ou  les  passeports  de  l'amiral  de  France  con^ 
fornîès  à  la  copie'  qui  sera  transcrite  à  la  fin  du  trai- 
té, les  laisseront  en  toute  liberté  continuer  leur  Toya- 
gc,  sâns  les  arrêter,  ni  donner  aucun  empêchement, 
niais  leur  donneront  tout  le  secours  et  l'assistance 
dont  .ils  pourront  avoir- besoin;  observant  d^cnvoyer 
seuleàient  deux  personnes  dans  la  dialoupe^  outre^ 
le  nombre  de  matelots  nécessaire  pour  la  conduire, 
et  de  donner  ordre  qu'il  n'entre  aucun  autre  que  ies- 
.  dites  deux  personnes  dans  lesdits  vaisseaux  y  sans  la 
permission  exprîesse  du  commandant  :  et  réciproque- 
ment les  vaisseaux  francois  en  useront  de  même  à  Té- 
gard  des  vaisseaux  appartenans  aux  armateurs  particu- 
liées  de  ladite  ville  et  royaume  de  Tripoli ,  qui  se- 
ront porteurs  de  certiliçats  du  consul  françois  établit 
en  ladite  ville,  desquels  certificats  la  copie  sera  pa- 
reillement jointe  à  la  iiu  du  présent  traité* 

A  R  T  I  ç  L  a  X« 

■ 

Va  pour  la  hùicté  de  la  navîg^ation  ,  les  bàtimens 
^marchands  de  la  dépendance  de  l'ripoli  seront  por- 
teurs à  l'avenir  de  la  commission  du  Bey  et  des  cer- 
tificats du  consul  francois  établi  en  ladite  ville  ^  sous 
peine  d'être  arrêtés  et  traités  comme  forbans. 

« 

AaTXcrx  XL     ^  . 

■      •     »  '  » 

Les  vaisseaux  de  guerre  et' marchanda,  tant  de 
France  que  de  Tripoli ^  seront  reçus  réciproquement 
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dtfnft  les  ports  et  rades  des  deux  royaumes  9  .et  il  leur 

sera  donné  toutes  sortes  de  secours  pour  les  iKivires 
et  pour  les  équipages,  en  cas  de  besoin^  comme  aussi 
il  leur  sera  fourni  des  vivres,  agrès,  et  généralement 
toutes  autres  choses  nécessaires,  en  les  payant  aux. prix 

ordiiiairts  et  accoutuiués  dai^s  les  lieux  pu  ils  auront 
relâché* 

i 

Aa.TZcxs  XII. 
S'il  arrivoit  que  quelque  vaisseau  marchand  fran* 

cois,    élant  à  la  rade  de      ipoli  ou  à  quelqu'un  des 
autres  ports  de  ee  royaume,  fût  attaqué  par  des  vais- 
seaux de  guerre  ennemis  sous'  le  canon  des  Ibrteresr 
ses,  ils  seront  défendus  et  protégés  par  les  châteaux; 
et  le  commandant  obligera  lesdits  vaisseaux  ennemis 
dp  (donner  aux  bâtimens  françois  un  tems  suilisant ,  qui 
sera  au  moins  de  deux 'jours,  pour  sortir  et  s'éloigner 
desdits  ports  et'rades,  pendant  leqùel  tems  seront  re- 
tenus lesdiis  vaisseaux  ennemis  ;  sans  qu'il  leur  soit  per- 
mis de  les  poursuivre  ;  et  la  même  chose  s'exécutera  de 
la  part  de  l'empereur  de  France,  à  condition  toutefois 
que  les  va:isseaux  armés  en  guerre  à  Tripoli,  et  dans 
les  autres  ports  dudit  royaume,  ne  pourront  faire 
des  prises  dans  l'étendue  de  dix  lieues  des  côtes  de 
f  ranée^  et  en  cas  que  lesdits  vaisseaux  et  autres  bâti- 
mens corsaires  de  la  République  fussent  trouvés  en 
contravention  par  les  vaisseaux  de  Fempereur  de  Fran- 
ce, ils  seront  arrêtés  et  confisqués  comme  pij  ales;  et 
.  s^il  arrivoit  que  les  corsaire^  de  Tunis,  Alger  et  Salé, 
étant  en  guerre  i|veç  la  France,  prissent  des  bâtiména 
marchands  françois  qui  seroient  mouillés  k  ZSouarre, 
Mezurate,   et  autres  endroits  de  la  c6te,  seront  tenus 
lesdits  Pacha,  13ey,  i>ey,  Divan  et  milke  du  royaume 
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de  Tripoli,  de  les  faiic  relàcker  av  ec  tous  leurs  étiui- 
poges  et  effets.  .  , 


A  a  T  I  c  t  s  X  1 1  î. 

Tous  les  François  pris  par  jes  ennemis  de  Fempe-^ 
reur  de  France ,  qui  seront  conduits  à  Tripùli  et  au-^ 
très,  ports  dudît  royaume  ^  seront  mis  aussitô't  en  li-^ 
]>erté,  sans  pouvoir  être  retenus  esclaves,  même  en 
cas  que  les  vaisseaux  d'Alger,  de  Tunis,  Salé,  et  au- 
tres qui  pourroient  être  en  guerre  avec  Fempereur  de 
France ,  missent  à  terre  des  esclaves  françois  en 
quelque  endroit  que  ce  puisse  être  de  leur  royaume  : 
ils  seront  mis  en  liberté,  ainsi  que  ceux  qui  seroicut 
conduits  par  terre  pour  y  être  vendus  ou  donnés  ^ 
méine  ceux  qui  te  trouveroient  k  la  suite  des  carava/t 
nés,  et  généralement  tous  les  François. serQnt  libres 
lorsqu'ils  entreront  dans  les  terres  de  Tripoli,  tout  de 
jnême  q^e  s'ils  eyatuoieiit  dans,  celles  deFi:ance<\  ; 


t. 


AaxicLEXlV. 

Les  étrangers  passagers  trouvés  sur  les  vaisseaux 
françois  ^  ni  pareillement  les  François  pris  sur  des 
"vaisseaux  étrangers ,  ne  pouront  être  faits* esclaves  sous 
quelque  prétexte  que  ce  puisse  être,  quand  même  les 
vaisseaux  sur  lesquels  ils  auroient  été  pris  se  seroieni 
défendus I  ni  leurs  effets  et  marchandises  retenus  ;  ce 
qui  aura  .pareillemènt  lieu  à  l'égard  des  étrangers 
passagers  trouvés  sur  les  vaisseaux  de  ladite  ville  et 
l'oyaume  de  Tripoli,  et  des  sujets, dudit  royaume 
sur  des  vaisseaux  étrangers; 
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Si  quelque  vaisseau  se  perçoit  sur  les  eôfés  de  1^1 

flépendance  dudit  royaume  de  TiipoH  ,  soit  qu'il  fût 
poursuivi  par  le»  eaiiemiS|  ou  forcé  par  le  mauvais 
temS)  il  sera  secouru  de  ce  dont  il  aura  l>esoin  pour 
être  remis  en  mer ,  et  pour  recouvrer  les  marchandi-' 
ses  de  sou  chargement,  en  payant  le  travail  des  jour- 
nées  de  ceux  qui  auront  étc  employés  ;  sans  qu'il 
pilisae  être  p^i%i  aucun  droit  ni  tribut  pour  les  mar- 
cbandises  qui  seront  mises  à  terre ,  à  moins  quelles 
iic  soient  vendues  tiaus  les  poits  dudit  royaumcw 

« 

A  a  T  I  C  L  B    X  V  I. 

Les  vaisseaux  marchands  françois,  polacres^liarques 
et  tartanes,  portant  pavillon  de  France  y  en  arrivant  au 
port  de  Tripoli,  poiir  charger  et  décharge^  des  mar- 
chandises, ne  payeront  au  plus  que  vingt-sept  piastres 
de  grimelin  de  chaque  bâtiment  de  droit  d'ancrage  ^ 
*  pour  entrée  et  sortie;  au  moyen  de  quoi  sera  tenu  le 
Ra!x  de  la  marine  do  fournir  line  chaîne'  aux  capitai- 
nes et  pati:ons  des  susdits  hâtimens  fran.çois ,  pour 
enchaîner  pendc|nt  la  nuit  à  leur  bord  leurs  chalou- 
pes et  canota,,  ainsi  que  la  chose  s'est  toujours  prati- 
quée ^  pour  éviter  que  les  esclaves  ne  le^  enlèvent» 
Leâit  tlazx  de  la  marine  sera  aussi  obligé  d'envoyer 
fa  chaipupe  de  ^ardc  à  l'entrée  tlu  pôrt,  lorsque  les 
liàtimcns  françois  y  entreront,  sans  qu'il  puisse  exi- 
g^er  aucun  droite  a  moins  que  lesdits  bâtimens  n'aient 
fait  quelque  signal  pour  demander  un  pilote* 

A  A  r  I  c  L       X  V  J  I.  ' 
•'•f-       -   •  *      •  '  : 

Tous  les  marchands  françois  qui  aborderont  aîix 

côtes  ou  ports  4u  royaume  de  Tripoli,  pourront  met- 
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tre  à  terre  leurs  marchand ws^  vendre  et  achc^feir  lî^ 
brement  du  stnë,  et  généralei^ieivt  ioutes  sortes  de  mar- 
chandises et  denrées  9.  sans  pay>^r  que^  trois  pour  cçnt, 
tant  d'eÂtr^  audit  royaum»  .4uis  de  sortie^  mém^ 
pour  les  vins  et  eau-rde-vie,  qui  seront  sur  le  méreie  pied 
que  les  autres  marchandises)  et,  ne  pouvant  Icsdits  mar- 
chands fran^ois ,  capitaines  ef  patrons,  portant  le  pa- 
▼illon  de  France ,  rendra  et  débiter  leur»  marchandi- 
dlses,  vins  et  eau-de-vie,  audit  royaume  de  Tripoli , 
ils  les  pourront  charger  sur  quel  bâtiment  ils  jiTgfrotit 
à  propos,  pour  les  transporter  hors  du  royaume,  sans 
qu'on  puisse  les  obliger  à  en  pàyèr  aucun  droit  :  il 
èn  sera  usé  de  la  mAme  manière  dans  les  ports  de  la 
domination  de  l'empereur  de  France  ;  et  ne 'pourront 
être  obliges  lesdits  capitaines  et  patrons,  portant  le 
Xwvillon  de  Franèe^  de  mettre  ni  leurs  voiles  ni  leur 
gouTcrnaîki  terre  ^  soua  aucun  prétexte* 


AâTXctB  XVI  JL. 


XjCS  vaisseaux  françois  ne  pourront,  sous  aucun 
prétexte,  être  détenus  plus  de  huit  jours  dans  les  jporis 
de  Tripoli,  à  Poccasion  de  la  sortie  des  vaisseaux  du 

gouvernement j  et  l'ordre  de  détention  sera  remis  au 
consul,  qui  prendra  soin  de  le  faire  exécuter^  çe  qui 
n^aura  pas  lieu  pour  la  sortie  des  bâtiipens  à  ramesdu; 
dit  rojaMmc.-^^  .  .    *.  ,/  .  , 

'  '   •    î  .  '        ^  ,  n'  »  ■  • 

.A  a  T  I  e  £  s ,  iX  X  X."  *         .      .  i;» 

Il  ne  sera  4oiiiié  aucun  secours  ni  protection  con^ 
fire  les  François  aux  vaisseaux  de  Barbarie  qui  seront 
€n  guerre  aveé  éux,-  ni  à'céu^  ^i^atiront  armé  sous 

leur  commission  :  et  feioat  lesdits  Pacha,  Bey  ,  Dey, 

Piv^n  et  j^ilice  de  ladite  ville  ctjjirQ/Atttoc  dç  ^Tripor 

t 


« 
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I 

)i,  défenses  à  fous  [leurs  sujets  d'armer  sous  commis- 
sion d'aucun  prince  ou  état  enn.cmi  de  la  couronne 
de  France;  comme  aussi  empêcheront  que  eeiix  con-* 
tre  qui  Fempereur  de  Fnnee  est  ou  sera  en  guerre  ^ 

puissent  armer  dans  leurs  ports  pour  courir  sur  ses  su- 

jets.  ^  - 

* 

A'B.TXC£BXX. 

i 

Les  François  ne  pourront  être  contraints,  pour 

quelque  cause  et  sous  quelque  prétexte  que  ce  soit ,  à 
charger  $ur  leurs  vaisseaux  aupune  chose  contre  leur 
Tolpnté,  ni  faire  aucun  voyage  aux  lieux  où  ils  ji^au** 
toni  pas  dessein  d'aller* 

« 

9  * 

A  a  s  I  €  i*  a  X  X  I.  . 

Tôus  les  capitaines  et  patrons  des  bâtimens  fran- 
i^oisqui  Tiendront  à  Tripoli ^  iront  chez  leur  consul , 
ayant  d'aller  voir  le  Pacha  ,  ni  aucune  autre  puissan- 
ce, ainsi  qu'il  se  pratique  à  Constantiuople,  Al^cr, 
Tunis  f  et  dans  toutes  les  échelles  du  Xrcv  ant. 

.    .  A'fk  ticlbXXIX. 

1 

'  Lorsque  le«  puissances  dû  pajs  voudront  donnei^ 
earéne  k  leurs  bà'timens ,  ils  ne  seront  point  en  droity 

sous  quelque  prétexte  que  ce  soit,  de  prendre  de  for- 
ce aucun  bâtiment  françois ,  pour  les  aideri  à  moins 
j  que  le  capitaine  n'y  consente  Volontairement,  soit  en 
payant,  ou  autreii^enV.   .  - 

A  A  T  ^  C.  L  s    X  X  1  I  L   r  . 

Pourra  ledit  empereur  de  Fratnce  continuer  Téta- 
bliissement  d'un  «consul  k  Tripoli ,  pour  assister  les 
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marchands  François  dans  tous  leurs  Besoins^:  et  pour- 
ra ledit  consul  exercer  en  liljcrté  dans  sa  iiiuisori  la 
religion  chréùeuAe,  tant  pour  lui  que  pour  les  clirc- 
tiens  qui  youdront  y  assister;  comme  aussi  pourront 
les  Turcs  ide  ladite  ville  et  royaume  de  Tripoli  qui 
viendront  en  France,  l'aire  dans  leurs  maisons  Fcxc:- 

'  cice  de  xeiiigioa.  £t  aura  ledit  consul  la  prcémir 
nence  sur  tous  les  autres  consuls,,  et  aura  pouvoir 
.et  îurisdiction  dans  les  différends  qui  pourront  naî* 
fre  entre  les  I  rançois,  sans  que  les  juges  de  laclite  ville 

^  de  Iripoli  eu  puissent  prendre  aucune  connoissance^ 
et  pourra  ledit  qonsul  arborer  le  pavillon  de  Çlrance 
sur  sa  maison  et  à  sa  chaloupe,  tant  quHl  lui  plaira , 
quand  il  ira  à  la  mer  :  la  même  chose  se  doit  enten- 
dre pour  Deruc  et  Bengasi  ,  pht  i'einpereur  de  J^T^^ce 
pourra  étab^r  des.  vice  -  çoni^uls. 

■ 

'       .  À  a  T  I  c  t  E  X  X  I  V. 

Il  fera  permis  audit  consul  de  choisir  son  drog* 
nan  et  son  courtier ,  et  de  les  chànger  Piin  et  Tautre, 

lorsquMl  le  jugera  à  propos  ,  et  pourra  aller  à  l)ord 
des  vaisseaux  qui  seront  en  r^ide,  Routes  fois  et  quantes 
qu'il  lui  plairii.  . 

AaTieiaXXV.' 

S'il  arrive  un  différend  entre  un  François  et  un 
Turc  ou  Maure,  ils  ne  pouihront  être  jugés  par  Icfs  ju-* 
ges  ordinaires,  mais  bien  parie  conseil  desdit  5  Bey, 
Dejr,  Divan' et  milice  de  ladite  ville  et  royaume ,  de- 
-v^TiX  le  consul^  ou  par  le  commandant  dàns^]}es  porffc  ; 
oà leadits  différends  arriveront,*  '  <      >  ' 
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Ar.iicie  XXVI' 

Ne  sera  tenu  ledit  consul  de  payer  aucune  dette 
pour  les  marchands  francois  ^  sHl  n'y  est  obligé  en 

son  nom  par  écrit;  et  seront  les  cllets  des  François 
qui  mou rront  audit  pays  ,  remises  mains  dudit  consul , 
pour  en  disposer  au  profit  desFran^oiS)  on  autres  ÀU3é< 
quels  ils  appartiendront  :  et  la  même  chose  sera  ob* 
scrvcc  à  regard  des  Turcs  qui  voudront  s'ëtablîr  en 
France;  et  lorsque  les  "taverniers  ou  autres  feront  des 
avance^  k  des  matelots  françois  ,  du  de  quelque  nation 
que  ce  soit,  qui  navigueront  sous  le  pavillon  de  Fem- 
pcrcur  de  France ,  ou  qui  seront  sous  la  protection 
de  S*  M,  h  y  et  qu'ils  contracteront  des  dettes  avec  euX 
aux  tavernes  ou  ailleurs,  sans  le  consentement  de  leurs 
capitaines  9  lesdits  tavemfiers  ne  pouiront  arrêter  ni 
inquiéter  lesdits  matelots ,  et  perdront  leurs  dettes;  et 
^les  Consuls  ni  les  capitaines  >  ni  le  bâtiment ,  ne  pour- 
ront en  être  responsables. 

AaxïctBXXV.  II. 

Jouiira  ledit  consul  de4*exemption  de  tous  droits 
pourjes  provisions,  vivres  et  marchandises  y  nécessai^ 
Tes  à  sa  maison* 

A  a  T  X  c  £  s  X  X  V  I  I  t 

4 

...  •  <  . 

Tous  les  nouveaux  droits  et  autres  qui.  ne  sont 

point  compris  dans  les  traités,  seront  abolis;  et  celui 
de  carénage  ne  sera  payé  ^  que  lorsqu'on  donnera  le 
feu  aux  bàtimena,  ainsi  qu'on  le  pnitiqnoit  autrefois  : 
et  ilfsera  défendu}  d'en  établir  de  nouveaux"^,  ni  d'exi«- 

ger  aucun  droit  des  capitaines  et  patrons  francois  y 


I 
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loisqirils  aclieteront  et  embarqueront  les  vivres,  pain 
et  biscuit,  qu'ils  auront  fait  faire  au  boulanger  fran* 
çois  qui  sert^la  nation* 

■ 

AJITICX.2XXIX. 

Tout  François  qui  aura  frappé  un  Tur<?  ou  Maure, 
ne  pourra  être  puni,  qu^apics  avoir  fait  appeler  ledit 
consul  pour  dëiendre  la  cause  dudit  François^  et  en 
cas  que  ledit  Francis  se  sauve,,  ne  pourra  ledit  con- 
sul en  être  responsable*  Si'  un  Francis  se  Touloit 
faire  Turc,  il  ne  pourioit  être  reçu,  qu'au  préalable  il 
nViit  persisté  trois  fois  viu^i^uatre  heures  dans  son 
'  dessein,  et  cependant  sera  remis  commç  en  dépôt  en- 
tre les  mains  dudit  consul» 

Aiiïici.£XXX. 

Et  pour  faciliter  rétablissement  du  commerce,  et 
le  rendre  terme  et  stable,  les  très-illustres  Bey,  ^^Yt 
Divan  et  milice  de  Tripoli ,  enverront,  quand  ils  Tes^ 
timeront  à  propos ,  une  personne  de  qi)allté  d*entr*eux 
résider  à  Marseille,  2)uur  entendre  :»ur  les  lieux  les 
plaintes  qui  pourroient  arriver  sur  les  contravenlions 
;au  présent  traité,  à  laquelle  sera  fait  toute  sorte  de  bons 
traitement 

A  II  I  1  c  L  E    X  X  X  I- 

S'il  arrive  quelque  contravention  au  présent  trai- 
té, il  ne  fiera  fait  aucun  acte,  d'bostilité  qu'après  Un 
déni  formel  de  justice* 

AaTictm  XXXII, 

Si  quelque  corsaire  de  France,  ou  dudit  ro}  aumç 
de  Tripoli,  fait  tort  ^ux  vaisseausC  françois  ou  trîpo- 

*  .  '     -  _  . 
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iilaiiis  qu'il  trouvera  en  mer^  il  en  sera  puni,  et  iu^ 

4 

Aetio&b   XXXII  t. 

Toufes  les  fois  qu'un  vaisseau  de  guerre  de  Fem- 

pereiir  de  I  rance  viendra  niouliier  dans  la  rade  do 
,  Tripoli  y  aussitôt, que  le  cousul  eu  aura  averti  le  gou- 
verneur f  ledit  vaisseau  de  guerre  sera  salué  ^  à  propor** 
tion  de  la  marque  de  cominandement  '  qu'il  portera  ^ 
parles  châteaux  et  forls  de  la  ville,  et  d'iui  plus  grand 
nombre  de  coups  de  canon  que  ceux  de  toute  autre 
nation,  et  il  rendra  coup  pour  coup,  bien  entendu 
que  la  même  diose  se  pratique^  dans  la  rencontre  de»« 
dits  vaisseaux  à  la  mer. 

A  k  T  i  c  L  B  XXXI  V. 

Si  le  présent  traité  de  paix,  conclu  éntre  lesdits 
Stt*  chevalier  de  Gouyon  et  Pignon,  pour  Fempereur 

de  1  rancc  ,  et  les  tres-illustres  Paclia,  Bey  ,  Dey,  Di- 
van et  milice,  de  ladite  ville  et  royaume  de  Tripoli^ 
•  venoit  à  être  rompu  de  part  ou  -d'autre,  (ce  qu'à  Dieu 
ne  plaise),  le  consul,  et  tous  les  François  qui  set cnt 
dans  rétciiduc  dudit  royaume  ,  pourront  se  retirer 
avec  leurs  effets  où  bon  leur  semblera ,  sans  qu'ils 
puissent  être  arrêtés  pendant  le  tems  de  sixmois. 

ArxiclbXXXY. 

I.es  pères  capucins  et  autres  religieux  missionnai- 
res à  Tripoli,  de  quelque  nation  qu'ils  puissent  être, 
seront  dés9rmais  traités  et  tenus  comme  propres  sujets 
de  Fempereur  de  France ,  qui  les  prend  sons  sa  protec* 
tion,  et  eu  cette  qualilc  ne  pourront  être  inquiétés| 
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ni  en  leurs  personnes,  ni  en  leurs  biens  j  ni  en  leur 
chapelle,  mais  considères  et  maintenus  par  le  consul 
françois,  comme  pi;opres  et  véritables  sujets  de  l'ens^ 
pereur  de  France* 

AaïictB  XXXVI. 

•  Il  sera  défendu  aux  officiers  des  forts  et  châteaux 
dépendaas  dudit  royaume  de  Tripoli,  d'exiger  aucune 
chose  des  officiers  des  raisseau^  marchands  £rançois$ 
et  même  lorsque  des  bâtimens  touehevont  k  Derne  ^ 
Zoûare,  et  autres  ports  dudit  royaume,  pour  prendre 
des  ra£raiohîssemeiis  ,  ils  ne  payeront,  aucun  droii 
d*ancrage..- 

Article  XXXVII. 

La  nation  françoise  continuera  de  jouir  des  mê- 
mes  privilèges  et  exemptions  dont  elle  a  joui  jusqu'à 
présent,  et  qui  seront  plus  grands  que  ceux  de  toutes 
jes  autres  nations ,  ainsi  qu'il  est  porté  par  les  traités; 
et  il  ne  sera  accorde  aucuns  privilèges  à  d'autres  na- 
tions ,  qui  ne  soient  dans  le  moment  communs  à  la 
francoise ,  quoiqu'ils  ne  soient  point  spécifiés  dans  le 
présent  traité. 

Articab  XXXVIII. 

su  arrivoit  qu^un  forban ,  de  quelque  nation  qu'il 
fût,  vint  se  réfugier  à  Tripoli,  après  avoir  fait  des 
pillages  à  la  mer,  quand  même  l'équipage  se  feroit 
jiiahomëtan  ,  le  bâtiment  avec  l'argent  et  les  effets  fjui 
y  seroient  trouvés,  seront  retenus  par  le|Bey  un  an  et 
jour,  pour  donner  le  teitis  au* consul  de  France  de 
réclamer  ce  que  ledit  forban  auroit  pu  piller  sur  des 
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Mtimenft  fran^oû  ;  et  s^il  est  prouré,  dans  Mit  an  et 

.jour,  que  ledit  igrljan  ait  rnlcvé  quelque  chose  à  un 
4ku  plusieurs  bàûmeiis  irançois^  les  choses  enleyées,. 
ou  leur  Taleur,  seront  rendues  âu  consul  de  France^  et 
les  François  qui  pourront  se  trouver,  par  forée  ou  par 
surprise!  sur  ledit  forban  ,  seront  mis  en  liberté. 

A  a  tiQimXXXÎX. 

♦  * 

Et  au  moyen  du  présent  traité  »  qui  sera  feme  et 
stable  pendant  l'espace  de  cent  ans,  et  plus  religieu<* 

sèment  observé  que  par  le  passé  de  la  part  de  la  Ré- 
publique, tpiis  autres  traités  précédemment  accordés 
demeureront  annuUés  en  tous  leurs  points  et  articles^ 
sans  que  de  part  ni  d'autre  11  puisse  être  formé  au- 
cune prétention.  En  conséquence,  et  en  considération 
du  présent  traité  de  paix ,  rempereur  de  France  a  bien 
•  p  Voulu  se  départir  de  plusieurs  autres 'prétentions  que 
S.  M.  Lavoit  contre  les  Pacha,  Bey,  Dey,  divan  et  mi«; 
lice  du  royaume  de  Tripoli^  au  moyen  de  quoi  toutes 
prétentions  anciennes  et  nouvelles  y  de  part  et  d'autre, 
demeureront  nulles»  et  n'apporteront  aucune  atteinte 
au  présent  traité.  . 

Passeport  dont  Us  vaisseaux  Jrançois  sermi 

por.teurs* 

_  » 

XjoVIS-AlEXANDRE  ]>K  BoVRBOir,  COMTE  DE  TotJLOVSK 

amiral  de  France,  à  tous  ceux  qui  ces  présentes  ver- 
ront, salut.   Savoir  faisons  que  nous  avons  donné 

congé  et  passeport  à  maître  du  bâtiment  fran- 

Çois  du  liep  de. nommé  dji  port  de.* 

•          tonneaux  ou  environ^  étant  au  port  et  havre 
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de   chargé  de   après  que  la  TÎaîtatioii 

dudit  navire  et  de  son  chargement  aura  été  bien  et 

dûment  faite  ,  et  à  la  charge  de  ae  conformer  aux  or- 
donnances et  rcglcmens  de  Sa  Majesté.,  sur  les  peines 
y  portées.  •  £n  témoin  de  quoi  nous  avons  signé  ces 
présentes,  et  à  icelles  fait  apposer  le  cachet  de  nos  ar- 
mes ,  et  contre-signer  par  le  secrétaire  général  de  la 
marine.   Signé  Z.  A»  de  Bourbon  y  et  plus  bas  ,  par  S. 

A.  S.^  de  yalincouri  Délivré  à  •  le  « 

mil  sept  cent  £n  n^ertu  du  certificat  de  M« 
 retiré  l'ancien  congé ,  et  reçu  pour  ledit  con- 
gé pour  l'ancrage  pour  les  bali- 

ises  

«  a  • 

Certificat  du  S  .  •  .  •  •  ^  consul  de  la  nation 

Jrançoise  à  Tripoli. 

Nous  •  •  »  •  •  consul  ,  de  la  nation  Françoise  à  Tri«- 
poli  certifions  à  tous  qu'il  appartiendra^ 

que  le  nommé  ,  ...  •  commandé  par  .... 

du  port  de  .  .ou  environ,  étant  à  présent 

au  port  de  •  •  •  .  appartient  aux  sujets  de*      %  .-v 

 En  témoin  de  quoi  nous  avons  signé  le  pré* 

icnt  certificat,  et  apposé  Je  scel  de  nos  armc^.   Fait  k 

Tripoli,  le  j  pur  de  •  ;  mil  sept 

cent  

Formule  du  pardon  que  les  Pacha  ^  Bey  ,  Dej^ 
Divan  et  milice  du  royaume  de  Tripoli  ^ 
demandent  à  1  empereur  de  France ^  P^^^  ^ 
bouche  de  leurs  ambassadeun. 

Les  Pacha,  Bey,  Dey 7  Divan,  Âga  des  Janissai- 
xes  et  ipilicé  de  la  villç  et  royaume  de  Tripoli^  4é* 
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clarent  par  notre  bouciie  kb,M,L  qu^ils  se  repentent 
des  infr«ctioiis  qu'ils  ont  commises  aux  traités  de  paix 
qu'elle  avoit  bien  voulu  leur  accorder;  qu^ils  ont  une 

vraie  doulriu  et  un  sincère  repentir  de  tous  les  justes 
»  sujets  de  plaintes  qu41&  ont  donnés  à  S.  M.  I.j  qu'ils 

supplient  très-^humblement  S.iVLl.  de  les  oublier ,  sous  la 
promesse  publi(|uc  qu'ils  font  d^observcr  dans  la  suite 
avec  une  exactitude  infinie  lis  cuticlcs  et  conditions 
desdits  traités  ^  et  dt'xnployer  tous  les  moyens  les  plus 
convenables  pour  empêcher  leurs  sujets  d'y  contreve- 
mr. 

Les  articles  ci-dessus  seront  ratifies  et  coiirirmés 
par  Tempercur  de  France  et  les  Pacha,  Bey,  ^^yp 
Divan  et  autres  puissances  et  milice  de  la  ville  et  royau- 
me de  Tripoli  j  pouf  être  observés  par  leurs  sufets  ^ 
pendant  le  tems  de  cent  ans,  et,  afin  que  personne  n'eu 
prétende  cause  d^gnorance  y  seront  ai&cbés  et  publiés 
partput  où  besoin  sera. 

Fait  et  arrêté  entre  lesditsS.  chevaiîer  nx  Gomrov 
et  Pignon  pour  l'empereur  de  France,  d'une  part,  et 
lesdits  Pacha,  Bey  ,  Dey,  Divan  et  milice  de  la  ville  et 
jrojamae  do  Tripoli  $  le  9  Juin  1739*. 

Signé  :  Le  CHEVAtiE»  DE  GOUYON.  PIGNON. 
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1731,  89  Ami.^ 


•CONVENTION 
entre  la  France  et  labbé  de      Gall^  pour  le 
renomelhntent ,  en  faveur  de  l abbaye  ^  du  trai^ 
té  d  alliance  de  i663  ^   ratijié  par  labbé  et  le 
chapitre  de  S^'  Gall  le  29  Ai/ril  i73i« 


ousJ'osEPX  9  par  la  grâce  de  Dieu,  abbé  de  Pab^ 

hayc  de  S^*  Gall  ^  comme  aussi  Nous  le  Doyen  et  le 
chapitre  de  ladite  abèajey  confessons  par  les  présentes, 
qu^apris  que  Sa  Majesté ,  le  très-*liaut ,  très-puissant  et 
tféa^hrétien  prince  et  se  1  g  n  c u  r ,  I  e  s e  i  u  eur Lo uis  Q u i n-* 
21ÈME  ,  roi  de  France  et  de  Navarre  y  a  fait  conclure 
et  signer  en  son  npm  par  le  très-illustre  Sr.  Jean-Louis 
D'UssoNy  Marquis  de  Bonnaç^  son  conseiller  d'état 
d*épée,  et  son  ambassadeur  en  Suisse,  le  5  Février  de 
cette  année,  une  convention  que  Sa  Majesté  a  présen- 
tement approuvée  et  ratiâée  elle-même,  et  dont  la  te- 
neur s'ensuit* 

Le  seigneur  abbé  de  S^*  Gall  ayant  été  com- 
pris de  tout  tems  arec  son  abbayé,  comme  membre  du 
corps  hdvétique,  dans  les  traités  de  paix  et  d'allian- 
ce que  les  rois  de  France  ont  faits  avec  la  nation 
suisse,  et  désirant  de  jouir  du  même  avantage,  et  de 
le  perpétuer,  autant  qu'il  lui  sera  possible ,  à  ses  suc- 
cesseurs ;  se  seroit-  tnmv^  depuis  plniteuxa  années  dans 


Digitized  by  Google 


3oli  TAAiTés.  X73i. 

«ne  situation  qui /le  lui  a  point  permis  dy  iravaillor 
en  particulier,  et  -considérant  d'ailleurs  Thonneur  et 

l  utililé  qui  sont  revenus  h  son  abbaye  et  à  ses  pré- 
décesseurs de  ralliant  e  générale  de  i663 ,  auroit  dési-' 
ri  que  le  Roi  Youiût  bien  continuer  à  son  égard  les 
cngngemens  de  ladite  alliance,  jusqu^à'ce  qu'il  plût  à 
Dieu  (le  faciliter  la  couchisioa  d'une  alliance  généra* 
le  ave  c  tout  le  corps  helvétique. 

£n  conséquence  de  quoi  Sa  Majesté  voulant  té- 
moigner audit  seig-ncur  ahbé  de  St  Gall  la  bienyeit 
lance  dont  elle  est  portée  cn^ersl^i  et  envers  son  ab- 
^aye^  scroit  convenue  avec  lui  qMC  le  tr<ylé  de  l'.il- 
liance  générale  de  i663  j  expiré  au  terme  du  susdit 
traité  en  Tannée  17 '2 3,  seroît  dans  tous  ses  articles  et 
condilions  Xvun  ]juur  renuuvcié  et  existant  en  faveur 
dudit  «cigneur  abbé,  promettant  de  le  faire  jouir  des 
avantages  et  autres  conditions  contenues  dans  ledit 
traité  t  et  sans  qu'aucun  autre  titre  ou  qualité  puisse 

arrêter  Tcxcm  lUiou  du  présent  tiigagenieut. 

Le  seigneur  abbé  de  St.  Gaii  et  son  chapitre  s'O' 
bligeant  ^  comme  membres  du  corps  helvétique  ^  à  rcm-« 
plir  en  la  même  qualité  pleinement  tous  les  articles 

et  toutes  les  conditions  réciproques  de  Fallianee,  et  à 

r 

n'y  contrevenir  jamais  ,  sous  quelque  prétexte  que  ce. 
puisse  être^  mais  à  les  observer  exactement  cl  invio- 
lablemenf  9  le  tout  tant  de  la  part  de  Sa  Majesté  que 
dudit  seigneur  abbé  et  de  son  chapitre,  en  la  même 
manière  qu  ii  est  porté  de  mot  à  mot ,  d'article  à  arti- 
cle dans  ladite  alliance ^  en  y  comprenant  outre  cela 
la  défense  des  pays  que  Sa  Majesté  possède  actuelle* 
ment  cejourd'hui  date  du  présent  acte  de  convention* 
T.t  quant  à  la  durée  de  ladite  convention  (laquelle  ^ 
•  doit  comprendre  et  contenir  tous  les  articles  et  toutes 
les  conditions  contenus  da:^s  Je  traité  d'alliance  de  ' 

* 
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* 

i663y  sans  exception  aucune^  de  la  même  manUre 
comme  s'ils  avoient  été  dressés  et.  acceptés  de  part  et 

cUautre  ccjourd  hui  date  du  présent  acte  )  ^  elle  sub- 
sistera dans  toute  sa  iorce  et  saas  quil.sait  besoiu  de  re- 
nouvellement ,  jusqu'à  ce  qu'on  parvienne  à  un  renou^ 
Tellement  général  d'alliance  avec  tout  le  Corps  helvé^ 

tique,  dans  laquelle' ledit  seigneur  abbé  de  Gall  et 
son  Abbaye  seront  compris.  • 

Nous  avons  le  susdit  accord  et  conventîoii,  en  tous 
et  chacun  les  points  qui  y  sont  contenus  ^  tant  pouç 
nous  y  notre  abbaye  et  nos  successeurs  «  que  pour  nos 
paya  y  terres  et  sujets^  accepté  ^  approuvé  ^  ratifié  «t 
confirmé,  et  par  ces  présentes  acceptons  ,  approuvons ^ 
ralliions  et  conUrmons  ^  et  promettons  de  les  garder 
de  bonne  foi  et  inviolabiement,  sans  jamais  aller  ni 
Tenir  au  contraire  ,  directement  ou  (indirectement  ^ 
en  quelque  sorte  et  manière  que  ce  soit.  En  témoifi 
de  qi^oi  nous  avons  signé  les  présentes  de  notre  main^ 
et  y  avons  fait  mettre  nçtre  scel  d'Abbé  .et  celui  de 
liotre  Chapitre. 

Donné  à  l'Abbaye  de  St.  Gall ,  le  atj  Avril,  î'aji  dç 
grâce  1731. 


Signé  ;  JOSÈFHtjTÂtoAS  ET  PRINCÈPS.  . 


....  • 

P.  JODOCUS^  DircAKUs,  et  CAriruLvai  j 

*î,  *  -a  -I  I  >  >       .      .        •        .    "  •  ' 

-O"  ;  >..:.  ]  •.  '        *  * 


...  M 
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1733,  i5  Juin. 


•    CONTRAT  DE  V  E  N  T  E 
pour  la  cession  de  Visle  de  Sainte  Croix  ^  faîte 
par  la  couronne  de  France  à  la  compagnie 

danoise  lies  Indes  occidentales  et  de  Guinée^ 
signé, à  Copenhague  le  là  Juin  a 733* 

f  '•  .1  .  '  :     *        »     •  '  •  .        ...      .  « 

XJa  comj^giue  danoise  Indes  occidentàlei  ej^  de 
Guinëe  ayant  £aif  représenter  à  Sa  Majesté  trés*chrétien« 

iic  qu'elle?  (Jésircroit  acquérir  Fisle  deS^ic.  Croix, située  en 
Aiiiëri^ue,  appartenante  à  ia  CQurgnne  de  France  y  et 
Sa  Majesté  très-chrétienne  ayant  bien  touIu  entendre 
à  cette  proposition ,  Nous  Lo  uis-Mobem  t-Hypoli  tb 
DE  Lbejijn  j  COMTE  HE  PiELO  ,  ambassadeur  de 
Sa  Majc5lé  très^chrétienne  près  Sa  Majesté  le  roi  de 
Danemarcky  en  vertu  des  pleins  pouvoirs  accordés  pour 
ce  fait,  en  date  du  treizième  )our  de  mai  dernier,  dont 
copie  sera  en  suite  du  présent  conliat,  d'une  part; 
et  Nous  Frédéric  Molmsted^  bour^uemaitre  de  la 
Tille  de  Copenhague ,  et  directeur  de  la  compagnie 
danoise  des  Indes ,  à  c^  dûment  autorisé  par  une  pro- 
curation  spéciale  de  ladite  compagnie  des  Indes  oc- 
cidentales et  de  Guinée  y  en  date  du  onzième  de  ce 
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mots',  dont  copie  sera  pareillement  en  suite  du  présent 
contrat,  d'autre  part,  sommes  convenus  des  clauses  «t 
conditions  suivantes.  ' 

I 

■  ^ 
ARTICLE  L 

Sa  Majesté  très-chrétienne  cède,  quitte,  délaisse  éï 
transporte  à  la  compagnie  danoise  des  Indes  occiden** 
taies  et  de  Guinée,  tous  les  droits  de  souveraineté, 

domaine  et  p.i  opi  iéie* ,  sur  Fisle  de  i>^e.  Croix  eu  Amérh' 
fjiie,  appartenans  à  Sa  Majesté  très-ehrétienne,pour  être 
désormais  possédée  par  la  com^agniè  en  toute  pro- 
priété et  à  toujours,  comnie  chose  «à^elle apparten)Sinte, 

sans  redevance  aucune  ni  sans  autre  réserve  c^uc  les 
clauses  stipulées  ci-apiés. 

r 

'    À  il  T  1  C  t  E  II. 

•  Ladite  compï»ghîe  s'oblige  de  payer  à  Sa  Majesté 
^très-chrétienne,  pour  .ia  présente  cession,  ia somme  de 
sept  cent  -einqàante  mille  Mttes  argent  -CTOrftnt  de 
France,  paydMé  dans  la  ville  «de  Paris;  savoir,  comp* 
tantj  en  échangeant  les  ratifications,  trois  cent  soixante- 
quinze  mille  livres,  ci  l'autre  moitié  de  pareille  som« 
me  dis^^hui4  -ro^is  *apirès,  à  compter  du  jour  da 
jMreniier  payement  ,  de  laquelle  làdite  compagnie 
donnera  bonne  et  suffisante  caution ,  ainsi  qu'il  est 
convenu  ^  sans  néanmoins  qu'elle  soit  obligée  d'at- 
tendre  juliqu'li.oé  ti^rme  à  se  mettre  «  possession  de 
faHlite  lale  dl^  (^.  Grofx,  Sa  Majesté  tris-ehr^ienne 
promettant  de  faire  expédier  incessamment  les  ordres 
nécessaires  à  tels  gouverneurs  de  ses  colonies  en  Amé* 
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riqw  qu'il  eonvies^^a,  pour  mettre  Udite  compagnit 
<iaaoise  en  possession  de  ladite  ^sle* 

AnTi. eLB  III. 

Les  actes )  titres  authentiques  et  autres  pièces  qui 

îustifient  la  propriété  incontestable  de  Sa  Majesté  très* 
chrétienne  de  l'isle  de  Croix ,  seront  remis  à  la 
compagnie  danoise,  après  qu'il  en  aura  été  dressé  on 
^at  de  spécification  y  signé  4e  nous  Frédéric  Holmstedi 
et  portant  notre  reconnoissance  de  la  remise  à  nous 
faite  desdits  actes,  titres  ti  pièces,  lequel  état  de- 
meurera attaché  au  présent  contrat.  .  . 

A&TZCLS  IV. 

Sa  Majesté  très-chrétienne  promet  de  garantir  à  la 
compagnie  danoise  des  Indes  occidentales  et  de  Guinéci 
ladite  isle  de  8^.  Croix,  et  de  lui  donner  sincèrement 
et  de  bonne  foi  toute  l'assistance  possible  pour  la  main* 
tenir  dans  la  possession  d'icelie,  aussi  hien  que  dans 
tous  les  droits  -de  souvereiiieté  $  domain^  et;  propriété , 
à  elle  cédés  dans  le  premier  artiole  du  présent  acte» 
contre  toute  autre  puissance,  qui,  sous  prétexte  de  non» 
validité  desdits  droits,  et  conséqu^i^Miieat  du  présent 
contrat  de  Tente,  *  Toudipit  troubler  ladite  com- 
pagnie dans  cette  possession;  promettant  en  outre  lé 
roi  très-chrctieii,  que  si,  contre  toute  apparence,  ladite 
compagnie  trouvoit  de  Ja  pai-t  dçiCfueique  autre  puis- 
sance des  opposiâons  impréTiies.qtlii'Wpecliassenl  de 
prendre  possession  de-  ladite  isle,  alors ,  si  elle  le  , 
requéroit  ainsi,  Sa  Majçsté  très -chrétienne  lui  ren- 
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droit,  sans  aucune  réserve,  les  sommes  que  la  cora- 
paguie  danoise  luj  fiuroit  payées,  bien  entendu  qu'ea 
ce  cas  ladite  co^ipaçnie  remettroit  de  son  côté  à  Sa  Ma*' 
}esté  très-chrétien Iç^  actes-  et  titr^  dont  il  est  fait 
mention  au  premier  article  ,  et  qu'alors  Je  picsent 
contrat  de  vente  demeurant  de  nulle  valeur ,  Sa  Ma- 
jesté très-chrétienii<$  rentreront  dans  jtous  ses  droits  de 
propriété  y  domaine  et  souveraineté  |  tels  qu'elle  les  a 
possédés  ci-devant,    ^  ,  * 

•  ■  « 

A  a  T  I  -c  L  a  V.  ' 

Gomme  S%  Majesté  trés-chréfieniie  a  un  intérêt* 
parti^culierà  oéiqu»làdite  isie  be  passe  point,  à  qu^l-^ 

que  titre  que  ce  soit,  à  d'autres  nations,  la  compagtûe 
danoise  s'engage  et  s'oblige,  en  la  manière  la  plus* 
formelle  et  là  plus  f  aiilbentique ,  à  Wt  la  vendïte  Ai  U 
céder  ën''au'èùn*t^ihi^à'taiille  autre  tiatioa,  sans  l^ap- 

probation  et  le  consentement  de  ^  Majesté  très- 
obrétienne**' •  •  -  -  .-r-  \'\       ^    '  v 

i>w  '    r.  '  A  a  s  X    £  a,*VL  •  1 

Mais  le  oas  arrivant  que ,  conixe  toute  atteute  ^  lan  ^ 
dite,  compagnie  danoise  irint  à  sr.tfOUTcr  par  Idrisuile. 
daas  l'knpuissanee  de  soutenir  soft  éti^lissemctft  dans. 

l'isle  (le  8te.  Croix:,  et. par  cette  maison  dans  la  nécéi»' 
site  absolue  de  Tabandonner^  alors  Sa  Majesté  très- 
chrétienne,;  sur  la  dédanlion  qM.  lui  m  feroin^lii  qom- . 
pagnie,  wtvAîi  leMc  <4ans  les  dtete.aiia>-à.ooinptf9r'dq. 
jour  de  ladite  déclarittion  ,  de  se  déterminer  à  Talter-r 
native  y  ou  decons^iu^  à  la  nevent^  de  J^ite  isle  9  :Otk 
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fîe  la  reprendre  elle-même ,  en  remboursant  les  sept 
cent  cinquante  mille  livres  argent  de  France, 
payables  moitié  comptant  et  moitié  dans  dix-huit 
mois  du  jour  de  la  convention  pour  la  rétrocession. 

■ 

A  a  t  I  e  i  ■  VU, 

Sa  Majesté  très-chrétienne ,  d'une  part,  et  la  com* 
pagnie  danoise  )  de  l'autre ,  sont  convenues  et  convien- 
nent que  les  colonies  françoiies  en  Amérique,  tant 
en  général  qu'en  particulier,  et  ladite  isle  de  8te. 
Çroix,  avec  tou^çs  celles  que  ladite  compagnie  possède  ' 
actuellement  ;  OU;  payrrA  posséder  à.  l'i^^eilir  «n  cette 
partie  4u  monde  ^  nommémeiri  lès  illes  de  St.  Thomas^ 
de  Bique  et  de  St.  Jean,  seront  lices  (rime  amitié  ré-  \ 
clproque,  Serine  et  constante y:eQitQu(  teips  et  invio-^ 
laMementy  aansiquey<s*ilsuf«<e|^oîf',^frre:W  îEurop^-, 
entre  Ift  couronne  de  France  et  quelque, auti?e  puis* 
sance,  même  la  couronne  de  Danemarck   (  çe  qu  à 
Dieu  ne  plaise) ,  ramitié  et  la  bonne  intelligence  entre 
lesdites  colonies  et  isles  pussent  en  être  interrompues; 
ladite  compagnie  s^oblig^eant,  sous  lé  bon  plaisir  de  Sa 
Majesté  le  roi  de  Danemarck,  à  la  plus  exacte  ncuUa- 
lité  en  tel  cas  de  g^ierre,  et  spécialement  à  recevoir 
àmt9  4^  poits  et  litfvres  de  fisle^àe      Gro^x  jatiautres* 
àfâ  Ut^ipenàsLneej  let  n^virer  françoîr/  «emmé  cenx' 
d*une  nation  amie,  à  leur  donner  toute  assistance  à  , 
la  mer,  et  à  maintenir  de  bonne  foi  de  sa  part  la  li^ 
berlé  et  s&roté  dû  o^mmtree  lentre  les  sujets -des  deux 
nations:  eomin0  ttamiSai^UBj^êlé  ttèMllikiAlienne  pro- 
met de  son  côté  le  réciproque  j  dans  toutes  les  colo- 
nies de  sa  domination  en  Amérique^  à  1  égard  des  na- 
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Tires ,  bàtimens  et  habitans  desdites  isles  de  la  com- 
pagnie danoise.  ' 

Eu  foi  de  quoi,  nous  Ç41^tte  de  Plelo  et 
Faàderic  Jioj.MST£p  f  avons  fait  double  le  présent 
acte  y  et  signé  coxijointement»aTecap{)Osition  du  cachet 
de  nos  armes  d'aune  part,  et  de  rai/lre*du  sceau  de  ladite 
compàfi^nie ,  nous  engageant  réciproquement  à  rap- 
porter dans^  siX)  semaines  y  à  compter  de  ce  jouj,  les 
ratifications  respectives,  pour  en  faire  réchange. 

A  Copenhagtie,  le  qùinsièiôe  jour  de  Âita  mil 
sept  cenl  trente- trois. 


L«  Cf.  DE  PLELO.  f   P  C  )  'Jûî^lSTESr^ 


Seniuit  îe  pléda  pouvoir  de       Myeséé,  iré4^ 

S  ensuit  le  plein  pouvoir  et  procuration  de  ta 
eompag^ie  danoUe  des  Indes  ^ceideniaies  tl  d^ 

»         i-f      "    •  *1  ■      '  té,  .  ' 


*     '      I     «  t  « 
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1736,  28  Sept.  . 

-  *  .  *  »  -î  *  ». 

ACTE  JPE  CESSION 

des  duchés  de  Lorraine  et  de  Bar  y  délivré  à  la> 
France  par  le  Hue  de  Ldrraine  y  ' François  III  ^ 
et  jfigni^à  VimMjiS.  ^^^pU  1,^66, 


AT    ^  ^  ■    '    '  •  ' *  ' 

jyiauè  FMjitçoîa^MOisiiHÊf  par  Im  grmcè  de 
Dieu  y  duc  de  Lorraine  et  de  Bar  j  roi  de  Jérusa- 
lem ^  marquis  y  duc  de  Cttlabre^  de  Gueldres^  de 
Montfératy  de  Teschsn  en  Sidésie ,  prihcsrsauveraim 
SArch^,  ei  Charlg^UJe^^marquiÊ  du  Fo^,  â^Jifous* 
son  et  Noménif  comte  de  Provence  y  f^audemont^ 
Blamonty  ^ïïtpheny  Saarwerdeny  Salmy  Falcken^ 
sisin^  etc.  Savoir  faisonSy  qu'ayant  eu  communicatioa 
des  articles  préliminaires  arrêtés  et  signés  le  3  Octob. 
de  Tannée  dernière  1735  entre  Sa  Majesté  irapénale 
et  catholique  et  Sa  Majesté  très-chrétienne,  par  les- 
quels il  est  porté  »  entre  autres  dispositions  f  en  Tar* 
fiole  premier  et  second: 

^  Que  TEmpereur  consent  que  le  Roi,  beau-père 
de  Sa  Majesté  très-chrétienne,  sera  mis  en  possession 
du  duché  de  fiar  et  de  ses  dépendances,  dans  la.  même 
étendue  que  le  possède  aujourdliui  la  maison  de 
X^oi  raine.** 


Digitized  by  Google 


i^Sept.  DE  TAAXTirS.  3ii 

Que  de  plus  il  cansent  que.)  dès  que  le  grand-  . 
duclié  de-Toscahe  sera  ichn  à  la  maison  de  Lorraine» 

conformément  à  Farticle  suivant .  le  Roi ,  beau-père  de 
S.  M.  T.  C. .  soit  encore  mis  en  possession  paisible  du 
ducli.é  de  Lorraine  et  de  ses  dépendances^  pareillemenf 
dans  la  même  étendue  que  lé  possède  aujourdliui  la 
maison  de  Lorrains,  Et  ledit  sërénissîmc  beau-père 
jouira  tant  de  Tun  que  de  l'autre  duché  sa  vie  durant: 
mais  immédiatement  après  sa  mort  ils  seront  réunis  y 
en  pleine  souveraineté  et  à  toujours,  à  la  couronne 
de  France;  bien  entendu  que,  quant  à  ce  qui  relève 
de  r£mpire,  r£mpercur,  comme  son  chef,  consent  à 
ladite  réunion  dès  à  présent ,  et  de  plus  promet  d'em* 
ployer  de  bonne  foi  ses  offices  pour  n'en  obtenir  pas 
moins  son  consentement.  S.  M.  T.  C.  renoncera ,  tant 
en  son  nom  qu'au  nom  du  Roi  ,  son  hcau-père,  à 
Tusage  de  la  voix  et  séance  à  la  diète  de  r£mpire* 

Que  le  grand-duché  de  Toscane ,  après  la  mort 
du  présent  possesseur,  appartiendra  à  la  maison  de 
Lorraine,  pour  Tindcmniscr  des  duchés  qu'elle  pos- 
sède aujourd'hui*'' 

^  Toutes  les  puissances  qui  prendront  part  à  la  pa<- 
cification  ,  lui  en  garantiront  la  succession  éventuelle. 
Les  troupes  espagnoles  seront  retirées  des  places  fortes 
de  ce  grand-duché,  et  en  leur  place  introduit  un  pa^ 
rcil  nombre  de  troupes  impériales ,  uniquement  pour 
la  sûreté  de  la  succession  éventuelle  susdite,  et  de  la 
même  manière  qu'il  a  été  stipulé ,  à  Tégard  des  gar- 
nisons neutres,  par  la  quadruple  alliance.'' 

„  Jusqu'à  ce  que  la  maison  de  Lorraine  se  trouve 
en  possession  du  grand*duché  de  Toscane,  elle  restera 
dans  celle  du  duché  de  Lorraine  et  de  ses  dépendan- 
ces, conformément  au  traité  de  paix  de  Rjrswick^  et 
pour  accélérer  un  ouVriige  aifssi  salutaire  que  celui  de 
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la  paiX)  et  en  considëration  des  engagezoeAs  que  la 
France  contracte  pour  rendre  plus  stable  la  tranquilli^i* 
ti  publique ,  S.  M.  L  se  charge  de  bonifier  pendant 
cet  iutervallc  à  la  maison  de  Lorraine  ics  revenus 
du  duchë  de  Bar  et  de  ses  dépendances,  sur  le  pied 
de  rëTaluation  qui  en  sera  faite,  dans  le  terme  le  plus 
court  quUl  se  pourra  ^  en  décomptant  auparavant  les 
charges  attachées  à  leur  administration.  " 

19  livourne  demeuxera  port  franc ,  comme  il  est.  ^ 

Ayant  eu  pareillement  communication  du  traité 

d'exécution  des  prëliminaires,  fait  et  signë  entre  Leurs 
Majestés  impériale  et  catholique  et  trés-chré tienne  le 
II  Avril  de  la  présente  année  y  notamment  des  arti- 
cles séparés  fiûsant  partie  de  ce  traité^  par  lesquels  il  est 

porté  ; 

AjUTICLB     9  à  T  A  K  à  h 

S*  M.  T.  G.  ayant  fait  connûitre  que ,  nonob: 
stant  ce  qui  est  stipulé  au  premier  et  second  article 

des  préliniinaii es  5  sur  le  tems  ou  le  duché  de  Lorraine 
^  devra  suivre  le  sort  de  celui  de  Bar ,  elle  désireroit 
qu'au  lieu  de  prendre  pour  époque  la  vacance  du  grande- 
duché  de  Toscane,  on  la  fixât  au  tems  de  la  prise  de 
possession  du  duché  de  Bar  par  le  Roi^  beau-pére  de 
S.  M.  T.  C.  " 

S.  M.  L  déclare ,  nonobstant  ces  clauses  du  m 

et  du  a^me  ai  ticlt'i.  des  préliminaires,  que  le  duché  de 
Lorraine  sera  cédé  au  lioi^  beau-père ,  aussitôt  après 
}a  conclusion  et  l'échange  des  ratifications  d'une  con* 
vention  à  cet  efict  signée  ,  soijt  entre  S.  M.  L  et  $•  M, 
T.  C,  soit  entre  S.  M.  T.  C.  et  S.  A.  R.  le  duc  de  Lor- 
raine, et  à  laquelle  on  procédera  incessamment. 
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Bien  entcadu  que,  si  Ton  ne  parveaoit  à  condu- 
ire cette  convention  qu'après  le  lems  oh  le  Roi ,  heau- 
pére  de  S.  M. T.  G. ,  devra  être  mis  en  possession  du  du-^ 

clic  de  Bar,  suivant  les  prëliniinaires  et  la  convention  de 
Tefiectuation  signée  ocjourd'hui,  dont  le  présent  article 
séparé  fait  parti ,  la  remisé  dudlt  duché  de  Bar  à  ce 
prince  ne  pourra  être  différée  ni  par  ce  motif,  ni  par 
les  discussions  qui  pourront  survenir  sur  reiendue 
et  les  limites  dudit  duché  de  Bar,  lesquelles  seront  exir 
suite,  réglées  à  Tamiable^ 

/ 

AaTzcLBSifAa^Il* 

<i  Le  roi  Stanislas  entrant  en  possession  des  duchés 
de  Lorraine  et  de  Bar,  la  prendra  de  tout  ce  que  pos- 
sède le  duc  de  Lorraine  dans  la  Lorraine  et  le  Barrois  y 
appartenances  et  dépendances  ,  soit  d'ancien  patrimoi- 
ne, acquisitions  ou  biens  allodiaux,  et  à  quelque  titre 
que  ce  puisse  être,  à  Texception  néanmoins  du  comté 
de  Falckenstein  et  dépendances  :  convenu  réciproque- 
ment que  y  par  rapport  aux  différentes  enclaves  et  terrei 
mêlées  avec  diâerens  princes  de  TEmpire,  il  sera 
pris,  de  concert  avec  S.  M.X,  de  telles  mesures  et  ar- 
rangemens ,  que  Ton  ne  laisse  subsister  aucune  occa- 
sion ou  prétexte  qui  pourroit  donner  lieu  à  troubler 
le  repos  et  la  bonne  intelligence  réciproque.  Les  pré- 
sens  articles  séparés  auront'4ia  même  force ,  que  s'ils 
étoient  insérés  mot  à  mot  dams  la  convtation  d^au- 
jourd'hui.  ^'  " 

Fait  à  Vienne  ce  xi  Avril  1736. 

PHILIPPE  LOUIS  lA  PORTE  DU 

(  f  0}  COMTE  DE  SJLN- (  J>  Ç]  tortt 
ZEiNDORff-     K^j^j/  IHfilK 


^14  H  fi  c  c  X I  &  1736. 

•  En  conséqutnçe  desquels  il  auioit-ëté  conclu  en-^ 
Ire  S.  M.  I.  «C  G.  tvS.  M.  T.  une  canventioa  le  aS 
Août  de  la  présente  année.  - 

*  "  j^u  nom  de  la  Si^'  Tnniiéy  duPère^  du  FLls^  et 
du      Esprit  ;f  ainsi  sj/Héril* 

Soit  notoire  à  tous,  que  l'Empereur  et  leRoiTrès» 
Ghrélien  ayant  conclu  ^  le  ii  du  mois  d'avril  dernier , 
une  conTention  et  quelques  article»^  séparés  ^our  Tef- 
feetuation  des  préliminaire»  de  paiic  dont  S,  M«  I.  et  S* 
M.  T.  C.  étoient  convenues  le  3e.  du  mois  d'octobre  de 
rannce  dernière  1735  ,  il  a  été  stipulé  dans  un  desdits 
articles  séparés )  que^  nonobstant  ce  qui  est  porté  par 
lesdits  préliminaires  touchant  la  Lorraine , .  ce  Âuché 
Tsera  cédé  au  Roi,  beau-père  de  S.  M*  T.  C.,  aussitôt 
après  la  conclusion  et  rechange  des  ratitications  d'une 
convention  signée  à  cet  eÔet  :  en  conséquence  S.  M.  I. 
et  S* M» T.  G,  ont  autorisé  leurs  ministres  respectifs,  qui, 
en  vertu  de  leurs  pleins  pouvoirs,  sont  convenus  de  ce 
gui  suit. 

A  &  T  t  c  L  a  I. 

^  Aussitôt  que  tant  r£mpereur  que  l'Empire  se 
trouveront  en  possession  actuelle  de  tout  ce  qui,  sui~ 
vant  les,  articles  prclifliiDairçS|  leur  doit  être  remis^ 
que.  les  garnisons  impéijiales  ^  8(irpnt  introduites  dans 
Jes  places  fortes  ci^  TQM^^ne^  et  qu!oii  aura  remis  à  S, 
M.  L  et  à  S.  A.  R.  le  duc  de  Lorraine  ,  les  actes  de 
cession  et  de  renonciation  tant  de  la  part  de  Sa  Majes- 
té Catholique  que  de  la  part  du  Roi  des  deux  Siciles  f 
en  bonne  et  due  forme  ,  le  duché  de  Lorraine  sera  re» 
mis  aux  personnes  commises  pour  cet  cfiet  par  le  Roi^ 
Jbcau-père  de  S.  M.  T.  C. 


) 
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(«elioly  beau-pèxede  M.  T.  entrera  dès  lors 
en  possasiiiioii  4}e  tout  ce«que  S.  A.  K*  le  duc  de  I^r-^ 
raine  possède  dans  la  Lorraine ,  appartenances  et  d^- 

pcrulanccs  ,  soit  d'ancien  patrimoijie,  acquisitions  ou, 
Liriis  allodiaujK,  et  II  qucl(j[ue  titre  que,  ce  puisse  être, 
k  Texccptiou  xiéanmoins  du  comtiS  çle  Falckensteiu  ,1 
appartenances  et  dépendances  ;  le  fout  dans  le  même 
crtat  qu'il  étoit  possédé  par  S.  A,  R.  le  duc  de  Loirai- 
/le,  au  jour  de  rechange  des  ratiiications  des  prélimi-^ 
nairçsy  et  pour  ^tr«,  immédiatement  a^ris  le  décès  du 
Hqi  j  heau«»pére^de  Sa  Majesté  très-chrétienne 9  réuni , 
en  pleine  piopri-été  cl  souveraineté  et  à  toujou^Si  à  la, 
couronne  de  Ji  f amçe»  ^  .  . .  , , 

«  * 

•  A  a  T  I  c  L  E   1  I  |.  ■  ■  • 

CrOtti/iie  par  les  déclarations, que  S.  M.  T.  Ç, 
ïiàics  .pendant  tovt  le  cou»  de  Ja^ négociation  qui  /i.  ^  ' 
;^récédé  et  suivi  la  conclusion  des  préliminaires  arré-, 
lés  et  signés  le  ^  ocioJuie  1735,  elle  a  donné  à  connoi- 
trc,  qu'au  moyeu.de  la  cession  faite  de  tout  ce  qi^e 
possèfle  S»  A*  ïl.  le  duc  de  I^or^ainc.  dan^$,  .la  Lqrraine 
et'-Xc  Batrqis ,  apj)artcnanc€$  et  dépendances,  soit  d'an**, 
cicn  patrimoine,  acquisitions  ou  biens  allodiaux ,  et. 
'  4. quelque  titre  que  ce  puisse  être^,  ellp  ne  cheyçhe 
poiiit  de  titre  .pour  çntrer  dans  Jes  a,ifairi^s  i|e  r£mpire  j 
que,  si  même  il-yavoit  qi.riques  portions  de  terre  dont 
l'A  possession  fasse  onibraL^^c^  à  quelques pi'in(  es  voisins^ 
parce  (|^  elles  seraient  enclavées,  on,  verrait  ensuite  à 
»'4c«fl|2|l9iodcr  siir  cela  4  r^miable;  et  co^^ne  il  9,  été 
stipulé  en  OMtrc  par  le  second  article  séparé,  ^igné  à. 
yien^^e  le  li  aviU  de  la  présente  année,  que,^  par 
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rapport  aux  dilï  ci  entes  ciicla\cs  tt  ierrch  niêlécs  avec 
diiférenft  princes  de  IXmpire)  il  sera  pris,  de  concert 
avec  S*  M.  I. ,  des  arrangemens  et  de  telles  mesures  que 
Ton  ne  laisse  subsister  aucune  occasion  ou  prétexte 
qui  pourroif  donner  lieu  à  troubler  le  repos  et  la  bon- 
ne intelligence  réciproque,  S.  M.  I.  et  S.  M.  T.C.  sont 
convenues  de  nommer  pour  cet  eflet  des  commissai* 
res  dans  IVspace  de' deux  mois,  à  compter  du  jour  de 
la  signature  de  la  présente  eonrenfion;  lesquels  eom- 
missaires  auront  à  concerter  les  moyen»  d'assurer  Tef- 
fet  tant  des  principes  demeurés  fixés  entre  les  parties 
contractantes,  que  de  la  cession',  telle  que  se  trouve 
d^-finic  ci-dessus  ,  cl  par  conséquent  les  nioyeni  les 
plus  propres  à  prévenir,  par  les  précautions  nécessai- 
res, tout  ce  qui  pourroit  donner  de  l'inquiétude- aux 
^  territoires  respectifs.  £t  pour  s'accommoder  à  Famiablo 
par  rapport  auxdilcs  cnclares,  le  tout  de  concert  en- 
tre leurs  dites  Majestés  impériale  et  très -chrétien ne  y 
lis  auront  à  consommer  les  A^/angemens'que^  sui^ 
<vant  les  principes  susdits,  les  deux'  cours  se  sont  pro- 
posés ,  dans  le  plus  court  terme  qu*ll  sera  possible  : 
en  attendant,  la  nature,  les  droits,  la  forme  èt  Tadmi- 
nistration  tie  ces  fieili,  ne  pourront  en  rien  être  chan-' 
géâ,  el  ils' seront  administrés  provisionnellemetlt  Jus- 
qu'à la  consommation  desdits  arrangemens^  par  les 
princes  de  lIBmpire  avec  lesquels  S.  A.  K.  le  duc  de 
Lonaine  les  possëdoit  par  indivisi  ou  dans  les  étàts 
desquels  ces  portions  se  IrouTeroat  enelarées ,  sans 
que  néanmoins  cette  disposition  prorisionnelle  porté  le 
moindre  préjudice  au  Roi,  beau*pére  de  S.  M.  T.  G.  y 
soit  dans  Tétendue  susdite  de  la  cession  de  la  Lorrai* 
ne,  soit  dans  les  reTenûs,  et  sans  que'par  elle  oa  don**- 
ne  la  moindre  atteinte  aux  principes  dont  leurs  Ma- 
jestés ^ipcrialc  et  très  -  Glurétienne  sent  couTenue» 
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d'avance  ;  rintentlon  des  parties  contractantes  étant 
que  cette  même  dûposi$lon  provisionnelle  doit  être 
élément  compatible^  tant  arec  ladite  étendue  de  la 
eession  de  la  Lorraine  ^Vree  ees  prineipes ,  Vun  et 
l'autre  ayant  à  servir  également  de  règles  aux  commis* 
aair^  qui  seront  nommés.  I«es  opérations  desdits  com- 
missairet  n'cmpédberoat  ai  Ae  setaideroat  res^ution 
de  la  présente  conrention,  ni  la  prise  de  possession 
par  le  roi  de  Pologne,  Stanislas  I^r^  du  duché  de  Lor- 
raine, au  tems  marqué  ei-dessus  dans  Tartide  premier  : 
pareiJIiemenI  là  présenta  conrentioa  ae  pourra  préju* 
dicter  k  ce  qui  sera  réglé  et  coaTeau  par  lesdits 
cominissaires* 

Artic&k  IV* 

Quoique  le  Koi  Tris-Chrétien  ait  déji  ratifié  la 
«léclaration  signée  le  si  avril  dernier  par  son  minis- 
tre auprès  de  ITmpereur^  et  dont  la  teneur  s^ensuit  ; 

59     Le  soussigné  ministre  du  Roi  T.  €•  auprès  de 
I,  p  TEmpereur,  mui^i  des  pouvoirs  nécessaires^  déçja- 
n       qu'en  eonsîdératioa  et  en  coaséqueace  des  deux 
articles  séparés  de  la  convention  signée  aujourd'- 
huiy  S.  M-  T.  C.  s'occupera,  autant  que  l'Empereur, 
^  et  agira  de  concert  avec  &  M*  I-  >  pour  procurer 
^  9»  à  la  maisoa  de  Lorraine  tous  les  btensy  de  quel- 
,^  qoe  nature  qu'ils  puissent  être  j  dans  le  frand-du* 
^  ché  de  Toscane;  que  ni  le  roi  Stanislas  ni  S.  M. 

T.  C.  ne  prétendront  aucune  sujétion,  de  qui  le 
„  duc  de  Lprraixie  n'en  préteadoit  jpas  ;  qu^ils  don- 
,y  ncront  toute  Fassuranee  possible  contre  toute  idée 
^     de  réunion;  eiifih  qu'ils  dispenseront  le  duc  de 
,f     Dcujt' Pouls  de  M  rdevance  d'un  iie£  ad  Çatw- 
^,  „  ram.  « 

Fait  k  Vienne  le  s  g  avrU  ij^.^ 

Signé  JLA  PORT^  S^lj  THEIL. 
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•  ^  Hieu  limitant,  plus  juste  que  tle  procurer  à  la 
maison xleLoirainc  une. entière  sûreté  à  Tégasd  de  ce 
qui  est  destine^  pour  Findemniscr  du  grandT*  sacrifice 

quVlk!  fait  d'abandonner  sou  ancien  patrimoine,  il 
ZI  étc  convenu,  parie  se  article  des  préiiminaii*es  signés 
le  3  .octobre*  jçSx^  .que  *  ioulcs  les  puissances,  qui 
prendront  part  i^'ia^  pacification  ^  lui  en  gaxiintiront 
Ja  succession  c'rentuelle:  en  conséquencfe  de  quoi,  S.M. 
T.  C.  renouvelle  pour  elle  et  ses  successeurs  ,  dan»  la 
meilleure  forme la  garalritîc' susdite,  tant  en  faveur 
de  S.  A*  A.  le 'duc  de  Lorraine,'  /que  de  tontes  les 
J»ersonne$  qui  auitJîent  en  droit  de  stiècëftrtr  dans  les 
duchés  de  Lorraine  et  de  lîar.  Enfin  S.  M.  T.  C.  pro- 
met de  prendre ,  de  coneert  avec  S.  M.  I. ,  les  mesures 
les  plus  con'tenablcïi  et  les  phin^ efficaces^  pout 'faire 
i^arantir  i  la  niâisèn  -  de'  'LorraîiÂ?  la  sjuccesaion 
Toscane,* par  les' piiissahecs  qui  ont  ^afatiti  à  ladite 
«crcnissime  tnalson,  par  le  traité  deKjswlck  ,  les  é<tats 
qu'elle  possède  auîottrd^hui;  sans  *par  lu  présente 
?;lause,  la  prise  de  possession^' de  la  Lorraine  puisse 
être  retardée  avi  delà  du  terme  marqué  dans  le  pre- 
mier article  de  la  présente  conrcntion;  S.  M.  I.  sen- 
'gagj^ant  récifproqnement  d'agir  de  concert  arec  S* 
T.  C  ,  pour  procurer  lés  mêmes  garanties  de- la' pos^» 
session  delà  Lorraine  et  du  Barroîs  par  le  roi  Stanislas, 
et  de  la  réunion  dcsdits  duchc\s  à  ia  couronhe  de  France 
iqprèr  le  décès  de  vë  prince.  "  *   -  '  / 
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•  A  H  t  t  t  I  K    V  I.  *  •   i  '>  •* 

^,  Les  droits  tftii,  diiiis  la  socî<il4  d^s^  vatioi^s,  SQiit 
reconnus  et  admis  pour  des  attributs  et  des  apparte* 

nancrs  de  la  qualitt'  rt  tlii  lang-do  souverain,  et  non 
des  possessions,  ne  devant^  recevoir  aucun  préjudice 
OUrattciiUcde  la  f}€sûan<,d^  «lafs  j  '^y^-^^^h  ftS*  M. 
Ï.CUsonMrès-cxprc.vîénjpy  Ç  convenuçs^  tanj  d|ç|acoiiT 

stMvalion ,  pour  I4 , maison  de  Lorraine,  de  Tusa^^  ot 

gf^^^ifI»>*iÇ*a  çiis Jusqu'à  prëscn},..q)iç,a^Jla,çppscx5- 
T^^tiqn  desdits  djfOÎts  pr^iprcs  au  ran^  ct,à.Ja  qualit<^ 
de  souverain  j  pour  S.  A.  K.  et  poiu  tpiUci  les  persou- 
\u;s  qui  auroieut  dçoit  4p  ^ycçé^er  i^e^  duc^s.d« 
Lorraiue.çl  de  Uar  :  bif  14  c^itiçi|dii.j|).ue  cjpttç^co^sçjpvj^ 
tion  deiidxts  droits.,  titres,  ar^e^,<  prééminences 
prérogatives,  ne  pouri;^  pn'judicicr  à  14  cessioii,  ni 
TaJytoibii^  eu  rien ,  .niienflu  donii^r  en .^ai}|::uA;^  tems 
PfGiexlCQ/^VRten^ijou  ou  dr.oit,  À.  apci|f^e^{i^çrspmne  de 
U  luai.soti  de  jLorraine  et  des  desceiulaiis  >  ^ur  les  état^ 
cédés  par  69 u  Altesse  Hajalc*  '*        •  'lar  >  *  '  • 


'  '  A  a  T  X  c  t  K  V  I  L  î  ■' 

Le  Roi  Trè^- Chrétien  promet  et  s'engage  de 

payer  anuu(  Jlcment  à  S.  A.  R.  le  duc  de  Lorraine,  ou 
.4  se^iSiKu^^s&seu^Sy^  depuis  le  jour  la  susdite  prise 
de  possession^  . par» Je xOi  Stanislas.) 4 d^  du^Hë  dc  Lqr» 
,  }i^squ?à . ce)u.i  m .  de?  grand  -  duché'  de  Tospan'^i 
parla  niort  du  pjt-scut  possesseur,  appartiendra  à  lu 
u^spu  de  Lpx>raj|ic,.Hla  «omme  de  quatre  , millions 
GiB<Fi|il(i}t  nij^lcHy^Tf», ,  monnaie  de<^icta(i|a«>:  aur  If 
piedtqi^lc  :ç5t,a||jouvd^iii,en  deux  termes  cgaw^^dlP 
six  mois sieHiliSix  mçi^^  ..qui  ne  bcrd  ^uittic  à  «lucuKÇ 


Digitized  by  Google 


$2&  HztVZ  l  L  1736.  . 

rédurlîon ,  pour  quelqfuc  cause  que  ce  puisse  éfrc:  ledit 
payement  se  fera  exactement  de  six  mois  eu  six  mois^ 
cl  des  fonds  dont  on  conriendim.  ^ 

A  a  1 1  €        V  M  1 

^  S.*liî*  T*  C*  se  ehafge  dès  dettes  appelées  defi^ 
tes  d'état  ^  ou  hypothéquées  sur  les  revenus  des  duchés 
de  lorraine  et  de  Bar,  mentionnées  dans  l'état  produit 
ntt  ndm  de  S.  A*  K*  le  due  de  Lorraine,  et  joint  à  la  fin 
de  la'prilientè  obnventton  :  èt  Sadite  A»  demevro 
ehargée,  tatié  des  arréragea  des'  rentes  desditès  'dèttes 
d'état  ou  hypothéquées  sur  les  revenus  des  duchés  de 
Lorraine  et  de  Bàr^  qui  se  trouveront  échus  le  jour 
d<e  la  prise  de  pbsiession  par  le  Roi  j  been*père  de  S. 

que  de  toutes  les  autres  sortes  de  dettes ,  dont 
l'Empereur  promet  l'acquittement;  de  même  que  le  R. 
T.  C.  promet)  après  la  liquidation  faite  et  convenue,, 
l'acquittement  de  ce  qui  e  été  fourni  et  souffert- par  Ik 
tiorrainè,  pendant  la  dernière  guerre;  et  il  est  conve- 
nu que  la  somme  de  ce  qui  s'en  trouvera  dû  à  S.  A.Hj 
personnellement ,  sera  compensée  avec  une  pjirexlle 
somme  des  dettes  dont  elle  demeure  cbisiigée* 

A  a  7  X  C    S.  I  X- 

♦  '<••*<>.,•>..>" 

'1,  le  Roi  T.  ti.  promet  et  s'engage  de  faire  payer 
à  madàmé  là  duchesse  douairière  de  Lorraine ,  ou  à  ses 
iKéritienf ,  '  i^égùliérement  et  de  la  ftçon  la  phis-  eon-t 
venahle  et  la  plus  satisfaisante  pour  une  princesse  qui 
lui  est  si  proche  et  si  chère ,  les  rentes  qu'elle  a  sur 
les -élèts  cédés  9  et  qui  sont  mentionnées  daâs  l4tat  des 
âttttes'd^étaty  produit  au  nom  du  duc  de  lortaîne*; 
iftns  cxclu&ioa  du  droit  qu'elle  ou  ses  héiritiers  pour* 
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foieni'  avoi^  de  denander  le  rembiaiirteiiient  du  ca^ 
pital  )  auquel |.ea  ce-icasy  S.  M«,  T*  CL  prômek  de 

pourvoir:  bien  entendu  que  le  montant  des  intérêts 
de  ce  capital  y  une  fois  remboursé)  continuera  d'être, 
déduit  sur  la  soâime  annuelle  qné  S.  M.  T«     ■  doi| 
payer  à  S.  A»  R.  le  duc  de  Lorraine. 

■ 

/ 

•'<  ■,}'■  .    A  a  t  X  c  i  a  X.  »  ^ 

*'  ^  Sa  Majesté  très-chrétienne  promet  pareillement 
le  paiyenient  exact  èt  régulier  de  la  somme  de  58^5oo  liv* 
monnoie  de  Lorraine ,  pour  les  intértts  de  la  dot  de 
cette  princesse,  et  qui  est  mentionnée  dans  Tétat  cité 
en  farticle  huit^  et  de  celte  de  i2B,66i  1.  7  s.  €d.  aussi 
lÂoîinoie  de  i.ôi^raine,  pour  son  douaire|;qttidemeurem 
tèl,  à  tous  égards,  que  S,  A.  R«'  en  jouit  et  doit  jouir; 
comme  aussi  le  payement,  non  moins  exact  et  régu- 
lier, de  la  somme  anmiclle  de  43,857!.  as.  6d.  delà 
même  monnoîe,  à  Mr.  le  prince  Charles^  et  de  la 
somme  de  11,438 1«  sis*  3d«  de  la  même  monnoie^  à 
chacune  des  deux  princesses  Élisabcth-Tliérèse  et  Anne- 
Car  oiine  ,  frère  e  t  &œurs  de  S*  A.  K.  le  duc  de  lorraine, 
poolr.  leuir  tenir  lien  du  produit  des  apanages  et  cof. 
fretiens  qui  leur^ont  été  as§t|;nés.  Le  {payement,  par 
S.  M.  T.  C. ,  tant  du  douaire  susdit  que  desdîtes  som-, 
mes  servant  d^apanages  et  d'entretiens,  ausa  lieu  et 
effet,  non-seulement  jusqu'au  jour  où  le  grand-duchë 
de  Toscane ,  par  la  mort  du  présent  possesseur ,  ap*»  * 
parlicndra  à  la  maison  de  Lorraine,  mais  encore,  ce 
cas  ajrrivé^  jusqu'au  tems  et  à  proportion  que  S*  A-  H. 
le  ^uc  de  Lorzainf  ^aura  à  payer  en  Tosc^ne^  soit 
douaire,  soit  apanages  et  entretiens,  à  des  princesses 
de  la  maison  de  Médicis.  S*  M.  T,  C.  défalquera  de 
la  somme  annuelle  ^ui  .sera  payée  à  &  A*  A*  1^  duo 


y 
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32i  llïçtrEit*  •  t^Xm 

de'Lorraind;  t»ai  tes  reafes  des  -  (teHeft  «iMt  elle  se 

charge,  qgc»  le  inontaut  des  iuléiéls  de  lu  (lot,  et  ce-» 
lui  du  dôuaire  de  S.  A.  K.  la  duchesse  doi^airière  de 
lorraine,  et  «des  apanages  des  princes. ^.prinœéses 
^e  Lorraine;'' 


»  1 


(  /l  K  T  1  t  t  E  XI. 

<'Lc  Roi  Trcs-fchrétîen  promet  que  S.  A  K.  Mad«. 

la  duchesse  douairière  de  Lorraine^  demeurant  à  I^m* 
ueYiUç^  y  ^oivifjf^  dws  ufie  entijùrç,ct.a|)sc)lue,itidé- 
pQii(da|içe,  et  coA^pr^iéqieiit  k  son  contrat  de  mariage^ 
du  même  (état  dont  elle  auroit  30.1^ i, dans  le  tems  que 
S.  A.  R.  le  duc  de  Lorraine  j)U6hédaut  çc  dyché  y 
^luroit  fjci^dé  ;  et  ^^'^avifiU .jcomijie  aj^A'è^  la  reuji^ptt 
df;  4a  I|Or|ra^n^  k  la  .fipui^iine .  de^  .^ra^e>  elle,  recevra» 
«vea  tous  les  honneur^  e(  traltcmens  dûs  à  son  rang 
de  Ycuve  d'un  so'uverain  ,  ceux  dûs  à  $a  aai:«»aucc  .de 
p^tit^-ii^le  de  fr^çc. .  , 


Aarzc.iE   XI  l. 

>  .  â    ••  ^  ^  ,  ^  ■•■    '  ■  .  .  f^z  ,   '  ...  ' 

eat-mm^eau /que  toua. les 'meubles  et^iofiets 
arabilteinv  ifoiappartienHicnt;  à  5.  A;fR.^àt  quLse  titm-^ 
iicfit'dans  les  duchés  ée  Lorraine  »t  ide  Bor,  tant  iceuie 

apptilést  meubles  de  couronne^  .qu'antres  ^.  iui  sc^ 
vont  si^mnuism    1  ' 


Les  duchés  de  Lorraine  et  de  Bâir  ^  soit  possédés 
parole  roi' S'fïUîsIas  ^  soit  réullts'*i^a  couronirè  de 

i  r.iuc'e,  dejucurcront  sous  ce  nom;  le  R.  1.  G.  pro- 
Ttrcttàrit  t^ncore'qne  5  dans  fe  dernier'" cas,  ils  forme- 
TOht-ij^l^ànvèrntmcutdont  il  ne  sera  ^ieii  dénombré 
pour       'uni  àrd^aàitvcs.gouveniemeh^J'*  ' 
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•N.  — _ 

^*  Les  fondations  faites  en  Lorraine  par  S.  'A*  R» 
le  duc  de  Lorraine^  ou  par  ses  prcVléccs&ciirs,  m»)»- 

«îstcroiit ,  rt  SLiont  iXîaîiitc'Uues ,  tant  sous  la  dcniihià- 

tioii  du  Koi,  beau-porc  de  S.  M*.  T,  C;,  qu  après  la 

réunion  faite  à  la  couronne  de  France  :  subsisteront 

et  seront  maintérini  ^^mblablcment.'Jcs  jugemens  et 

ai  i  ris  if  uiliis         les  tribunaux  coinpc'tciis ,  Jr>  prlvi  - 

icjjes  (le  réglise,  de  la  ugblcssc  Ct^d"  tiers-état  ,  ,  Ic;^ 

annoblissemens  ^  ^raduatioi^s  et.  coiiccssious'd'honàerir' 

faites  par  les  dues* de  Lorr^mi;',  udtgmmènV  lès  privï» 

Iciieî  el  iiuiauiiîtés  de  Tunivcr^i^c  dc"Ppiit-à-\tbus:>yiu'* 
:     ;  .  1  .    „  'i.j^.vT    *r  :  -,4 

'   A  11  T  I  c  L      :X:V.-      i  ^  ' C-  ^i^^"^ 


Les  oHiciers  ,  possédant  ^dp s  (jilisivçs  vc^idj^^^ae 
pourront,  sans  avoir  mérité  n{\  tei  çliàti^nt^ -^iCd^ 

du  prix  qu;fls ,  auront  payé  pinir^,l%  ^ijaticaide^j^ 

"  Toutes  les  personnes  qui  tiont  actueIXqnc^t,4p5 
ntcstiques  de  S.  A.^  K.  le  ^uc  régnant  ^  diî^  H» 
Mad^«  la  duchesse  LbframeV  au  s^r^mssîme*  prince 
Charles  et  des  sérénissiines  princesses,  frère  et  sœurs 
A;  K--,  iotjirotft  de  tourtes'  les  fraticliises ,  cxeinpr 
lions  et  privil<^ge^>doitt^  ils  bjj^  jOA^^Ausqii^  pii«seM^ 
et  ni  eux,  ni  leurs  cîfîfans  nés  ou  à  naître ^  ne  "^seront 
point  bujels  au  droit  d  aubaine. 

Les  papiers  et  ehartrcs^  conccniaut  les  duchés 
de  Lorraine  etdel^ar,  seront  remis  au  Kot^^'blïft^^pèrc 
de  S.  M.  T/^.y^dSwi-le  feifts^di'ia  firise  de  posses- 
sion: mais  ceux  proprement  dits  de  faniîllc;  euiiimc 
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contrats  4e  mariage^  tesfamens  ou  autres ,  seront 

ou  laissas  ou  consignés  à  la  disposition  de  S.  A.  R,  le 
duc  de  J^orraine^  en  quelque  lieu  qu'ils  se  trouvent| 
çt  l'on  se  donnera  réciproquement  des  coptes  conformes 
de  ceux  qui  pourront  être  communs.*'. 

^A.' a  t  s  e  t  ■  XV.  IL-, 

S*  M«  T*  s'engage  à  faire,  remettre^  le  jour  dé 
réeliangc  des  ratifications  de  la  présente  convention, 
au  ministre  de  S.  M.  T.  C.  résidant  sacour^Tacle 
de  cessicMl  de  S.  A.  le  duc  de  Lorraine,  en  bonne 
et  due  feime>  des  duchés  de  Lorraine  et  de  Bar,  ei 
dani  lequel  il  sera  inséré  la  présente  convention;  *et 
cet  échange  des  ratifications  se  fera  à  Vienne  y  dans 
le  terme  d'un  mois>  àbômpter  du  jour  de  la  signature, 
OU  î^tôt,  si        se  peuh* 

'  En  16{  de  quoi,  noua  mintstret  plénipotentiaires 
dC'S.  M.  I.  et  de  S»  M.  T.  G.  avons  signé  cette  pré-* 
sente  convention ,  et  y  avons  iait  apposer  les  cachets 
tfenolamies;^ 

**A  Vieane  en  Autriche,  ce  aô  août  1736." 

i  - 


GUNDAÇER  Ctt.  Ol^STARREMBERQ. 
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Les  dettes  de  l'état  et  autres  h^^pothéquécs  àur 
les  duciiëft  de  Lorraine  et  de  £ar^  sont; 

i^é  Les  anciennes  dettes  ê^iMj* 

montanl  à     •  • 


541,908  L.  17  s. 


3^.  Les  nouvelles  clettes^  pareil** 

lemerit  créées  à  titre  de  constitution^ 

■ 

montant  à  «•4««'«**« 

3®.  Les  actions  de  l'ancienne 
liompaguie  de  commerce,  converties 
en  dettes  d'état  y  . jnMtant  k  \'  •  » 

4^.  La  dot  de  S.  A.  R.  Madame, 
qiiiestde^oo^oooL  argent  de  France* 
Autres  contrats  sur  l'état^  ^Qnt4|sa 
rentes  sont  à  cinq  pour  cent ,  mon- 
tant argent  au  cours  dfi  France 
k  6oojf>ooL|  lesquelles  den  sOMniocs» 
«onverties  en  argent  de  Lom^Çt , 

font  .   .   •  •   •  •   •   •   .   k   •  • 

i 

SK  II  est  dû  pou»  acquittions  ^ 

pour  argent  emprunté,  évictions  de 
domaines,  etc.  7  k  800,000 1.,  dont  les 
intérêts  sont  à  5  et  6  pour  cent  • 

6^.  II  est  dû  57,3861.  de  rentes, 
partie  pour  fonds  k  rembourser  |^ 
pahie  à  fonds  perdu  p  soit  pour  cul- 

tinctionr  d'anciennes  dettes  d^état, 
dots  accorde  e  s  par  contrats  de  ma- 
riage^  etc.  L'on  peut  comp  ter  à  rem- 
bourser environ  la  moitié  du  capi** 
t a1  «  ci  ^  • 


ao8,3«o  » 


«t 

9 


J.t  ' 


700^000  „ 


ii 


Total  •  •  •   8^7^1)726  L. 
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AaTICl^  SECRÈT  FAISAWT  PARTIE  DE  LA  PaÉ- 

sbAte  <5ohvbwtioîi. 

i?a  Majesté  Impciiaic  ayant  fait  connoitrc  à  5a 
Majesté  très  -  ehréticîiuc  qu'en  même  tems  qu'elle  a 
consenti,  pour  avanœr.  Texéestion  des  préliminaires j 
à  ce  que  la  (I(5cîsioii  dvs  (HlHciïltés  q\ii  se  boiii  ticvéci 
eiitrt  elle,  rt  la  courouae  d Espagne,  iur  le  sort  des 
allodiaux  qui  se  .trou vent  . tant  dans  1rs  duchés  de 
Parme  et  de  Plaisance  que  dans  fa  Toscane,  soit  re- 
jnisc  à  une  négoriatioii  amiable  ,  sou  iutciitioii  iTa 
pourtant  point  été  que  cette  eompiaisancc  de  sa  part 
pftt  préjudicier  aux  droits  qu'elle  prétend  lui  appar- 
tenir sur  lesdits  alloditur ,  M  vertu  dës  préliminaires; 
conime  aussi  que  Saditc  Maycsté  Impériale,  non  plus 
que  le  duc  de  Lorraine,  ne  pou  voient  pas-  à  cet  «égard 
demeurer  sans  auclià^s-  sûrttés,*  et  c«^sés'ii^)  tous  Ici  \ 
hasards  qui  pourr«i^nt'sftïfvéHtr,'aussri  lohg^tenis  que 
le  roi  d  K^pagne  ,  '  imt  eh' sôn  iioni  tpTau  nOm  des 
infants  pou  Philippe  et  *  Don  Louis ,  *  et  des  -cnfans 
mâles  qui  pourroi^^.^)jfi^^  ,.enporc '  de  la-^iiéscnte 
reine  d'£s}>açae^  et -le,  roi  des  deux.^icilcS)  n'^auroient 
pas  renonc  e  formel  11  m«  ii(  à  lous  di  uils  et  préten- 
$ioj4S  qu'ils  pourroient  piélon^rc-i^yr  ici>(^its  oiiodiaux.^ 
"  Et  S.  M,  T.  voulant  mpntrer  s^^sintèrc  amitié 
pour  S,  M.  impériale  *eî  le  séréniAiime  duc 'de  Lor- 
raine,  et  leur  procurer  les  plus  grandes  snretçs,  elle 
promet  et  s'engage  d'eiuployer  les  plus  grands'  eiForts 
pour  obtenir  y  le  plutôt  qu'il  se  pourra;  le^aiTcsrenon- 
eîatipns  en  lionne  forme;  en  outré  cohsep^  que  "S.  M. 
impériale  et  le  sérénlssiine  duc  de  Lorraine  en  soient 
possesseurs,  et  déclare  qu'en  quelque  cas,  sou>  quel- 
que prétexte  et  de  fa  j>art  de  qui  que  ce  soit^  que 
saditc  Mai  esté  impérial^  et  le  séréiiissimc  duc  de  Lor- 
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raine  puissent  être  troublés  et  ift^quît^tës  dans^  la  pot* 
session  desdits  alicMiiaux^  «l^e  prsndsa  fait  cjEuse 
pour  icuf  défense  et  coitscrvatioÀ  entre  les  'ii|flUiis  de 
S.  M.  impériale  et  du  sérénUsirae'duc  de  Lort^aicLe^ 
et  qu'elle  cmploycra  ,  Ir  cas  aii ivaiil ,  lontes  Ibrccs, 
même  par  les  ai  mes  ^  poun^le*  sou  tien  et  rejUboluatip^a  « 
de  la  garantie  qu^elle  accorde  par  le  présent  aete^  ^ ,  . 

Le  présent  article  atira  la  même  force  que  s^il 
éloit  ins(^r(^  dans  la  convention  par  ticulière  coacernant 
la  Lorraine,  signé  k-  ab.aoùi^  tri  demcurcua  dans  le 
plus  profond  secret*^'  , 

,9  Fait  à  Vienne,  eç  2 B  août  ifS\i*'- 

.-c::>.  n HUPPE -LOUIS  /-^i>n  t  apoutphti 

(^X^  GL.NDACER  Cte.  DE  STAHRJEMBERG. 


LOLIS  Cte,  m  HAKiUGH* 


A  K  t  ^  C      B    S.  irAAÀ 


S'il  arrivoit  quc  le  cas  de  la  vacance  de  la  Tos-* 
eane  exij&tAt  avaot-le  terme  stipulé  dans  Tariicle  pre-* 
mier  pour  la  remise  de  la  Lorraine  au  Roi ^. beau «pèito 
de  S.  M.  1 .  C,  on  tbt  convenu  en  ce  cas  de  se  ldh- 
former  cxactem^^nt^  pour,  la  prise  de  possession  de  Im 
Lorraine*  pa^  ce  prince^  <  et- pour,  oelie  de  la /Toscane 
par  S.  A,  K.'  le. due  de  Lorraine ,  à  ce  qui  est  porté 
par  les  articles  1  et  a  des  priilimin aires  du  2  actpWe 
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fj3S  y  comrtiç  aussi,  que  dans  ce  même  ca»  Sadite 
M.  C  ne  sera  t^nue,  en  ce  qui  regarde  unique- 
ment la  Lorraine  9  à  d'autres  engagemens  qu*à  ceux 
f ui 'ritulteAt  desdils  prétininairef." 

**  Le  présent  article  séparé  aura  la  même  force  que 
sHl  étoit  inséré  dans  la  convention  d'aujourd'hui  mot 
i  mon**. 

x^>^    PHILIPPE- LOUIS  /''Os  T  A  pnPTvnw 


^"^"^  GUNDACER  Cte.  DE  STAHR£MB£RG^ 


£        LOUIS  etc.  DE  HARRACH. 

Déclarons  que»  nonobstant  la  répugnance  qat 
nous  avons  d'abandonner  l'ancien  patrimoine  de  &o* 

fre  mai&oa,  et  surtout  des  sujets  qui  nous  ont  donné 
et  aux  ducs  y  nos  prédécesseurs,  des  preuves  si  mar- 
quées de  leur  sèle  et  de  leur  affection  f  le  ^paMait 
attàdienieiit  que  nous  avons  pour  S.  AL  L  et  C  et 
pour  S.  M.  T.  C,  et  le  désir  àe  voir  rétablir  la  paix  et 
l'unioa  entre  des  princes  à  qui  nous  appartenons 
par  des  lieaâ  qui  nous  sont  si  cbersy  et  de  procure» 
la  paix  à  PËtirope ,  noua  déterminât  d'aeeéder  non* 
seulement  auxdits  préliminaires^  mais  à  la  coarentiou 
conclue  entre  leurs  dites  Majestés  impériale ,  calhoii* 
que,  et  très-ebrétienne,  le  aSàoùt  de  la  pri^sente  an« 
née  y  en  adoptant  pleinement  toutes  les  clauses  et  con-» 
ditions  qui  y  sont  stipuicc3. 
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'  En  conséquence  nous  avons  cédé  et  abandonné^ 
oédona  elabiuidoniiont^  aout  les  clauses  et  coaditiona 
portées  tant  par  les  articles  prëlininaires  que  par  la 

convention  mentionnée  ci-deiius,  pour  nous  et  nos  suc- 
cesseurs, dès  à  présen.t^  par  ces  présentes  y  au  sérëaissi-^  * 
me  roi  de  Pologne  ^  grand-duc  de  Lithuanie^  Stanislaa 
premier,  beau-père  de  S.  M.  T.  C.  j  notre  dudié  de  Bar  ^ 
tant  appelé  Barrois  mouvant  que  non  mouvant,  ap- 
partenances et  dépendances,  soit  d'ancien  patrimoine^ 
acquisitions  ou  bictos  allodiaux,  et  à  quélque  titre  que 
ce  puisse  être ,  et ,  après  Ion  dècès,à  S.  M.  T.  C«  et  à  ses 
sncccsscurs,  rois  dt  France,  en  tout  droit  de  souverai- 
neté et  propriété  ,  ainsi  et  de  même  que  nous  en  avôns 
joui  jusqu^à  présent  ;  avons  déclaré  et  déclarons  par 
le  présent  acte  tous  nos  sujets  du  duché  de  Bar  absous  ' 
du  serment  de  fidélité  auquel  ils  étoient  liés  envers 
nous  et  nos  successeurs*  ■ 

Déclarons  en  outre  que  nous  céderons  et  abanp 
donnerons  pareillement,  sous  les  métnes  clauses  et 

•  .  conditions  énoncées  tant  par  les  articles  préliminai- 
res que  p<ir  la  convention  mentionnés  ci -dessus, 
pour  le  tems  y  stipulé,  notre  duché  de  Lorrai- 
ne, ses  appartenances  et  dépendances ,  soit  d'ancien 
'  pa^imoine,  acquisitions  ou  biens  allodiaux,  et  à  quel- 
que titre  que  ce  puisse  être,  à  l'exception  de  ce  qui 
nous  a  été  réservé  par  cette  même  convention,  audit  ' 
seigneur  Roi  ^  beau^^père  de  S*  M«  T.  C*>  et,  après  son 
décès,  à  S.  M*  T.  Ù*  et  à  ses  successeurs,  rois  de  Frsm-c 
ce,  en  tout  droit  de  |>ropriété  et  de  souveraineté,  ain- 
si que  nous  en  avons  joui  jusqu'à  présent  ,  relè- 
verons et  absoudrons  nos  sujets  dudit  di^cbé  deLor rai- 
ne du  serment  de  fidélité  aiaqurl  ils  sont  liés  envers 
nous  et  z|os  successeurs* 
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'  £n  foi  de  qu'oi  nous  avons  signe*  la  pribcatc  con- 
Vrntion  de  notre 'main  ^  et  y  avotis  fait  apposer  notre 
scel  secret.   A  Vienne  en  Au  triche  ^  ^     septembre  ^ 

jfiii  sept  cent  tvcntc-&L\4  '     -  ■  '  . 


Ia  plus  })ns  ; 


TOlJSSALNT. 


#  • 
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CONVENTION 

jppur  la  cession  de  la  principauté  de  Commer'» 
ejy  à  faire  au  roi  Stanislas  ^  conclue  le  et  ra^^ 
fyié£  par  h  duc  de  Lorraine  le  a5  Déc.  ijdS* 


n  iNçois  TaoïsiiMK  y  par  la  grâce  ds  Dieu ,  due 
de  Lorraine^  roi  de  Jérusalem  y  marquis ^  duc  de 
Calahre^  Bar^  Gueldre^  Montfcrrat  ^  de  Tesehen 
en  Si/ésit\  prince  souverain  Arches  et  Char  Icv  il  le  y 
marquis  du  Pont -^à^ Mousson  et  JSomény  ^  comte, 
dePro9encey  Kaudsmoniy  Blamout  yJ&utphenySaur^ 
werdeUj  Saim^  Falckensisin^  A  tons  ceux  qui  eea 
présentes  Icitr  es  verront ,  salut.  Sa  Majesté  très-chré- 
tienne nous  ayant  fait  tcmoi^^ner  ^  qu'elle  souhaiteroift 
que  nous  voulussions  céder  dès  à  présent  notre  prin- 
cipauté de  Commercy  au  sérénissime  rpi  de  Pologne  ^ 
g;nind-dnc  de  Lithnanic,  Stanislas  premier,  et  ayant 
réciproquement  demandé  la  même  souveraineté  par 
usufruit 7  pour  notre  trés^hère  et  trèsrlionorëe  dame 
et  mère,saTie  naturelle  durante,  à  commencer  du  jour 
que  le  sérénissime  roi  dePologne,  Sr.iitisLAs  FasMifa, 
ou  Sa  Majesté  très- chré tienne ,  cntreroient  en  posses^ 
sion  du  dùèfaé  do  Lorraine;  Jesqui^Ue»  proposition» 
ayant  été  aeccpiéei»,  Ù  en  a  été  dressé  par  des  commis^ 
it       '  .     .  ai 
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saires,  munis  respect ivcmcnt  des  pleins-pouvoir»  néccs* 

saîrcsj  u a c  convention  le  i^r.  du  cuuiaiu,  dont  la  (ciieur 

CONVENTION. 


Le  Roi  ayant  dësirc  que  Son  Altesse  Royale  le 
due  de  Lorraine  cédât  dès  à  présent  au  sérënîssimi* 
roi  de  Pologne  la  piincipoutc  de  Cornnierry,  pour  en 
*  jouir  en  toute  souveraiucté ,  sur  le  pied,  qu'en  a  joui 
ou  dû  jouir  le  feu  prince  de  Vaudcmont)  en  vertu 
des  lettres  d^éreetion  du  3i  déeembre  1707  et  de  la 
coiivenlion  du  incme  jour,  et  S.  A.  K.  a:  uiit  en  liicmc 
icms  dt' mandé  ladite  prmcipautc  de  Commcrcy  en  sou^ 
veraineté  par  usufruit  pour  S»  A*  madame  la  du- 
eliesse  douairière  de  Lorraine  ^  sa  mère^  quand  le  roi 
de  Tulogrip ,  S:aius!as  premier,  ou  S.  M.,  cntrcroicnt  eu 
possession  de  la  Lorraine  y  et  S.  M.  désirant  d'ailleurs 
de  marquer  toute  sorte  d'égards  à  S*  A«  A*  madame 
la  duchesse  de  Lorraine,  il  a  été  convenu  entre  leurs 
ministres  soussignés  de  ce  qui  suit;  à  savoir,  que 
pendant  que  S.  M.  ou  le  roi  de  Pologne  occuperont 
la  principauté  de  Gommerçy ,  il  ne  sera  pris  pour  la* 
dite  principauté  de  Gommerey  que  la  quantité  de  sel 
qui  sera  jugée  nécessaire  et  réglée  en  conséquence 
pour  la  consommation  des  habitans  de  ladite  princl* 
pauté ,  et  qu'on  ne  fera  débiter  le  sel  qu'au  même  prix, 
à  la  même  mesure  et  usage  pratiqués  en  Lorraine  et 
Barrois,  comme  aussi  qu'on  iit-  laissera  faire  au  m  ne 
plantation  de  tabac  dans  1  étendue  de  ladite  princi- 
pauté» £n  eonséquence,  dès  que  S*  M.  -  ou  le  roi  de 
Pologne  seront  en  possessioAide  la  Lorraine^  S.  M* 
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DU  S.  Rf.  Polonaise  céderont  aussitôt  à  S.  A«  K.  ma- 
dame la  duchesse  douairière  de  Lorraine  la  princî- 
pautc  de  Comni ei  cy ,  sous  les  mêmes  conditions  que 
S.  M*  et  le  roi  de  Pologne  cônviennent  d'obk^rrer 
dès  à  présent  ;  de  façon  que  la  manière  d'exercer  cette 
souveraineté  ne  puisse  nuire  aux  droits  et  aux  revenus 
du  possesseur  du  ^Barrois  et  de  la  Lorraine*  Le  Koi  ou 
le  roi  de  Pologne  tiendront  .compte  au  duc  de  Lor* 
raine  des  rerenus  de  la  principauté  de  Gommercjp  ^ 
depuis  le  jour  de  la  prise  de  possession  du  Barrois, 
jusqua.  la  prise  de  {possession  de  la  Lorraine!  et  de 
même,  lorsque  Inadame  la^uchesse  douairière  de  Lor- 
•  raine  sêra  en  possession  de  ladite  principauté  ^  lesdita 
revenus  seront  distraits  de  ce  que  le  Roi  s'est  obligé 
de  payer  annuellement  à  cette  princesse.        .  > 

Les  ratifications  de  la  présente  convention  seront 
échan§fées,  tant  au  nom  de  S.  M.  que  du  sérénissime 
due  de  Loi i aine j  dans  le  tcrnau&  d'un  mois,  ou  plutôt 
Sri  faire  se  peut. 

£n  foi  de  quoi  nous  avons  signé  la  prése||kte  cols» 
ventiôn^  et-^  avons  fait  apposer  les  cachets  de  40s 

drmes. 

Fait  à  Versailles^  le  premier  Décembre  173C. 
Signé  »  Signé  / 


CHOISELL  DE 
6TAl.NyiLL£. 


Après  ravoir  ejicamioéey  ensemble  les  clauses  et 
conditions  y  portées,  nous  l'avons  agréée,  ratifiée  et  coA'. 
firméc;  ragi^oar..  ratilio.çs  et  co.nfiriwon&par  iespiitica  (c>- 
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Eu  foi  de  quoi  nous  y  avoii^  de  noirc  ID^ll} 

et  fait  apposer  le  scei  de  notre  chancellerie* 

F^^it  il  Vienne^  ce  25  décembre  ijSS^ 


Signé  FlUNÇaiS. 


>^  '  -  £t  plus  l>as 


TOUaSAIÎiT. 


♦  ♦ 
♦ 
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ï  * 

17.38,  2St  jlfor^.     .  •  ,. 


C  O  N  V  E  N  T  r  O  N 
eft(r«  /i^j  coiir^  lie  Vimne  et  de  France^  wr  hs 
miles  du  côté  du  Luxembourg ^  du  22  Mate  ijdSt 


• 


omme,  contre  Fintenfian  des  deux  cours  de  Vienne 

,  èt  de  France,  les  disputes  sur  les  limites  du  côté  du 
Luxembourg^  à  Foccasion  des  bureaux,  établis  à  Mu* 
neau  ^  Bertrix  ^  Morteham  »  St*  Hubert  et  Falmignoul^ 
'«nt  donné  lieu  à  des  dëmai^liea  féei|iroqùes  qiii  ne 
peuvent  convenir  à  la  bonne  et  étl^oite-  intelligence 
qui  subsiste  si  heureusement  entre  elles  9  nous  sous* 
«ignés  ministres. de  Sa  Majesté  impériale  et  de-$a  Ma- 
jesté très*chrétîenhe  9  munis  des  pouvoirs  nécessaires 
a  cet  efîct^  déclarons  par  le  présent  acte  que,  pouv 
obvier  à  de  semblables  inçonvéniens  à  l^ayenir  ^  S*  M. 
impériale  et  S/M«  T.  C.  sont  eonxei)ti'eft  de  laisser  les 
choses  à  Tégard  des  susdites  terres  en  dispute,  "^iJans 
rétat  où  elles  étoient  avant  la  déclaration  de  la  der- 
nière guerre,  et  de  supprimer  incessamment  toutes  les 
innovations  qui  pourroient  avoir  été  faites  de  part  et 
d'autre,  le  tout  sans  préjudice  des  droits  des  parties , 
et  jusqu'à  ce  qu^il  en  soit  ordonné  autrement  d'un 
commun  concerf  par  S.  M.  !•  et  par  S*  M.  T*  G.  y  qui 
se  réservent  de  pouvoir  cependant  se  faire  payer  les 
anciennes  redevances  accoutumées:  et  pour  que  ce 
commun  concert  s'ensuive  au  plutôt  ^  ^  M.  I*  et  S.  M. 
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très-chrétienne  sont  conrenues  en  outre,  de  nôjnmcr, 
û^ni  le  terme  de  deux  mois,  les  commlssairet  qui  de* 
vront  tenir  les  conttrenees  à  Lille ,  et  de  procéder  k 

ToLi vertu re  dcsdiies  conférences,  pour  le  plus  tard 
dans  le  terme  de  trois  mois^  à  compter  du  jour  de  la 
8i|;nature  du  présent  acte ,  pour  y  produire  les  titrer 
Tbspectifs,  que  ebaeun  prétend  avoir  ^  et  pour  discuter 
©t  convenir  selon  les  règles  de  la  jus.tice,  de  Téquitc 
et  de  la  convenance  mutuelle,  des  droits  qui  peuvent 
appartenir  à  l'un<^ou  l'autre,  dea  deux  puissances  sur 
lesdites  terrée  ;  en  se  promettant  réciproquement  que 
les  opcialioiis  desdits  commissaires  commenceront  par 
les  niatières  qi^i  ^eg^ardent  |e  duché  Luxembourg 
et  ses  limites,  et  princip^ément  par  ce  qui  concerne* 

Ijpsdits  hure^ujc,  k  quoi  on  travaillera  sans  retardement* 

,  *  '       •  .  - 

En  foi  de  q^dt  nous  avons  sijg;né  la  présente  dé* 

claration^^et  jt;.aypns  fait  apposer  les  cachots  de  nos 
armes*'   ••  .    ■     ..  ,  t  • 

Fait  à  Versailles,  le  13  m^rs  1738, 


JOSEPH  PRINCE  DE  /  ^  r 

-  UGHTEKSraW; .  {X.S  J  '^^^^^^ 


I  * 


•Ti 


«  >  : 
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DE  Thaxtes*  337 

1738,  16  Mai.  c  -  : 

I 

ACTE  DE  REJN  OUy^LLEMENT 

t/i^  traité  d alliance  et  de  subsides,  du  12  JVo- 
membre  1727,  c/z^rc  £z  France  et  VélecteUtr  ,de 
Bavière  ';  signé  à  Versailles  le  16  Mai  1738.  > 


c  Roi  et  le  sérénissimc  électeur  de  Bavière,  étant 
persuadés  que  rien  n*est  pluj  conVenatilè  à^curs  in- 
térêts communs  que  de  resserser  de..plù'sr€U  plAs  les 
liens  qui  les  unissent,  et  ayant  reconnu  que  rien  ne 
seroit  jilus  conforme  à  cette  vue  que  de  renouveler 
el  prolonger*  Içs  tfpî'^f  et  articles  s^i^s  inclus  i^^ii^e 
eux  le  12  novembre  1727  ^  ils  ontdonn«  leurs  pouvoirs 
à  cet  elFet;  savoir,  6.  M.  T.  C.  au  sieur  Amelot,  mi- 
nistre et  secrétaire  d'état  pour  les  aiFaii'es  étrangères, 
et  S.  A.  E.  de  Bavière  à  son  chambellan ,  ministre 
d*état  et  président  de  son  conseil  de  guerre ,  le  sieur 
COMTE  DE  Terrikc^  Icsqucls  soiit  convçuus  de  ce  qui 
suit. 

Le  Roi,  pour  donner  au  sérénissime  électeur  de  . 
Bavière  de  nouvelles  preuves  de  la  solidité  de  ses  en- 

^ai^oniens  ,  cl  do  i  cslimc  qu'il  fait  de  Talliance  de  ce 
prince*  nou-sculcnient  renouvelle  en  entier  les  traités 
et  articles  secrets  conclus  avec  ledit  sérénissime  élec- 
teur le  12  novembre  1737,  mais  même  les  prolonge 

|ig ui    iiois   années  au  delà  de  celles  qui  rcstciU 
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eourir,  promettant  de  continuer  pendant  la  susdite 

prolongation  le  payement  du  subside  annuel  de  six 
cent  miile  livres  sur  le  même  pied  qu'il  a  été  payé 
gulci* 

R^iproquement)  le  sërënissime  âecteilr  de  Bairi^re, 
n'ayant  rien  plus  à  cœur  que  de  mériter  par  sa  fidélité 
et  son  attachement  la  continua tion  de  Tamitié  et  de 
la  puissante  protection  de  S*  M«  Té  Cf^eo  aeceptànt 
ladite  prolongation,  promet  de  son  côté  d'ohservcfr  avec  ^ 
la  plus  grande  exactitude  les  cngagemens  dudit  traité 
et  des  articles  secrets. 

présent  acte  sera  ratifié  par  le  Roi  et  le  séré^ 
nissime  électeur  de  Bavière  dans  Fespace  4t  quatre 
semaines^  ou  plutôt  si  faire  se  peut» 

En  foi  de  quoi,  tte» 

A  VenMlleii,  It  tS  nui  1738» 


ABIELOT.  {  r  C  )  LE  et*.  DE  TERADTG. 


I 
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TRAITÉDÉFENSIF  ■ 
j^fre  laFrance,e£  ïévéçhé  dtj  Bâle^du  1 7  Sept.  1733^ 


Au  nom  de  la  très-sainte  et  indivisible  Trinité^ 
ie  Pére^  le  jFils  et  le  Saint-Esprit^  Amen* 

es  troubles  qui  désolent  les  (5<ats  de  Mr.  le  piirîCP- 
ëvêcj[ue  de  Bâle^  depuU  plusieurs  années  ^  lui  ayant 
€^ereh,e^  des  mpyens  de  convenance  pour  les  ap^ 
paiser,  et  pour  y  rétablir  la  tranquillité,  sans  qu'il 
ait  pu  jusqu'à,  présent  y  réussir  ,  même  avec  le  con- 
cours dc^s  cantons  catholiques il  seroit  parvenu  ji 
faire  eonnohre  au  Rot  ^  par  son  am)>4ssadeur  en  Suisse^ 
le  désir  qu^il  a  toujours  eu,  depuis  son  élection ,  de 
contracter  un  traité  particulier  avec  Sa  Majesté,  qui, 
saaspréjudicier  à  TEmper^r  ni  à  IXmpire,  au  traité 
de  paix  de  Westphalie,  aux  '  concordats  laits  entre 
le  saint  Siège  et  la  nation  g-ermànique ,  et  enfin  aux 
3tatuts  particuliers  du  cliapitre  de  Bàle,  pût  lui  pro- 
jcurer  l'avan^a^e  de  ramener  la  paix  dans  ses  ctats^ 
tJeik  inspirant  k  ses  peuples  l'obéissance  qu'ils  lui  àoï* 
,vent   Le  Roi ,  ayant  égard  à  Ja  triste  situation  où  le- 
dit, prince  et  évéqiie  de  Bàle  se  trouve,  et  voulant  lui 
dOBAer  à  cette. OQoasion  une  marque  de  sa  bieuvcil- 
Jawse  voyait,  0t  de  son  affection  particulière  pour  sa 
jpersoime  et  p9ur  son  chapitre ,  a.l>ieii  vouln  cônsenlir 
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au  présent  traité.  A  cet  effet,  S.  M.  Louis  quinzi^mk , 
par  la  grâce  de  Die\i ,  Roi  T.  C.  de  France  et  de  Na- 
TarrC)  d^une  part,  «  ndfmmé  le  sieur  Homirique-Jac^ 

OU£S    DE   BaRBERIE,  CHEVALIER  ,    MARQUIS  OE  COUR' 

TEILLE,  son  conseiller  en  ses  conseili),  maître  des  re- 
quêtes ordinaire  de  son  hôtel ,  et  sou  ambassadeur  ea 
SuissW,  et  M^  le  priiice*évêqiie  de  Bâle,  d'autre  ptrfp 
le  sieur  baron  de  RbccENBACH,  son  conseiller  et  mi-* 

nistre  d  état ,  préi^ident  de  sa  cour  de  justice  ,  pour  con- 
venir ^  en  vertu  de  leurs  pleins-pouvoirs ,  des  ar^clcs 
suivans. 

Que  ce  tratté  n'ayant  pour  but  et  objet  principal 
que  le  rétablissement"  et  là  'conservation  de  la  tran- 
quillité intérieure  des  états  réciproques,  et  la  défense 
de  leurs  frontières,  On  convicndia  incessamment  de 
moyens  encore  plus  efficaces  pour  eh  constater  la  sûr 
teté  y  en  fermant  et  fortifiant  le^ passages  par  lesquels 
les  sujets  mutins  ou  autres  eittieitils  pour^'oîeiit  pé* 
nétrer  dans  les  états  respectifs ,  pour  y  causer  du 
dommage.        '  '  * 

Qu'à  cet  effet ,  et  pour  éviter  tout  trouble  et  tout 
emb^irras  dans  les  deux  états  |  on  M^ypérlnettra  point  • 
rentrée  des  Criminels  d'état,  aSSbSSkiS',  voleurs-  do- 
mestiques et  perturbateurs  du  repos  public,  déclarés 
tels  par  le  Roi  à  Tégard  de  ses  sujets  ,  .et  par  le  prince- 
évê^e  de  Bàle  à  Tégard  des  siens'»  de  méme'^^  dift 
déserteurs  de  leurs  troupes,  h  roécas^bAf-desquel»^'!! 
sera  fait  un  accord  plus  particulier j  et,  an  cas  que  1& 
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uns  ou  les  auh'cs  vinssent  à  se  réfugier  dans  le  royau-* 
me,  ou  dans  les  états  de  le  prince  et  évoque  de 
Bâ^G ,  on  8*ôbllge  et  on  promet  de  part  ei  d^titre 

•  de  les  saisir,  et  de  se  les  iciiietUe  de    044x41:  Xv^jf^M 
première  rc^uisiùoûé       .  ;      .  - 

'  •  ■  ,  . .  ♦ 
Que  sî ,  pour  remédier  aux  troubles  intérieurs  qui 
désolent  aujourd'hui  Févêché  de  Bâle,  Mr.  le  princr- 
évêque  avoit  besoin  de  troupes,  soit  cavalerie,  scié 
infanterie I  S«  M.  ,s!oblige  de  ,les  lui  fournir,  et  de  l'ai* 
fier  de  ses  forces  ^  suivant  que  la  nécessite  le  demaii^ 
dera,  et  le  p^s  jprpmptWJÎMt  ^u'il  sera  possible»  ,  ,  , 

A  a  X  I  c  L  E   1  V.   

Les  sujets  de  Mr.  Tevêquc  de  Bâic  jouiront  en 
France,  dans  tous  les  pays  (que  ic  |ioi  possède  et  pos- 
sédera, des  mêmes  privilèges^dont  jouissent  les  Suisses 
qui  sont  aètuellement  en  alliance  avec  le  Roi;  comme 
aussi  les  sujets  de  S.  M.,  de  qucicj[ue  état  et  condition 
qu'ils  soient,  pourront  aller  séjourner,  demeurer, 
traquer  et  négocier  sûrement  et  sans  aucun  empC- 
ehement  en  corps  et  en  biens,  librement  et  à  leur  vo- 
lonté, daïis  toute  i'étciiduc  des  états  de  M»",  le  prince- 
cvéf  ue  de  Bàle ,  dans  lesquels  ils  jouiront  de  toute» 
les  mtmes  prérogatives  et  privilèges  accordés  en  France, 
par  le  présent  article ,  aux  sujets  dudit  pcince  e|  évé«^ 
que  dc.BAle. 
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-tÀ  ptlnee  el*^Téque  de  Bàle  obserrcim  fouiours 

|>e|tdant  la  p;uciT^  une  exacte  neutialilé  ,  ainsi  qu'il 
a  fait  jusqu'à  présent  y  et  continuera  en  tout  tenu  de 
permettre  aux  oiBciers  suisses  ou  alliés  des  Suisses^  qui 
sont  liu  service  du  Eoi^  de  £ûre  des  recrues  dans  la 
portiou  de  se&  états  qui  ne  fait  pa^  partie  de  l^£inpire. 

En  foi  de  quoi  nous,  ministres  plénipotentiaires 
du'  ^oi  et  de  Mu  li  prince  -  évéque  de  Bàlei  munis 
des  pouvoirs  nécessaires  ^  èet  éffet,  avons  signé  le 
pr&eÀt  traité)  et  y  at&ns  apposé  le  cachet  de  nos  ar  * 
mes,  promettant  de  part  et  d'autre  que  les  ratiflca- 
iions  seront  fournies  en  bonne  et  due  forme,  dans 
Tespàce  'd'un  moiS|  à  conipier  du  jour  de  la  signa-' 
ture  du  présent  traité ^  ou  plutôt,  s^il  est  possible* 
Fait  à  Soleure^  le  onzième  septembre  mil  sept  cent 
trente-neuf.      .  '  *   •  . 

J  \  **Sûé  p£  BARBEBIE  DE  COURTEILLE. 

*    '       .  Jbic  ROGGENBACH. 
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TRAITÉ   D' AMITIÉ, 
d alliance  et  de  subsides  ^  enire  là  JPrance  et  le  Danù» 
rAarckp  signé  à  Copenhague  le  xi  Mars  1749. 


N  otoire  soit  à  tous  ceux  à  qui  il  âppsirticiiidm ,  que 
$a  Majesté  très-chiétienne  et  Sa  Majesté  Danoise,  tu 
la  situation  présente  des  affaires  ,  aj^ant  considéré 
qu'il  ne  pouvolt  être  qu^rantageux  en  tout  tèint 
qu'elles  eussent  un  soin  mutuel  de  la  conservation  de 
leurs  intérêts,  ainsi  que  de  leur  propre  sûreté^  elles 
ont  ont  ne  devoir  point  différer  de  resserrer  les  nœuds 
d'une  amitié  fondée  sur  de  si  saintes  intentions.  Sa 
Majesté  très-chrétienne  a  autorisé  pour  cet  clFet  le  Sr, 
}loDOLPH£  LEM4TRE  ,  chargé  de  ses  affaires  auprès  de 
S.  M.  D,y  et  S.  M.  D.  ses  conseillers  privés  de  son. 
conseil  y  etc.,  pour  traiter  ensemble ^  lesquels ,  ^P^^^^ 
avoir  échangé  It  uis  pouvoirs  respectifs ,  sont  con* 
Tenus  des  articles  suivans^  qulls  déclarent  davance 
ne  tendre  à  l'offense  et  au  préjudice^  de  qui.  qu^ 
ce  8oit« 

♦ 

Aarrcts  t 

a 

1m  traités  antérieurs  subsistansy  et  npmmément 
Faete  de  garantie  du  duché  deSleswick,  seront  con« 

^méi^  |)our  dczi^evirer  dans  leur  entier  et  êixe  observés 
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dans  iOTis  leurs  articles;  et  S.  M.  T.  C.  est  aussi  coTtf- 

Tenue  avrc  S.  M.  D.  de  faire  travailler  tout  de  suite 
4  un  traité  de  c9inmem:9  damla  vue  dç  favoriser,  au- 
l^nt  qu'ii  sera  possible^  le  commerce  direct  de  le«rs 
sujets.  .V 

A  |t  t  %  ç  X  B  IL 

,8.  M.  T«  C.  et  3*  M.  JD.,  en  ^rtu  de  TamitU  ef 

de  Ja  honnc  correspondance  qu'elles  renouvellent  j 
se  promettent  réciproquement ,  que  non  ~  seulement 
elles  n'emploiront  point  ni  leurs  forces,  ni  leurs  con- 
seils j  directement  ou  indirectement ,  contre  leurs  in<* 

térêts  respectifs,  niais  qu'elles  agiront  dans  un  parfait 
concert^  pour  tout  ce  qui  pourra  être  du  bleu  ou  de 

Tairantage  de  i(un:Omîdé  Tatitre*^ 

•  •  ...  • 

Aa.Txc&B  IIL 

Léurs  susdites  Majestés  ^  quoique  déjà  disposées 

à  ne  rien  faire  au  piLiudlcc  rune  de  iauirc,  se  pro- 
mettent mutueiicmcnt  de  n'entrer  dans  aucun  enga- 
gement contraire  à  ccl^i-ci ,  ni  d'en  prendre  et  rc^ 
nouveler  avec  quelque  puissance  que  ce  soit  j  qu'après 
une  coniinunicalion  préalable  et  un  mutuel  concert, 
examinant  contidcmment  tout  ce  qui  peut  ou  pourra 
convenir  le  mieux  à  leurs  intérêts  communs:  elles 
déclarent  en  même  tcms  qu*elles  ne  sont  dans  aucun 
engagement  qui  soit  contraire  à  rcxécutien  du  présent 
traité,  lequel  sera  Hdclemeut  observé  de  pari  et 
d'autre. 

A  a  t  t  &  I.  B  IV. 

i 

Si,  contre  toute  attente*  leurs  propres  états  on  ceux 
de  leurs  alliés  communs^  étoient  menacés  de  quelque 

*  ■  r 
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danger  évident  ^  6.  M.  T.  C*  et  S.  M.  D.  délibéreront 

scricuscnient,  et  se  coiicci  (c  i  ont  iians  perte  de  tems 
sur  les  moyens  de  le  réprimer  ou  de  i  éloii^ncr^  de 
joindre  ou  de  £aire  agir^  s'il  étoit  besoin ^  leurs  forcef 
soit  par  terre,  soit  par  mer,  pour  s'y  opposer,  sui- 
vant les  conjonctures  et  les  conditions  dont  on  con^ 
vicndroit  alors  ^  en  sorte  que  tout  le  monde  connût 
que  Tunion  établie  entre  les  deux  couronnes  ii'est 
pas  sans  effet,  mais  qu'elle  a  pour  but*  invariable 
leur  commune  sùrctC;  inséparaLic  de  la  Iraut^uillilc 
publique. 

AaTxcLE  V. 

S.  M.  T,  C,  déclare  et  s'engage  spécialement  que^ 
s'il  arrivait  que  S.  M*  D.,  en  baine  et  jalousie  de  cette 
liaison,  fût  inquiétée  ou  attaquée  de  qui  que  ce  soit^ 
ou  que  l'on  voiilftt  lui  susciter  des  querelles ,  de  quel- 
que manière  que  ce  fut,  elle  concourra  efficacement 
à  sa  défense,  en  l'assistant  des  forces  requises,  et  par 
terre  et  par  mer ,  jusqu'à  ce  qu^l  soit  suffisamxatat 
pourvu  à  sa  sûreté,      le  tort  réparé. 

AaTicLBYI* 

Le  présent  traité  durera  le  terme  et  Tespace  de 

cinq  ans  consécutifs,  et  sera  renouvelé,  s*îl  est  besoin , 
avant  rcxpiration,  ainsi  que  leurs  dites  Majestés  le 
jugeront  convenable,  suivant  leurs  intérêts  communs 
et  les  circonstances. 

AaTxcLaVlL 

S.  M.  T.  C. ,  pour  témoigner  le  désir  sincère  et 
constant  qu'ell^  a  de  contribuer  à  la  satisfaction 
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pêrsonneHo  et  Sint  avantages  de  Sa  Majesfë  Danoise^ 

J>romet,  en  vertu  du  présent  traité,  de  lui  fournir  un 
{.iibsidc  aunuei  de  quatre  ceut  mille  écus  de  banque 
à*  Hambourg  ^  pendant  les  années  que  ce  traité  sub- 
n'Sstera;  laquelle  somme  sera  exactement  payée  dan» 
j.i  ville  de  Hambourg  à  S.  M.  D.  ,  ou  à  celui  ou  à 
ceux  qui  seront  munis  pour  cet  effet  de  ses  plein»^'^ 
pouvoirs  I  de  trois' mois  en  trois  mois^  et  d'avance  par 
quartier 9  dont  le  premier  commencera  du  jour  de  la 
signature  du  ptcscnt  traité,  pour  être  continué  de  la 
même  manière  pendant  les  années  que  le  traité  doi& 
durer. 

An  TicLa  VII 

i>e&  ratifications  de  ce  traité  seront  échangées  à 
Copenliaguct  dans  Fespace  de  six  semaines  après  la 
signature^  ou  plutôt  si  faire  se  peut» 

£n  foi  de  quoi  nous  soussignés,  munis  des  pleins- 
pouvoirs  de  S.  M.  T.  G.' et  de  S.  M*  D. ,  avons  èsdits 

/loiui  «igné  le  présent  traité,  et  y  avons  fait  apposer 
les  cachets  de  nos  armes*  Fait  à  Copenhague,  le  lô  de 
mars,  l'an.  1743^  ^ 

S.  M.  T.  C.  ayant  considéré  conii)ieii  une  alliance 
parfaite  entre  les  deux  cours  du  Nord  pourroit  con- 
tribuer assurer  Téquilibre,  et  désirant  même  y 
concourir  de  tout  son  pouvoir,  il  est  convenu  qu^on 
travaille!  a  ince.ssammeut  et  sans  aucun  retardement  à 
nue  triple  alliance  entre  la  France  et  le  Dancmarck 
rt  la  Suède,  qui  aura  pour  but  le  plus  grand  avantage 
des  dcuj;  couronnes  du  Nord;  'et  éOmkie  deux  puissances 

aussi 
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aussi TdisiaHFuntfdftl'auM  peuvent  amii  dèi  ifetffi^ts 

pcrsoirnels  pour  leur  btea  et  leur  sûreté  réciproque, 
€t  l  iulentiou  de  S.  M.  T.  G.  n'étant  pas  de  les  gêner 
sur  ce  qui  peut  être  de  leur  conTenance^  Sadite  Ma*' 
jesté  voulant  au  eotftraiee  leur  ^n&er^depius  en  plu# 
des  inaïqucs  de  son  amitié,  s'engage  de  se  rendre 
garante  de  ^ej^ution  d^  ce  qu'elles  ^ppiirront  ci^n*' 
tracter  sur  ee  qui.  lea  touelieiEoit  dûpeqtemeatr 

Si  Sa  Majesté  le  roi  de  Danemarck  jugeoii ,  at-» 
tendu  les  circonstances  présentes^  devoir  différer  luk 
conclusion  de  la  triple  alliance  ddiit  il  est  questiott 
dans  le  ir.  article  séparé  et  secret  dti  traité  aigné  ce^ 
jourd'huî,  et  s'en  tenir  à  une  simple  neutralité,  pat* 
rapport  à  la  guerre  qui  s'est  allumée  entre  la  Suède 
et  la  Russie ,  en  ce  cas  S.  M<  X.  G.  s'employera  d^ 
tout  son  potivoit  poiir  engager  la  couronne  de  Suéde 
à  se  prêter  aux  convenances  de  la  couronne  de  Dalie' 
ffiarek^  en  vue  de  ladite  neutralité. 

TaoïsiàMtf  AEtxota  «IrAai  at  steaaf. 

La  ^onte$tation  qui  .s'est  ëmtie  ponr  le  droit  de 

pèche  le  long  des  càtei  de  P Islande^  pouvant  don* 
jier  lieu  à  une  guerre  dans  laquelle  rAngielerre  se  ren-» 
droit  partie,  en  ce  cas  M.  T.  C.  s'engage  d'assister 
la  couronne  de  Çanemarck  des  Ibrces  qui  seront  ju'* 
gées  nécessaires* 

Ces  trois  articles  sépârés  et  secrets  auront  la  tnîitié 
force  que  s'ils  avoient  été  insérés  de  mot  à  mot  daaa 
le  traité  eonclin.  tt  aîgaé*  ce^Ourdliui  ;   ils  seroni 
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nfifië»  de  lÂ^  même  manière  y  «t  les  tatifleatlons  en 

seront  échangées  dans  le  même  tems  que  celles  du 
traité.      .  ' 

Bn  foi  de  quoi  nout-tôuMignés,  munis  des  pleinsi* 

pouvoirs  de  S.  M. T.  C.  et  de  S.  M.  D. ,  avoiis  èsdiis  noms 
signé  les  présent  articles  séparés  et  secrets ,  et  y 
avons  Dût  apposer  les  eadiets  de  nos  annes«  Fait  k 
.  Copenhague,  Iç  i5  mars  1743. 


« 
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ACTE  DE  GARANTIE, 

donné  par  le  roi  de  Pru$se  à  la  maison  de 
Hesse^'Caêselp  en  conformité  du  tr^iU  d union 
de  Francfort  d!e  1742. 


FEiai^AiCy  p»  la  grâce  dtr  Dieu,  roi  de  Prusse^ 

margras^  de  Brandebourgs  archi'-  chambellan  du 
S*  Empire  Romain  et  électeur  ^  souverain  et premief* 
duc  de  la  basse  SUésie^  prince  souverain  d  Orange  9 
de  Neufekatel^  de  Vatengm^  due  de  Gueldre ,  de' 
Magdebourgy  de  Clèves  ^  de  Juiiers  ,  de  Ber^  ^  de 
S t  et  tin ,  de  Poméranie^  de  Cassubi^^  delà  VandaHe^ 
de  Mecklembourg  et  de  Crossen  ,  iourggrave  de 
Nuremberg^  prince  de  ffaibersiati^  de  Minden,  de 
Camin^  de  Vandaîie ^  de  Schw^rin^  de  Ratzebourg^ 
d*OstJrise  et  de  Mœurs  ^  comte  de  Haut'-^ollern^ 
de  Buppin^  de  la  March^  de  Havensberg^  de  JFfo^ 
hensteiny  de  Teeklembourg  ^  de  Sckwerin,  de  Lîngen, 
de  Biirem  et  de  Lcadam^  seigneur  de  Bavenstein\ 
des  pays  de  Rostoch^  de  Stargardj  de  jLauembourg^ 
de  ButaUf  dArlay  et  de  ^rédaj  etc* 

Savoir  foison»  et  confessons  par  les  présentes,  qu'ayant 
élc  stipulé  et  promis  par  le  traité  d'union  conclu  le 
a  mai  s  de  la  présente  année  1742  à  Francfort  sur  leMein, 
entre  le  flérémiisoie,  frès^puiffant  <«iîaviff cybiepriHfi» 
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■ 

et  seigneur  Charles  tit,  élu  Empereur  des  Romains^ 

toujours  A  lie' us  te  y  roi  de  Germnnic  cL  de  Bohême  j 
duc  de  la  haute  et  de  la  basse  Bai  tire  y  de  même 
çMe  du  haut  Ftiiatinai  y  comte  Palatin  du  Hhin, 
archiduc  ^ Autriche^  et  landgrave  de  Leuchtem- 
her£ .  etc.  etc,^  iioii  c  très-cher  cousin  cl  fjèrc,  d'une 
part^  et  le  sércimsiuie  et  tiés-puissaut  prince  et  sei- 
gneur Frédéric/  roi  de  Suéde ^  des  Goths  et  des 
l^andaiesj  *g^\tiM^di»  de  Finlande  ^  >  landgrave  de 
/J esse  y  prince  de  Jiirsc hjeldt  y  comte  de  Caizenelem^ 
logen  y  de  DietZy  de  J^iegenhain  y  de  ^idda  et  de 
Schaumbourgy  notre  Jrès-cher  cousin  et  frère  ^  d^autre 
part,  moyennant  leurs  ministres  plénipotentiaires 
respectifs,  coiumis  à  cet  effet,  ledit  traité  ratifié  ile- 
pvis4  ctqu'ayaut  en  particulier  encore,  par  un  article 
aéparéy  été  stipulé  ^t  promis  garantie  de  foq^  états 
de  la  maison  li^  Hesse-Gassd  à  obtenir  de. nous  jus- 
qu'à la  future  pacification  géuéridk^  ic4il  articUe.sé* 
pjiré  iK>ii9u  en^  CCS .  termes  : 


Ayant  été  arrêté  et  conclu  cejourd'ixui  un  traite 
d'ainitié  perpétuelle  entre  S*  M.  I.,  d'une  part ,  et  S.  M. 
le  roi  de  Suède, 'comme  landgrave  dé  Hesse-Cassel, 

d'au  li  e  part,  par  les  ministres  respectifs  y  autorisés, 
ct^munis  des  plcins-ppûvoirs  sufTisans.,  sauf  la  rat iii- 
èatiôn  respective  ;  ' et  lesdits  ministres  élan t  encore 
convenus  et  tombes  d'accord  en  particulier  de  tar- 

ticle  secret  et  séjjuré^  inséré  ci-après  mot  a  niot, 
portant:" 

ARTictasÉrAKtf, 

^    louchant  la^  garantie  -des  états  de  la  maison 

de  Hesse^CftsseL  f 
**  S.  M.  I.  s^étant  chargée,  en  vertu  du  Uaiiq 
^  d'iinioncid'iumiiélicureusenicnt  conclu  cejourd'hui^ 


I 
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I,  de  la  garantie  de  tous  les  états  dç  la  maison  de 
Hesse-Gassel  y  dënoiniiK^s  y  et  de  tout  ce  qui  y  est 
actuellenient  incorporé  y  ou  qui  dans  Favenir  y- 

pourra  être  incorporé  ,  et  cela  de  la  façon  et  ma- 
nièrc   que  cela  est  exprimé  dans  le   para^rapl^  ' 
4  di|dit  traité ,  Sadite  Majesté  promet  pareillement 
d^effectuer  auprès  de  ses  alliés,  et  en  particulier  au* 

jj  près  de  la  couronne  de  France^  de  même  qu'au-^ 
près  de  Leurs  ^lajcstés  le  roi  de  Fivus^e  et  le  roi 

„  de  Pologne  f  à  ce  qu'ellès  garantissent  pareillement, 

9,  conjointement  et  séparément,  lesdits  étais  et  leur 
possession  jiisqu^à  la  future  paclftcation  générale  y 
et  qu'elles  en  délouineut  selon  leurs  forces,  dès  à  f 

9,  présent  ét  dans  ravenir,  tous  préjudices  et  maux 
auxquels  ils  pourroient  être  sujets^'' 

Le  présent  article  séparé ,  qui  doit  être  de  la 

,5  même  force  et  obligation  comme  s'il  avoit  ètc  inséré 
y,  actuellement  mot  à  mot  dans  le  traité  d'amitié  signé 
^  cejourd'huij  et  qui  est  également  à  ratifier  dans  le 

même  terme  que  ce  traité,  a  été  signé  par  les  susdits 
^,  ministres  plf'iiipotcnuaircs  respectifs,  le  jour  marqué 

ci-apiès,  et  a  été  muni  de  leurs  cachets  ordinaires* 
^  Fait  à  Francfort  sur  le  Mein  ,  le  a  mars  1743*  ^ 

Signé 

x-Os  FRANÇOIS.ANDEÉ  /^^Os  AUGUSTE- 
(  P  Oj  BARON  DE  PRAID-(  T  ÇV  LOUIS  DE 
\!^^^  LOHN.         V^i-^  VULGKENITZ. 

Nous  promettons,  en  vertu  des  présentes,  garantir^ 
d^s  la  meilleure  forme  que  cela  se  peut|  la  poitef »io]| 
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de  tous  les  états  qui  appartieanenf  ineontesfaTiIeraent 
à  maison  de  Hess^-Cassely  tels  qu'ils  sont  exprimés 
dans  le  traité  dtunion^  et  conformément  au  susdit  ar* 
tiele  «éparé,  )usqu*à  la  future  paeifieaiion  générale  ^ 
et  vouloir  détourner  d'eux,  selon  nos  forces,  dès  à  pré- 
$ent  et  dans  Tavenir,  tous  préjudices  et  maux  auxquels 
ils  peurroien^  être  sujets.  Ën  témoin dequoi  nousavons 
signé  les  présentes  de  notre  main,  et  y  fait  mettre  notre 
scel.   fait  à  Breslau,  le  i3  luai  i;^^- 


6i^iié 


FKIEDERICH. 
Et  plus  Bas 

Mr.  C.  DE  POpEWlLS, 

Pour  copie  collationnée  sur  ForlginaL 

Signé  A.  BONOP* 


è 
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1742^  iS  Juillets  . 


TRAITÉ  DE  COMM£RC£  ET  D£  MARINE,  : 
entre  £  Espagne  et  le  Danemark^  conclu  à  St.  Il* 
dcjonsc  le  18  Juillet  1742* 


le  sereiiissime  et  très -puissant  prince  Christian  YI, 
roi  de  Danemark  et  de  Norwège^  etc«,  d'un  côté,  et 
le  sérënissime  et  tris  -  puissant  prince  Philippe' Y, 
roi  dEspagne^  des  Indes ^  etc. ,  de  l'autre ,  ëtant  sincè- 
rement portés  à  rétablir,  cultiver  et  aiTermir  Fan- 
cieitne  amitié  et  bonne  intelligence  qui' ont  régné 
entre  les  Rois  leurs  prédécesseurs ,  et  désirant  la 
resserrer  et  perpctuer  de  plus  en  plus  enUc  eux  et 
leurs  héritiers  et  successeurs ,  ils  ont  jugé  qu^il  a'jr 
avoit  point  de  meilleur ,  ni  de  plus  sùr  moyen  pour 
parvenir  à  cette  fin  désirée,  que  d^établir  iiiie  libre 
et  parfaite  correspondance  entre  leurs  sujets  respec- 
tifs, en  réglant  leurs  intérêts  particuliers,  en  ikit  de 
commercé,  par  des  lois  et  conventions  propre^  à 
leur  procurer  un  accroissement  de  navi^tion  et  de 
inarine,  et  à  prévenir  les  différens  qni  pourroient 
survenir  ;  et  à  cet  eâct  Leurs  Majestés  ont  élu  et 
nommé  leurs  ministre^,  chacun  de  «on  côté;  savoir, 
le  roi  de  Danemark,  le  Sr.  Frédéric- Lotris,  baron 
DE  DcHN|  seigneur  de  CohoefFt,  chevalier  de  Fori're; 
de  Danucbrog,  et  son  envoyé  extraordinaire  auprès 
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de  S.  M.  catholif^ufii  et  le  roi  €i'£'^ps^g:ne ,  le  Sr.  Do«r 
JoscFB  DSL  Gampillo  à  Cosio,  chevalier  de  Tordre 
de  St.  Jacques  9  >iommandeur  de  la  Cliva ,  conseiller 
de  S.  M.,  etc.  ,  leur  donnant  h  uis  pleins-pouvoirs  pouf 
conférer  et  coaveoir  des  moycas  propres  à  produijre 
âp^  pffets  H  ai^ntageiix;  et  en  ponséquence,  après 
^  avoir  tenu  diverses  conférences  et  discuté  les  matière^; 
spi^t  enfin  convenu^  des  articles  (^i^i  suivent  s 

V 

Article  I« 

Il  y  aura  un  commerce  libre  entre  les  sujels  de 
fart  et  d'autre^  et  ils  pourront  aller  et  venir,  iaut  par  ' 
iner  et  autres  ealix  que  par  terr^,  excepté  les  terres  et 
.mers  ^çs  Indes  espagnoles  dont  le  commerce  est  dé- 
fendu aux  nations  les  plus  amie*  et  favorisées,  sans 
avoir  besoin  de  passeports  ni  permissions  particulières^ 
s'arrêter,  trafiquer  et  commercer  avec  leurs  propres 
vaisseaux,  produits,  effets  et  manufactures,  et  retour- 
ner à  leurs  ports  avec  celles  qu'ils  txo(jueroiit ,  achc- 
iero^t,  conduiront  et  chargeront  d'un  pays  à  Tautrc^ 
én  payant  les  droits  accoutumés  en  chaque  eiftirpit, 
ou  ceux  qui  par  Leurs  Majestés  ou  leurs  successevr^i 
seront  imposés;  le  tout  sur  le  même  pied  que  ces 
fLroits  sont  payés  par  les  nation^  les  plus  amies  et  les 
plus  favorisées  y  gardant  les  lois,  statuts,  coutumes  et 
droits  des  pays  respectifs:  et  s'^cnfeiid  que  des  élafs, 
ports  et  rivières  de  la  domination  de  S,  M.  danoise, 
^ottt  toutefois  exceptées  les  contrées  éloignées  du  JNord, 
opmme  rislande,  ferroé,  les  colonies  deSt  M.  dans  le 
Groenland^  le  Nordland  et  le  Finmarcken,  vu  qu'aux 
gâtions  Les  plus  amies  et  les  ^lus  favorisées  \l  n*cst 
paqi  permis  d^  allçr* 
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AftTXC£|(  lï* 

Les  sujets  des  deux  rois  auront  un  libre  accès 
dans  les  ports  respectifs  de  l'un  et  de  Tautre^  aTec  leurs 
vaisseaux  y  pour  le  traâc  et  le  commerce;  de  m^me  que 
les  vaisseaux  de  guerre  des  deux  rois  contra ctans  y 
entreront  librement,  et  il  leur  ^cra  periuii  d'y  faire 
le  séjour  ordinaire ,  tellement  pourtant  quCi  lorsqu'ila 
entreront  volontairement  /  les  vaisseaux  de  guerre  ne 
pourront  pas  excéder  le  nombre  de  six,  pour  ne  pas 
donner  aucun  modidc  soupçon  ,  ni  s'arrêter  plus  Ion^~ 
tems  dans  lesdits  ports  qu'ils  n'en  auront  besoin  pour 
réparer  leurs  vaisseaux  et  prendre  des  provisions,  sans^ 
que,  durant  leur  séjour,  ils  puissent  interrompre  la 
libertc  du  commerce  et  rentrée  d'autres  navires  iip- 
partcnans  à  des  natibns  qui  sont  en  amitié  avec  l'un 
ou  l'autre  roi  :  et  lorsque ,  par  accident ,  un  nombre 
inusité  de  vaisseaux  de  guerre  s^approcheroit  des  ports 
respectifs,  il  ne  leur  sera  pas  permis  d'y  entrer,  ni 
en  ses  rades,  avant  d'en  avoir  obtenu  la  permission 
du  roi  à  qui  appartiendront  lesdits  ports ,  ou  du  gou- 
verneur qui  y  commande,  à  moins  qu'ils  n'y  soient 
forcés  par  ffniî])êio  ou  autres  nécessités  dont  ils  cher-» 
chcut  à  éviter  les  risques,  et  en  tel  cas  ils  en  devront 
d'abord  informer  le  gouverneur  ou  premier  magistrat 
du  lleti,  ainsi  que  d^la  cause  de  leur  venue;  et  il» 
ne  s'y  arreitront  pas  plus  long -tems  qu'il  paroi  tra 
convenable  au  gouverneur  ou  magistrat,  ni  ne  com*^ 
mettront  aucun  acte  d'hostilité  en  de  tels  ports  qui 
puissent  être  préjudiciables  à  l'un  oit  à  l'autre  desdits 
sérénîssimcs  lois;  bien  entendu  néannioius  qu'en  cas 
qu'ils  soient  attaqués,  soit  vaisseaux  de  guerre  ou  mar» 
chahds,  ils  pourront  non-seulement  se  défendre,  mais 
se  réfugier  mênic  sous  le  canon  des  ports  respcctifj^. 
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pour  se  garantir  de  la  force  supérieure  ;  et  pour  lors 
ils  seront  reçus  sur-le-champ*  sans  permcUic  aux 
▼aisseaux  epnemis  de  s^approcher  pour  les  combattre^ 
et  pendant  qulis  seront  en  retraite ,  on  leur  accordera 
toute  la  protection  et  assistance  dont  ils  pourront  avoir 
besoin.  Les  vaisseau^t:  marchands  pourront  entrer  lihrc- 
ment  dans  tous  les  ports^  havres ^  baies ^  anses»  gol* 
fes.  rivières  non  défendues,  comme  il  est  dit  dans 
rarticle  précédent,  tant  des  sujets  de  l'un  souverain 
que  de  l'autre,  sans  aucune  p;ei'mission|  et  sans  qu'ûn 
puisse  les  obliger  d'attendre  hors  des  ports  ou  havres^, 
en  quelque  endroit  que  ce  soit:  mais  ils  y  entreront 
sans  aucun  reltiiderncui  ni  cnipêchciueut;  ils  yjjiemeu- 
rerpnt  autant  de  tems  qu'ils  jugeront  à  propos,  y 
seront  reçus  amiablement  et  seront  traités  favorable* 
ment,  et  y  pourront' charger  la  cargaison  en  tout  ou 
en  pan  je,  tomme  bon  leur  semljicra,  garder  ou  ex- 
poser eu  vente  leurs  marchandises,  sans  payer  de 
leur  navire  ou  de  leur  cargaison  plus  de  péage  et  de 
douane,  gabelle  ou  autre  droit  que  ce  puisse  être» 
que  pour  ia  partie  des  marchandises  qu'ils  auront 
trouvé  à  propos  de  décharger  ou  de  vendre,  eu  char- 
ger d'autres,  y  radouber  leurs  navires,  y  aclietcr  les 
provisions  nécessaires  pour  leur  voyage ,  de  même  que 
toutes  sortes  de  marf  handises,  de  quelque  espèce  que 
jce  soit,  et  de  prendre  leur  cargaison  en  tout  ou  en 
partie,  de  s'en  retourner,  d'aller  ou  de  se  faire  fi^éter 
pour  d'autres  endroits,  et  partout  oii  ils  le  jugeront 
de  leur  convenance,  et  se  mettre  ainsi  en  nier  sans 
aucun  empêchement,  après  avoir  payé  les  droits  aux*» 
quels  ils»  seront  tenus.  Aussi  S*  M*  catholique  ne  pei^ 
jnettra  point  que,  sous  le  prétexte  de  police  ou  autre ^ 
il  soit  imposé  des  prix  limités  aux  niarcliandisc  s  ap- 
partenantes aux  sujets  de  5»  M*  danoise:  mais  il  leur 
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sera  permis  de  les  vendre  selon  le  cours  ordinaire  da 
«omii^prce;  liberté  dont  les  sujets  de  8.  M.  c«itholique 
jouiront  pAr^illement  dans  les  ëtats  de  S.  M«  danois^; 

A  &  X  X  c  L  s   III.  « 

Lès  pvîses  <iuc  lesdits  vaisseaux  de  guerre  ou 
autres  de  S*  M.  danoise  pourront  faire  sur  les  corsaires 

éc  Barbarie  ou  autres  ennemis,  pourront  entrer  dans 
les  ports  et  havres  de  S.  M.  C.^  avec  la  permission 
préalable  des  commandans  ou  gouveri^eiirs,  qui  la  leur 
donneront  toujours,  lorsqulls  reconnoitronf  que  Felbat 
de  leur  équipage  se  trouve  tel  quMl  n'y  ait  rien  à 
craindre  pour  la  sûreté  publique |  et  que  les  vaisseaux 
îpris  ne  soient  point  de  quelque  prince  ami  et  allié  \ 
et  ils  pourront  s'en  retourner  et  sortir,  pour  suivre 
leur  destination  :  et  en  cas  qu'ils  demandent  et  pbtiun-f 
nent  la  permission  pour  la  vente  du  tout  ou  d'une 
partie  de  la  charge  desdites  prises^  ils  payeront  poui* 
ce  qu'ils  vendront  les  droits  établis  ou  qu'on  établira 
pour  les  genres  de  cette  classe;  et  lorsque,  par  les 
vaisseaux  de  guerre,  ou  autres  armés  en  course  par 
]es  sujets  de  Leurs  Majestés  respectives ,  il  sera  fait  ^ 
quelque  prise  sur  les  navires  de  quelque  autre  puis* 
sance  avec  laquelle  l'une  ou  Fautre  se  trouvera  e^ 
guerre,  ils  pourront  y  en  gaidant  en  tout  les  lois  et 
ordonnances  dans  les  ports  respectifs,  s'y  arrêter  et 
sortir  vers  ceux  de  leur  destination,  en  la  forme  éta- 
blie, et  s'ils  veulent  y  vendre  aussi  ces  prises,  soit  en 
tout,  soit  en  partie,  ils  pourront  \^  faire  publique* 
ment ,  après  que  la  justice  ordinaire,  avec  l'assistance 
du  consul  j  ou,  à  son  dciaut ,  du  député  et  de  deux 
commprcans  de  leur  nation,  comme  aussi  des  occu- 
pans  et  occupés,  aura'  fait  l'inventaire  du  tout,  en 
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payant  les  droits  établis  ou  qivon  établira  pour  les 
eâets  de  cette  classe*  Cependant,  pour  donner  plus  de 
force  à  ce  qu'on  vient  de  dire  ei-^devant,  on  répits 
edcore  de  nouveau  qu'on  n'accordera  point  d'asile  ni 
d'entrée  dans  les  ports  respectifs  à  ceux  qui  auront 
fait  des  prises  sur  des  sujets  des  puissances  alliées  de 
'  Pun  ou  l'autre  prince;  et  s'ils  venoient  à  y  rentrer  pour 
quelque  nécessité  de  tempête,  ou  autre  périi,  on  lel 
en  fera  soiûr  le  plutôt  possible.  ç 

Four  disposer  et  assurer  d'autant  mieux  aux  sujets* 
jespécti£&  les  utilités  et  avantages  du  commerce,  qui 
font  l'objet  du  présent  traité,  on  accorde  et  capitule 
que  tous  les  produiLs,  effets  et  marchandises  propres 
de  la  couronne  de  Danemark,  qui  se  transporteront 
vers .  celle  d'Espagne ,  en  conformité  des  précédens 
articles ,  devront  être  registrés  -,  scellés  et  marquât 
du  sceau  ou  marque  de  la  ville  ou  des  lieux  où  ils 
ont  été  fabriqués  ou  chargés,  accompagnés  des  certifia 
cats  j  relatifs  des  consuls  d'Espagne,  là  où  il  y  en 
aura;  et  ventant  sans  ces  réquisits,  le  marchand,  na^ 
rire  et  effets,  seront  soumis  en  Espagne  à  la  vérification 
et  examen  corapétens  :  et  là  où  il  n^  aura  point  de 
consul  de  S*  M*  G.,  les  certificats  des  magistrats  dea 
ports  d'où  ils  sortiront,  seront  valables  en  la  forme 
susdite;  et  avec  ces  circonstances  lesdites  marchan- 
dises seront  tenues  et  réputées  pour  propres  et  per- 
mises à  ses  sujets  dans  le  commerce*  La  même  chose 
s'entend  par  rapport  aux  produits  d'Espagne  et  de 
ses  domaines ,  <^ui  se  transporteront  en  Danemark  et 

^es  états.  '  * 

.  •  ^ 
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Il  sera  permis  aux  vaisseaux  de  Tune  et  de  Tautre 
]Nirt,  4e  jeter  raiicir.e  dans  le  Jbeaaui  €fx  quelque  rade  ' 
que  ce  soit,  appartenante  à  Tua,  ou  iTautre  des  deux 

souverains,  sans  qu'ils  soient  obligés  d'entrer  en  aucua 
pof  t  pour  lequel  il^  sont  pas  destinés ^  et  en  cas  que 
far  tempéte^'Ou  pour  fuir  des  eaç^nemis^.ou  pour  quelr 
que  autre  accident,  quel  qull  puisise  être^  ils  soient 
obliges  dVntr.er,  pourvu  que  lesdits  vaisseaux  ne 
soient  point  destinés  pour  quelque  port  desennemis,  | 
ni  ne  leur  apportent  de^  choses  défendues  dans  les 
jojaumes  respectifs  pour  être  de  contrebande,  de  quoi 
il  doit  y  avoir  des  preuves  su/lisantes,  il  leur  sera 
•  libre  de  retourner  en.mci:  quand  ils  voudront^  ainsi 
qu'il  est  dit^  avec  leurs  yaisaeau;^  et  effets^  sans  ou.vrij; 
leurs  écoutilies,  ni  exposer  en  vente  leur  cargaison  | 
et  lors  qu'ils  y  jeteront  l'ancre,  ou  eiureront  dans 
J^s^orts,  comme  il  est  dit^  ils  ne  seront  point  visité^, 
ni  jyioleslés  I  devanl  sufiire  en  tel  cas  qu'ils  montrent 
leurs  passeports  9  lettres  de  mer,  et  inventaire/  de  le 
cargaison  j  lesquels  /tant  li  ouvés  léi^itimes  et  dans  les 
rè|i;;les  par  les  oiliciers  des  souverains  respectifs  ;  ils 
pourront  repartir  sans  détention.  ' 

at)[i  .        A  a  t  X  c  L  a   VI.  t 

^our  prévenir  4'au tant  mieux  les  diffirens  qui 
pQurçpient  résulter  par  rapport  à  la  désignation  des 

marchandises  prohibées  et  de  contrebande,  on  déclare 
et  établit  que  sous  ce  nom  sont  compris  toutes^  les 
ariifes  à  (eu  leurs  assortimens^  comme  canons^ 
mousquets,  mortiers,  pétards,  grenades^  saucissons, 
cerpics  poissés  cl  aiiuts  •  fuuiciattl^s ,  bandoulicrcs* 
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poudre,  itièeliesy  salpêtre ^  soufre,  et  toutes  sortes  de 

matériaux,  agrès  et  autres  ustensiles  de  guerre;  et  sous 
ce  même  nom  de  marcliaiidi»eft  défendues  el  de  con- 
trébande,  sVntënd  aussi  toutes  les  autre»  armes  ^  comme 
piques,  ép<$es,  morions,  casques ,  cuirasses ^ 
des,  sabres,  javelines,  et  autres  ustensiles  semblables. 
U  est  pareillement  défendu ,  sous  ce  nom ,  de  trans<^ 
porter  des  gens  dé  guerre ,  eheraux^  selles,  caisses  k 
^tond  de  pistolets,  baudriers,  et  -autres  assortimens^ 
Ibrmés  et  composés  à  Tusage  de  la  guerre,  sans  que, 
aous  cette  dénomination  de  marchandises  de  contre^ 
bande,  doivent  être  compris  le  froment,  orge  ou  autrea 
grains  et  lég^imes,  scl,  vin,  huile,  ni  généralement 
tout  ce  qui  sert  à  la  sustentation  et  nourriture  de  la 
irie;  ce  qui  au  contraire  restera  libre,  comme  toutes 
les  autres  marchandlsés  non  comprises  dans  cet  article^ 
dont  le  transport  sera  permis,  quand  même  ce  seroit 
Tcrs  des  lieux  ennemis,  excepté  les  villes  et  places 
assiégées,  bloquées  ou  enfermées:  mais  lorsqu^on ier» 
sortir  quelques-unes  de  ces  marchandises,  les  sujets 
/  des  deux  sourcrains  sej  ont  obîii^cs  dt'  se  soumettre  à- 
ce  qui  se  pratique  c(.est  en  usage  en  chaque  royaumçr 

AaTiGisYII. 

lA>rsque  des  navires  appartenana  aux  sujets  dça 
deux  hauts  contractans  seront  rencontrés  en  mer  pa^ 
'  des  vaisseaux  de  guerre  ou  flottes  de  Vun  ou  de  l'autre^ 

ceux-ci  ne  pourront  s'approcher  des  autres  plus  près 
qu'à  la  portée  du  canon,  et  ils  pourront  envoyer  leuns 
bateaux  ou  chaloupes  à  bord  de  tels  navires,  o&  deux 
ou  trois  hommes  entreront  seulement,  auxquels  le 
maître  ou  capitaine  du  navire  montrera  le  passeport, 
aussi  bien  que  les  lettres  de  mer  expédiées  iclon  le 
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formulaire  inséré  à  la  fin  dé  ce  traité, ^ar  legqftielwiolt 
conster  non>seiilefnent''«a  destination  et  eargaison, 
mais  aussi  le  domicile  et  Fhabitation  du  patron  ou 
mattre  du  navire  même,  afin  que  par  ee  mo^en  on 
puisse  reconncâ^e  s'il  porte  ou  non  de*  maithatadisea 
de  contrebande,  et  qu'il  y  apparèisse  suffisamment^  tant 
la  nature  et  les  qualités  du  navire,  qu  aussi  bien  celles 
du  maître  ou  patron,  auxquels  passeports  et  lettres  de 
mer,  étant  légitimes,  derra  être  ajouté  foi  et  créance 
entière  :  et  pour  que  l'on  puisse  d'autant  mieux  cou- 
noitre  la  validité^  et  qu'elle  tie  puisse  être  falsifiée 
d'aucune  manière ,  on  donnera  prorisionnellement 
quelque  contre-signe  de  la  part  do  chacun  des  deux 
rois  respectifs;  et  au  cas  que  dans  lesdits  navires  il 
se  trouvât,  par  le  moyen  exprimé,  quelque  genre  de 
marchandises  prohibées  et  du'  nombre  de  celles  qui 
ont  été  déclarées  plus  haut  pour  être  de  contrebande^ 
elles  seront  déchargées,  dénoncées  et  confisquées  de- 
vant le  juge  de  l'amirauté  ou' autre  compétent,  sans 
que,  pour  cette  raison,  le  navire  ou  autres  effets  et 
mardiandises  de  genre  peiiifis  qui  trouvîént,  puis^ 
sent  être  saisis  ni  confisqués» 

A  a       c  L  s  VIII. 

La  navigation  et  le  commerce  §€  fera  par  les  vais- 
seaux des  deux  monarques,  tellement  que  si  Tune  ott 
l'autre  des  deux  cèuit>nnés  entre  en  guerre  âinec  un 
ou  plusieurs  princes  et  états,  les  sujets  dé  IVtutre  séré^ 
nlssime  contractant  pourront  néanmoins  continuer  en 
toute  sûreté  leur  navigation  et  commerce,  comme  il 
est  disposé,  à  la  réserve  que  tout  ce  qui  se  trouvera 
chargé  par  les  sujets  et  habit:^ns  des  royaumes  et  do^ 
maines  de  quelqu'un  des  hauts  coAtrActans,  dana  des 
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MViies  def  «luiemU  de  l'antre,  ^kft  qae  ee  ne  «ok 
pas  des  marehandiacs  de  c^n^rebandè^  suivra  néaii^ 
moins  avec  tout  le  reste  de  ee  ^dî  se  trouvera  sur  Ics^ 
dits  vaisseaux  eiiiiemîs,  sans  aueune  exception,  le  même 
Aort  )Ct  la  flilme  nature  de  la  prise  ^  ou  des  ^rl8€ê  qui 
Vjr. feront.  (  ;  , 

A  a. T  S  c a  IJC.  

Les  «Sapitaines  ou.  xaait^e»  des  bâtimens  marcbatids^ 

qui  entreront  dans  un  port  de  quelqu'un  des  hauts 
contractais)  pour  y  faire  le  commerce,  donneront  pre* 
jnièrement  une  déclaration  des  m^irchandlses  qu'ils  * 
Toudriont  décharger  ou  vendre,  sans  qu'ils  puissent 
ouvrir  leurs  écoulilles^  jusqu'à  ce  qu'ils  en  aient  oh^ 
tenu  la  peçmission,  , et  que  le$  gardes  de  la, douane 
ilient  pa^K^,^  Jiord;  en.  pré^igi,<çe  desqueUy  .et  avec  les 
conducteurs- réglés,  ils  dedvirgemnt  Içs  m^rchandlsee  . 
contenues  dans  la  déclaration ^  et  les  transporteront  à 
ia  douane,  pour  que  les  propriétaires  ou  leurs  con^ 
aignatetirs  exjpédient  daj^^  le  terme  dcupis  mois, 
ou  plutôt  s'ils  veulent,  ei^^pajant  les  .droits  .établis 
ou  qui  s'élablirQnt,  ainsi  qu'il  a  déjà  été  dit,  et  qu'on 

leur  remeltc  les  efikts  de  la  manière  accoutumée, 

z  z  i  .  ,  ■ 

^  ■•  '        A  m  T  t  c  X.  B  X«         ,  .  . 

II. a  été  acçoi^dé  et  cQATenu  .qu^;ieS(Si4e(s,4es  dcu^ 
Majesiés  auroni^et  jouiront -^néciproqifeme^t,  en  les 
tems^-.nters,  ports,  rudes^^, plages  et  lieux  de  Fun  et 

de  .l'autre,  de  tous  les  privilèges^  «ûretés,  libertés  et 
immunité^  9  qui  ont.  été  accordés  ci-dcva^at^  cique  Toi^ 
accordem  et  concédera.à J'avenir,  ]^Jl'un4»,o«^ifle  rautr« 
part,  à  Zi|  nation  U  plus  a3a\ie  et  la  jplus  favorisée^ 

•  t 
\ 
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Èja  payant  les  douanes  et  droits  des  marchandises^- 
ainsi  qu'il  e»!  porté  par  les  articles  I  et  IX  de  ce  traité  y' 
les  sujets  des  deux  couronnes  pourront  en  retirer 
scellées  et  plombées  celles  qui  auront  éié  acquittées 
de  la  manière  di^e^  pojur  les  traiisporler  et  vendre  ej4 
gfQ%  iÇn  la  ville  ou.  endroit  qu'ils  tl^manderofit,*  eii 
observant  pourtant  d'y  payer,  ou  en  seà  transit ^  eo 
qii  il  conviendra,  au  cas  qu'il  y  soit  du  quelque  chose 
de  plus^  eu  égard  et  eu  considération  que  ie  premiec 
acquit  ^e^  est  fa\|  j4a9*.un  ]{ort  ouiMeu-dails  lequel^ 
à  *cause  de  ses  privilèges  particulicvS  ^  .oà  -  tùmL  autoift 

pas  payé  tout  ce  qui  dev/oit  Têlrc  aux  cntiroits  vers 
lesgucifi^  ou  les  dirigeroii  et  conduiroit  pour  y  être 
^pnsoirim^esy  ol|s^rvan|  |«<  mênle.'iiqjujr^  foià 
que  Ton  tYOud^a:  faire  des  t|(ansport$rpall  iasMt4?i«a  ftosft 

ù  rautj^atf,  ^ r-'^  f       :  "i^  .  •      *'  \ 

q  '  -  T'-A-  H  1  I  c  t  1   X  1  î.    -'^^'î*      •  •  ■  '  * 

^L^^.màtft-  d^  :  navireây  an  iennes'^^  ,>et>- autres  bois 
pr^ar^  jptour  laiconslruetion  sleafvaîsseauK  graàds  «é 
p^ti|ts>-  aussi ^4âeak  que  les.brar^/^oadRm  «ti«qrdages|r 
que  les  sujet»  dé  S,  M»  danoise  ajpportéronif  ^ur  dè^" 
navire«  de  son  ;^pavilioa  vers  les  ports  dXspagnef  y 
jOuir^n^syiisolusaMtiit  d'une  entrée  dibre,  saàts  que  ToiÉ 
en  paye  aucun  4n>it|.jet  en  cette  •eonsidémtion-^  il  is 
été  disposé  et  convenu  que  S.  M.  C.  Ici  a  faire  par  ses 
ministres  le  premier  achat  de  tous  Içs  genres  de  cette 
naUire  que  les  sujets  de  S«  M.  danoise  porteront  eit 
{^pagne^  sans  qu'ils  i>uîasetit  l«s  .-feiiére' li'd'«<2tres^ 
jus^ju'à,  ce^.  que  les  minjlsUes  d  £apir;:;ac,  qui  seront 
P^^&t^  de  ^cf./iet^t4«  dédarié  ^dn.  avoir  l^as 


Digitized  by  Google 


R  E  c  u  ±.  X  i:. 


174  a. 


besoin  ,  ce  qu'ils  devront  faire  dans  le  terme  de  six 
)OurS}  après  que  lesdits  navires  seront  arrivés  au  port; 
«t  en  eas' qu'ils  nt  Jes  prennent  j^nt'pour  lé  service 
de  &  M.  Ckj  après^que  i^s  rîx'jti^urs'  seront  passés,  ils 
pourront  d'abord  les  vendre  aux  particuliers  à  leur 
vohînlé  suivant  Tusage;  et  on  déclare  que  les  genres 
tfxpriiki^s^  ^tie  Von  achètera  potir  lè  service  du  Koi 
étitho1i<|uev  sVtoût  payés  là  eù  on- les  prendra^'  et  à  Ift 
.sa(isfaclion  des  propriétaires  qui  les  vendront,  suivniit 
le  concert  et  J'a justement  réciproques;  et  Icsdites  Ma- 
jestés danèite.  et  eaftholiquey  chacun^  pour  ce  qui  la 
foncbe^  -ferbnt'imsiovft^'que  cela  ^observe  et  '^acfcom- 
l»li.si»e;  Le séréaissime  lloi  catholique  a  de  plus  accordé 
en  faveur  des  sujets  danois,  que  loi*sqù'ils  apporteront, 
par  i<tllt^'-pt'0^M*'naYl^es9'  d^  poissôns  secs  du  salés 
de  letrr  pays-i  ét  ^pris^âiisUes  états -ou' sur  les  côtes  de 
la  domination  de^.  M.  danoise,  et  qui  seront  certifiés 
pour  tels,  ils  ne  payeront  que  la  moitié  des  droits 
qui  d'ailleurs  sont  réglés  pour  ces  sortes  de  poissons: 
et  en  cas  qu'ils  se  trouvassent  àrleu^.  arrivée  gâtés  par 
la  marce,  ou  quelque  autre  accident,  et  que  les  pro- 
priétaires fde  ^ccs  .' marchandises  >voulus9Ciit  les  jeter 
dans  la  mer  ou  dans  la  rivière^  ou'leë  bi^àler^'ils  ne 
seront  <  point  letiiis  d'en  payer  le' Moindre  droit 'Ini 
péage  tel  qu'il  pnisse  être;  mais 'dès  que  sa  charg'e 
consistera  en  poissons  qui  ne  sont  ^as' des  mers  du 
domaine  de  Danemark,  pour  lôi;^  ils'  piàj'eront  les 
droils  ch  entier,  comme  les  autres  natitai. 

^  '  •  A  A  T  Z  C  £  S   'X  1  î  I.  * 

■  I»  >  ■  ♦ 

Coinme,  par  les  articles  précédens  de  ce  traité,  on 
a  disposé  en  générai  de  la  manière  suivant  laquelle 
la  traite  et  le  commerce  jréeiproque'des  loarchandisel 
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deTTa  se  faire  ^  si  par  après  il  arriToit  que  ^uèlqties^ 
lins  des  sujets  des  deux  monarques  apportassent  des 

espèces  ou  effets  inconnus ,  ceux-ci,  comme  étant  nou- 
Teauj;  ^ ,  seront  appréciés  pajp  Tadministration  de  la 
douane  et  par  deux  coxmnèrçans  de  la  plus  grande 
probité  et  expérience,  avec  la  concurrence  des  inté*' 
resscs  mêmes,  et  il  eu  sera  paye  ce  qu'ils  jugerout 
être  le  plus  convenable  suivant  la  valeur  ;  mais  9\ 
toutefois  le  propriétaire  qui  apportera  de  ces  espécea 
ou  effets  nouveaux  et  inconnus,  se  croyoit  trop  lésé 
dans  l'estimation  quW  aura  faite,  et  la  taxe  qu^a 
conséquence  o^^gr  lYi?^^^  mettre,  il  pourra  aban-» 
donner  sa  ^marchandise  pour  le  prix  qu'on  l'aura 
évaluée,  et  qu'on  sera  tenu  alors  da  lui  en  J(^}cx 
comptant. 

A  A  1  1  Q  L  M  XlV. 

Les  sujçts,4es  deux  bauts  contracta^is  établis  en 
leun^,»  é,^is<  r^fpactifsj  pour  jr  £fire,le  commerce^  M 
seront  point, inquiétés  dans  leurs  maisons  et  magmsins^ 

$1  ce  u"est  avi  cas  qu'il  y  ait  des  preuves  ou  des  indice^i 
»uiii2ian^  ffa\ide  contre  les  ^foi(s  Jioyjàux  auxquela 
ils  devront  latiafair^i  e(  en  c^'caa  et  autres  de  cettç 
nature  qui  pourroient  arriver,  les  juges  ou  ntagistrata 
des  lieu^  auxquels  ic  recouvrement  on  est  confié ,  y 
procéderont  avec  la  coucurreuce  du  consul,  là  où  ii 
y  en  aura^*  observant,  la  coutume  établie  selon  lea 
loîiS  ^  ^ordonnances }  et  s'ils  ont  à  poursuivre  un  cri* 
minel  qui  se  seroit  réfugié  dans  la  maison  de  ([uckjue 
consul  ou  comjqaerocàjut,  le  juge  y  pvOQ.édera;  ainsi  qu'il 

iist  confbrpe^  «U|.  droit  et  4  jLa  justice  qui  doit  s^ojbM 
servît  en  ça|  sm^kf.  ... 
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Leâ  sujets  de  ]part  et  d^autre  ne  pourront  éiré 
àfrrêtés  par  Jâ:  justice  pour  dettes,  pai^îculièrcs  qui 
ii*auront  pas  été  contractées  par enr-mê'mes  on  de  leur 

S»arl,  par  ceux  dans  les  maisons  ou  né^ee  desquels  iU 
,e  seront  subrogés,  et  qu^iis  ne  soie obliges  exjprei^ 
iêmeUt  dè  payer 9  ni  ne  pourtTT-t'tm  pî^ur  celle  cause 
saîsîr  et  séquestrer  letirs  papiers;  mais Ja  justice  pourra 
toujours  arrêter  de' tels  sujets,  pour  cause  de  crime 
qix'iU  auroieiit  Wiiiîhra,  en  y  piBcédant  jusqu'à  la 
conclusion  cônSfbrmëmenft  ktrx  ftiis^eir  Iroyaûmes  fes- 
:  '  ctifs,  et  dans  la  forine  qu'il  est  porte  par  l'arlicle 


Article  XVI. 

'  w  •  r  V  A 

Lesdits  sujets  respectifs  ne  pourront  être  con- 
triihts  de  prèsèiilfrf '  îcfut's  lirrés  et  fàp'hén  dé  é^pte, 
éï'  ce  n'est  pour  d'ohlt^er  de  Pfividetieë'idîÀ^  pÀy ëvkeè 
des  procès  et  controverses,  bu  pour  faire  les  preuves 
convenables;  et  on  ne  pourra. ni  les  reléiiir  m  4cur 
Ôter  sans  une^aistlh'  fiÂèrf  lirgéhie,^  eéil'lWr  sel^a  Ûhi^ 
âé  les  tenir  en  teÛc  làiignc  ^ulf  likif  ^tolW-  •'^^•^  -  : 

.'AaTictB  XVrC         •  •' 

••111*1,      •  .  r  • 

Les  souverain^  respectifs  ife  pourront par  aucuù 
mapdcment  général  ou  particulier,  ni  pour  aucune 
.çàuse  'que  ce  soit)  faire  embarquer  ou  détenir >  «nàK 
pécher  ou  ptendrè  pour  leur  serrice^tlatts  leurs  pc^rts 
ou  eaux,  aucun  marchand,  maître- de  naVîre,  ptl6fe« 
ni  marinieri  des  navires,  marcbandiises  jf'^étemens  on 
autres  liiens  appartenans  à  l'un  ou  à  Tautre,  à  moins 
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que  les.  personnes,  auxquelles  appartiennent  le^  nav.i- 
Tt^^'V^en  soient  premièrement  aveirties^  et  y  consçn* 
tcnt,  s^enlendant,  toujours  que  <^cl  ne- doive  empêcher 

ni  interrompre  la  voie  ordiiKure  de  la  loi  et  tle  la 
ji^sticc  en  auci^npays^  c'cst-à-t^re,  le&.a^réu' qui  sç 
feron  t  j  u|] icia  i cei9<r 9  ^« 


A  a  T  1  c  t  K   X  VJ  1  L 


Les  sujets  de  part  et  d'autre  seront  exempts  dans 
les  pays 'rcspeiîtifs  des  loi^cmens,  cnari^cs  personnelles 

on  patrimoniales,  {\v  tout  impôt,  ruratcllc,  tîibuU 
ordinaires  ou  extraordinaires,  et  de  tout  service  mi- 
litaire par  ntér  ef  par  terrtt.  Cette  exemption  ne  s'eir« 
tend  pas  cépendànt*  pour  lies  artisans  et  gens  tenant 
boutiques  ,  mais  seulement  pour  les  marcliands  en 
gros  sujets  de  Leurs  Majestés  respectives.  '  '     '  ^  ' 
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A.  A  T  ^  G  L  £     X  I  X.  .  é 


Les  marchands  et  sujets  qui  se  trouveront  établis 
dans  les  états  diésdits  sérénissimesTOÎs,  pourront  se 
.servir  des  avocats,  procureurs,  écrivains,  agens  et 
courtiers  du  nombre  et  approuvés.  5(u^iis  voudront^ 
lesquçls  ils  pourront  charges  de  leurs  procès  etaffaires, 
avec  J'assistançe,  en  cas  de  nécessité,  des  juges  ordi- 
naires, lorsqu'il  en  sera  besoin,  et  que  la  partie  liti- 
geante  le  demandera^  et  pour  plus  grande  commodité 
de&dits  sujets,  traâqiians  dans  les  états  de  Fun  ou  de 
l'autre  monarque,  pourront  être  établis  .dans  les.  lieu^ 
et  endroits,  où  d'un  cor.scntemcnt  commun  il  sera 
Jugé  nécessaire,  des  consuls  de  la  nation  de  ces  sujets^ 
^lesquels  jouiront  de  touales  dxmts^  libertés  et  exemp-- 
tions  qui  appartiennent  à  cet  exercice^  moyenAai^t 
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qu'ils  vivent  torle  qu'aucun  d'eux,  sou»  quelque 
prétexte  que  ce  soit,  n^intente  par  lui^'niéine  ou  par 
des  pei^onnes  interposées  aucune  chose  qui  puisse 
être  coiUraire  au  bien  de  Véiat  où  il  réside,  ou  contre 
)e  seryice  du  roi  ^  parce  que,  toiites  les  fois  qulU 
feront  le  contraire^  Ua  seront  su)ets  au  «bâtiment 
quUk  jn^ritcAt. 

Les  consuls  ainsi  nomniés  pourront  cpnnoiue 
urbitrairement  des  difierens  qui  pourront  survenir 
entre  les  marchands  et  maîtres  des  navires  de  leur 

^iition,  ou  entre  les  capit;iiiics  et  niaïUcs  et  leurs 
propres  marinijerSi  soit  fiu  sujet  de  leurs  naulagçs^ 
comptes  et  salaires,  pu  spit  pour  les  accorder  à  Tamiar 
ble  sur  d'autres  disputes  et  acoidens,  de  telle  manière  ■ 
pourtant  que  celui  ou  ceux  qui  ne  xondiont  pas  se 
soumettre  à  sou  arbitrage,  pourront  recourir  iiu^^Jûges 
ordinaire!»  du  j^rince  dont  i|s  seront  sujets. 

N"y  ayant  point  en  Espagne  de  î^'?:^^»  conserva* 
/  leurs  pour  connoitre  et  juger  dçs  causes  civiles  et 
criminelles  des  nations  qui  y  concourent,  les  deux 
Majestés  ont  accordé  et  sont  convenues  de  donner 
les  ordres  les  plus  cfTicaces  à  tous  les  juges  de  leur^ 
royaumes  qui  spn^  ol^arg^s  de  radministraûpn  de  la 
Justieç ,  pour  que,  dans  toutes  les  causes  qui  survien* 
dront,  et  que  poursuivront  leurs  sujets  respectifs,  ils 
l'administrent  et  la  fassent  exécuter  sans  délai  ni  in- 
clination, faveur  ou  affection,  aux  parties  qui  auront 
recours  si  cux,^^^t  on  recevra  les  appels  devant  les 
f»>nseîls  de  justice.  ;  . 
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i^JulUcl.  Traites» 

'     •  *    -*  A  a  T  j[  c  L  E   XXI  I.  '    >  . 

Les  biens  et  effets  4^im  sujet  d'uii-des  deiuc  rois, 
Qiii  yiendroit  à  mourir  dans  les'  pays  y  terres  et  ëtats 

de  l'autre ,  seront  conservés  pour  les  légiiimcs  licrir 
jiers  et.  sjicoesswirs,  sauf  toujours  .ftt  CQXk&Ginié  Ji^A^^ 
<l'na  tjftrs»  ,      -  /  .  r 

^       '   •  '  A  11  rX  I  C  L  £    X  X  1 1 1.  » 

•  ♦  '  ► 

On  fera  Finy^Uare  des  biens. et  effets,'  auisi  h\e% 
que  des  papiers  9  écritures  et  livres  de  compte  des 

sujets  lie  S.  M.  danoise  qui  vie11diG4.it  à  riiuuiir  dans 
les  états  de  S.  M.  C.  sans  faire  leur  testament,  et  cet 
inventaire  se  fçra*.  devant  le  ju§^  ordinaire  et  «on 
commis,  ou  devant  un  notaire,  en  présence  d'un 
coiisiil,  dans  les  endroits  ou  il  y  en  aura,  et  là  où  il 
n'y -CIL  aura  points  en  présence  du  député  et  de  deux 
jm^rchâ^nds  de  ia  nation;  et  ap  défaut  4e  ceux-ci^ 
tout  sera  déposé  juridiquement,  afin  d'être. gàrdé  et 
conservé  inlègrement  pour  Its  propriétaires,  en  CQX^- 
ibrmitc  de  ce  qui  est  exprimé  dans  ie.pré.céiicnt  airtifsle» 
.  .     •  '  .      .  .  'j 

A  a  X  I  c  L  B   XX  IV.  -     •  ^        ^  ^^ 

»  •  • 

Sjii.arrivoit  qu'un  vaisseau  appartenant  ii  Tun  dt^ 
hauts  eontractans  ou  à  quelqu'un  dç  leurs  .sujets  rea- 
pectift/  fit  naufrage  sur  les  côtes  de  Pun  ou  de  l'autre 
état,  il  sera  donné  par  la  justice  du  pays  où  ce  cas 
arrivera  toute  aide  et  assistance  à  ceux  qui  soufiri-^ 
ront  oe  dommage ^  popr  sauver ,  s'il,  est  possible,  le 
vaisseau  brisé  et  le  mettre  en  sûreté*  pour  le  délivrer 
întègrcmçnt  au  capitaine,  maître  ou  supcrcargnc  qui 

4^PH¥eni>         autres  irais  que  ceux  de  payer  ic 
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3^o  •  R  E  c  u  B  X  L  ^74S« 

travail  rt  les  autres  dépensas  qui  auront  été  faiios  et 
causées  pour  sauver  les  marchandises  ci  eiiets,  dont  la 
df^liTraison  aBX  personnes  susdites  devra  se  faire  par 
inventaire  dont  ils  laisseront  leur  reçu ,  pour  qu'il 
en  conste  en  tout  temt;  et  en  cas  que  lesdits  capitaines, 
'mitres  OU  supercargues  aient  péi*i,  pour  lors  la  dë^ 
position  des  effets  sauvés  devra  se  fiiire  formellement 
par  la  justice  du  territoire  pour  leur  propre  compte 
et  risqucy  sous  caution  suilisante,  pour  les  délivrer 
ensuite  aux  intéressés  légitimes  ou  à  leurs  héritiers, 

pn  la  formè'àecoàlumée  et  exprimée* 

♦  I 
^       ».        I       .*•••  j> 

AaxiCfxXXV. 

1^  Oomme  la  volonté  de  Leurs- Majestéi»  danoise  et 

callioiiquc  est  sérieusement  que  la  paix,  concorde  et 
^mi(ié>  soit  si  sincèremei^t  cultivée  par  les  sujets  de 
V^ti  ef  d^sutre  y  quUls  se  prétest*  xàutùèllemen^  -aille 
>t«e60urs,  lorsquUl  s'en  présentera  Toccasion ,  S.  M/C« 
a  ordonné,  et  donnera  les  ordres  en  conformité,  que 
ses  vaisseaux  de  guerre  rencontrant  en  mer  des  vais- 
^èeiîYiic^des  sujets  «  de  &  M*  danoise,  et  faisant,  le  même 
cours  ensemble,  protégeront  et  défendront  ceux** ci 
cotiiie  toute  iiioultc  des  corsaires  de  Barbarie,  cl  que 
les  vaisseaux  danois  jouiront  sur  les  eûtes  du  conti-. 
«ïiént  d^£spagne  àé  la  même  ràreté  et  protection  contre 
.  lesdits  corsaiirès  'dont  ïes  propres  Espagnols  y  jouis*' 
sent,  Cil  conséquence  des  arraiigLinens  faits  ou  k  faire 
^ncore  à  lavenir  pour  cet  eiiet  ^ur  lesdites  çàieb*. 

I 

*  AaiicLEXXVI.' 

'  Si  jamais  il  survenoit  à  l'avenir  quelque  différent 
^trelei  souverains  respectifs^  qni  pût  Uettr^-^tt  risqué  ^ 


/ 
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\t Juillet*  .DE  Taàxtés.  3^^ 

le  commerce  mtifirel  entre  leurs  si) jets,  on  en  donnera 
avis^  et  Ifi  tejrme  de /six  pour  qu'iU^  puiasmit 

mettre  en  sûreté  ou  retirer  leurs  vaisseaux,  marchan* 
dises  et  efiets,  sans  qulPpuisse  leiîr  être  fait  pendant 

ce  tcms-là  aucun  fort  ou  vexation,  ni  qiron  puisse 
irpiei^r  Qu  sais^  Iqur^  Liens,  ou  leurs  personnes* 

A  A  T  X  «  £  B    X  X  VII.       •  '  .  •  ; 

•  ■  I 

!((''•  ,*  ■  ■  ■  '  ■ 

£n  cas- que.ie  .tems  dâ;éu.vre  quelque  fraude  ou 
BnconTénient  par  rapport  au  tGOmmerce  et  à  la  iiàvi-< 
gation,  ses  Incidens  et  déj^endanees,  k^quoi  'on  n'a 

pas  sulHiammciit  pourvu  par  ces  articles,  on  pourra 
faire  là-dessus  dans  la  suite  les  dispositions  que  l'on 
jugera  cbnVehir  de  part  ti  d'autre ,  ce  traité  restant 
cependani  dans  sa  force  et  Vigueur,^ 


'  •  I 


A  a  X  l'c  L  *  ,XXV11L  : 

Le, présent  traité  sera  ratifié  par  les  deux  mpnar-^ 
ques  respectifs ,  et  rechange  desf  raUiicatipns.  sera  fait 
dans  l'espace  de -trois  mois,:  à  eompter  du  jour  .de  la 
signature,  ou  plutôt  si  fiuve  se  peut* 

En  foi  de  quoi,  etc.  Fait  à  3t.  Udéphonse,  le 
juillet  174$.  , 


Signé'         i'  •  *' '         f  •>  ;j 

■'•      '  .1.,        ^   '  '  ,-'"**'/■!  « 

Fiug9>i^uc-Loii]&  yi^^  joœPH  de 

>  «  •  •  • 

T  •"    î  *■•  •     "  •  ,    1      •        •     •  .  f 


a 
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jTormulaJj^e  des  lettres  de  mer  oic  passeports  ^  gui 
^ront  expédiés  suivanê  l^an.  \ll  du  présent  traité.  . 

HEiSTiANus  Vit  I>ei  graiid  B^ex  Dàrwt^  Nonvégror,  eie, 
Ffittippus  V,  Dei  grdtid  Hifpàniaruth  Rex,  etc.'  'Nblum  tefta- 
fumque  velimua  omnibus  êc  ilng-ults  ,  quîbus  hsec  noftrae 

falvi  conductus  Httérae  exbibel>uutur,  qnod  iubditus 

Bofter  ôc  civis  urbb  humillime  nobis  iigniiîcari  cura- 

verit,  navem:^^  4iâaia*^..  laMriim  capaeem,  ad  fe  aliôsque 
fiïMiCoftlpcrftvere»  ebqve  foi»  fri^ijinm  nSc^  im  rei^  ner^ 
^4mi.'^(^  w<f<;|ie4pk|».  iquw  4  noftris  ve/ftigal^m  .oiiidalibiia 
fecura  habe^,  continentur ,  .,ôc  ad  fubditos  nofiros  aat  alictf 
lieytrciruin  partium  hooimes  vere  &  realiler  tantum  fpecHant, 

onuftain,  de  portu  iter  immédiate  deftinare,  indeque 

in  alia  loca,  ubi  commode  cum  cjusmodi  mercibus  non  pro- 
iiibitis,  vel  ad  neutram  beUigerantium  partem  pertinenlibus 
negociariy  vel  etiam  '  veâuram  adinvenire  poterit,  curfam 
direclurum.  Quod  ciim  prvdiâua  fnbditus  iibfter  fcripto  afib- 
veraverit  ,  &  fub  navis  merci umque  fifco  noftro  addicen- 
dacum  publiéâtione  fc  vera  protuJiire  juramento  affîrmaverit , 
èundem  cum  praefata  nari  hifcc  lalvi  condudus  noitris  litleria 
anmieadttiii  ceasuimus;  Fa>uid«.ab  omniboa  terranim  mariom* 
poteftatibus ,  nigilMis  »  pdbcipibiia  9 .  i;ebav  publtçia  1  ae 
Uberis  ctvltatibus»  in  primU  vero  a  partibua  bello  hoc  tem- 
pore'  fe  Urceffeo^uk^  •.eàraiàque  ducfbus  ,  thalafliarchîs  « 
generalibus,  officialibus,  iiavium  porlumque  pn^fecitis,  capi- 
taneis,  inUrudoribus ,  aliisque  omnibus,  quibus  cuftodia  ali- 
qua  mahs  aut  porlus  commifik  eft,  quibuscunqué  ^avem 
liaoc  navigando  obvîam  venire^  i|aoriini<|ue  ip  clafles  et  iiavea. 
Ibfîé  Incidéré^  aut  în' portubuâsAioraii  cdutigeHCÂ,  refpeiSiive 
année*)  'bénévole  âr  ctementer  feifuîriisAs,  ut,>atîpQe  fofede- 
rum  6c  amiciliaB,    qua;  uobis   cum   unoquoque  rege  vcl  re- 

publîca  intercedit,  di(^tum  navarchum,  cum  navi  perlonîs, 

rébus,  ^mercimonils  omnibus  îllî  impofitis ,  non  fuium libère 
abfque  uUa  moleftia,  deteittione.  aut  impediinciito  qnocim- 
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iter  fuum  profequî  permittaot»  fed  ctîam  eîdem,  fan- 
quant  fubdito  noftro,  ^  opua  /aeiit,  omnsa  iiumaiiitatis  officia 
cxhibeant,  eadem  vicîffim  a  nobU  noftrisque)  in  pari  rel  ali9. 
cafu  experturî.  OabanÉttr..  die*..meiiiii«.i..tfiuio  

Fùrmuîaire  dût  certificats  qui  seront  expédiés  sui» 
itant  farticle  VII  du  présent  traité* 


os  Praefesy  Confules,  eiSe^atores  civitatî»^  aUeftamur 

êc  certificamus  quod  die...  meafis  anni  per* 

fonatifer  coram  nobis  comparuerit,  civis  &  incola  cîvitadt 

▼el  oppidi  atque  fub  juramento  que  ...  S.  R.  M.  domino 

noRro  clemenLilîimo  attinetur  &  obAriétus  eil,  nobis  decla- 

raverit,  quod  navis  aut  navigium  diétum  ladarum..*.^* 

capax  perâueat  ad  portum,  civitatem  vel  oppidum  in  pro- 
vincia  ....  quodque  dtda  navis 'iibi  et  aliis  S.  R.  M.  domini 
noftri  dementii£nii  fubditis  folîs  jufto  tilultf  propria  fit  9  >aai 

Vero  de  porta         iter  direde  deftînare,  iîs  onnila»  mefv 

cibus  cv;  bdiiLs ,  quac  ichedula,  a  ve(5tigalium  ofiiciaUhus  acf 
cepta,  cuiiMncniiir  ;  idcjnque  alTeveraverit ,  fub  juramento 
grjcdido  ,  prxiuUm  navem  cum  xQiercil^^s  U  bonis>  ad 
S.  R.  M.  fuiMiitos  tantum  pertinere  ^  nuUasque  merces 
prohibitat  $  qu»  ad  alterutram  hoc  tempore  beiligerantiitm 
partem  fpeâaDt,  vehere.  In  quorum  fidem  banc  certificgÂ 
tionem  a  civitatis  hujus  fyndîco  fubfcribi,  ôl  figillo  noftro 
znuniri  cuiavimus.  Dabantur.*....die...  meuHs  ......  auno  • 

■  * 

Fn  foi  de  quoi  nous  ministres  susdits  ^  en  vertu 
de  nos  pleins-pouvoirs,  avons  signé  ees  fosmulaires,' 

et  y  avons  fait  apposer  les  cachets  de  nos  anncs. 
Fait  à  St.Ildéfonse,  1«  iB  juillet  17^2. 

•       r  •       •  •  • 

Signé 

FRÉDÉRIC -LOUIS  f'^^^P^  JOSEPH  DE 
iJARON  m.  MttN.   V  al,  A  J  CAMPILLO. 
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i(  ^  X  c  t  X  X  x. 

iy4%  9  9  Novembre, 


TRAITÉ  DE  PAIX 

■ 

entre  la  France  et  la  régence  de  Tunis  ^  dti^ 

r 

9  Novembre  1742. 


Au  nom  de  Dieu* 


JL  raité  fait  pour  le  renouvellement  des  -capitula- 
lions,  ei  articles  de  pai^^  et  coîiju  matuin  d  iceUes^ 
accordées  et  arrêtées  par  nous  François  FoMTf 
éeuyer^  de  la  vUle  de  Marseille  et  commissaire  dm 
Jioly  t/'éé-exce/lent  y  très-puissant  et  très-Lm  uicible 
prince  y  JLouis  XV  ^  par  la  grâce  de  Dieu  empereur 
de-France  et  roi  de  Navarre  j  au  nom  de  rfimpereus 
môii  maître,  aûx'très^illustres  et  très-excellens  Sidt 
Aly  Pacha  Dey,  Sidy  Yonnez,  Bey,  Dey,  Divan, 
Aga  DES  Janissaires  et  milice  de  la  ville  jet  kovaume 
DE  Tunis.  Le  sresent  traite  fait  pendant  l'heureux 
règne  de  Sultan  Mahauout^  empereur  de  ^empire 
Ottoinuiu 

A  a  T  I  C  l  s  I. 

Que  le  présent  traité  se  fera  savoir  à  tous  les  su* 
Jets  des  deux  royaumes ,  afin  qu'il  soit,  exécuté  selon 
sa  forme  et  teneur* 
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A'  à  T  I  X  X  i£    i  l.  V 

Les  vâiss^iïlijr  armëï  en  gucnc  a  Tunis  et  dans  les 
autres  poiis  du  royaume,  reiicautraiU  en  merles  vaiss 
àeàux  et  bâtiknen»  naviguant  èoiiarle  {>aTillo&  de  Fra.m» 
et  Icft  passeports  de  ramiral  déîSi^titeji  confonAés.  àJm 
copie  qui  sera  ti'anscritc  à  la  fin  de  ce  mémoire,  lc$ 
laisseront  en  toute  liberté  continu  et  leur  voyage  sanji 
les 'arrêter^  ni  doniier  aucun -empêchement  ^  aueoa^ 
traire-  leur  .donneront  toés^  les  secours  et  asststaneo 
dont  ils  pourront  avoir  besoin  ,  observant  d'en \  oyej: 
seulement  deux  personnes  sans  armes  dsuus  les  oh^n 
Idiipes,  outpe'lohombre  de%mafeeU>t&  néeeaaaires'jpout 
le\'ookdMir«V'ft  ide  donmeii;  ordre  qu'iJb  n'entre  <aiicua 
autre  que  Icsdites  deux  personnes  dans  lesdits  vaisscaujc 
sans  permission  expresse  du  commandant^  et  rëcipro^ 
quement  les  vaisseaux  françois  Tn'*useront  de  même 
à'^r^gard  Aes  vaihseaUx  appar^en^^s- WJ^.fintmt^urs  par-- 
ticulier*  de  la  Tille  et  royauii^e  dq  Tunis,  qui  seront 
porteurs  des  eertiiicafs  (lu  consul  j(faii^ois  établi  e^ 
.  iadite  ville^  desquels  cci'jtiii^iitS'ila  'Qopie.sera  pa^If 
4eiàeut  }oinie  à  la  Sa  4¥^t  m^mpî^r^^     ;  ,^ 

i  ^    >      .      j -j  "  *  *^       1     ■      »■  \ 

,   :AllTZCLBlil., 

V-^^iLes.vaisteaux;  de  giierre  et  inacehândSf  faut  d% 

France  que  dvTiinis,seront'rceus  r^cfptoquementdaj^s 
les  ports  et  radcs^  des  deux  royaumes,  et  il  leur  ser4 
domié  toutea^ortsade  secours  pour  les  slavires  et  pouf 
'les  jiqu  ipagcsf  ' en  cas. 4^.  beaoin ;  eûsune  aii^si  il  > leur 

sera  iburni  des  vivres,  agrès,  et  généralc^me^t'  loutc)^ 
avitres  choses  nécessaires,  en  les  payant  aux  prix  or- 
dinaires et  accoutumés  dans  les  lieux  où  ils  auront 
^ilïlâohé,  sans  f^x^li»  soient  obligé^.  4e  payer  pour 
'    -jc^ti^»  de  eu  anciitt  dA'oit,  ni  ancrage.  _       ^  ,  -.^ 
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A  m  t  1  «  £  *b  IVè 

S'il  amToit  que  ifnthpm  Ytûseav  marcliaiid  fran^ 
^is ,  étant  k  la  rade  de  Tunis  ou  ën  ifuelqu'un  de$  au^ 

Ug$  ports  du  royaume,  fût  attaqué  par  les ivaisseaux 
ênnemis  d'Alger,  Tripoli^  Salé,  ou  autres,  sous  te<:anoji 
des  forteresses  f  ils  ^seront  défendus  et.prot^ës  par  les- 
dits  châteaux ,  et  le  eoîmnandaBt  obligera  lesdits  vals^ 
seaux  ennemis  de  donner  un  tems  suffisant  pour  sortir, 
qui  «era  du  moins  dedeun-jours,  et  s'éloigner  desdits 
ports  et  rades ,  pendant  lequel  4ema  seront  retenu^ 
lesdits  vaisseaux  -ennemis  ou  .  autres  bâtimens  de 
guerre,  sans  qu'il  leur  soit  permis  de.  les  poursuivre| 
et  '  la  même  chose  s'ea^utejra  de  la  'part  de  Temper 
leur  de  France.  .»>        .  -  •  ^  -.i* 

,A  a  t  I  c  L  s  V- 

Tous  les  'François  pris  par  les  ennemis  de  Tenu 
pereur-de  Frtfnce,  qui- seront  eondtiitS' à  Tnnis  ou 

■Ktftres  ports  .dudîi  royaume  ,  seront  mis  aussitôt  en 
liberté,  sans  pouvoir  être  retenus  esclaves^  et  si  les 
Taisseaux  de  Tripoli^  Alger,  et  autres,  qui  pourront  étrè 
cjjalement  en  guerre  avec  IVmpereur  de  France,  met« 
toient  à  terre  des  esclaves  fraucdis,  ils  ne  pourront 
être  'vendus  dans  l'étendue  de  ce  rojraume,  isi  ee-.n'est 
^é'ie  consul  de  France  Tonlût  les  achister*  En  ce  caa,. 
les  puissanciieB  de  Tunis  seront  tenués  k  s'employer 
pour  les  lui  faire  avoir  au  meiiicius  imaixiié  qu'il  se 
pourra  y  et  paveiile  chose  se  . pratiquera  «n  Franee  i 
l'égard  des  babitans  duditrpyaume  île'*  Tunis. 

•      .  .   .  "...     •  ; 

!  .■  ;  /  .  A  il  X  i  c  L  E    VI,.  .. 

'  «Les  étrangers  passagers  sur  les  -vaisseaux  françois, 

^i  pareillement  les  fiançais  pri»  s>ux  ii^é  vaiiii>€au^ 
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étrangers,  iie  potîrttirnt  être  faïts  esclaves,  quelque 
prétexte  que  cé  puisse  cire^  quand  même  le  vaisseau 
^ur  iéquei  ih  aùrotmt  été  pris  se  seroit  défendu*^ 
moins  letti^  'éflfêt^  iiif  xnarcliaÀdisie^  reteiîUit  j  'iorsqu'il 
paroîtia  qu'elles  leur  appaiticiiiiciit,  et  que  les  passa- 
|g;er«  seront  munis  d^un  passeport  et  de  leurs  polices 
de  chargement;  et  la  méme.dko^e  se  pratiquera  en 
France  pour  les  habitans  dudit  royaume  de  Tunis.  Et 
il  a  ciiooie  cte  convenu  que  les  vaisseaux  ou  ])àli - 
mens  françois  devront  avoir  au-dessus  des  deux  tiers 
de  leurs  i^qûipafires  françois.. 


A  A  ar  1  ç  ittjs  -VIL 

Si  quelque  vaisseau  Ou  autres  bâiimens  uran^îs  se 
perdoient  sur  les  côtes  de  la  dépendance  du  royaume 
de  Tunis,  soit  qu ils  fussent  poursuivis  par  Icsi  vais- 
seaux enaemis,  ,ou  forcés  par  le  mauvaia  tems.,  ils 
seront  secourus  de  tout  ce  qu'ils  auront  besoin  pour 
être  remis  en  mer,  et  pour  recouvrer  Us  marchandises 
de  leurs  chargement,  en  payant  le  travail  des  journcea 
de  ceux  qiii  y  auront  cié  employés^^.sans  qu^il. jouisse 
être  exigé  aucun  droit  ni  tribut  pour  les  marchandi* 
ses  qui  seront  mises  à' terre ,  a  moins  qu'elles  ne  soient 
vendues  dans  les  ports  dudit  royaum^î  et  la  mpmccliQse 
i'obseryèra  ea  France  pour  ies.  sujets  de  cett^  ré« 

publique*  '  ,  . 

•  .  .       .  •  >.  t 

À  a  T  I  c,t  a  VUl^       .  , 

iLes  vaisseaux  iharchands  frànçois ,  polacres^  mr^ 
ques  et  tartanes ,  poi'Iant  flavillon'  de  France  /  arrî^ 

vant  aux  rades  de  Tunis  et^autreâ  endroits  du  royaume 
pour  diarger  et.  décliari^^  des  mari^baudises ^  ne 
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bâtiment  de  droite  d'ancrage  pour  entrée  et  sortie^  et 

cinq  piastres  pour  les  rjbiaoux  et;  janissaires ,  jpow/  iz^ 
inHls^^é^rv^l^t  açtu^Ucfn^f^^  i  et  ppur  tOM^^fîbofes  gé^ 
nër^Uçqiçit  9ue|cQnques  jde  cette  natuçfK  <  p 

Il  sera  défendu  Âux  oJnciers  des  forte  et  châtcatiat 
dep^ndans  du  royauKne de-Tunis^  dVxiger  aucune  chos^ 

fïes  officiers  des  vaisseaux  marchands  françois,  et  même 
lorsque  des  bâtimens  toucheront  à  la  Goulelteet  autres 
ports  dudit  royaume^  pour  y  prendre  des  rafraîchis- 
semens ,  et  ils  ne  payer6nf  àucén  djroit  d'ancrage  ;  et 

Jcs  Tunisi^ens  jouiioiit  en  France  de  la  même  faveur* 

»       /     .  1  :    .  V     ;   A  ;  a  .T  î  C  L  1  i         ,  i  '  : 

Tous  les  marchands  françois  qui  aborderont  aux 
«ôfes  ou  ports,  dudit  royaume  de  Tunis^  pourront 
*rtpWre  à  terre  Feûn  jmarç|iandises  /  yçn^^  acheter 
librènieiit  toutes  cliosès^  sahs  payer  que  trois  pour  cent, 
tanf^i'éntrcc  uiulit  lo^  amiie  que  de  sortie;  et  ne  pou-* 
vant  lesdits  marchands  françois,  capitaines  ou  patrons^ 
portant  pavillon  de  Françç^jj  Tendirj^.  et  acheter  leurs 
^^rcbàhdîsés  àûdît  royaume  de  Tunis,  ils  les  pour- 
r6ht  charger  sur  qiicfs  fiatïmcns  ils  jugeront  à  propos, 
pour  les  transporter  hors  du  royaume^  sans  qu'ils  soient 
tenus  de  payer  aucun  droit  pour  icellès.  Il  eû  serâ 
usé  de  la  même  înâni^re  d^ns  Icï  poi  ts  de  U  d  niina- 
tion  de  l'empereur  de  France.  Eu  cas  gue  lesdits  mar-^ 
chands  ne  missc^it^le^p^march^/idises  à  .ter^f  quç  paç 
enfrépôt,  ils  pourron  j  les  ençib^fqTOT  sans  payer  auv 
cun  ai-oit,  ctJie  pourront  être  obli^vi  de  mettre  leur^ 

Yoiies 


\ 
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Toiles  et  leur  gouvernail  à  terre;  ne  pourront  lesdîfa 

capitaines  ou  patron»  débarquer  ni  embarquer  lea 

marchandises  qui  se  troureront  de  coiitrebaiidé  et^ro« 

hibëet  'tant  de  part  que  d'autre,  hormia  que  lesdita 

capitaines  ou  patrons  aient  une  permission  expresse. 

Les  bâtimcns  qui  auront  c^iargé  des  marchandises  dans 

le  pays  des  ennemis  du  rojraume  de  Tunis  ^  qui 

Tiendront  les  débarquer  dans .  un  des  ports  dudit 

royaume,  seront  obligés  de  pa^et  dix  pour  f^e^t^  ainsi 

que  s^est.  toujours  pratiqué» 

\     .  .    .        '  * 

A  ^ttct  s  XI.  *  • 

n  ne  sera  donné  aupun^f^cpurs  ni  protection 
contre,  les  François  aux  yaisseawc  de  %iârbarie  qui  s^ 
"ront  en  guerre  «Tee  eui;,  ^pi  à  ceux  qi^ti  auront  armé 
sous  leur  cuuimii&iojj^  pt  feront  lesdits  Pacha,  Bey,  Dey 
et  Divan,,  défense  .A  1(xi|i^,|e4Nrs  sujets  d'fwer  sous  cçm^ 
mission  d'aucun  prince  qu  état  ençe^^dptJja  cpu- 
ronne  de  France,  comme  aussi  «npèdieroBt  que  toùâ 
ceux  contre  lesquels  ledit  empereur  de  France  est  ou 
sera  en  guerre  ^  puissent  armer  dans  leurs  ports  pouc 
couriitwr  lii  suints*;' <e|  la  méttnr  cluise  se  pratiquera 
en^Fraim  *à:l^fgtii4  «leà'lNtiiisieiiSï  v^^eit  000- qui  Znr 

puissances  de  Hunis  vins4ent  à  avoir  la  guerre  a<yec 
quelque  nation  gue  oc^ût^  €t  q^U  leur  fut  pri^  sur 
ieê  bàtiMmw  frmnçoiê  quëlfuêiHuké  dë'UÊià^wfttÉ^, 
r*mpereùr  de  JFrum&é  ies  réclamera  avec  iêurs  qff^eU% 
et  la  même  chose  sera  exécutée  à  r égard  des  Fran- 
^mië  et  de  Uurs  ^ctSf  de  léi^part  dèêëUes puissa^cei 
flû  Tunis. 

A  ti%i  ç  É  à  Xîl 

•    Les  François  iie'paDrroiit^  être^  contraints,  pour 
quelque-cause  et  ^ous  qui^^t  jfréie9>t«  que  ce^puissf 
'1.  ^4  . 


JS»  R&cuEii.  {  1742. 

être,  à  charger  sur  leurs  vaisseaux  >  aucune  cbose.contre 
leur  volonté,  ni  faire  aucu|i  voyage  dans  les  lieux 
ojtk  ils  n'auront  f    dçsf  ein  d'aller. 

'  °  Pourra  ledit  cnipn^rdeFrance'continuer  l'établis- 

sèment  d'un  consul  à'TunU  ,  pour  assister  les  mar- 
chands frànçois  àaiiis  ^lou  s  leurs  besoins,  et  pourr«a  le- 
dit consUT  èxemr'en  liberté  ilans  sa  maison  la  reli- 
gion chrétienne^  tant  pour  liii  que  pour  les  chrétiens 
qui  y  voudront  assister  :  comme  aussi  pourront  les 
Turcs  de  ladite  ville  et  royaume  de  Tunis  qui  vien- 
dront en  Frwêe^^fait'e  dans  leurs  maiscHh  l'exercice 
leur  religion;'' et  alnta' ledit  consul  la  prééminence 

sur  les  autres  consuls,  et  lout  pouvoir  et  jurisdictiou 
dans  les  différens  qui  pourront  naître  entre  les  Fran* 

^is^  aa^^  què'lês  jtiges  dé  ladite  ville  de  (Tunis  en 
^uilsàlt'piekid^  connoissance* 

Les  pérf  s  «i^itdi)^  et  a^tce^rcjbigieiac  luissianjiaires 
à  Tunia^ile  ^iielquenation  qviH^  fuias^nt^^ètre^.  acront 
dé^prmais  traités  et  tenus  comnie  propres  sujets  de 
l'emiiereur  deFxance,  qui  .les  prend  en  sa  protection ^ 
^.^^ccUT:  qualité  ne  pourront  être  inquiété^,  ni  en 
lenrs  peiMineSy  ni  en  leurs  biens  ^  ni  e|i  leura^  cha- 
pelles, mais  maintenus  par  le  consul  François  comme 
piiopres^  et  vécitablcs  auj^os  de  rempcrcur.dal'xancc» 

A  »T  I  G  &  s  .XV« 

n  seni  .pmnis  audit  eeMnr^  cii^tm  «qb  drof* 
msok  et  soji  courtier  j  et  les  cbfa^ger  toutes  les  foi» 
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qu'il  vaudn^  «ans  être  obligé  à  Paveiiir  d^en  teeeToitf 

un  dti  Bcy,  Dey  et  Divan  de  ladite  ville  et  royaume  î 
cûiun^e  aussi  pourra  faire  arborer  le  pavillon  blanc 
sur  ia  maison  y  et  le  porter  à  sa  chaloupe  à  la  vcm^ 
•  allant  aux  vaisseaux  qui  seront  en  rade^  ojk  il  pourra 
aller  toutes  les  fois  qu'il  lui  plair^* 

A  a  ï  I  c  L  «    JC  V  t  ; 

S'il  arrive  quelque  diffe^rcnd  entre  un  François  ei* 
un  Turc  ou  un  Maure ,  il  ne  pourra  être  jugé  par 
les  juges  ordinaires^  nais  bien  par  le  isonseil  desdita . 
JBey  ^  Dey  et  Divan  ^  et  en  présence  dudit  conSuL 

AaTiCJtaXVII. 

■  • 

*  Ne  sera  tenu  ledit  consul  de  payer  aucune  dette 
pour  les  marchands  françois ,  s  il  n'y  est  obligé  ^en  son 
nom  et  par  écrit:  et  setont  ies  effets  des  Francis  qui 
mourront  audit  pays,  remb  entre  les  mains  dudit  eon^ 
lui,  pour  en  disposer  au  profit  des  François  ou  autres 
auxquels  ils  appartiendront |  et  même,  chose  s^obser^* 
Vera  à  l'égaré  des  Turcs  du.  toyàXÊmm  dft^'JÇwMii  q^ii 
voudront.  i^éldUir  en 'France^' . 

Aaixc&aXVIIL 

Le  consul  jouira  de  rexeinpt ion  de  tous  droits  pour 
les  provisions,  vivres  et  marchandises  néeessaires  à  sa 
maison:  il  ne  lui  sera  cependant, permis,  à  lui  et  k 
fous  ceux  de  sa  nation^  de  faire  entrer  du  Tin  et  de 
l'cau-dc-vie,  qu'autant  qu'il  leur  en  faudra  pour  leur 
néi^essaire»  sans  qu'ils puissei^t  en  vendre^  sous  peiinp 
de  .confiscation ,  ainsi  qu'il  sera  pratiqué  avec  to^s  lef 
autres  consuls  e^  J^ujrs  n^UjmuX  lUie  jfer|fiMÙ|^ 

«ion  qtfïfj^e..  :  . 

I 


Digitized  by  Google 


Wa  'Recueil  1742.- 

I  •    •  • 

AaviCLsXIX* 

Tout. François  qui  aura  frappé  un  Turc  ou  Maure, 
&è  ']^ouita  être  puni  qu'après  avoir  lait  appeler  le 
consul  peut  défendre  la  cause  dûdif  François;  et  en  cas 
que  le  François  se  sauve,  le  consul  ne  pourra  en  être 
responsable^  non  plus  que  des  esclaves  qui  se  sauve- 
,  vont  sur  des  Vaisseaux  de  guerre  françois  :  mais  s'il 
Veneit  à  sVn  -sauver  sur  les  bâtimens  marehandt^  '  le 
commandant  de  l  uiiis  pourra  les  y  iaire  dierckcr^  en 
quoi  le  consul  sera  obl%é  de  i'aider.  ^  \ , 

♦  '  '  i 

m 

S'il  arrive  quelque  contravention  au  présent  traité, 
il  ne  sera  fait  aucun  acte  d'hostilité,  qiTaprés  un  déni 
formel  de  juiticè.*^  ' 

'  A  a  T  I  c  L  B  XXI.  '     '  • 

Si  quelque  corsaire  de  France  ou  dudît  royaume 
dd  Tunis  fait  tort  à  des  vaisseaux  >£ciuiçoiS|  ou  à  des 
corsaires  de  ladite  ville,  qu^  trouirera  en.  «terril  en  sera 
puai  très-sévèrement,  et  les  armateurs  responsables. 

.  A  a  T  I.  c  L  a'.  X  XI I.   ■  . 

*  .  '  Si  le  pr&ent  traité  conclu  par  le  S^  FoaT  pouir 
iTempereur  de  France',  et  les  Fâcha,  Bey',  DeyyDivan, 
Aga  des  Janissaires  et  milice  de  la  ville  et  royaume 
de  Tunis,  venoit  à  être  rompu,  (ce  qu'à  Dieu  ne 
plaise),  le  consul  et  tous  les  marduutids  françois  qui 
.  seront  dans  Fétendue  dudit  royaume,  ^pourront  se 
retire!^ partout  où  bon  leur  semblera.,^  sans  qu'ils  puis-- 
•eat  êif  e  arrêtés  pendant  le  tems  dé  trois  mois.  - 
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''A  HT  I  C  LE    XXI  IL 

\ 

p 

Toutes  les  fois  qu'un  vaisseau  de  guerre  de  l'em- 
pereur de  France  viendra  mouiller ,  à  la  rade  de  la 
^ulette^  aussitôt  que  le  consul  en  aura  donné  ayis 
au  commandant  9  ledit  vaisseau  sera  saluë  à  proportion 

de  la  juarque  de  roflicicr  qui  le  commandera,  par  les 
châteaux  et  loris  y  et  4'u#  plus^raud  nombre  de, coups 
de  canon  ,  que  ceux  de  toutes  les  autres  nations ,  et  il 
rendra  coup  pour  coup  :  bien  entendu  que  la  même 

chose  se  pratiquera  dans  la  rencoulLe  des  vaisseaux  de 
guerre  à  la  mer* 

AaiiCLfi  XXIV, 

Et  afin  qu'il  ne  puisse  arriver  de  surprise  dans 
rexplication  du  présent  traité ,  il  en  sera  aifiché  une 
copie  Françoise  dans  la  douane  de  Tunis,  certifiée  du 
consul  et  des  puissances  dudit  royaume. 

'  •  '  •  r  .  • 

r 

A  a  T  X  G  K  a  XXV. 

'  Les  articles  ci*dessus  et  celui-ci  font  la  conclttslom 
de  la  paix  faite  par  le  Sr.  Fort,  entre  FEmpcrcur,  et 
les  Pacha  ,  Bey  ,  I>ey ,  Divan  et  autres  puissances  Cl 
milice  de  la  ville  et  royaume  de  TuniS|  pour  éhre  ob» 
servés  par  leurs  sujets*  Lesdites  puissances  de  TuniSf 
pour  donner  des  marques  sincères  de  la  bonne  union 
qu'elles  veulent  entretenir  à  la  postérité  avec  rem* 
pereur  de  France ,  rendront  tous  les  François  et  les 
passagers  avec  passe-ports,  quVUes  ont  pris  tant  en 
mer  qu'en  terre  pendant  le  cours  de  la  guerre,  et  ren- 
dront encore  tous  les  bitimens  qui  se  trouvent  avoir 
été  détenus  dans  les  ports ,  ainsi  que  ceu  pris  en  mer. 
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en  F^taf  oà  Ut  te  frouipeiit;  et  le  Sr.  Fo«t,  «o  nom  de 

J'empereur  de  France,  promet  que  toupies  esclaves  (îu 
l'oyaume  de  Tunis,  qui  se  trouvent  sur  ses  galères,  . 
pans  exception  de  terni  îuaqu'aiijoiurdliiii,  seront  égale^ 
ment  rendus  :  et  lesdites  puissances  de  Tunis  promet- 
tent  encore  leur  protection  au  consul  françois,  à  tous 
les  François  qui  commerceront  dans  leur*  royaume,  et 
inême  à  ceux  de  la  place  de  Cap«n^pe  qui  seront 
égpilement  regardas  comme  enfons  du  pays;  et  pour 
définir  totalement  et  entretenir  la  bonne  union  pro- 
mise de  part  et  d'autre ,  le  S^  FoMXp  au  nom  de  icmy 
pereurde  France,  a  quitté  toutes  les  autres  prétentions 
que  Sft  Majesté  pourroit  avoir  eues  du  passé  jusqu'au-* 
jourd'huî  contre  les  Tunisiens.  Les  articles  ci-dessus 
seront  ratiâés  et  confirmés  par  Tempereur  de  France, 
et  les  Fâcha,  Bey ,  Dey,  Divan,  autres  puissances  et 
piiice  de  la  ville  et  royaume  de  Tunis ,  pour  être 
observés  par  leurs  sujets;  et,  aân  que  personne  n'en 
prétende  cause  d'ignorMce,  seront  publiés' et  affichés 
partout  oi^  besoin  sera» 


•  Fait  et  arrêté  entre  ledit  S'.  Fort,  pour  Tempereur 
4«  France,  d'une  part,  et  les  Pacha,  Bey,  Dey,  Divan 
j^t  milice  de  la  ville  et  royaume  de  Tunis,  le  neuvième 


Signé  FOKT. 
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Passeport  dont  ies  \f aisseaux  franèàU  sefont 

porieursm 


uxs-Jban* Marie  db  BoiraBOir,  dtie  "4e  l^ênJt}iil¥rt^  àe 
ChdteaU'VHlaiii  et  de  RamhoMleif  amdràt  de  .Vrance,  goû* 
semeur  et  lieutenant  général  pour  le  Koi  eii'sa  province  de 
Bretagne^  à  tous  ccidc  qui  ces  présente*  lettres  Verront, 
salut  Savour  laisoiu  que  nous  avons  donné  congé  et  passe- 
ports  nuttrc  du  bâtiment  françoîs  da  lieu 

de  ,  nommé  ^  do^port dr. ^. 

tomieaiix  ou  environi  étant  au  port  et  havre  «de^ .  %  

de  s'en  aller  au  port  et  havre  de  «...  »  chargé  de  

après  que  Visitation  dudit  navire  et  de  son  chargement 
aura  été  bien  et  dûment  faite,  à  la  charge  de /fie  confor- 
mer -aux  ordonnances  et  réglemens  de  Sa  Majesté,  sur  les 
.^ines  y  portées.  En  témoin  de  quoi  nous  avons  signé  ces 
présentes,  et  à  icelles  fait  apposer  le  sceau  de  nos  armes^  cl 
contresigner  par  le  secrétaire  général  de  la  marine. 

Signé  LQUIS-JEAK-MAKIE  DE  BOURBON. 

£t  plu&  has 

Par  son  excellence  sérénlsslme. 

Signé  ROMI£U. 

Délwré  à.  
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Cértifioai  du  consul  de  la  nation  ff*an(oUe 

à  Tunis,  . 


consul  de  la  nation  françoise  à  Tunis,  ccrtiÊons  à 

lou5  qu'il  appartiendra  que  le  commandé 

V^^  ^.  ...  du  port  de  i  .  .  .  .  ou  en- 
viron, étant  à  présent  au  port  et  havre  de  ..  w  ....  ap- 
partenant aux  sujets  du  royaume  de  Tunit,  est  armé 
de  .  .  .  •.v,^,...-».  .  En  foi  de  quoi  nous  avons  signé  U 
présent  certificat ,  et  apposé  le  scel  de  nos  armes. 


jour  àt  .  . 


.  *.'  '    Fait  à  Tunb,  le  .  é 
mil  sept  ceut  i  , 

-lO»!U»  »  •  Çign^  ,  4  ^  ^  ^ 

i)  t^/ùiai^  «ou  >t;^  îjiifï'i*  'iio  .*Mfi 


*  • 
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1743 ,  24  Février. 

  ♦ 

 SUPPLÉMENT 

JxlU  au  traité     paix  conclu  le  g  Novemhre  1 748 
cnifr^  la  France  et  la  régence jde  Turucp  éu^ 
24  Février  1743. 


^^uc  les  capitulations  faites  et  accordées  entre  Fem- 
pcreur  de  France  et  le  Grand-Seigneur ,  ou  ses  prédé<* 
ectseurty  ou  celles  qui  leront  accordées  de  nouTeau  ' 
par  l'ambassadeur  de  France  à  la  Porte  y  pour  la  paix 
et  repos  desdits  états,  seront  exactement  gardées  et  ob- 
aenrées^  sans  que,  de  part  et  d'autre,  il  y  soit  contre- 
Tenu  dircctemeat  ou  indirectement* 

Aasicsi  II* 

Quoi  qu'il  soit  mentionné  dans  Tarticlç  VI  dudit 
traité  (celui  de  1743)  que  les  yaisseauz  ou  Mtimens 

devront  avoir  au-dessus  des  deux  tiers  de  leurs  équi- 
pages Irançois ,  nous  consentons  néanmoins ,  pour 
marquer  notre  bonne  amitié  et  intelligence  arec  rem*^ 
pereur  de  France ,  que  la  moitié  desdits  équipages  ' 

9oient  François. 

AaviciElII* 

X^s  Tais&eaux  tunisiens  ou  bâtimens  armés  en 
^erre  ne  pourront  faire  la  course  ni  aucune  prise  sur 
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les  côtes  de  Fauguste  empereur  de  France;  et  si  quelqu'un 
est  pris  en  faute,  il  sera"  arrêté ,  pôiifr  être  conduit  en 
notre  royaxlmtfJiit^  sèni  ^évérefnént  p«im  i-  mais  si ,  par 
la  poursuite  de  quelque  ennemi  ou  par  un  tems  con* 
traire  ^  quelqu'un  desdits  bàtimens  se  trouve  forcé  de 
se  retirer  dans' les  sv^sdîts -ports»  on  lui  donnera  tous 
les  secours  dont  il  aura  besoin.  Fait  k  Tunis  ^  le 
34  Février  174^* 


Signé  FORT. 


DE  FIENTiES^»  FILS. 
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1744,  ts  Mai* 


'    ARTICLE  SECRET  ET  SÉPARÉ 
du  traité  dunitin  confédérale,  signé  à  Franç/b/^ 

7(0  sa  Afat.  1744^ 


Cœjarea  Jua  MajeJtaSj  Regiajitm  Majestà^  £0» 
rujfiœ  j  quà  elector  Brandeburgictls,  Sereniia^  Jua 

electoralis  palatina^  Ôc  Hegîa  Jua  Maje^fèa^  Sueciœ^ 
qua  landgravius  Hailb-Cailelanus,  mature  peuiitantes^ 
quod  Kegia  fua  MajefUt  OhriiUaniflima  tam  faeipe  de*^ 
claraTerit  9  illam  non  folunr  fanquam*  TteiRum  ami-* 
cura,  fed  etiam  tanquam  fponforcm  pacis  Wtftphaliae, 
eu  jus  obfervatio  illi  tam  cordi  eil  âc  femper  erit^ 
aibil  magis  in  Yotis  habere  qwa  eonierrafionem. 
fyilemafis  ,  quietis  èt  tranquillitatis  omnimoda!*  facrî 
romani  Imperii,  &  quod  ieduio  contendcrit  omnibus 
juftis  ÔL  efficacibua  remeduty'ad  fedandos  mofus,  oc« 
eaûone  dififêrentianim  fuper  fuccefiione  Auftriaca  or«* 
tarum,  idoneis  manus  praebere  ;  cumque  in  unionis 
tra<5latu ,  diç  v^efimo  fecundo  zi;ien&«  mail  fubiignato^ 
conventum  de  conclufum  fit,  quod  omnes  ciedoret^ 
principea  de  fiatus  faeri  romani  Imperii  invitandi  fint^ 
ut  ad  hune  fraélatum  accédant:  partes  contralienteft 
nuUatenus  hasâtaverunt^quin  Regiam  1  uain  ChriiUaniP- 
fimam  Majeûatcm  inTitarent,  iiliufque  accefiionem  ad 
hoc  fiedus',  unionem  &  confederationem  expeterent^ 
cujus  nuUus  aiius  fcopus  çil  quaia  coiifervatio  f^Ûe- 
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matîs  Impem  et  reftaurafîo  tranguillltâfis  in  Gcr* 
mania.  Froinde  de  hoc  ârliculo  fcparatô  convenerunt,  ' 
qui  euiidem  Tigorem  habere  débet  ^  ac  fi  ipfi  trmâatui 
lAfertui  fuiiTeL 

In  quoruin  fidem  praefens  articulus  per  onines 
Sfeinifiroa'  plenipoientiarios ,  pleim  laçuhale  a4  hoc 
Begotium  Inflruâos,  pariter  fubfignatus  fiitt^  ita  ut 

,  intra  terminum  fex  hebdoniadum ,  aut,  û  fieri  queat, 
citiûs)  ratihabitionum  tabulas  ex  parte  omnium  fere- 
aii&morum  compacifcentium  reciproce  extiadendas  âc 
commvtanda  fint» 

Aéium  Fjrancofurti  ad  .Mceaum^  die  lexta  menfia  - 
juaU  a^o  1744* 


I6N.  lOS.  GOMES  A  TOERRING. 
JOÀCHIMUS  wn^DELMUS  A  KLINGRAFF. 


HERMANUS  ABNOLDUS  BARO  DE 
WACiiiENDONK. 


AUGUSTUS  MAURITIUS  Iffi  DONOP. 


.A 
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1744,  S  Juin. 
A  C  T  E  D' A  C  C  E  s  s  I  O  N 

du  roi  dç  France   au  traité  dunion  confidi^ 

rak  de  Francfort,  en  date  du  6  Juin 


Regiajiia  Mm/étfimt'Ckrifiianiffima,  cum  ex  part» 

Câefareâg  fuœ  Mâjeitatls,  Regiae  iuae  MajeAatis  Borufliae^ 
^ua  slei^oris  Brandebuigici,  Çerenitati»  fuae  elei^oraUs 
îiaiatiiic  A«gUBftMB  MajefiatU  Suecis^qua  landgrayii 
Haffo^Caflellani ,  per  carumleiii  mini&ros  ad  huM 
efi'eéium  plena  poteflate  munitos,  amice  invitata  fuerit^ 
unioni  çt  confœderationi  iuter  MajeAates  fiias  ôr  Sere« 
iiiiaâeiii.Aiafl(i  eleâpiialcm  Frapçofurli  die  Tigeûma 
Mnjda  mcnfiynaEii  nufier  ccmolùfai,  l>eneyole  accedcrç 
velit;  cumque  prsedi^B.  unio  tranquiilitatem  in  facra 
jrûxnajio  Imperiovreftauraudam  et  confervaiidam^  ^ju^'* 
-qpîie  Icgca  fiuidwittii(ale8y  ut  et  dignitateni}  fpleado'' 
jttok  et  auioMlatem  ^ssiaream  maaiii^eiiendaspTO  unioo 
fcapo  liabeat,  ôc  t^iiore  fequeute  coiicepta  Ht  K 

^  Cum.,  poft  obitum  Ca»fareae  fufe  MaîeAatis  ^  Ca* 
/voli.sesti,  piiffinua  vaeordatioais  »  tam  gravia  À  adeQ 

dubio  cveiilui  obt^oxi^i  momenta  fuper  auAriaca  fuc- 
ceiliQueliereditariai  piroUt  notum  eû,  iiefe  eXeruerint^ 

•  Cf  traité,  qui  paroîl  ici  pour  la  première  fois  en  latin, 
a  été  publié  en  alieoiaiid  et  tu  irao^ois  par  WaMcJC,  CoÂ. 
jurU  gcaUumf  T»  IL  ajÇS^ 
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«t  ikptk  fohim  6en|ift]Ha ,  patiia  noftni ,  in  varias 

triftiffimas  calamiUtcs  exinde  iacidcrit,  fcd  rcs  €0 
«dam  jam  peiyeuerit^^uif  ne  tandem  totius  facri  ro^. 
SBani  Imperiii  ejiifdciiM|ue  fyiiematis,  legum  de 
canAitiitiOBum  ruina  fubfequatiir,  mniiio  mciucndtim 
lit;  hinc  cil  quod,  fiib  dato  infrapofilQ,  iater  ferenîf- 
£muin  ÔL  potentimmum  principem  de  dominum  Ca* 
jiQi.uii.sKrTljMiiiiiy  €ieâiu)m  Imperaiortm'rpmanorum 
fimper  augujtum^  Germaniœ  &  BoXemiœ  regem^  yîc- 
'perioris  &  inferiorU  Mavariœ ,  nec  non  fiipcrioris 
Palatuiatm  ducem  y  comUcm  Palatinum  Rheni^  ar- 
ehiducem  Ai^riœj  landgravium  JLeuchtenhergœ^  £^c*; 
fereiiilifiimn'ac  potentiffimnm  piincipàii  de  dominuiii 

Fbîdericum,  regem  Borujfiœ^  marchlonem  Brandc'- 
turgi ,  Jacri  romani  Imperii  archicamerarium  ^ 
9leéiorem^Jupremum  aefummum  ducem  SU^fiwyJk* 
premum  printipem  Araufionenfem  9  Neoeomii  ei 
f^alangiœ ,  nec  non  comitatus  Glacenjis ,  ducem 
Geldriœ  y  Mafdeburgij  Clivice^  Juliaciy  MotUium^ 
^Steiiiniy  Pomeràniœ^  Cqffubiét^  IT^kedorumj  Mée^ 
ienhurgt  &  Crofnœ  ^  burgravhtfk  -MorùnhergenJem^ 
priHcipem  Halberjiadiiy  Mindœ^  Caminij  Vandaliœ^ 
ISueriniy  liaceburgi,  OJtfr\fiœ  &  Mœrfiœy  comitem 
Hohenzolerœ^  Mupinif  Marçœ^  RiMnêbewgçCf  Mn^ 
fm0eînuy  Ttekiènhkrgi ^  Sf¥èiriHiçLùtgœj  Burheniy 
JLeerdamij  dominum  Mavenjieinii  &  terrarum  Ho- 
Jlockiij  Siargardœ^  iMuenhurgi^  Butoviœy  Aria» 
rum-  &  BredbSj  &c«  qtia  eleâorem  'Brandeburgieum 
contrahentem  ;  fereniffimimi  prtiiêipem  de  domimun 
Carolum  Ta  co  do  ru  m  ,  comUtm  Palatinum  Kkeni^ 
S»  B.  Impdrit  atchiihesaurarium  ù  elê^rem^  ^dw^ 

cipem  Mc^rjlœ ,  marchionem  Bcr^ojbmenjemy  cçmi^ 
Um  Vtld^ntii^  Marcœ  &  Béu^e^sicrga^p  déBtu^muë^ 
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Mavenjuiniiy  &c.$  ci  iqp«xùltoum  «c  ppt^tiffimy^it 

rum^  Gothorwn  6f  ITaudalBrum  regem^^  landgra'^ 
via  m  flajj]œ^  principem  ffirjchfeldiœ  j  comitum  Ca^^ 
iime/iôocip  JJ^e^ûe y  ^Ugenhayniœy^idéçR^  tfieàaum^ 
iurgi^  &c.  qua  landgravium  HaflUi  p(knt^i^nttm,i,xtt 
fpe<Aive  ex  paterno  erga  patrîam  amore  5c  itlo  pro 
promovendo  conijmuni  bono  tharse  patria  teutonics^ 
&  pro  reilabiliendo  Imperii  fyûemate^  obligatorius 
&  jn  perpHç^unq^  v^itiin^.MiQnU  receff^s,  çQi^ckiftia 
5(  fancituf  fit  per  earundm  Majcfiatum  &  Serenitatis 
miniflros  plenipotcntiarios  ad  lioc  conflitutoa;  ^  qui* 
dem,  ex  parte  Goefare»  Majeâ{ili%9'  dçmûvim  I<%irAXiy|| 

IN  Jettenbach,  Saerœ  Caefare^aeMajeûatis  cameraiium  , 
conûiiarium  aclualem.  intiniuni  iniuiftjrma.  cpAiie^ 
rentialem^  eonûlu  aiilkot-l|^Ui€iipr^û4eivt^^(epiifat 
lem  campi-marefchaUum ,  fupremum  domeAicum  & 

proviiicialem  rei  tormcntariae  pi  j»fe<5lura,  rci  venalo* 
riae  haereditarium  magiArui^;!  ia  Bavaria,  unius  le* 

metropolU  àc  rcglde.^l^oiiiichl^iiûs  •commendantain  , 

jnaguuni  crucigcium  fplendidîflimi  ordi^is  equiium 
6^..  Gcorgii,  &c.  ;  ex  parle. Keg^  3|aj^(laU«  BoruilUe^ 
qun  e^e^m.  Siandebiarg^,  .  4miiif»u9^  JoA^9ivif 
,GoiLBai»ii«p  i]|a  IlLiireiiAFF,  Rcgîae  fu»  Majefialit  coi&r 
liiiarium  intimum  bcllicuin  ,  &  minilh  um  iuuin  ple- 
j^ptentiarum^  ia  aula  cœfarea  reûdenlem;  ej;  pfxte 
jS»efeiû^tàf  .eleâoralia  ^alàtâra,  dominuii^  J{«^»l4irJF¥ 
«Abu Q LD :  ;b AROMXM^  HE. .  WAeai^svfiOMEic ,  Sexeuijbatb 
.lu£  elcdoralii»  Palatinse  xuiniilrum  iiatu^  iaii(5liorem 
&  conferentiaiem^  fupremum  camerariuzn^  &  ordyi^ 
S^.  Huberti  equitem$  de  ex  pairte  Régis  MajeAatis  Suc- 
.  ci^j  .tv.a,..kft(iSi^Yii  Haflue>  dominum  Avgvstvm 
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lanâ^aYii  Hèfllai  genctalem  Tîgilianim  praBfeélum , 
ablrgatumfuum  extraordi/idi  ium  in  auia  Csfarea  com-* 
adorantem ,  falvit  tamen  ratihahitioiiia  tabulis,  cle*- 
neiitîfliiÉie  A  denieiiler  Aibfequeiufis»  eii)iif  tiàiotei» 


aTicosvaL. 


*  Praecipuus  ac  primarius  fcopus  &  finis  foederafai 
lttt)tta  unionift  fit,  uniVérfuiii  facrtim^Ittiperrum  roma- 
mmm  in  ao^  quo  ex  ob«e^àiifîa^gatidet  fyftemate^  ad 
Boraiam  pads  Weftphaliae  aïISurumque'  legum  &  doa- 
fiitutionum  Impcrii  fundamentalîum ,  faivum  Ôc  inte- 
(rum  eonferTare,  tranquillitatcm  ôl  pac^m  in  Germa- 
nia  rtùêximef  éi  conferyatitoen  'ilnjpenffOri»  digai- 
latis)  potcAafia  àe'aââbrikd^^iiianViteilète.*" 

AaTZ€0(vs  IL. 

«  AttiSiiie  &  altié  MI'-'^bnlMeràfl'  M^  oMrîn* 

^nt,  quod  apud  aulaitt  VieiMîenfem  bona  fua  officia, 
qtialiacuinque  excogitari  polTunt,  interponere,  omnem* 
fue  ùpemÈÊk  dàrr ^elhît  »  ut  Géliunea  fua  Majaitoa ,  glo- 
tiofilRaie  miihe  riBgfftèîtovfiii»»«aitiA''ca]^ut^Ii^  ab 
aadem  ante  omnia  ag-nofcatur,  &archîriaTi*péïii,  quae 
ad  hune  ufque  diem  Viennas  detinentur,  extradantur^ 
pnmptLc  Tero  etianr  filera  Ai«  Majeûati  CUe£ua«>di» 
tiones  eleâoralet  herëdllarilé j^teiatoniaies ,  coittra 
tinîenem  inter  eledîoi^i  Im^erii  olim  initàm ,  hua 
usque  ali^  auia  Vtcimeftfi  deieiitiei  praBlhriiitàarlter  xafti*^ 
tuattfttré^  -  *  ;«\'fr.- 

^      '       "\     '  •  • 

.  AMKucat  m; 
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V    Pla<iet  iisdem  altifliintt  ific  àlte  fatis  contatàmû^^ 
de  conteilationîbtis  fuper  fucceffione  AuHriaca  ortia 

co  inter'  fe  convenire,  ut  differentiae  illse,  quibus  Im- 
periiim  hue  ufque  agitatum  fuit^  per  univerfos  S*Il.Ié 
ïl'ahièf '  aut  '  amice  componantur  y  aiit  per  dediûoneni 
-  juHdiëàm  defihiàntur,  interea  veto  y  ac  douée  eo  penre* 
iiiatui  j  générale  iu  Germauia  ai miûitium  procure tuf*^ 

*  AaiiculusIVw 

"  lidcm  altiflime  &  aitc  memorali,  uilîti  &  con* 

Asederati,  ûbi  garantiam  omnium  illarum  ditionum 

ae  pbfleffionuxb  mutuo  fpondent^  quibua  aâualitei^' 

fruuntur  et  gaudenté'' 
« 

AaTtBvfcnftV. 

lîdem  aUiilime  &  alte  ^ati  confœderati ,  în  tïafti 
qtio  aliquis  eorum,  iniuitu  hujus  unionis,  in  ditio* 
Btlnis'^  quaa  aélualiter  pofiidet^  inYadéretur, -fe' ob-1 
Ifaringîint,  quod  parti  laefite  auxilium  abfqùe  morm 
ferrfe,  eique  totis  viribus  affiftere ,  &  aflînerttiam  hantî 
tam  diu  praebere  vclint  usque  dum  illi  ex  parte  aggrel* 
fétÎA  aâuaiia     plenaria  indemnitas'prfleâiâi  £«ierît«^ 

Aaiiciaiiua  Vf* 

'    <^  Quenkadmoduiù  |ioitb  (irâédiéiâ^ùttib  &  cbii'fe^^ 
dtÀlîtio  commodum' aè  utilitatem  uniVerfi  f  mperii  pro 

nnico  fcopo  hab(?t,  ita  tiniVcriis  ac  imgulis  rjusdein 
Imperii  eleéloribus,  priucipibus  ac^llatibus  liberum 

cftV  buic  unioiii  accedere^ad  eu  jus  aécefiEL^nem'ilU. 

Ai 
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fpeciatîm^quoque,  êt,  infer  eos  praBpriinis  SereniUs  fun 
cledioralis  Golonienfis,  Regia.  iua  MajeflasPoloniaî^  qua 
elec^iorSaxoniaSy  poiroSerenitas  fua  dux.  Bavariae^  epii^ 
copus  &.  princeps  Leodicnfii,  inTitandi  funt.'' 

In  quorum  omnium  fidèm  ac  robur  a  fupra 
meraoratis  ôc  iniVa  fubfcriptis,  rpeciali  inandato  ad  hoc 
negotium  munitis  miniûris  plenlpoteutiajriisy  nomi^c 
fiiigi]|lorum  alUflime  &  alt^  fatorum  (uorum  prinoipa* 
Ihim,  quatuor  pmfentis  unionis  recdîus  exemplaria, 
de  verbo  ad  vcrbiim  consona,  rubfcrlpta  ligiliorum 
appolitione  iirmata  fuerunt*'' 

^<  Gonventum  etiain  efl^  ut  intra  ferminum  fex 
heMomadum  ab*liae  die  computandanim»  Tel  adhuo 
ciàus,  fi  fîeri  qucat,  clcmentifliniae  &:  clémentes  rati- 
habhionum  l#bulae  reciproce  exbibaantur  ôl  perfau-f 
tenfur.'^ 

^  Aélum  Fiancofurti  ad  Mœnum  j  die  2%  '  menfis 
maii  1744»" 

Regia  rero  MajeilM^  chriiliami&mafitaiiquam  lûei* 
nus  amicus  facri  romani  Impcrii  &  Tpcnfor  pacis  Wefi* 
piialicâe,  cum  femper  in  anime  habuerit,  icopo  tam 
faluUri  accedendi,  hinc  manifeilare  eupiens  quam 
^rata  âc  accepta  ipfi  liierit  haec  inritatio»  munivit  per 
infirumentu^i  rite  confeélum  plcna  poteflate  dominum 
TBEODoaun  p%  ChayignY)  cQniiliarium  regiuin  al| 
omnibus  confiliis,  legatum  fuum  extraoïdinaiium  in 
Lufitania,  nunc  in  aula  Gsfarea  commorantem,  guber- 
natorem  Belna»,  &c.  per  colloquîa  conveniendi  cum 
fvibferiptis  minlAris  Câefareae  lu^  Majcitatis,  R^i« 
fuas  MajeAatis  Boniifi^^  qua  eleéioris  Brandebuxgiei^ 
Sj^renitatis  fua  eleâoralis  Palatin»,  <Sc  Regiae  fuse  Ma- 
JcHatis  Succice,  qua  landgiavii  HefTo-Caflellani ^  plena 
poteilate  paritçj;  inilruâis^  traâandi  ^  de  acceiiidne 
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KegiSB  fuap  Majeftatîs  chriftianîffimae  ad  diélum  tradia- 
tum  uaionis  conveuiendi,  ut  et  deiuper  ijuJUruiueutuia, 
in  forma  concipiendi  âc  fubfignandî., 

Prediâl  igiiur  minifiri  plenipotentiarii,  exhibitiif 
iitrimque  plenae  facultatis  tabulis^  fequentem  in  too- 

dum  conyenerunt:  Rcgla  fua  Majeftat  chriflîanîffima 
déclarât  6c  proiuiuit,  fe,  bsiedes  âc  fucceUbres  iuos 
diâo  rec^ffiii  unionis  Francofurti,  die  fupra  B&emo-^ 
rato  22  maii  nu  péri  conclufo  &  fupra  inferlo,  aceer 
dere^  Regiamque  fuam  MajeHatem  cbrîflianiflimam  ^ 
vigore  hujus  accefllonis,  fe  jungere  &  ailociare,  ao  û. 
ab  itiitio  unu^  altorum  coutrabentium  fuiil'et,  Gâefare^ 
Xu«e  Majeilati,  Hegia  fkm  Majèfiati  BorullUe,  qua  eleo^ 
tori  Brandcburgico,  Screniiaii  fuae  cleétorali  Palatinae, 
A  Kegiae  lus  Aiajcftati  Succlae,  qua  Landgravio  Hailb- 
€aireilano.  Praediâae  li^aj^fiates,  Caefarea  ^  Kegia^,  Ôç 
fierenitas  fua  eleâoralis,  eorumque  b«redes  &  fiiccèfV 
fores,  fe  obliiiiigant  &  Ipondcat,  conjuiiélim  &  fepa- 
ratimi  fe  obfervaturos  de  hona  fide  &  effedlive  imple^ 
turos  omnes  conditioner  &  elaufulas  in  diéio  traétaiu 
unionis  comprebenfas ,  idque  omni  eo  modo  &  tam 
£deliter  ac  (1  Rcgia  fua  MajeHns  cliriUianimma  ab 
initio  Aatim  unus  contrabeutium  fuiiTet* 

Iriilrumexitum  bu  jus  acceflionis  approbabitur  & 
ratibabebitur  ex  parte  Gsfareas  fua  Majellatis  y  RegisB 
fuse  Majeilatis  cbriûianif&mse  ^  Regise  fuae  MajeÛatis 
BoruiBae,  qua  eleéloris  Brandeburgici,  Serenitatis  fuse 
eledloralis  Palatin^e,  Kegias  fuae Majeftatis  Suecix,  qua 
I^ndgravii  HaiTo  -  CaHellani,  atque  ratibabitionum 
tabulse  intra  fpatium  fex  hebdomadum^  a  die  fub* 
fcriptîonis  praefentis  inilrumenti  computd^darum^  yçlp 
fi  iieri  queat,  citius;  «xbibebuAtur* 
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K^GV  El  h  1744. 

In  quorum  âdem  UQ$,  vigore  plenarum  respc(ftive  ^ 
fâcultaniin  noilrariim,  prafens  inflrumentum  fignavi- 
muÈy  eidemque  figUia  noflia  appoftiimus.  ' 

■       -  •  ■  ' 

.    Ai^um  francofurii,  die  6  junil  1744. 


I  f 


IGN.  JOS.  COM£S  A  XOËRjaNG. 


THEODORUS  DE  GKAYIGNY. 


JOACHIMUS  WILHELMUS  A  KUNGAAJPF. 


HERMÀNUS  AKirÔlDUS*  BARO 
WAGHTEMDONGK.  ' 


AUGUSTUS  MAURITIU8  DE  DONOP. 


■  '.  r 
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1744,  24  Juillet 


ACTE  DE  GARANTIE  ^ 
du.  Roi  au  iraiié  secret  et  particulier  j  conclu 
entre  FEntpereur  et  le  roi  de  Prusse  ;  signé  à 
Francfort  le  24  Juillet  1744« 


s 


oit  notoire  qu^ayant  été  arrêté  et  conclu  cejourd'hul^ 
entre  Sa  Majesté  impériale  et  Sa  Majesté  prussienne , 

lin  traité  secret  et  particulier,  à  la  vue  de  rétablir  le 
repos  et  la  traiiquillité  dans  l'Empire^  dont  la  teneur 
s'ensuit  : 

T/éloigncmcnf  que  la  cour  de  Vienne  et  se» 
alliés  out.  témoigné  jusqu'à  présent  pour  ic  rétablis- 
sement du  repos  et  de  la  tranc[uillité  dans  l'£rapirey 
ne  donnant  que  trop  de  sujet  de  craindre  que,  bien 
loin  de  se  prêter  à  des  voies  amiables,  cunlbrmément 
au  but  du  rccès  d  union  conclu  le  22  de  mai  entre 
S.  M.  impériale  9  S.  M*  prussienne ,  électeur  de  Bran- 
debourg, son  altesse  sérénissime  électorale  Palatine ^ 
et  S.  IM.  le  roi  de  vSuède,  comme  landgrave  de  Hessc, 
auquel  S*  M.  T.  C.  a  accédé  en  vertu  de  rinvitalion 
qui  lui  en  a  été  ûiîte  par  les  haulj^  .contractans,  elle 
en  rejetera  ou  éludera  tout  aU  moins  Feffet  qu'on 
devroit  s'en  promettre,  S.  M.  impériale  et  S,  M.  prus- 
sienne >  toujours  animées  du  désir  ct>i^staat  de  coo- 
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pérçr  à  la  paciâcatîon  de  i'Allcmagne ,  out  pensé  qu'il 
ne  pouYoit  point  y  avoir  dWpédiens  plus  prompts  el 
plus  décisifs  y  que  de  recourir  k  des  moyens  plus  forts 

et  plus  cflicaces  que  ceux  qui  ont  été  déterminés  dans 
le  recès  d^union  ei-dessus  mentionné.  C'est  pourquoi^ 
ayant  suffisamment  instruit  et  autorisé  à  cet  eiiet  leurs 
-ministres  respeéiifs;  S*  M.  impériale,  le  maréchal  comtc 
Di:  I'oerring;  s.  m.  prussieinir,  oou  miaistic  plénipo- 
tentiaire à  la  cour  impcriaiei  le  6r.  i>£  KLiMCRAFr^  ils 
cont  convenus  de  ce  qui  suit: 

Aaiicxisl. 

^  S.  M.  prussienne  promet  et  s'engage  de  se  charger 
de  faire  Pexpédition  de  la  conquête  de  toute  la  Bo^ 

lième,  et  de  mettre  en  possession  de  cette  couronne  Sa 
Majesté  impériale,  et  de  la  lui  garantir  pour  elle^  ses 
Successeurs  et  ses  héritiers  à  Tinfini*" 

t 

^  S*  M*  impériale  )  touchée  de  la  plus  vive  recon* 

noissancC)  cède  à  cette  condition  dès  à  présent  à  S.  M. 
prussienne*  en  pleine  souveraineté  et  sans  aucune  dé- 
pendance de  la  couronne  de  fiohémci  sous  quelque 
titre  que  ce  puisse  être,  irrévocablement  et  à  perpé- 
tuité, pour  elle,  ses  successeurs,  ses  héritiers  à  l^nfinî, 
de  la  manière  la  plus  forte,  la  plus  solemncllc  et  la 
plus  authentique,  les  droits  qui  lui  appartiennent  sur 
le  reste  de  la  Silésie  autrichienne,  les  enclaves  de  la 
Moravie  y  compris;  en  outre,  de  la  même  manière  et 
en  pleine  souveraineté^  sans  aucune  dépendance  de  la 
couronne  de  Bohème,  savoir ,  le  cercle  de  Kônlgsgrats 
sans  aucune  exception^  la  ville  de  Kâllin  avec  stà 
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appartenances,  la  seigneurie  et  ville  de  Pardubitz,  les 
cercles  de  Buatolaw  et  de  Leithmcritz ,  selon  le  eoun 
de  l'Elbe^  en  sorte  que  ee  qui  est  situé  sur  la  rivière 
de  FElbe,  en  dedans  de  laBolième,  du  eerele  dcLeitli^ 
merits  restera  à  S.  M.  impériale." 

■ 

•  4  •  » 

^  ÀaTiCLB  III. 

S.  M.  impériale  s'engage,  à  la  même  susdite  con- 
dition, dés  à  présent,  de  garantir. à'  S.  M.  prussienne 
pour  elle,  ses  héritiers  et  descendans  à  finfini ,  tous 
les  pays  qu'elle  lui  a  cédés  ou  lui  cède  en  vertu  de 
ce  présent  trailé.*^ 

A&XICLE  IV» 

On  est  convenu  que  la  jBohème,  sur  le  pied, 
qu'elle  doit  demeurer  à  S*  M.  impériale,  ne'pounrà 
plus  *étre  susceptible  d'aucun  démembrement.* 

Aurzcftx  V. 

S.  lf«  prussienne  promet  et  s'engage  de  garantir 

à  S. M.  impériale  la  haute  Auliiche,  pour  elle,  ses  hé- 
ritiers et  successeurs  à  l'inûm,  aussitôt  que  S.  M.  im- 
périale en  aura  fait  la  conquête,  et  s'en  sera  mise  en 
possession.'* 

AaTzcLsVI. 

S.  M.  prussienne  promet  et  s'engage  le  ptus  for-^ 
fcmcnt  qu'il  est  possible,  elle,  ses  héritiers  et  descen- 
dans à  l'infini,  de  maintenir  la  religion  catholique  et 
J'cxercice  d'icelle  dans  les  pays  qui  lui  sont  cédés,  de 
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I»  même  manière  qu'elle  y  est  pr^senfement  établie  , 

sans  pouvoir  jamais  y  faire  le  moindre  cliangeincufe 
ni  la  moindre  ianovatiou,,  so.us  que|^uç  prétex.te|  mf^ 
jif  ou  raifon  gi^e  ce  puisse  étre^'' 

-*   *  % 

Aetscle  VII. 

^  Le  commerce  restera  toujours  libre  ^  et  sur  le 
inême  pied  qu'il  çst  actuellement,  bntre  la  Sil^ie ,  de 

même  qu'entre  la  partie  de  la  Bohème  qui  sera  cédée 
^  S.  Mt  prussienne  y  et  ent^e  .la  BQbème  qui  demeurfera 
^  S«,]^*  impériale,  a^ns  ^'i)  .aoif:  ^rQu|>lé  |>àr  4^  |iqiir 
y  elles  impositions  ou>pëageSi 


A  a  f  I  C  L. a,  VJ II, 

'  '  S.  M.  impériale  et  S.  M.  prussienne  s'engagent 
2péciproquçment.  de  ne  poin(  ifiettre  ies^aripes.l)^^  cl; 
de  ne  jamais  traiter  de  paûç  fl^^é^ar^çiit  et  ^^tuf  1# 
participation  Tune  de  l'autre ,  et  d'agir  toujours  d'un 
toiiimun  concert  dans  toutes  les  affaires  qui  auront 
rapport  à  la  cause  commune,  et  à  |eur  satisfactioa 
Wufuelie.:?  ... 

•x  • 

*    ■  -  • 

•.  ^  .*  A  1.  X  X  c  Xi  a  I  X, 


\  ■ 


<^  &  M.  impériale  et  S.  M*  prussienne  80|it  coiiye-* 
nues  ,  pour  arriver  plutôt  et  plus  sûrement  au  but 

déterminé  dans  le  présent  traité,  d'inviter  Sa  Majesté 
très -chrétienne  à  accéder  et  à  garantir  ledit  traité,  qui 
2i>  d'autre  objet  que  le  r^tabli^seoien:^  du  .rejpos^ef  de 
la  tranquillisé  dans  l'Empire,  çt,.le  ,|naijaitieii  de  ^oi^ 

•  »      *    »  ►» 
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•      En  foi  de  quoi^  les. ministres  autorisés  à  cet  rlF^çt 
ont  signé  au jçi^r^'l^pi  ie  présent  traité^  tlont,l.€S  ra^- 
.£çatioi|s  aaf  oiit  4changi{es  dai^f  ,<Ip  le^me  de  trois.scynai* 
nés  à  compter  de  ce  jour ^  ou  plutôt  si  S^tfi  se  p«ut» 
A  francfort,  ce  34  juillet  1744." 

S.  M*  impériale  et  S.  M.  le  roi  de  Prusse  ëtant 
^Ql^yenues,  pour  arriver  plus  sûrement  au  but  -déter* 

miné  dans  le  traité,  d  im  iter  par  un  article  çxprts 
Sa  Majesté  très-<;hré tienne  de  vouloir  y  accéder  ci  le 
garantir  9  S*  M.'T.  G.  n'ayant- riea  plus  à  cœur  que  de 
concourir,  autant  qu'il  dépendra  d'elle,  à  Favantage 
commun  de  S. M.  impériale  et  de  S.  M,  le  roi  de  Prusse, 
de  seconder  puissamment  et  eiBçgcement  leurs  inten- 
lions,  et  de  travailler,  conjointement  arec  X4eurs  dites 
Majestés,  au  rétablissement  du  repos  et  delà  tranquillité 
dans  l'Empire,  et  au  mainlieu  de  son  système,  et  île  le 
préserver  des  atteintes  qu'il  n'est  que  trop  connu  qu'où 
voudroit  lui  donner,  S.  M.  T«  €•  comme  garante  du 
traité  de  Westphalie,  étant  obligée  d'y  veiller  et  de 
les  détourner  autant  qu'il  vsi  possible,  accède  volon- 
tiers au  traité  ci-dessus  mentionné,  à  tous  les  articles, 
clauses  et  conditions ,  qui  y  sont  exprimés  :  elle  s'en^ 
gage  par  le  présent  acte  d'exécuter  et  de  faire  exé^ 
cuter  le  contenu  audit  traité  ,  qu'elle  gaianlit  le 
plus  iortement  possible,  promettant  de  concourir  de 
toutes  ses  forces  à  Tefiet  et  à  Texécution  de  tous 
les  articles,  clauses  et  conditions,  stipulés  dans  le 
présent  traité»  \ 

~^£n  foi  de  quoi,  moi  le  ministre  plénipotentiaire 
de  S.  M.  T.  C.  accrédité  auprès  de  S.  M.  impériale,  et 

autorisé  en  vertu  des  pleins-pouvoirs  dont  copie  est 
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1744, 


insérée  cî^aprés,  ai  signé  le  présent  aetê  dVtccessioii 
et  garantie,  et  promets  la  ratification  dans  l'espace 
de  trois  semaines^  à  ccmipter  de  tiC  jour^  ou  plutôt  si 
fiure  se  peut*  .  '  . 

*A  Francfort  y  ce  34  juillet  1744* 


Noiê,  Dans  les  actes  originaux,  le  pleinpomroir  estitlséré 
au-dessous  de  la  signature. 


1 
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I 

TRAITÉ  D  ALLIANCE  ET  DE  SUBSIDES,    .  1 
i^ntre  la  France^  {Espagne j  Naples  et  Gênes  y 
opposé  au  traité  de  IVornis  entre  H Autriche  et 
laSardaigney  et  signé  àAranJuez  le  1  Mai  J745, 

< 

Cjfomme  lueurs  Majestés  très-chrétienne,  catholique  et 
Napolitaine,  se  sont  montrées  disposées  à  assurer  la 
liberté  de  la  repnbli(]ue  de  Gciies  et  ses  doniaint^s, 
contre  les  dommages  dont  elle  est  menacée  par  le 
traité  de  Worms  du  17  janvier  I743,  moyennant  que 
la  même  république  se  dispose  de  sa  part  à  coopérer, 
proporlioiiacinent  à  ses  forcr<; ,  an  succès  des  justes 
oh')Qis  que  leurs  dites  Majestés  se  sont  proposées  dans 
la  présente  guerre  d'Italie,  il  a  été  procédé  à  la  for^ 
mation  d'un  traité  de  convenance  réciproque:  et  à 
cette  fin  elles  ont  Jiouitiié  pour  ministres  plénipoten- 
tiaires; savoir,  S.  M*  T.  C. ,  le  sieur  Louis-Guy  Gué- 
RAPiN  DE  VàureaLi  évéque  de  Rennes,  abbé  côm« 
mendataire  des  abbayes  royales  de  Jouy,  Molesme 
et  Aubin,  conseiller  du  Koi  en  ses  conseils,  grand 
maître  de  sa  chapelle  et  musique,  et  son  ambassadeur 
extraordinaire  ^et  plénipotentiaire  auprès  de  S.  M« 
catholique;  S.- M.  catholique,  Don  Scbastien  de  i.k 

QUADRA,   MARQUIS  ET  SEIGNEUR  DE  ViLLARIAS,  piévôt 

des  lieux  de  Bermer  et  Oudarroa,  et  patron  de  l'église 
de  SK  André  Pcdernalcs,  chevalier  de  l'ordre  royal 
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de  St.  JanTÎep  et  de  celui  de  St.  Jacques,  de  son  con- 
seil d'état,  et  sou  premier  secrétaire  d'état  et  du  des- 
pacho\  S.  M.  Napolitaine )  Don  ëtienns  Keggio  et 
GraVïna^  Brancifortx  et  GravikAi  prince  de  Yacbi, 
lieutenant  g(;iiéral  de  ses  armées,  gentilhomme  de  sa 
chambre  avec  exercice ,  commandant  général  du  châ- 
teau «.neuC  de  Naples,  et  ambassadeur  extraordinaire  à 
la  cour  catholique  j  et  la  république  de  Gênes ,  Do  h 
Geroshe  Grimàldt  ,  son  noble  patricien -t  lesquels,  en 
rertu  de  leurs  pleiiis^pouvoirs^  ont  conféré,  réglé  et 
ajusté  ce  qui  suit. 

AaticleI. 

La  considération  qu'il  peut  être  convenable  que 
les  particularités  de  ce  traité  ne  se  publient  point, 
et  cela  pour  prévenir  les  oppositions  qu'il  pourroit  y 
avoir  y  a  induit  les  parties  contractantes  f.  &4ipulcr| 
comme  elles  stip^lefit,  qu'elles  seront  tenues  secrètes , 
jusqu'à  ce  que  .d'un  commua  accord  on  les  rende 
HOtplres. 

/ 

>    Article  II. 

La  république  de  Gencs  prêtera  pend. ait  le  tems 
que  durera  la  guerre  d'Italie,  pour  le  service  de  S.  M* 
.catholique,  trente^six  capons  de  bronxe  de  batterie; 
savoir,  vingt-quatre  de  vingt- sept  livres  de  balle,  et 
douze  de  trente-six,  puids  d'Italie,  avec  leurs  attirails 
correspondans,  en  conformité  d'un  mémoire  séparé: 
et  en  cas  que  les  munition»  correspondantes  auxdits 
trente^six  canons  lui  soient  demandées ,  la  républir 
que  les  fournira  dans  la  quanlilé  exprimée  en  un 
autre  mémoire,  «éparé  et  signé  du  siisdit  ministre 
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plénipotentiaire  de  la  même  rcpubli(;[ue;  moyennant 
le  juste  et  ponctuel  payement  de  leur .  montant ^  au 
même  prix  qu'elles  au ronit  coûté  à  la  république*' 

Quant  à  la  coiicluile  ilcsdit^  caiioiis  depuis  Gènes  jus- 
qu'aux endroits  de  leur  destination ,  il  demeurera 
statué  que  ce  3er&\a\ix  dépens  de  S*  M*  catholique^ 
qui  s'oblige  conséquefmment  à  les  faire  rêmenerà  Gênes 
de  la  nieuic  manière ,  et  payer  en  argent  comptant 
la  valeur  de  ceux  qui  se  trouveront  liors  de  service  ou 
perdus. 

AaticLfillI. 

,  ê 
* 

La  république  de  Gènes  s'oblige  aussi  de  doiinei; 
foute  la  plus  grande  assistance  aux  pourvoyeurs  et 

entrepreneurs  des  trois  dites  couronnes,  leur  facili- 
tant ,  moyennant  une  satisfaction  ponctuelle  y  noA** 
seulement  les  vivres  ^  mais  également  les  munition^ 
et  toute  autre  chose  dont  ils  auront  besoin,  à  propor- 
tion de  l'abondance  qu'il  y  aura  dans  ses  états  :  réci- 
proquement les  armées  laisseront  libres  les  passages 
de  terre  par  où  les  sujets  de  la  république  introduis 
sent  beaucoup  de  vivres  pour  leur  subsistance* 

AaTXcx.BlV. 

La'républiquè  dé  Gènes  donnera,  pendant  la  durée 
de  la  présente  guerre  d'Italie,  aux  armées  qui  seront 
SOUS  le  commandement  de  S.  A.  R.  l'Infant  Don  Phi- 
lippe I  dix  mille  fantassins  équipés  et  armés  |  lesquels, 
jouiront  en  égalité  avec  les  troupes  des  trois  couronnes 
des  convenances  accoutumées,  logemcnsj  ustensiles, 
fourrages,  etc.^  et  elle  devra  les  maintenir  à  ses  dépens 
jusqu'à  la  fin  du  moi«  dé  décembre  de  cette  année. 
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suppose  que  la  guerre  dure  jusque  là:  dans  lequel 
tcmS|  pour  le  soulagement  des  dépenses  excessives  clans 
lesquelles  la  république  se  constitue  ^  S*  M.  catholique 
s'oblige  de  lui  payer  un  subside  par  <  mois  de  trente 
mille  piastres  de  cinq  livres  de  banque  ebaeune^  à 
çouiptcr  du  jour  de  la  signature^  et  ce  payement  se 
fera  d'avance  à  G^nes^  de  deux  mois  eu  deux  mois,  et 
dès  le  premier  jour  de  janvier  de  l'année  1746.  En 
avant,  S.  M.  catholique  sera  obligée  de  payer  en  entier 
le  montant  du  susdit  corps  de  la  république,  jusqu'au 
jour  qu^il  retournera  à  Gênes  à  sa  libre  dispofiitiotti 

A  a.  T  I  c  L  E  V. 

Lesdites  troupes  de  la  république  dépendroiit  tou- 
jours du  général  ou  des  généraux  commissaires  de  la 
même  république  et  de  ses  o£Bciers  généraux.  Ceux- 
ci  seront  obligés  à  exécuter  et  faire  exécuter  les  opé- 
rations que  l.eur  marquera  et  ordonnera  le  général 
de  l'armée  confédérée^  de  même  ils  administreront  la, 
justice  auxdites  troupes  et  à  leurs  dépcndans  :  ils  en 
auront  le  gouvernement  intérieur  et  économique.  Les 
commissaires  ou  le  commissaire  général  entreront 
dans  le  conseil  de  guerre  ^  et  seront  considérés ,  pour 
les  honneurs  et  le  traitement ,  comme  lieutenans  gé« 
Xiéraux.  Pour  ce  qui  regarflc  Ic^  officiers  de  guerre, 
tant  généraux  que  subalternes^  on  est  convenu  que 
l'on  observera  la  pratique  qui  aura  été  suivie  en  d'au- 
tres occasions  et  occurrences  semblables:  il  a  été  ^ 
réglé  aussi  que,  ni  d  une  ni  d'autre  part,  on  ne  puisse 
demander  les  déserteurs  ui  autres  délinquans  qui 
auront  pria  .parti,  ou  se  trouveront  dans  le  service 
des  jyarties  contractantes  avant  l'union  des  troîipes  de 
la  république  à  celle  des  trois  couronnes. 


♦ 
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Alla  de  ne  point,  abandonner  le^  frontières  de  la 
rëpubli^e,  -  il  4emettre        entre  les  parties  •contsac-* 

tanteS;,  qne,  durant  la  g^erre^  on  laissera  en  Piémont, 
ou  dans  le  Monlferrat,  une  armée  supérieure  à  celle  du 
roi  de  Sardaî^Ae^  et  que  eelj^  de  Don  Jean  de  fiagei^ 
ou  un  antue  corps  di^  troupisa  des  trob  couronnes  ^ui-* 
valent,  devra  présentement  s'ayancer  jusqu'auxdites 
frontières  par  le  côté  d'Alexandrie  et  Tûrtoae,.et  fc. 
maintenir  \k  jusqu'à  la  Andes  fti^ges  de  ces  deuxplacea. 
Aussitôt  que  Tun  osi  l'autre  e^rps  deydites  troupes  sera 
effectivement  arrivé  audit  endroit,  on  devra  seule* 
luent  alors  maiiiiester  Texisténce  de  ce  traité;  et  la  ré«. 
publtque^copséqueniment  déposant  aon  apparente  niKn-> 
tralité,  dpnnera  ce  qu'elle  promet  par  les  art&elea 
antécédens:  il  demeure  de  même  établi  que  le  corps 
de  troupes  de  la  république  ne  sera  point  partagé 
entre  les  deux  arinées  ^  -  c%  que  4a  république  poiimii 
l'appeler  dans  tous  les  cas  d'une  nécessité  légitime 
pour  sa  propre  défense,  sans  qu'elle  puisse  cii  être 
empêcbée  par  aueun  motif  |  les  armes  des  deux  cou- 
ronne^  devant  au  contraire  accourir  avec  des  forces 
suffisantes  pour  la  défendre  de  toute  invasion  ou 
attaque.  .  .  .  ^ . 

>  ^  ,  ■     '  ,,11 

f  i  .  .î  AaTiG&myiI. 

£n  consiidération  de  l'utile  coopération  de  la  ré<« 
publique  aux  vues  et  intérêts  de  Leurs  Majestés  très-^ 
cbrétiennc,  catliolique  et  Napolitaine,  et  en  récom- 
pense des  dépenses  et  risques  à  quoi  elle,  s'expose  pou|: 
ladite  fin,  Leurs  dites  Majestés  s'obligent  à  conquérir 
et  céder  à  la  république  les  lieux  et  territoires  de  Rezzo, 
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Alto,  Caprauna,  les  quatre  neuTÎèmes  de  Bardlnetfo, 
el  le  sixième  de  Caroûo,  qui  ont  élë  usurpés  sur  elle 
|Nir']i»  iroi  de  Sâréaigiâ»  en  l'anaée  ijlB^^lês  lièux  et 
territoires  dé  Laviha^  Cénbva  ;  Aurigo  et  if olMegrtMSO^ 
qui  out  été  usurpés  sur  elle  par  le  fnértie  monarque, 
lea  trois  premiers  en  l'année  Ji479>  l'autre  en  Tannée 
15^5  ;  lë'4i€ii  et  tèi^itoire  de  Fareto,  aTee':iM  <apparté^ 
nànces,  qui  deroit' 4âre  '  FMtifné  ià'*là  rë^iSilliqtie  en 
vertu  de  la  paix  faite  le  lo  niai  de  1419  entre  la  même 
république  et  le  duc  de  Milan,  Philippe*Marie-Ange 
pour  lui 'et  au  nom  du  inarquis  de  Mont-^* 
ferrât ,  Jean-Jacques  Pal^otogtie;  et  le  liéa  et  feiw 
toire  de  Serravalle^  sur  lequel  elle  a  les  actions  que' 
lui'Cëda  le  comte  Léonard  Doria,  le  14  de  juin  de 
vftSn  et  de  tous  lesdits  lieux  et  territoires  boUtenus  dam 
le  présent  article,  de  leurs  actions  et  appartenances^ 
la  république  aura  pleine  propriété ,  souveraineté  et 
domaine,*  excepté  seulement  la  dépendance  immédiate 
de  l'empire,  respectivemetit  à  Serra^alle  ^  *  Bàxdineto  et  ' 
Qarozio.'    '  '    *  •  • .  .  .  . . 

"   A  X  1  I  e  »  «  *  VII I. 

•  Leurs  dites  Majestés  promet fenf  de  méme^  qii'lt  nié* 

sure  que  se  conquerront  Icsdites  cessions,  (ce  qu'elles 
procureront  au  plutôt  sans  omission  d'aucune)  ,  laré« 
publique  en  sera  .wi^  en  libre  et  entière  possession  ^ 
obligeant  les  vassaux  de  RezKO,  Alto  et  Gaprauna,  et 
tous  les  sujets  des  endroits  mentionnés  et  des  autres 
lieux,  à  la  reconnoître  pour  leur  sOuvéraine;  et  ellea 
s'obligent,  pour  l'aécomplissement ,  à  ne  ipité  ni  pait* 
ni  tréfe,  jusqu'à  ce  qUe  toute  ladite  possesiiôh  ait  son 

'A&%  IX» 
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AjlticlsIX. 

* 

Sa  Majéstë  Napolitaine  maintiendra  la  république 
ié  Gènes  ét  ses  sujets  dans  là  jouissance  des'priyil^ 
gcs  où  èllé  les  trouva  à  son  exaltation  la  couronne 
des  deux  Sieiles ,  afin  qu'ils  continuent  d'en  jouir  dans 
lesdits  royaumes;  et  en  cas  qu'ily  eût  eu  sous  son  régne 
^uelqiie  dëtérîoi'ation^  soit  contre  les  privilèges  de  la^^* 
dite  république,  ou  contre  ceux  de  sés  sujets ,  S.  M. 
5*obiige  dès  à  présent  à  user  avec  elle  de  toute  équité 
et  bonne  correspondance ,  la  traitant  comme  les  puis*' 
iances  les  plus  iàvôrisèes  et  amies*  *     "  '  ' 

Sn  oMfbmiité  de  ce  qui  a  été  réglé  .par  àctes  sé^ 
parés  et  signés pa»  les- ministres  plénipotentiaires^  ton-» 

chant  la  délivrance  et  distribution  des  lettres  qui  vont 
de  Franqe  et  Espagne  à  Gênes ,  il  demeure  établi  qu'il 
n'y  auitt  point  à  l'avenir  à  Gênes  «de  bwreauK  de  poste 
de  Franêe  ni  d'Espagne,  ni  d'aucun  antre  prîneey  ni 

iiii  diiecteuis  ou  cunimis  ^ubaitcint^b  de  telles .postes«^ 

AattctBXL 

Les  bfltimens  marchands  de  pavillon  françôis^ 

espagnol  j  napolitain,  qui  arriveroiu  aux  ports,  tdolùI- 
iages  et  plages  de  la  république  de  Gênes  ^  iie  pour- 
vut frauder  les  droits ,  ni  fairè  de  contrebande  d'au«» 
cune  sorte ,  ni  protéger  les  déserteurs  -ou  autres  dé^ 
linquans,  qui  se  réfugieront  à  leur  bord;  et  Leurs 
dites  Majestés  conviennent  que  lesdits  bâtimens  de 
leurs  pavillons  seront  fujel»  4  Texacte  exébuéion  deë 
pjcécautions  qui  ^  pou/  .obvie)?  à  d^AielsNibni  f  soilt 
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staltiéet  dans  les  traités,  spécialement  en  celui  de  Fan-* 
liée  1667,  conclu  entre  l'Espagne  et 'l'Angleterre ,  et 
couiirinc  piir  les  niêmes  courouiici  dans  celui  d'Utrecht 
de  17131,  et  datts  celui  de  1714,  arrêté  entre  S.  M, 
catholique  et.  la  république  de  Hollande  à  Utrecht. 
aussi  ;  comme  aussi  qu'ils  s'assujettiront  à  l'ancienne 
méthode  qui,  pom  la  niciiie  fin,  s  est  pratiquée  dans 
*  Icsdits  ports,  mouillages  et  plages  de  la. république 
}U|iqii?aU:  commencement  de  ce  siècle,  (ce  qui  devra 
être  constaté))  particulièrement. les  petits  bâtiraens 
dont  le  port  n'excède  pas  six  ou  sept  c£nts  fanègues, 
parce  qu'ils  ne  sont, pas  susceptibles  des  précautions, 
établies  dans  lesdits  traités,  sous  la  peine  d'ètie  punis 
suivant  la  rigueur  des  loix  ;  et,  pour  éviter  les  disputes 
dans  l'exécution ,  comme  pour  une  plus  claire  et 
ponctuelle  intelligence  de  ce  qui  est  conyeiiu  en  cet 
artide^.il  àera  folrmé,  d'accord  entre  Leurs  dites. Ma*, 
j estes  et  ia  république ,  un  mémoire  séparé  et  signé ^  o4 
l'on  cîcprimera  ddii&  le  plus  grand  détail  ce  qui  devra 
être  pratiqué  isui van t  la  teaeur  de  cette  convention*^ 
Pouf  ca  qulcegaïAe  les  sujets  de  la  république^  il 
a  été  accordé  que.,  dans  les  royaumes  de  France,  d'Es- 
pagne  cl  de  Naples,  ils  seront  traités,  comme  jusqu'à 
j^résent^  en  égalité  avec  la  nation  la  plus  favorisée. 

t 

A  s  T  I  C  ]^  E    X  1  I, 

<£t  afin  qu'il  ne  reste  à  la  république  aucun  évé«- 
Mfl&ent  à  braindre,  Leurs  Majestés  très-cbrétienne, 
cètholiqne  et  JN^oUtaine,  se  déclarent  dès  à  présent, 
pour  elles,  leurs  héritiers,  successeurs,  g-aranies  non- 
seulement  .de  tous  les  états  que  possède  actuellement 
I  la  répiibitqite,  (le  royaume  d^  Corse  compris)^  maia 
ançQrt  dfiAOï^Ute  acquissiioiui  stipulées  ^  cé  tiaitl^ 
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contre  quiconque  tenleroit  de  trouliler  '  ou  envahir 

je  tout  ou  partie  des  uns  ou  des  autres.  Cette  garantie 
fli^ra  perpétuelle,  tant  en  tems  de  paix  qu'en  tems  de- 
gùerre^  et  la  république  sera  toujours  •  incluse  par 
li^rs  dites  Majestés  en  quelques  traités  ou  prélimi» 
naires  que  ce  soit,  tant  général  que  particulier,  et  de 
même  en  tout  traité  ou  convention  de  comnierce 
futur s'obligeant  à  ne^reaueunç  paix,  convêiition 
ou  trêve,  tant  générale  que  particulière,  et  à  ne  statuer 
d articles  prëliniiiiaires  pour  ledit  eflet ,  sans  que  Ton 
ait  restitué  librement  à  la  même  r^ubliquc  tousjes 
lièuz,  places  et  territoires,  qui  aiiroient.été  <kïcupé& 
sur  elle  dans  le  cours  de  la  présente  guerre ,  et  sans 
qu'on  lui  ait  remis  et,  laisse  cifectivement  en  son  pou- 
voir toutes  les  acquisitions',  et  cessions  contenues  au 
présent  traité,  et  rétabli  pleinement  ses  citoyens  et 
sujets  en  toutes  les  tcncs,  iiels  ,  rentes,  emplois, 
créances,  que  Ton  leur  auroit  ôtés,  saisis  ou  conixsqués^ 
et  sans  qu&lesdites  restitutions,  réintégrations  et  ac- 
quisitions, soient  expressément  stipulées.  De  même 
clic  promet  ne  faire  paix,  convention  ou  trcvc  aucune, 
générale  ou  particulière,  ni  statuer  d'articles  préli-^ 
minaires  pour  ledit  effet,  sans  que  toutes  les  puis- 
sances qui  entreront  ën  telle  convention ,  et  y  accé- 
deront, approu\ejit  et  soient  expressément  garantes 
de  tout  le  contenu  en  cet  crticle  ;  que  S.  A.  l'In- 
iant  Don  Philippe,  et  tout  autre  prince  qui  se  liera 
avec  Leurs  dites  Majestés  pour  la  présente  çuerx^ 
d'Italie,  accéderont  à  ce  traité. 

.AxTreLB  Xllt 

Leurs  Majestés  très-chrétienne,  catholique  et  Nàpo« 

litaiuC;  considérant  ^uç  l'engagement  actuel  de  la 
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vépubUque  de  Gênes  ^  et*  les  risques  auxtjucls  elle, 
s^expose  ,  méritent  quelque  plus  grande  réeompe^se^ 

elles  promettent  qu'cilcj»  lui  fui  ont  acquérir  d'autre^ 
plus  grandes  preuves^e  leur  muniâcence  généreuse» 


AmTictB  XIV.' 

'  Le  présent  fraîtë  sera  ratifié  et  appvonyé  par  Leurs 

Majestés  trcs-chrétienne ,  catholique  et  Napolitaine ,  et 
par  la  république  de  Géiicsj  ci  les  actes  de  ratiiica- 
tien  s'échangeront  dans  le  terme  d^  quatre  semaines^, 
ou  plutôt  fl^il  est  possible ,  à  compter  du  jour  do  la 
signature. 

'  .  -  • 

En  foi  de  quoi,  dÇf 
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ARTICLES  SÉPARÉS  ET  SECRETS, 

'  -  * 

sigfiés  le  .x  Mài  1745  )  en  même  tems  que  le  traité  • 
entre  les  iroh  couronnes  de  France  ^  dEspagne 
cl  dç  -N aptes  f  wec  la  fépubli^ifç  de  Gênes. 

« 

I 

A&TICLE  1. 

^^uelque  disposées  que  soient  Leurs  Majestés  frés* 

chrétienne,  catholique  et  Napolitaine,  à  condescendre 
à  l'instance  dc4a  république  de  Gênes  ,  pour  qu'on  lui 
accorde  la  distinction  royale  dont  jouit  la  république 
de  Venise  ;  considérant  quelques  grands  inconvéniens  < 
qui  pourroient  s'ensuivre,  si  cela  s'exëcutoit  avant  la 
paix  générale  y  elles  promettent  et  s'obligent  à  lui 
accorder  alors  cet  honneur,  réglé  entièrement  sur  le 
cérémonial  qui  ^e  pratique  entre  lesdîtes  Majestés  et 
ladite  république  de  Venise,  tant  dans  le  traitement 
que  dans  la  distinction  du  caractère  des  ministres  res- 
pectifs,  et  en  toute  autre  chose»  De  même^  elles  pro- 
mettent qu'elles  emploieront  leurs  puissans  offices^ 
nCn  que  les  autres  princes,  qui  seront  parties  contrac- 
tantes à  la  paix  générale ,  consentent  à  la  même  chose» 

A  a  T  I  c  I.  E  II* 

JLeurs  Majestés  très-chrétienne^  catholique  et  Napo- 
.  litaine,  dans  la  vue  d'établir  un  équilibre  durable  en 
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Italie^  et  pour  assurer  la  libre  .communication ,  parla 
rivière  du  Ponent  de  Gênes  ^  avec  les  états  qui  seront 

conquis,    et  qui   demeurent   destines   à  son  alfcsse 
royale  Tlnfant  Don  Philippe,  ayant  résolu  de  se 
rendre  maîtres  .des  lieux  occupés  par  le  roi  de  Sarr^ 
daigne^  qui  se  trouvent  enclavés  /  et  de  plusieurs  au- 
tres qui,  du  coié  de  terre,  sont  voiiius  de  lélat  de 
la  République  9  ci  devant  en  même  tcms  gratifier  la« 
KépubliquCi  po^r  acçomplir  ce  qui  est  promis  dans 
l'article  XIU  du  traité  de  ce  jour,  eu  égard  principal 
Jonient  à  rengagement  et  aux  risques  à  quoi  elle  s'est 
-exposée  par  le  même  traité,  Leurs  susdites  Majestés 
s'obligent  à  conquérir  et  céder  à  la  Képublique  le 
marquisat  de  Dolce  Aqua,  Isola,  Rochetta,  Perinaldo 
et  Apiicale;  la  Seborca,  les  fiefs  et  territoires  de  Te»» 
tego,  Ccsio^  Durante,  StanancilOy  Garlenda,  Rci&cii 
San  YencenzOy  Nazino,  Cernasco,  Balestrino^  Loano 
et  Bardinetto;  l'état  et  vallée  de  Onella,  consistant  en 
la  principauté  de  Oaclla,  marquisat  dcl  Maro ,  et  les 
comtés  de  Prclata  et  Bestagno,  et  toute  cette  portion 
de  territoire  qui  se  trouve  entre  les  états  présente- 
ment possédés  par  la  République,  et  ce  bras  de  la 
rivière  Jiormida  qui  sort  de  Bardinetto,  en  suivant  le 
cours  de  la  même  rivière  ^  jusqu^à  ce  qu'il  se  rcn- 
^   contre  avec  le  cbemin  royal  qui  va  d'Alexandrie  k 
Tortone,  et  suivant  immédiatement  par  ledit  cbemin 
jusqu'à  rencontrer  îa  rivière  Scrivia ,  et  continuant 
successivement  par  la  Scrivia  et  par  son  bras  qui  va 
à  la  tour  et  château  de  Rati  jusqu'aux  confins  des 
fiefs  impériaux  mentionnés  dans  l'article  suivant;  de 
sorte  que  jusqu'au  dit  cours  desdites  rivières  et  au 
chemin  royal  d'Alexandrie  à  Tortone  devra  s'étendre 
le  territoire  et  l'état  de  la  République  :  et  ses  limites 
divisoires  et  communes  avec  les  états  adjacens  seront 
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formas  par  ladite  rivière  de  Boimida,  à  commencer 
depuis  TendroU  011  sou  bra$  qui  naît  à  fiardinetto 
sort  .des  langues  du  Final  ^  jusqu'à  ce  qu'il  rencontre  le 
chemin  royal  qui  va  d*AIexandrie  h  Tortone ,  et  en 
suite  le  chemin  qui  conduit  à  rencontrer  la  rivière 
Scrivia,  et  après  la  même  rivière  jusqu'à  Tendroit  de 
la  tour  et  château  de  Ilati*  Des  âefs  ci-dessus  nom- 
més,  la  République  aura  la  pleine  propriété^  soure-» 
raineté  et  domaine  de  tous  les  lieux,  fiefs  et  terri- 
toireS|  contenus  dans  cet  article ^  Qt^compris  efitie  lef 
limites  marquées  ci-dessus^  avec  leurs  actions  et  ap-* 
partenanees,  excepté  seulement,  pour  ce  qui  regarde 
laSeborca,  la  souveraine  lé  de  la  Sainte  Eglise  romaine^ 
et  la  souveraineté  immédiate  de  r£mpire,  respective- 
ment aux  fiefs  qui  en  dépendent*  Leurs  dites  Majestés 
remettront  à  la  République  Factuelle  et  paisible  pos- 
session et  propriété  de  toutes  lesdites  terres  et  états, 
au  tems  de  la  première  future  paii^ ,  trêve  ou  préli- 
minaires* De  plus  y  elles  s'obligent  pour  elles ,  leura 
héritiers  et  successeurs,  de  les  garantir  et  défendre 
perpétuellement  contre  quiconque  tenterait,  d'en  trpu- 
i)ler  ou  envahir  le  tout  ou  partie*  :  C^f te  garantie  «era 
perpétuelle 9  tant  en  paix  qu'en  guérie  Elles  promet- 
tent qu'elles  ne  feront  aucune  paix,  convention ^  ou 
trêve  générale  ou  particulière,  et  qu^çUes  ne  concer- 
teront point  pour  ledit  .e£Pet  d'articles  prélinUn^reSy 
sans  que  lesdites  terres  et  états  demeurent  dans  le 

nicjTie  tems  consignés,  livrés  et  sùreuient  acquis  à 
Ja  Këpublique,  et  sans  que  toutes  les  puissances  qui 
entreront  en  telles  conventions^  ou  y  accéderont , 
approuvent  et  garantissent  k  perpétuité  lèsdités^aç- 

quisiiloas  et  pp^bxssions* 
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AEtiCpElII* 

Leurs  Màjesfës  très-chrétienne,  catholique  et  NapO« 

litaine,  s'obligent  à.  soUiciter  avec  les  plus  vifs  cUbrlSj  et 
sans  épargner  diligence  et  influence,  pour  que  le  iutur 
Empereur,  pour  lui  et  au  nom  de  rBmpire,  de  pleine 
et  absolue  autorité,  ( et  dërogeaiit  spécialement  au  di- 
plôme (le  Fenipereur  Rodolphe  II,  accordé  cii  faveur 
du  prince  Jean-André  Doria  le  24  septembre  1579,  et 
à  tout  autre  privilège  ou  droit  appartenant  à  des  -yas* 
wix,  qu^il  pourroit  y  avoir,  au  contraire  s'obligeaat  à 
les  iiidenjiiiser),  a(  corde  et  transfère  à  la  Ilépublique  la 
supériorité  territoriale  de  fous  les  fiefs  impériaux 
contenus  dans  le  mémoire  ou  liste  qui  est  à  la  fin  de 
cet  article,  et  situés,  partie  entre Fétatdè  la  Républi- 
que et  les  provinces  de  Tortone,  Bobbio ,  Parme  et 
Plaisance,  et  les  autres  dans  les  provinces  de  Val  de 
Magra;  de  sorte  qu'ils  demeurent  sujets,  comme  sous- 
,  £efs,  au  domaine  immédiat  delà  République,  qui  sera 
ol}ligée  à  les  rcconnoître  de  TEmpereur  et  de  l'Em- 
pire, sans  obligation  de  payer  aucun  iaudemio,  ou 
demeurer  sujette  à  aucune  autre  charge,  sinon  celle 
de  prendre  les  investitures,  et  d'en  demander  le  renou» 
velleiiiciit  de  cinquante  en  ciiiquajile  ans;  lesquelles 
investitures  devront  lui  être  accordées  avec  les  plus 
grandes  prérogatives,  et  sans  autre  réserve  que  de  la 
souveraineté  de  l'Eimpire ,  et  avec  l'ekemption  positive 
de  toutes  contribuliotis ,  même  pour  motif  de  guerre, 
ou  toute  autre  plus  urgente  nécessité  de  TEmpire. 
Qtte  4e  ipême^  l'Empereur  accordé  et  investisse  la  Ré» 
publique  de  la  supériorité  territoriale  de  tous  les  Qefs 
compris  dans  les  terrîtoirci  mentionnés  en  l'article 
précédent,  desquels  la  supériorité  territoriale  fut  ac- 
pprdée  au  roi  de  Sardsdgne  par  les  préliminaires  de 
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la  paix  çLe  l'année  1735^  par  TEmpercur  ci  au  nom  de 
l'Empire 9  et  cela  avec  les  mêmes  prérogatives;  et  que 
des  autres*  fiefs  contenus  dans  le  susdit  précédent  ar<» 
ticle,  qui  seroicntidépcndans  de  FEmpire,  les  investi- 
tures eu  «oient  accordées  à  la  République}  avec  toutes 
les  prérogatives ,  régales  ^  privilèges  et  exemptions , 
qu'on  devoit  les  accorder  dans  les  tems  passés  au  roi 
de  Saidaig-nc.  Quant  aux  liciix  de  ScrravaliCj  J>ardi- 
netto  et  Carrosio,  contenus  dans  Tarticle  VII  du  traité 
de  ce.îour^  que  les  investitures  en  soient  renou^vel^fs 
avec  les  propres  prérogatives,  avec  lesquelles  elles 
furent  antécédeiniiient  concédées  h  la  même  Kcpiil)Ii- 
que^  et  au  prédécesseur  du  comte  Léonard  Doria,^ 
avec  la  concession  et  translation  k  la  République  de 
la  supériorité  territoriale  desdits  lieux  de  Serravallc , 
Baj'dinetto  et  Carrosîo  entièrement.  Leurs  dites  Ma- 
jestés s'obligent  également  à  stipuler  toutes  leSdites 
concessions  dans  les  termes  qu'elles  demenreiit  exj^o- 
sées,  et  cela  dans  les  premiers  .traltéà  9  on  pt^limi-' 
naires  de  paix,  convention  ou  tr^ve,  û  Félection  de 
l'Empereur  étoit  alors  faite^  et  s'il  intervenoii  auxdits 
traités;  et  si  ladite  élection  ,n'étoit  pas  encçre. faites 
elles  s'obligent  à  s'employer  par  les  plus  vifs  efforts, 
et  sans  omettre  diligence  ni  iiUlucnce,  à  les  obtenir 
dans  le  terme  d'un  an^  à  compter  du  jour  4^  la 
même  électioii,  ^ 


I 


Digitized  by 


j|20  K  li  c  u  S  I  X(  ^745» 

lisU  des  Jieji  impiriaùx  mentionnés  dans  le- 

précédent  article  JIJ.  ^ 

Fiefs  situés  entre  t état  de  Gènes  et  les  provinces 
de  Toriohe^  Bohbix>^  Parme  et  Plaisance» 


Carliagna  y  wee  la  Tille  de  Casino  de  Tomo ,  sea 
adjacenees  et  appartenances;  Vargo,  arec  ses  dépen- 
dances et  appartenances. 

Borghetto;  Sorlii  Vignole,  avec  leurs  adjacencev 

appartt;nanctâ. 

%\  3.  Gattel  de  Rattî^  avec  lea  TiUes  de  Xivero  et  Cereto, 

et  leurs  appartenances^;  Torre  de  Rattî,  avec  les  villea 
de  Persi)  Fometto,  Castellaro^  Castigliulo,  et  leurs  ap- 
partenances et  dépendances. 

Abadia  di  San  Pietro  di  Molo^oyec  ses  appar- 
tenances; Ferdpiano.  ^ 

5.   Çantaittpo,  avec  tout  son  tefritoîrey  villes  et  ap- 
partenances. 

,  *tb\  6,   Grondona,  ses  dépendances  et  appartenanees}  Lemii 

Sasso  y  ses  juridictions  et  appartenances. 

'ïb*,  7.  Borgo  Adomo;  Pallavicino  t  avec  leura  dépendant 
ces  ci  appartenances. 

8.  San  Kazaro, 

9.  San  Martinô» 

10.  Arbera^  avec  les  villes  de  Santa  Maria  et  Van- 
dersi|  et  leoia  appartenances* 
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^\  11.   Gabc^i  -  Cozola  ^  avec  les  villes  annexées  et  dé* 

pendantes,  et  lenrs  appartenances;  Crcmonte  et  les 
villes  de  Loreto,  Rosaiio,  Celio,  Caselina,  Cassella , 
Feo,  Polio,  Volpiarai  et  autres  adjacentes ^  avec  leurs 
appartenances.  J  . 

Corregha ,  avec  toutes  les  villes  et  juridictions 
annexées  et  dépendantes  de  ce  ûef  9  et  appartenances, 

^ï)'.  i5.  Roccaforte,  avec  ses  villes  de  Vigo  et  CoTilra£:2:î, 
leurs  adjacences  et  appartenances  ;  Roclietta  Tambier  ^ 
avec  ses  villes  adjacentes  9  et  leurs  dépendances  et  ap^ 
parteofliiees. 

^n^".  14.   Susoia  de  Abaso^  avec  ses  adjacences. 

i5.   Susola  de  Arrita. 
TT)**.  16.    Vergagni,  avec  ses  dépendances  et  appartenances. 

17.  Monteseioro;  Monte  délia  Gagne,  avec  leurs  villes 

adjacentes  et  en  dépendantes ,  et  leurs  juridictions  et 
appartenances.  *  '  "  ' 

18.  Torre,  Castel  délia  Fietra,  leurs  adjacences  ef 

'  apparteiiauces.  '  i  .  , 

19.  Croce,  avec  ses  villes  adjacentes  et  'en  dépen- 
dantes; Bobbia,  avec  ses  dépendances  et  appartenances  ^ 

Lago;  Mongiardiuo,  avec  les  villes  de  Camarza ,  Arezzo, 
Vajienzona ,  et  autres  en  dépendantes ,  leurs  juridic* 
tions  respectives,  et  appartenances. 

*r&*.  20.   Arguata,  Vocemola,  leurs  dépendances  et  apparu 
..tenances. 

*R>*'  21.   Varinella,  et  ses  appartenances. 

-  '  <*  . 

^ïh^.  22.    Pietra  Visciara ,  avec  ses  villes  et  appartenances  j 
Isola  del  Cantone  ,    avec   ses  villes   et  juridicdous  ; 
•  Variaaa^  et  ses  appartenances* 
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%^  s  S.  Roaeo}  Vîlk  Veeciii«9  vret  Ml  lâUèft  respcidivet  t 
Ms  luridictionf  et  appurtenancea. 

yb*,  24.   Boi^go  de  Foniari,  avec  ses  ville*  appartenances^ 

25.  Buzullai  avec  ses  villes  de  SerizQla,  Servarezza, 
Scmino,  Cameaza*  Sermoria^  Veressona  ,  ^nusanello^ 
Catena  f  et  leurs  autres  juridictions  et  appartenances. 

36.  Savîgnone.}  Casella;  Vaccarezza^  Clavarezza;  Fla»> 
•inello;  Carsi»  avec  leurs  vilks  respectives ,  juridic- 
tions et  dépendances» 

tis!*,  27.  TorrigUa ,  avec  tous  les  lieux  ^  terres  et  juri^ 
dictions»  réunis  à  ce  marquisat,  en  vertu  de  diplômes 
de  TEmpire. 

ICy*.  a8.  Foutana^ Rossa,  avec  ses  villes  de  Borgo,  Ber« 
trasi,  Barehi,  Fi^cino  et  Campa  dS  Motino,  .et  leuia 
appartenances. 

39.  Campi;  Torre,  avec  lés  villes,  de  Bertone»  Fonto, 
Strasserra»  Atrabisca,  Colosai  C^.  de  CucuH,  Trutio, 
Vabigliara ,  Aglio ,  Cabanne  j  et  leurs  appartenances» 

1t»\  3o.  Trossî;  Cabosa,  et  leurs  appartenances. 

%^  3i.  Zerba,  avec  ses  villes  et  appartenances  ^  Tartfigo 
'  avec  ses  juridictions  et  adjacenocs.  • 

^ty*.  Sa.   Altanna,  et  ses  appartenances. 

7&^  3 S.  Ame;  Unzemo;  Belnomc;  PeiCi  avec  leurs  adja« 
cences  et  appartenances.  . 

34.    Ottonc  î  Casanova;  Garbarîno;  Carixeto;  Ottone 
Soprano;  Cerisaie ^  Fonte  di  Oj^ganosca;  Frato  longc»^ 
avec  leurs  villes  respectives ,  juridictions  et  appar- 
"  tenances. 

ifb  •  35.  Crezolt ,  et  ses ,  appartenances.,  ^ 


f 
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56.  San  dfefaaô ,  avec  toutes  lés  tUIcs  et  jitridie- 
/     tipns  annexées  à  ce  marquisat,  et  en  dépendîtes; 

Xlmîsmoi  Arpepîana;  Rosagnij  Cabanne^  Priosa,  leurs 
terres  et  juridictions  annexes. 

37.   Brigi,  ... 

58.   Gremiàseo;  San  Saba^tiamî,  FaMeai  Bagnaraç 

^'     Scrogna;  Sargondo,  leurs  villesi ,  juridictions  et  ajj-  . 
partenances.      •  -    ,          •  *     .  •  ^ 

^tb\  59.  Monte  Aciito  ^  et  "ses  appartenances. 

r 

J^iefs  situés  dans  la  vallée  de  Mqgra^  à  Pprcient^ 

,  ; ,  .  ,    di  Jiio  Magra. 

inS*.  40.   PodeiizaA^i  avec  se  villes  et  appartenances» 

^ï)^  41.    Madrîgûano,  avec  les  villes  de  Provedosco,  Usa*. 
-     itettd,  Arale,  VaSdacchia/'Kegai,  Monte  di  VagUfly  et 
^  ^       leurs  ^paitenanees. 

42.  Tresana-,  Groppo;  Villa;  Castevolî;  Giovagallo, 
avec  les  villes  et  jundietions  respectives ,  annexes  et 
dépendances.      '  ^  -  • 

%*•  43.  Kemedio^  » 

44.  .Rochetta.  Beveronei  Prado;  GarbugUada;  Slado- 
.    merOi  CabaneUa^  CastionceUo,  «yec  leurs  appartenant 
ces  et  .adiacences. 

%\  45.  CfOUo»  VeppOj.et  leurs  adiacenees.  :  ,J 

46.  SuverOf  ses  adjacences  et  appartenances 

Tl^*.  47.   Mulazzoî  Poîzo,  Parana;  Monte  Reggio,  Icuja 
adjaceacc»  et  appartenancesp 

4Ô,   Busalicaj  Castegneto^  et  leurs  appaxtç?iance». 
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.  ,  A  A  T I  c   B.  I  vc.  .î., 

Pour  plus  grande  sùrelë  de  la  Kcpublique^  Leurs 
dites  Majestés  s'obligent  à  solliciter  avec  toute  efllpace 
influence  et  enort,  que,  dans  le  terme  d'un  an,  du 
jour  où  elles  auront  obtenu  de  celui  qui  sera  élu 
f^pereifr  lesdiies  concessions,  elles  aoiefiit.,approuvéea' 
dans  la  plus  ain|>le  tf.  valide  forme,  par  les  éta^fs  de 
TEmpire;  et  que  ceux-ci ,  aiiT  nom  du  même  Empire^ 
se  chargent  de  ladite  indemnité  des  vassaux  respectifs., 
£t  pour  faciliter  davantage)  tant  lesdites  concessions 
que  doit  faire  le  futur  Empereur^  que  ladite  appro«- 
balion  des  états ^fe>"rEm]pîrév^Leurs  Majestés  trè-schré- 
tienne,  catholique  et  Napolitaine,  promettent  que  le 
présent  et  le  précédent  article^,  et  tout  ce  qui  y  est^ 
contenu  9  seront  approuvés  et  ratifiés;  et' q'ue  tbutèà 
l^s  au  lies  puissances  alliées,  comn^e  aussi  celles  quj 
durant  la  présente  ^uerfic,  S^roient  e^lrée^  pu  cipitre- 
ront  en  alliance  avec  Leurs  Majesiiésy  ouj^ilqii^uiie 
d'elles^  accé^eroj^l,  ^  ce^a  d^s  articles*  ,   •  • 


^  Auticle  V, 


s 


En  cas  que  Leurs  dites  Majestés  ne  puissent  ob-» 
tenir  en  faveur  de  la  République ,  dans  le  terme  ci* 
dessus  exprimé  y  lesdites  conôessicms  '  è^fifeetives  et  ap- 
proWtîoiàrs  mentlonViées  dans  Ic^  aî^lé}^  ^réèéttensy 

avec  l'actuelle  ti auslatioii  de  la  pacifique  possession 
des  territoires  et  Ueux  |^.mcntionné&,  -^Jbe^  ;s'ojbligenl 
i  donner  à  la  République  une  compensation  corre^^ 
pédante/  '  ^  .-^ 


■  ■ 

présens  articles  séparés      seçretS'iauront  |d 
iQeme  force  et  yigueur  que  s^ils  étoicuit  insérés  danâ 
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le  traité  de  ce  jour,  et  seront  considérés  et  tenus  pour 
en  faire  partie*  Leurs  Majestés  trè«<-chrëti.enne,  catho* 
lique  et  Napolitaine ,  et  la  république  de  Gènes,  les 

approuveront  et  ratifieront  dans  le  terme  de  quatre 
semaines,  ou  pluiôt,  si  iaire  se  peut,  à  compter  du 
jour  de  la  signature. 


En  foi  de  quoi^  nous  autrcS;,  les  ministres  et  plé* 
nîpoteutiaircs  de  Leurs  Majestés  très-chrë tienne,  ca- 
tholique et' Napolitaine!  et.  <ie  la  république  de  Gênes^ 
avons  signé  ces  articles  séparés  et  secrets,  et  les  avons 

scellés  du  cacliel  de  nuà  aijuts.  A  Aranju^i,  le  i*"  dç- 
mai  1746.  ^  ^  '  ^' 

Signé  .  . 

UÈYÈQVE  DE  KEJmES. 
£L  MARQUIS  D£  VILLARIAS. 
£L  PRINCIPE  DE  YACHI. 
G£aOLAMO  GKIMAUDI. 


* 
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V  »   '  .  ■ 

■  * 

DÉCLARA  T  I  Q  îî  . 

> 

du  ministre  plénipotentiaire  de  la  république  de 
Cènes  j  accordée  Avec  Us  numsires  plénipoien^ 
iiairts  de  Ftànèe.y  ifEspa'gm  et  de  NapleSy^  sur  \ 
I article  XI,  du  traité  signé  le  même  jour  entre 
CCS  puissances  et  la  république  de  Gênes  ^  du  x 
Mai  1745. 

* 


«Ein  cofisîdérafioii  de  ^urgence  des  tems  pour  olilrrttf 

la  prochaine  campagne,  et  êc  la  convenance  que,  par 
ce  motif,  il  y  a  de  ne  |>aà  diiicrcr  le  ti;aité  entre  Leurs 
Maje&tës  très -chrétienne^  catholique  et  Napolitaine^ 
et  la  république  de  Gênes  ^  il  a  été  enfin  conclu  ce- 
joiird^hui ,  jour  de  la  date,  Je  ministre  plénipoten- 
tiaire se  portant  par  les  mêmes  puissantes  considé- 
rations à  le  signer^  sous  la  déclaration  qu'il  fait 
quelles  Fexécuteront^  nonobstant  que,  de  la  part  de 
Sa  Majesté  très -chrétienne,  il  uait  pas  été  donne  à 
son  ministre  plénipotentiaire  les  instructions  néces- 
saires pour  convenir  de  l'article  XI  ^  tel  qu'il  avoit 
été  ci*deyant  formé,  afin  d'obvier  aux  abus  des  frau«^ 
des,  contrebandes  et  injustes  asiles,  qui  se  pourront 
commettre  par  les  bâtimcns  de  commerce  de  pavillon- 
Crançois^  iespja|[nol  et  napolitain^  dans  les  ports  et 

plages 
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plages  de 'la  République,    tè  mêlne  ministre  d<{clarê 

^  qu'il  n'a  consenti  au  cliangenienl  diulit  article,  et  à 
ce  qu  i!  iùt  dressé  $eulement  dans  la  teneur  à  laquelle 
le  plénipotentiaire  de  S;  M.  T.  G.  pbuToit  consentir^ 
^  que-  parée  que  S.  M;  G.  a  daigné Vobllger  à  employer- 
ses  oIIaccs  les  plus  efficaces  et  ses  elioi  Is  auprès  de 
Sa  Majesté  très-chrétieniie)  aûn  d'obtenir  que,  de  la 
part  de  la^  cou;*  ^de.  France  •  oii  procède  au  plutôt  à 
former.^  d'accord  avec  la  Républiqtte,  le  mémoire 
pruniis  dans  ledit  article,  pour  Ils  lins  qui  y  sont 
ejjiprijnées  ^  et  pour  lesquelles  la  cou^r  d'Espagne  étoit 
GO^yenue  dei^gpoints  principaux,. et rJef  plus  précis 
dudit  :  mémoise  «  qui  «ont  les  suivans,  et  ceux  que 
S.  M.  C.  se  cLaigc  de  sollicilcr  auprès  de  S.  M.  T.  C. 

i^ue  tous  les  navires  ou  bàtim&us  à  pont,  de  quel-^ 
que  mesure  que  ce  soit;  après  avoir  dpnné  le  mani- 
feste ou  inventaire  de  leuî*  charge  dans  ie  terme  dé 
Tirigt-quatre  heures  après  leur  arrivée,  suivant  la  pra- 
tique générale,  soient  assujettis  aux  diligences  et  ^ré' 
cautions  de  régie en  conformité  de  ce  qui  esi  porté 
dans  l^article  X  du  traité  dè  commercé,  arrêté  entré 
Leurs  Majestés  catholique  et  Britannique  Tannée  1667,. 
eoi^lir^é  .gar  la  paix  fake  à  Utrecht  entre  la  couronj^.e 
d'Espagne  et  la  république  de  Hollande  Tannée  de  ^714 
et  autres.  Qu'à  Tégard  des  petits  bâtimens,  quoiqu'ils, 
portent  pai  illon ,  ils  s'assujettissent  à  la  visite  et  recon- 
nqissance,  des  ollicicrs  de  la  Képi^biique,  suivant 
qui  se  pratiqué  en  Espagne  et ^  pour  éviter  tôule  dis^' 
pute,  il  demeure  arrêté  que,  par  œs  ipiots  de  petits 
hâiimcns,  on  entend  ceux  qui  n'èxcè<àent  pas  le  port 
de.^six:  cents  ou  sept  cents, fànègu^s^  soit  q^u'ils  aien^. 
poni  lôu  qu'ilf  ne  l'aient  pas^  çonséqjUemmeiit  Jes. 
canots  ou  chaloupes  de  fout  bâtimentrou  navires 
A  mtskut  ^uc  la  KK|)v,bJii^ue  tt  piaint  de  1  abus,  (^ue 
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quelques  bâtiiiieiis  de  port  plus  coiisidérahle  que  ne 
It  &ànt  iQsdits  petits  bâtimens  dcmeureat  à  dcssciu 
l6ng;-letiis  dan^  lbs  ports  et  plages  de  éts  domaines , 
cbmme  des  mag;hsîns  fixés  ét  des  boutiques  de  contre- 
bande;  comme  il  est  coiiséqueiit  à  la  disposition  des- 
dits traités  y  que  les  bâtimens  qui  arrivent  de  transit 
admettent  et  aient  à  leur  bord  des' gardes  jusqfuli  ce 
(fu'ils  mHtent  k  la  toîIc  pour  iëur  déstinaf ion ,  les- 
quels gardes  ne  pourront  prendre  aucun  émolument 
ni  tirer  aucuûe  sorte  de  profit  desdils  bâtimens,  con- 
::éc[iiemmcn!,  pour  iié  point  prolonger  cët te  j^récaiiiiony 
qi  i,  iii  elle  n'é l'oit  pas  pour  un  tèms  frèi-court,  seVùtt 
fait  Qucreuse,'il  demeure  arrêté  que  lesdils  bâtimens 
et  les  autres  susmetitibnnésy  qui  s'arrêtent  poùr  ladite 
£n  dè  contrel^aèiid^]^  puissent  être  obligés  à  se  remettre 
a  la  mer  dans  lé  terme  de  quinze  jours,  ou  plus,  s'ils 
jtistifieat  en'  âVôii*  besoin,  pour  pouvoir  rafraîebir 
leur  «vie  et  àe  réparer,  Sans  que  eettefégle  Serve  pour 
les 'cas  où  le  mauvais  tems  ét  lé  risque  des  ennemis 
causeroient  leur  séjour,  pendant  lequel  ils  né  pour- 
ront vendre  eu  détail,  sans  urie  permission  éerife, 
sfucûhe  espèce  de  lâarchandises  ou  de  comestibles 
sujets  à  droits;*  eë  qui  doit  s'entendre  aussi  dè^toiit 
autre  bâtiment  marchand,  parce  qu'il  a' été  reconnu 
que  leur  dit  séjour  volontaire  provenoit  de  cet  objet 
dé  commerce  illicite.  Quant  à  ce  qui  touche  la  visite 
et  reconnoissance  des  grandsf  bâiimeiis  ' suspects  de 
contrebande ,  et  à  retirer  les  déllirquans  et  déserteuts 
l'éfugiés  à.  bord  (les  petits  bâtimens  dont  le  port  n'ex-* 
cède  pas  six  cents  ou  sept  cents  fknégues,  c'est  Une 
conséquence  de  la  visite  qui  se  pratique  en  £spagne, 
que  la  justice  tant  crinijjiclie  que  civile  de  la  llépu- 
blique  ait  son  libre  exercice.  Pour  ce  qui  regarde  les 
grands  bâtimens^  on  pourra  uniquement  en  retirer^ 
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avec  l'interTentlon  des  consuls  ou  Tlce-consuls ,  les 

clLScittuis  dcii  liûupcs  de  la  République,  el  les  cou-* 
pables  de  grands  crimes.  ^ 

£t  pour  que  cette  déclaration  conste  à  toujours 
dans  les  termes  qu'elle  vient  d'être  faîte,  elle  a  été 

signée  par  les  susdits  ministres  pléiiipotcijrtiaireii,  t^ui 
Tant  scellée  du  sceau  de  leurs  armes* 

A  Aranjues^  le  1'  de  mai  1745*.  ' 

Signé 

UÉVÊgUE  J>E  R£1NN£$« 
EL  MARQUIS  D£  YILLARIAJsi 
£L  PRINCIPE  D£  YACHL 
CmOLAMO  GRIMALDI. 


Digitized  by  Google 


RiCUEtft 


1745,  1  Mai. 
DÉCLAKATION 

du  fninislj  c  pléiupotentiait  e  de  Cê/ics,  accordée 
avec  ceux  de  France  ,  dEspagne  et  de  Naples^ 
touchant  t article  IV  du  traité  dAranjuez^  et  les 
troupes  que  la  République  sy  est  engagée  de  Jour^ 
niir  f  du  1  Mai  ^^5*  {  * 


JN^onobstant  la  singulière  condescendance  avec  la* 
quelle  la  république  de  Gênes,  pour  ne  point  divertir 
set  forces  en  cette  occasion -ci,  et  pour  faciliter  les 

levées  qu'elle  avoit  projetées  en  Corse  ,  s'est  délerminée 
à  accorder  à  ces  peuples  les  privilèges  les  plus  étendus , 
elle  n'a  pu  calmer  les  nouveaux  troubles  qui  se  sont 
élevés  en  ce  royaumc^là;  ce  qui  non-seulement  a  em- 
pêche Icsditcs  levées,  mais  encore  Ta  réduiic  à  en- 
voyer dans  ceite  isle  quelques  troupes  au-delà  de  ce 
que  les  garnisons  comportent.  Ayant  de  plus  éprouvé 
le  peu  de  cas  que  Ton  pourra  faire  en  campagne  des 
cojps  qu'elle  a  formés  de  déserteurs  de  diverses  na- 
tioiis  ,  puisque^  même  étant  en  quartier  y  ils  ne  cessent 
de  déserter  9  peu  de  jours  après  s'être  engagés ,  elle  a 
déterminé  y  tant  pour  sa  propre  convenance  que  pour 
celle  des  armées  où  ils  auront  à  servir,  de  lever  plu- 
sieurs bataillons  nationaux^  s'en  promettant  plus  de 
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constance  et  tin  aussi  bon  servioe  que  de  toute  autre 
troupe,  spécialement  pour  la  valeur  que  leur  inspire 
rèxcmple  des  principaux  ndbles  qui  se  sont  mis  va» 
lontaires  dans  les  mêmes  bataillons,  pour  servir  leur 
patrie:  mais  ayant  besoin  de  quelque  tems  pour  les 
former  et  les  discipl,iner ,  la  République  déclare  ^  et  il 
demeure  convenu  entre  les  soussignés  ministres  pléni«> 
•  potentiaires  que,  dan»  le  cas  qu'il  ne  puisse  marcher, 
au  tems  marque  clans  l'article  lY  du  traité  qui  a  été 
«  si^né  par  les  mêmes  oejourd'hui,  que  huit  mille  hom* 
mes,  et  quelque  tems  après  les  autres  deux: 'mille,  on 
nxnlendra  pas  pour  cela  que  la  République  a  manqué 
aux>^rome&2^es  et  stipulations.  Car  outre  le  plus  grand 
bien  des  parties  qui  doit  résulter  de  ce  délai,  la  Ré- 
publique promet  de  continuer  toute  son  application 
à  le  rendre  le  plus  court  qu'il  sera  possil^lc,  s'ohli- 
geant  à  faire  marcher  lesdits  deux  mille  hommes,  à 
mesure  que  chaque  corps  se  trouvera  en  état  de  le  ' 
faire,  ou  bien  tout  ensemble,  comme  le  demanderont 
les  généraux  des  deux  couronnes. 

'  £n  foi  de  quoi,  nous  les  susdits  plénipotentiaires 
aignoris  la  présente  déclaration,  qui  doit  avoir  là  mémo 
force-  et  vigueur  que  si  elle  étoit  insérée  mot  à  mot 
dans  ledit  traité,  et  la  scellons  de  nos  aiuità.  A  Ai  au-  / 
)ue2,  le      de  mai  174^*  ' 

Signé 

I 

L'EVÉgUE  DE  REISTSES. 

LE  MARQUIS  DE  yiLLARIAS4 

LE  PRINCE  DE  YACHI. 
GIRpIAMO  GRIMALDL 
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1746,  10  Juin. 


R  E-N  OUVELLEMENT 
du  iràité  ialUance  et  de  garantie  entre  la  Rtuue 
et  le  Danemarckf  signé  à  St.  Fétersbot/trg  le  iQ 
Juin  1746  K 


Au  nom  de  la  très-sainte  et  indivisible  Trinité.. 

■ 

Savoir  iaiso»sàtou.ce«xi.,uiiUpp„tiendra:S.M.J. 

  *   

ét  toutes  le«  Russies,  et  S.  M*  le  roi  de.Danemarck  et 
de  Norwége ,  après  ayoir  miÉreiiieiit  considéré  que , 
pour  le  rciakii^sement  et  raffermissement  de  la  trân- 
guilUté  publique  en  Europe 9  il  v^y  avoit  rien  de  plus 
nécessaire  que  de  fixer  le  repos  du  Nord  9  de  manière 
qu'il  ne  pût  être  troublé  de  près  ni  de  loin,  et  que, 
pour  perfectionner  cet  ouvrage,  et  donner  plus  de 
consistance  à  Tamitié  et  à  la  bonne  intelligence  qui 
subsistent  depuis  long-tems  entre  les  illustjces  ancêtres 
de  Leurs  susdites  Majestés,  il  n'y  avoit  pas  de^meil-^ 
leur  moyen,  et  même  pour  la  sûreté  de  leurs  royau- 
mes et  pays  respectifs  ,  que  de  renouveler  Tancim 
traité  d'alliance  ^  sauf  les  cbangemens  à  faire  suivant 

m 

a  Ce  traité  a  été  ratifié  par  Tlmpératrice  le  ô  août  de 
la  même  année. 


ê 
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les  circonstances  présentes  ^  ainsi  Leiirs  dites  Majestés 
ont  ordonné  à  leurs  ministres  plénipotentiaires;  savoir^ 

S.  M.  impériale  de  toutes  les  Russies,  au  sicur  Alexis 
COMTE  DE  B£2»ToucR£f  F-Ru^iN  y  SOU  ciiancclicr ,  con- 
seiller intime  )  sénateur  et  chtevalier  de  sçs  ordres  de 
Su  André  et  de  SU  Alexandre  Newsky,  ainsi  que  de 

Taigle  blanc;  et  S.  M.  le  roi  de  DantiTiarck,  au  sieur 
Charles  n£  Ho LSTEiN y  conseiller  privé,  chambellan , 

■ 

administrateur  de  Gottorp,  et  son  ambassadeur  extra^ 
ordinaire  à  la  cour  de  Russie ,  de  renouveler  et  signer 
je  traité  suivant  d'iiuiitic     .de  garauuc. 

AaTzctBl. 

•  .    ■  -' 

Les  hauts  eontractans  déclarent  que ,  cotnmc  ce 

renouvellement  de  traité  ne  tend  au  préjudice  ni  k 
Toflense  de  qui  que  ce  soit^  et  quUl  n^a  ppur  but  que 
raffermissement  d^une  constante  et  perpétuelle  amitié, 
ainsi  leur  intention  est-elle  de  vivre  en  bons  et  fidèles 
alliés,  de  ne  songer  qu'aux  avantages  de  Tun  et  de 
Tautre,  d'appuyer  leurs  intérêts  respectifs,  et*  d'éloi- 
gner de  toutes  leurs  forces  ce  qui  pourroit  y  porter 
préjudice. 

Et  dans  cette  Tue,  pour  entretenir  continuellement 
une  fidèle  correspondance,  et  veiller  soîgneusemènl' & 

leurs  inféréls  communs  dans  les  circonstances  dan- 
gereuses qui  pourroient  survenir,  ils  ont  pensé  qu'un 
seul  ministre  ne  seroit  pas  suffisant  $  et  cVst.  ce  qui 
ienr  a  fait -prendre  la  résolution  d'envoyer  à  tous  ceux 
q  l'ils  entretiennent  dans  les  pays  étrangers  des  in8tru|k- 
tiins  convenables  k  ce  sujet. 
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Aaxicle  III. 

X.C&  hauts  contractans  promettent  encore  d^aran-r 
per,  par  tous  moyens ,  leurs  intérêts  respectif,  et  ils 
s^obligent  en  outre  de  n^entrer  avec  aucune  autre 
puissance  dans  aucune  alliance  contraire  an  présent 
traité,  et  de  ne  rien  entreprendre  directement  ou  in- 
directement^ de  quelque  manière  que  ce  soit,  qui  puisse 
porter  le  moindre  préjudice  à  leurs  royaumes  et  pays, 
et  bien  plus  d'empêcher  de  tout  leur  pouvoir  qui- 
conque y  voudroit  porter  atteinte;  en  sorte  que^  pour 
plus  grande  assurance  de  ce  que  dessus ,  ils  s'engagent 
et  s'obligent  de  se  garantir  M^ipcoquement  tous  les 
royaumes,  principautés,  comics,  scig;neuries,  provin- 
ces, pays  et  états |  qu'ils  |>o$sèdent  dans  TEurope,  et 
tels  qu'ils  se  trouTcront' lors  de  la  signature  de  ce 
|)rësent  traSté^  comme  aussi  tous  leurs  droits  réga- 
liens, immunités  et  privilèges,  de  la  manière  la  plus  ^ 
obligatoire  que  faire  se  peut,  et  à  se  détendre  et  niain- 
tenir  de  tout  leur  pouvoir  contre  tous  et  un  chacun 
dans  une  possession  constante  et  inaltérable. 

AariCAKlY* 

.  CommeS.A.I.  le  prince  Pierre  p'éoDORowiTZ,  grand- 
duc  et  liérltipr  de  tout  l  empire  de  liussie,  ^  forii^é  des 
{prétentions  connues  de  tout  le  monde^  en  qqalité 
duc  jc^gfiant  de  Holsteip-Slesifriçl^}  sv^r  le  partage  du 
duché*  de  Sles^iek,  que  le  roi  de  Danemarck  et  ûf$ 
Aorwège  a  possédé  jusqu'ici,  S.  ^U  impériale  de  toutçs 
les  Kussies,  en  çpnsidération  de.  Sadite  Altesse  jmpé 
^iaîe  \e  grand-duc  ^  son  sucoes^eur  et  neveu  ^  pt  de  srs 
descendans  mâles,  a  excepté,  par  égard  pour  lesdles 
prétentions^  formellement  et  nommément,  le  du;bé 
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de  SIeswick  de  la  garantie  généralè  de  toiifes  les  pos- 
sessions du  rûi  de  Danemarck  et  de  Norwège;  déolarc 
cependant  et  s'engage  S.  M.  1»  de  toutes  les  Rusaiet^ 
malgré  cette  exception  ^  à  donner  à  S,  M*  le  roi  de 
Panemarek  et  de  Norwège  toutes  les  preuves  les 
plus  fortes  de  la  droiture  de  ses  in  (entions  pour  con- 
firmer la  Jbpnne  .  intelligence  et  ressemer  encore  -  plus 
étroitement  les  liens  de  ramilië  qui  subsi^tç  si  heut* 
•reusement  entre  les  deux  hauts  contractans,  et  à  em- 
ployer enfin  ses  bons  oilices,  de  la  manière  la  plv^ 
efficace^  pour  parvenir  à  terminer.,  le  plus  prompte^ 
ment  qu'il  sera  possible ,  par  une  convention  for- 
melle ,  le  diflPèfend  qui  existe  entre  Sa  Majesté  da- 
noise et  Sa  dite  Altesse  impériale  |  au  sujet  dudit 
partage  du  ducbé  de  Slcswicl^ 

.  ^  s.  T  I  C  L  s     V.  . 

Aussitôt  qup)  sous  quelque  prétexte  que  ce  soit^ 
Ihine  des  parties  comprises  dans  le  présent  traité  d^- 

mitîé  et  de  garantie  sera  blcsscc  dans  ses  droits  et  pré- 
rogatives, qu'elle  sera  attaquée  par  qui  que  ce  soit 
dans  les  pays  qu'elle  possède  en  Euisope,  et  qu'on  lui 
déclarera  la  guerre ,  les  hauts  contractans  y  en  vertu 
de  la  garantie  réciproque  stipulée  dans  les  articles 
précédens,  s'engagent,  Tun  envers  Tautre  ,  à  faire 
donner  une  «ntière  satisfaction  à.  la  imrtie  léséie,  09 
qui  se  trouvera  en  danger  9  sur  sa- simple  réqui8itiOn> 
et  à  employer  d'aboKl  ses  bons  oiilces  et  les  représen- 
tations les  plus  vives  auprès  de  Fagresseur  :  si  cepen- 
dant une  pareille  entremise  étôitsans  succès  >  alors  le 
requérant  reee7i>a  les  secours  stipulés  par  la  conven* 
tion  £)arlicu]ièro  qui  vient  d'être  renouvelée;  ce  se- 
cours sera  continué,  et  Ton  ne  mettra  point  bas  lés 
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armes',  jusqu'à  ce  que  la  partie  lésée  soit  salis&ito  et 

indemnisée  de  foutes  les  pertes  et  dépendes  qu'on  lu^ 
liura  oocasioDuées*  <  .  ^ 

A&TICLfiVL 

n  est  aussi  eonvenu  que ,  si  quelque  puissance  aTolt 
intention  de  prendre  part  à-ce  traité,  ou  girelle  y  îitt 

invitée  par  l'un  ou  Faufre  des  conlractans ,  elle  scroit 
reçue  des  deux  parts,  et  d'un  commun  accord,  à  entrer 
en  négociation^  sur  ce  sujet» 

AaT;XÇKBVII. 

Il  y  aura  toujours  entre  les  doux  hauts  coMtraclans 
une  ferme  amitié  et  une  bonne  intclligenee;  et,  comme 
il  est  d'usage  dans  les  traités  d'alliance  de  fixer  le  tems 
de  leur  d^rée,  les  deux  hauts  conlractans  sont  tombés 

d^accord  que  ce  traité  d'alliance  tl  de  garantie  durc- 
roit  quinze  ans  à  compter  du  jour  de  la  siguaiure. 

'  AarxetE  VIII. 

Ce  traité  d'allianee  sera  ratifié  par;  les  deux  hautes 

parties  contractantes  dans  l'espace  de  trois  mois,  ou 
plutôt,  si  faire  se  peut;  et  ies  ratifications  en  seront 
^échangées  ici ,  à  St.  Pétmboui^* 

■ 

AaxiCLE  IX. 

En  foi  de  quoi  il  a  été  expédié  de  ce  présent 
traité  d*amitié  ^t  de  garantie  lea  exemplaires  néces^ 


I 
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saircs  ,  et  do  mcmc  teneur;  et  les  mêmes  ministres 
plénipotentiaires  des  deux  hauts  contractons  les  ont 
vcgaé  f  munis  de  leurs  cachets ^  tt  échangés  l'un  artc 
rautre. 

Fait  à  SU  Pétersbourgi  le  10  juin  1746* 


« 

ALÎEjaS  Gte.  D£^  B£ST0UCH£FF-AUMIN; 

■  '  I 
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1746,  10  Juin. 


CONVENTION 
diclaratoîre  de  tarticle  V  du  traité  dalliance 
et  de  sarantU  entre  la  Roêsie  et  le  Danemarckf 

f 

eignie  à  St.  Pétersbourg,  le  10  Juin  ij/fi^ 


Soit  notoire  à  tous  k  qui  il  appartiendra  :  Dans  le  cin- 
quième article  du  traité  d'amitié  et  dè  garantie  renou-  . 
velé  entre  S.  M.  I.  de  toutes  les  Aussies  et  S.  M,  le 
roi  deDanemarck  et  de  Norwège,  les  hauts  contractanS| 
qui  ont  nommé  pour  leurs  ministres  plénipolenti^iires; 
savoir  )  S.  M.  I.  de  toutes  les  Russies,  le  comte  Alexis 
Bestoucheff-R  u  i\HxN,  son  cbanceliçr,  etc.  ;e  t  S.  M.  le  roi  de 
Danemarck  et  de  Norwege^  le  sieur  Charles  de  Ho  lstein^ 
ctonseillerprlTéy  etc*  et  son  ambassadeur  extraordinaire 
à  la  cour  de  Russie  9  se  sont  engagés  respectivement 
qu^aussitôt  que  l'un  d'eux  seroit  attaqué  hostiieiiient 
par  qui  que  ce  soit,  et  sous  quelque  prétexte  que  ce 
fût  y  dans  ses  pays  situés  en  Europe  f  ou  que  la  guerre 
lui  seroit  déclarée ,  l'autre,  sur  la  simple  réquisition  de 
la  partie  lésée,  voltroii  à  son  secours  sans  balancer: 
mais  comment  et  de  quelle  façon  ce  secours  seroit 
prêté  y  c'est  ce  dont  les  ministres  ci-de^sua  mentionnés 
sont  convenus  de  la  manière  suivante.       w  , 


r 
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Comme  les  hautB  contractana  ëoAt  ésLts  ia  sincei^ 
et  ferme  infenlion  de  se  prêter  fidèlement  la  main 

dans  toutes  les  conjonclurcs  dani^creuscs  qui  pour-- 
roicnt  survenir  ^  et  de  s'uider  puissammejat  pour 
éloigner  ,tout  jce  qui  serqi^  capable  de  porter  dom^ 
mage  et  préjudice  à  leurs  royaumes  et  pays  respectifi^ 
ils  sont  convenus^  pour  lucltie  à  exécution  tout  ce  qui 
§&t  Stipulé  dans  le  susdit  traité  d'amitié  et  de  garantie^ 
de  se.  secourir  et.  de  s'aidec  fid^lemejat  par  mer  et  par 
ierre^  quatre  mois  après  la  réquisition ^  ayec  les  forces 
mentionnées  dans  le  2^,  et  3^.  articles,  et  de  continuer, 
.ce  secours  non-seulement  jusqu'à  ce  que  la  partie  lé- 
sé^  soit  k  Tabri  de  tous  dang;ers,  invasions  ou  troubleS]^ 
m^is^ençQre  de  lui  faire  rendre  par  l'agresseur  une 
satisfaction  convenable  pour  les  dommages  ou  pré« 
iudices  $ouiferls«  ,  ./  , 


Aavxciia  II-' 


En  coiisL-tiuencc,  l'un  des  conlraclans  sera  obligé 
d'envoyer  à  Tau tre  qui  se  trouvera  en  danger,  le  se- 
*cours  suivant 9  après  Texpirafion  desdits  quatre  mois^ 
bascule  saison  cleriiiver,  exceptée;  savoir^  S.  M*  L  de 
toutes  les  Russies,  sur  la  réquisition  de  S.  M.  le  roi  de 
Dancmarck  ,  huit  vaisseaux  de  ligne,  chacun  de  60  jus- 
*  qVà  70  canons )  et  quatre  frégates^  chacune  de  3o  jusqu'à 
40  ea'nôns avec  tout  réquipage  convenable,  consistant 
en  gens  de  guerre,  matelots  et  munitions;  et  S.  M.  le 
roi  de  Danemarck  et  de  Norwège,  sur  la  réquisition 
de  S.^J[.  L  de  toutes  les  Russies,  un  pareil  nombre 
de  vaisseatixf  de  ligne  et  de  frégates ,  avec  tout  Téqui- 
page  nécessaire^  comme  gcxis  de  guerre ^  matelots  et 
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munitions:  lesquels  secourt  seront  employé  sans 

exception,  partout  où  la  raison  de  guerre  IcAigera, 
et  £uiyaAt  la  Tolpnic  du  requérant.  ' 

AaizcLBlII. 

»  *  •  *  r 

au  cas  ^e     M,  le  roi  de  'Danemarck  'ét  ié 

Norwèg'e  se  trouiât  dans  des  circonstances  où,  au 
lieu  de  vaisseaux  et  de  frégates,  elle  aimeroit  mieux 
un  secours  de  trôupes  de  Sm  M.  I.  de  toutes  les  Ru8^ 
sîes,  pour  lors  Sa  'dite- M«  t;  de  tdiites  les  Russies 
s'oblige  h  erivoycr  par  terre,  et  où  il  sera  juge  à  pro- 
pos, un  corps  de  douze  mille  hommes  de  troupes  biea 
îexercées;  savoir,  neuf  mille  hommes  d'in&nterie,  et 
trois  mille  homfnes  de  cayalerie,  avec  Fartillerie  n^ 
ccssairc,  également  quatre  mois  après  la  réquisition, 
(la  saison  de  Thiver  toujours  exceptée,  comme  peu 
propre  pour  ifnc  pareille  marche  )  :  mais  8«  M*  le  roi 
de  Danemarek  et  de  Norwège  se  charge,  cotume  re- 
quérant ,  de  proCTircr  anx  troupes  im  passage  libre 
«ur  territoire  étranger  ;  et  s'il  se  rencontroit  quelque 
obstacle  qui  empêchât  la  marche  d'un  pareil  corps  de 
troupes  auxiliaires,  alors  S»  M.  L  de  toutes  les  Rus*» 
sics  se  retrouvcroit  dans  le  cas  de  fournir  ce  secours 
par  mer.  S'ohlig^e  |>our  lors  S.  M.  I.  de  toutes  les 
Russies  d'envoyer  par  mer  sur  desbàtimens  douze  miUjB 
hommes  eiFeetifs  de  ses  troupes ,  et  toutes  d'infan- 
terie, à  la  réquisition  du  roi  de  Danemarek,  égale- 
jnent  dans  le  terme  de  quatre  mois:  S.  M*  le  roi  dje 
Danemarek  et  de  Norwége  se  charge  seulement  ^  de 
faire  transporter  par  mer,  à  ses  propres  frais,  lesditti 
troupes,  avec  l'artillerie,  depuis  Biga,  ou  quelque, 
autre  port  de  la  Courijinde*^  A  Xjéga^  d^e  ri^rang;e« 


* 
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ment  pour  Tcm  oi  des  tronjjcs,  an  lieu  de  vaisseaux 
et  de  frégates  ,  et  de  leur  libre  passage  j^r  terre,  ou 
dans  tto  airtrâ  oas'de  leur  t)ransport>piir  «iiier^  et  de 
leui'  enfvelieit',  et  'vk$me*  fci  Tdti  'vtfttoibàta^«ii<'|Mi8aery 
il  éera  dressé  sur  tôul  cela,  pour  phisi^rande  e^actitudey 
dans  le  cours  de  cette  année,  une  convention  parti-* 
éultèrtf  sÔQ^ià^déiicliitiiiatlQn  ^Ucie^Neiaitciitefiiéns^ 
ét"sarié-  éet'*Àc'c6itt  '  pràiminaire  <  Von  nt  ^p6ul*ra.'  ptd 

faire  la  dcniande  de  ces  trovfpes  à  S.  M.  I.  de  toutes 
les  Kussics^  encore  moins  lui  proposer  de  les  envo^^ei^ 

,    .     A  a  T.  X  c  I.  K  I  V.  '  ,  ,       \  . 

Cepèlidant  àvàht  d'elFectuer  ee  ^ui'  est  régtô  isiifre 
les  deux  tiauis'confractans  pou r'ies  secours  i'dônner^ 

il  est  réservé  à  la  pai  iie  requise  d'employer ,  pen- 
dant ïe  coijrs  desdits  qga^trc  iiiois.i  tous  les  oilices 
convenables  auprès  de  Pagresseur    pour  le  d^tournçt 

de  toutes  hostilités ,  invasions  ou  troubles,  .et  le  pprtëir 

^       .il'  . 

à  donner  une  juste  satisfactibn  :  si  cette  enUciuise 
^toit  infructueuse^  alors  le  secours  auroit  lieii  suiVi^nt 
la  manière  prescrite* 

AaTiciE  y. 

liestsflpulé  que,  malgré  ce  qui  est  convenu  dans 
le  deuxième  article  prccëdent  entre  les  liants  con- 
Iractans,— aU'  SU}et  de  Téquipeitt^Àt'  dès  raissé^àiiiac  dé 
lignè^  de'f<mlr')lpprovisionne!itiié£frét  dè  leur  enteetien, 
lesdifi  vaisséàttst  serdnt  rèîéiiàf^et  traités  atnhzblement 
àatfis^  les  ports  de  Fun  ou  de  l'autre  des  hauts  cou- 
tractanS)  et  il  leur,  sera  fouiiii  tout  ce  dont  ils  auront 
bésoini"  A  l^gard  diijprîx^  Oli  Àeleur  deiçaajadera  que 
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ee  qui  a  coilfuiptf'd^éitrç  pajé  daiui,ié«,  pp^ts  reapectift 

4c  chacund.es  contractans.  Sera  également  permis  aux- 
ëite^  pitiés  cojatraclai;^tes.  de. faire  rentrer  .(^.^s  les  ans, 
duBft  les  'P0rt%  de  leur  .do}iiuiAtîo)i  lej^d^to  v^sisaux  efc 
frëg|itea>.  -aufsilèt  qilQ.U  saison  >iie  pemifftUa  plua  de 
tenir  la  mer,  avec  cette  réserve  expresse  que,  dans 
toutes  lç&  o.cçasions  où  celte  alliance  défensive  aura 
Ujpf ifis  <yais«eauK^  et  iMgates  à  fpuriii^  .^e  1^  part^de 
J|IUiI«  de  toutes  .les  K^ssies,:  au  de  ^ïellc^.de  S.  M. 
le  roi  de  Danemarck  et  de  Norwège,  mettront  à  la, 
mer,  tous  les  ans,  au  commencement  du  mois  de 
lijiai  dans  la  Baltique^  et  s'en  retourneront  en  octobre: 
si  cependant  lesdits  «Vaièseaûi  et  fr^g;àtes ,  après  l'ex- 
piration du  tems  prescrit ,  croient  engagés  par  k  re- 
quérant à  demeurer  pendant  les  mois  d'octojbre  et  de 
novembre  pour  des,  opérations  de  |^erre,  ou  pour 
quelque  autre  raison,  alors  il  sera  tenu  de  leur  fournir 
Ja  nourriture  et  les  provisiôns  convenables  ^  sur  le 
pied  qu'ils  les  reçoivent  de  leur  propre  maître ,  et  la 
partie  requise  paiera  la  solde  de  roilicîer  et  dé  'tput 
l'équipage  qui  se  trouveront  sur  lesdits  vaisseaux  ei 
{régate^ 

•        ♦  lu 

/ 

A  fi  %  ic  ta    1  Y» 

S'ii  arriyoit^qiJi^e  l^fi^rtie  rçqu^e^  haine 
fécoprA  prêté  en  vaisseaux  et  frégates,, ou.  en  troupea 
d^  terre,  suivant^  lei>  iJU, unième  et  troisième  ai;ticles  de 
cette  présente  conve^tjpn^  fût  aUaquéç /elle-même^ 
il  lui  sera  loisible  ,  d^  rappeler  pour  aap«repre  sfrreié. 
ses  forces  de^mer  ou  les  troupes*  H  lui  sera  libre  aussi 
de  Texécuter  deux  mois  après  en  avoir  informé  le  re- 
<4uérant  d'une  manière  cçnvej^lei   U  es,t  aussi,  aji^réié 


loJuin*  deTraites.  443r 

que  si  la  partie  requise,  dans  le  tems  que  la  somma- 
tion lui  sera  faite ,  s.e  trouvoit  elle-même  engagée 
dans  une  guerre  ^  et  qu'elle  fût  dans  une  nécessité 
indispensable  de  retenir,  pour  sa  propre  conserva- 
tion et  défense,  le  secours  de  mer  ou  les  troupes  de 
terre  y  qu'elle  deyroit  donner  à  son  alliée  en  vertu  de 
ee  tràité  y  dana  ce  cas  ^  elle  Wfoïi  dispensée  de  four* 
iât  ledit  secours  aussi  long- tems  que  les  conjonctures 
rexigeroient* 

AaTicLsYIL 

l^our  ce  qui  concerne  le  commandement  ^  Tadmi-^ 
Jiistration  de  la  justice,  et  le  libre  exercice. de  reli« 

gion,  il  en  sera  usé  comme  il  a  coutume  d'être  pra- 
tiqué dans  les  autres  alliances  défensives,  par  rapport 
au  commandement  .des  troupes  dé  mier  et  de  terre  de 
l^elui  qui  prête  le  secours.  Cependant  le  cbef  du  re« 
qucrant  et  de  son  conseil  de  guerre  admeUra  celui 
qui  aura  ce  commandement,  dans  toutes  les  délibéra- 
tions où  il  s'agira  de  formér  quelques  opérations  de 
lierre,  lùi  laissera  la  décision  et  Tadminisfration  de 
la  justice  suivant  les  lois  de  i^uerre  de  son  maître, 
et  aura  toute  sorte  d'égards  pour  ie  libre  exercice  de 
religion  î  et  afin  qu'il  ne  survienne  aucun  malen-* 
iëndu  ôu  différend  au  sujet  dii  rang  et  du  caractère, 
ïe  requérant  indiquera  de  bonne  lieuic  quel  chef  il 
emplojrera  au  commandement  générai  sur  la  flotte 
10U  dans  l'ai^mée  ,  afin  que  la  partie  requise  )>uisse 
proportionnel^  le  caractère  de  celui  qui  commandera 
ies  vaisseaux  de  guerre  ou  les  troupes  auxiliaires. 

AniiGirB   VI  IL 

Gomme,  pour  Faccomplissemeiit  de  la  garantie,  la 
partie  ]:equiie  çst  obligée,  en  vertu  dç  ce  présent  traité^ 
1,  aS 
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de  déclarer  la  gtierrc  à  Tagrcsscur,  cela  iic  (îoît  s'en^» 
tendre  que  pour  les  pays  que  les  hauts  contractalis 
possèdent  en  Eurdpe:  et  s'il  arrivoit  que  lei  secours 
spécifiés  dans-  les  deuxième  et  troisième  articles  de 

cette  conre/ition  ,  ne  fussent  point  sufBsans  pour  re- 
pousser le  danger ,  ou  procurer  une  satisfaction  con-" 
Yenable  ^  le  requérant  prendra  avec  d'autres  puissan- 
ees  des  mesures  ultérieures  y  au  moyen  desquelles  il 
s'assurera  de  plus  grands  secours;  bien  entendu  que 
ce  sera  à  ses  propres  dépens ,  en  sorte  qu'il  8!ensuive 
contre  l'agresseur  une  déclaration  de  guerre  ^  que 
Ton  poussera  TÎgoureusemènt ,  jusqu'à  ce  que  la  partie 
lésée  reçoive  dudit  agresseur  une  juste  sati^>lactionL 
pour  les  dommages  et  préjudices  souiiérts* 

AaTXCLB  XX« 

En  outrei  il  est  convenu  et  arrêté  formellement 
que^  si  l'on  en  venoit  à  quelques  hostilités  arec  quel- 
que puissance  que  ce  fût,  aucune  partie  ne  pourroit 
à  l'ins<5u  de  Tautre  entrer  en  négociation ,  soit  pour 
un  armistice ,  traité  de  paix  ou  toute  autre  conven- 
tion, et  qu'elles  s'uniroient  au  contraire  pour  traiter 
ensemble  de  leurs  intérêts  communs ,  et  se  procurer 
de  concert  une  satisfaction  et  une  sûreté  convenables* 

AUTXCLB  X 

Les  ratifications  de  la  présente  convention  seront 
échangées  ici  à  St.Pétersbourg,  départ  et  d'autre  dans 
l'espace  de  trois  mois,  ou  plutôt,  si  faire  se  peut* 

A  K  1  l  Q  L  XI. 

En  foi  de  quoi,  il  a  été  expédié  de  cette  présente 
convention  deux  exejoiplaire^ .  dç  la  même  teneur  ^ 
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signes  par  les  ministres  plénipotentiaires  des  hauts 

coiiuactaiis  susmentionnés,  munis  du  cachet  de  leurs 
armes }  et  éch^Mk^és  Tun  avec  l'autre. 

I    Fait  à  Su  Pëtersbourg,  le  10  Juin  l'j^C* 


ALEXIS  C».  DE  B£STOUCH£FF-*RÙMIN. 
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1748 ,  4  Décembre. . 


CONVENTION 

fihiée  à  NicCf  en  exécution  de  t article  VIII  du 
iraiU  définitif  d Aix-la-Chapelle  ^  du  4  Déc.  1^48. 


A  K  9  1  £  h  m  I. 
Sur  les  prUonniers* 


rp 

JL  011s  les  prisonniers  et  otages ,  de  quelque  espèce 
que  ce  soit,  sans  aucune  ezcejKion,  seront  renvoyés 

conformément  au  traité",  sans  qulls  puissent  être  re- 
tenus sous  aucun  prétexte  de  dettes  ou  autres  quel- 
conques: tous  les  prisonniers  espagnols,  napolitains, 
génois  9  y  compris  les  quatre  nobles  génois  retenus 
en  otage  à  Milan ,  seront  échangés  le  18  et  le  20  déc- 
de  cette  année  à  Pielra  Lavczara ,  avec  tous  les  pri- 
sonniers autrichiens  qui  sont  k  Gènes  9.  qui  pour  cet 
«ffet  se  trouveront  lesdits  jours  dans  le  même  lieù. 

Il  sera  écrit  à  Turin,  pour  que  l'on  renvoie  im- 
médiatement tous  les  prisonniers  françois,  y  compre- 
nant le  S'.  Liepore^  commissaire  des  guerres^  et  autres 
particuliers  qui  pourroient  avoir  été  retenus.  Le  che- 
^  ralier  de  Mîirad ,  aussi  commissaire  des  guerres ,  de- 
meurera à  Turin  jusqu'à  ce  ([ue  les  comptes  de  tout 
ce  qui  peut  être  dû  par  Ic&dits  prisonniers,  ou  de  ce 
liui  a  pu  leur  être  fourni  y  soient  liquidés. 
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Les  prisonniers  génois  9  nommément  Grimaldi 
et  autres 9  de  quelque  qualité  et  espèce  qu'ils  soient ^ 

sans  excepiioii  y  sujets  de  la  République,  qui  sont  en 
Piémont,  seront  pareiiJ^ement  renvoyés  et  conduits  à 
VaraggiOj  pour  y  être  le  la  du  présent  mois^  où.  il» 
seront  reçus  par  un  officier  gênoiSb 

La  liquidation  des  comptes,  concernant  les  dettes 
des  prisonniers  respectifs ,  et  de  ce  qui  leur  a  été 
fourni  y  se  fera  à  Nice;  et  l'on  y  aci^ittera  ce  qui  se 
trouvera  être  dû  par ^ et  k  cause  desdits  prisonniers: 
,  ce  qui  sera  cs^alejiitnt  observé  à  Têtard  des  prison- 
niers modénois,  renvoyés  sur  leur  parole;  et  au  cas 
qu'on  ne  puisse  pas  terminer  ledit  article  à  Nice^  il 
acra  assigné  un  autre  lieu  pour  le  finir, . 

Aaticle  II. 

Sur  les  évacuations  y  cessions  et  restitutions  res- 

pectiveSm 

Les  duchés  de  Parme^  de  Plaisance  et  de  Guastalla, 
'seront  évacués  le  4  janvier  1749 >  et  remis  au  sérénis* 
sime  infant  Don  Philippe,  en  la  même  manière  et  dails 
la  niômc  étendue  qu'ils  oui  ctc  ou  du  être  possèdes 
par  les  présens  possesseurs  ^  conformément  à  Tar- 
ticle  VII  du  traité. 

Le  même  jour,  quatre  9  toutes  les  places ,  forts  et 
pays,  appartcurijïs  ;i  ÎVI^  le  duc  de  Modène,  lui  seront 
-rendus,  conformément  aux  articlesXIII  etXV  du  traité. 

Le  même  jour,  quatre ^  toutes  les  places,  fortî^  et. 
pays  de  la  république  de  Gênes,  lui  seront  rendus, 
coufomiéraent  au  irailé,  à  l'exception  des  deux  châ-* 
teaux  de  Final,  lesquels  ne  seront  évacués  que  le  jour 
'de  l'arrivée  de  la  dernière  division  françoise  ludit 
Final,  lequel  jour  «era  le  14  janTier 
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Le  même  jour,  quatre ,  Ton  remettra  la  Savoie 
*  en  entier  aux  troupes  pi^montoises,  conformémeïit  au 
traité.  Les  troupes  espagnoles  rendront  le  château  de 
Monlaiban  aux  troupes  piémontoises,  le  même  jour 
que  les  troupes  génoises  prendront  possession  de  ceux 
de  Final;  et  on  évacuera  en  même  tems  la  partie  du 
comté  de  Nice  et  du  haut  Var* 

Le  26  janvier  1749,  jour  auquel  la  dernière  divi- 
«on  des  troupe,  espagnoles  et  françoise.  pas».»  le 
Var,  l'on  rendra  le  château  de  Villefranche  et  tout 
le  comté  de  Nice  aux  troupes  piémon toises 9  sftns' qu'on, 
puisse  les  retenir^  sous  quelque  prétexte  que  ce  puisse 
être. 

Pour  £ftciliter  la  marche  des  troupes  françoisea. 
qui  viendront  de  Cènes ^  il  est  convenu  d'évacuer  dès 

à  présent  les  lieux  de  la  côte  du  Poiicut,  pour  que 
les  quatre  premières  divisions  puissent  se  mettre  en 
marche  le  1 5  du  présent  mois^  sans  attendre  les  autres, 
bien  entendu  que  les  troupes  pié  mon  toises  conserve- 
ront la  libre  communication  avec  la  mer  pour  la 
commodité  de  leurs  subsistances ,  jusqu^audit  joui» 
quatrième  janvier. 

Axticle  III. 
Sur  VartilUrie  et  les  archives. 

Il  est  convenu  que  les  ministres  et  commissaires 
respectifs  se  communiqueront  les  inventaires,  concer- 
nant  Tartillerie,  elFets  et  munitions  de  guerre,  et 
qu'il  sera  envoyé  ordre  dés  à  présent  aux  comman-* 
dans  de  toutes  les  places  et  forts  qui  doivent  êtrç 
^ëdës  et  restitués,  pour  qu'ils  admettent  les  officiers 
et  commissaires  qui  y  sei^ont  envoyés  de  la  part  de 
leurs  martres  9  pour  faire  les  vérificatibns  sur  les  V^KfX^ 


• 
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afin  que  sUl  y  a  à  cet  égard  quelques  difficultés^  elles 
puissent  être  apportées  à  Nîoe,  et  y  être  décidées  à 

l'amiabie,  conformément  au  traité. 

Il  en  sera  usé  de  même^  pour  ce  qui  concerne 
les  archives. 

Quant  à' ce  qui  pourra  manquer  de  ^artillerie  ^ 
îl  est  convenu  qu'elle  sera  remplacée  coniormément  à 
>rarticle  YX  du  traité,  et  qu'on  la  fera  transporter  dans 
les  places  d'où  elle  a  été  tirée,  dans  l'espace  de  trois 
mois  à  compter  de  cejourd'hui  y  ou  plutôt  si  faire  se 
peut,  (ce  dit  délai  étant  pris  à  cau^^e  des  difficultés 
des  chemins  et  des  rivières),  excepté  l'artillerie,  effets 
et  munitioifs  de  guerre  dé  Savone  et  de  Final ,  qui 
aeront  seulement  portées  à  Novi  dans  ledit  terme;  bien 
entendu  qu'il  sera  payé  en  même  tems  aux  Génois 
les  frais  du  transport  de  Novi  auxdites  places,  à  raison 
de  ce  qu'il  pourroit  coûter  dans  la  belle  saison ,  les- 
quels frais  seront  réglés  dès  à  présent. 

Il  est  convenu,  par  rapport  à  l'artillerie  de  Plai- 
sance, que  dans  tout  ie  mois  de  février  17499  ou  plu- 
tôt si  £iire  se  peut^^  Ton  vendra  aux  commissaires  ' 
espagnols  le  nombre*  de  5a  pièces  de  bronze ,  soit  ca- 
nons ,  soit  mortiers,  calibre  et  poids  d'Espagne,  avec 
tpus  les  attirails,  effets  et  munitions  de  guerre^  en 
proportion  9  selon  les  états  et  inventaires  qui  seront 
présentés  de  bonne  foi,  dont  le  détail  se  fera  par  un 
mémoire  particulier,  sans  comprendre  la  dotation  du 
-  château  de  Plaisance  qui  doit  être  rendu  par  les  Pié- 
mOntois  :  il  eii  sera  de  même  pour  la  dotation  du 
'  château  de  Parme,  qui  consiste  en  16  pièces  grosses  et 
pétites,  et  quatre  mortiers^  calibre  et  poids  d'Espagne^ 
avec  les  ëfiets,  attirails  et  munitions  de  guerre,  à  pro- 
portion, qui  ont  été  laissés  dans  ledit  château^  et  dont 
rétat  a  clé  présenté. 


Digitized  by  Google 


45»  RxevKift  '  '.174^ 

Article  IV. 

Sur  les  impositions. 

Il  est  convenu  que,  du  jour  fie  l'échange  des  ratî- 
iicalious  respectives,  il  ne  sera  rien  pçrçu  iii  iiuposé^ 
conformimeiit  au  traité^  dans  les  pays  qui  doiyeiit  être 
cédës  ou  restituas,  excepté  le  fourrage  et  usteiisile; 
bien  enlendu  que  la  Savoie  fournira  aux  troupes  espag- 
noles les  cent  niille  francs  par  mois  jusqu'au  jour,  de 
rëvaçuatioii ,  qui  sont  poiir  le  fourrage  et  l'ustensile. 

11  en  est  de  même  pour  le  comté  de  JNice,  on  il 
ne  se  percevra  plus  que  le  fourrage»  et'  l'ustensile  silr 
le  pied  qui  a  i%i  réglé  pour  noYeli|bre  et  décembre ^ 

et  jusqu'au  jour  de  rëvacuation* 

il  en  sera  u^é  de  même  pour  les  états  de  Parme 

et  de  Plaisance,  de  Guastalla,  de  Modène  et  de  Gênes ^ 
dox^t  i\  ne  sera  perçu  que  le  fourrage  et  ustensile^ 
pour  les  troupes  qui  j  seront  jusqu'au  jour  de  l'éva- 
cuatiôn. 

-  t        m  I 

Mf.  le  comte  de  Browiie  est  conTenu  (le  tpus  les 
articles  ci -dessus,  moyennant  qu'il  en  soit  i^s^  dt 
|Qê|xiç  e^  tout  pt  partout  dans  ies  F^j^s-bas. 

A  a  T  l 'c  L  s  V. 

Les  ministres  de  la  République  demandent  qu'on 
veuille  bieU  constater  Tarticle  du  traité  qui  les  con- 
cerné y  sur  la'xcstitiition  dps  fonds  qui  ont  ét^  saisis 
4  et  confisqué^. 

Il  a  été  promis  à*y  traraillp  sans  délai  ^  confor* 
mément  au  traité* 


ÏM  commissaires  de  BCodène  demandent  la  mémo 

chose ,  pour  la  restitution  des  fiefs  situés  en  Hongrie^ 
pt  jppuir  les  allodiaux  de  Guastaiie« 

Il  a  été  aussi  promis  Uavailleir  9K|^9  4çlaif 
fîpnformément  au  traité. 

T*ait  à  Nîce^  le  4  décembre  1748* 
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1750^  1 3  Janvier • 
TRAITÉ  DE  LI^MITES 

des  possessions  américaines f  entre  FEspagne  et  , 
It  Portugal;  signÉ  à^Madrid  le  i3  Janvier  x  760  V 


Dojs  Jj^JN  ^  par  la  grac»  de.  Dieu^  liai  de  Par- 
iugal  et  des  Algarves^  etc. 

Je  fa;  S  savoir  h  tous  ceux  qui  verront  la  picscnle 
lettre  de  confirmation,  approbation  et  ratiâcation,  que 
le  i3  des  prësens  mois  et  *  an  on  a  conclu  et  signé 
à  la  cour  de  •  Madrid  un  traité  de  limites ,  entse 
jnoi  et  très-liaui  cl  puissant  piiucc  Don  Ferdinand  VI, 
roi  d Espagne^  mon  beau-frère  et  gendre ,  étant  plé- 
nipotentiaire à  cet  effet,  de  ma  part,  Thomas  da  Sylya. 
Telles  ticomte  de  Villa-mova  da  Gerveira^  de  mon 
conseil  de  guerre,  mestre  de  camp  gênerai  de  mes 
armées,  et  mon  ambassadeur  extraordinaire  en  ladite 
cour  %  et  de  la  part  du  roi  catholique ,  Don  Joseph 

s  Ce  traité,  ratifié  par  le  roi  de  Portugiil  le'  26  janvier, 
et  par  le  roi  d*£spagQe  le  8  février  1760,  a  été  imprimé 
séparément  à  Lisbonne  en  langue  portugaise,  avec  les  pleins- 
pouvoirs  et  les  ratifications  des  deux  rois,  11  en  a  paru 
une  traduction  allemande  dans  Touvrage  intitulé;  Jscue  Nach- 
richten  von  den  Missionen  "dtr  Jesviten  in  Faraga/.  ha.  tra- 
duction françoise  que  nous  en  donnons  ici  pour  la  pre» 
mîire  fois,  a  été  des  mieux  soignées. 


« 
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ftc  GAftvAJAL  ET  Lancastre  ,  soii  gentilhomme  de  la. 
chambre  en  exercice ,  son  mîni&tre  d^éiSLt  et  doyen  du 
conseil  d'état,  etc.^  dut^uel  traité  la  teneur  suit: 

^  Au  nom  de  la  irèssainie  Triniié^ 

Les  8^r^n!s8Îmes  rois  de  Portugal  et  d^pagne^ 
désirant  enicacement  consolider  et  rendre  plus  étroite 
la  âinoère  et  cordiale  amitié  qulls  professent  entre 
enZ)  ont  considéré  que  le  mo/en  le  plus  efficace  pour 
parvenir  à  un  objet  aussi  salutaire,  est  d'6ter  tout  pré- 
texte et  aplanir  tous  les  obstacles  qui  pourroient  à 
l'avenir  Taltérer,  et  particulièrement  ceux  qui  peuvent 

'  se  présenter  dans  les  limites  des  possessions  des  deux 
.couronnes  en  Amérique  ^  dont  les  conquêtes  se  sont 
augmentées  avec  doute  et  incertitude,  parce  qu'on  n'a 
pas  vétu£é  jusqu'à  présent  les  véritables  limites  de  ces 
domaines,  ni  le  lieu  où  doit  être  fixée  la  ligne  divisoire 
qui  devoit  être  le  principe  inaltérable  de  la  démar^ 
cation  de  chaque  couronne  :  et  considérant  les  diffi-' 
cultés  invincibles  qu'il  y  auroit  à  fixer  cette  ligne 
avec  la  connoissance  pratique  qui  est  nécessaice ,  on 
a  -résolu  d'examiner  les  raisons  et  doutes  qui  se  pré-^ 
sentent  de  part  et  d'autre,  et,  à  Ja  vue  d'iceux,  de  con- 

4  dure  un  arrangement  avec  satisfaction  et  convenance 
réciproques»"  \ 

De  la  part  de  la  couronne  de  Portugal,  ou  alléguoît 
que  les  180  degrés  de  sa  démarcation  devant  se  compter 
de  la  ligne  vers  Torienti  restant  à  l'Espagne  les  autres 
180  vers  l'occident,  et  devant  chacune  des  deux  nation» 
.faire  ses  découvertes  et  établir  ses  colonies  dans  les 
180  degrés  de  sa  démarcation,  cependant  on  a  trouvé 
èonformément  aux  observations  les  plus  exactes  et 


\ 

y 
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modernes  des  astronomes  et  géographes ,  que^  com^ 
mcnçant  à  compter  les  degrés  vers  l'occident  de  la* 
dite  Jigïie,  le  domaine  espagnol  s'étend  à  Pextrëmîté 
asiatique  de  la  mer  du  sud  à  beaucoup  plus  de  degrés 
que  les  180  de  sa  démarcation,  et  par  conséquent  qu'elle 
a  occupé  un  bien  plus  grand  espace  que  ne  peut  im- 
porter l'augmentation  qu'on  reproche  atix  Portugais 
d'avoir  occupé  dans  PAmériquc  méridionale ,  à  Toccî- 
dent  de  la  même  ligne  ^  et  où  .commence  la  démar* 
cation  espagnole,'' 

On  allègue  aussi  que,  par  le  contrat  de  vente 
avec  stipulation  de  rachat,  passé  par  les  procureurs 
des  deux  couronnes  à  Sarragosse  le  32  avril  i5a9,  la 
couronne  d£spagne  a  vendu  à  celle  de  Portugal  toikt 
ce  qui,  par  quelque  moyen  ou  droit,  lui  appartenoit  à 
roecident  de  1  autre  ligne  méridienne  déterminée  par 

•  les  isles  das  f^elas^  situées  dans  la  mer  du  sud  à  17  de- 
grés de  dîstanfîe  dos  Moluques;  avec  déclaration  que,  si 
l'Espagne  couseuioit  et  n'empûchoit  pas  à  ses  i,ujels  Ja 
navigation  de  ladite  ligne  vers  Toccident ,  la  condition 
de  rachat  resteroit  d'abord  éteinte  et  résiliée,  et  que, 
si  quelques  sujets  d'Espagne  y  entroient  par  igno- 
ranec  ou  par  nécessité,  ci  faisoient  la  découverte  die 

*  quelques  isles  ou  terre,  tout  ce  qui  seroit  découvert 
de  cette  façon  appartiendroît  au  Portugal.  Que  non- 
obstant cette  convention,  les  EspJîgnols  ont  depuis 
découvert  les  Piiilippiues,  et  s'y  sont  eircciivciiiciit 
établis  un  peu  avant  l'union  des  deux  couronnes,  qui 
s'est  faite  en  l'année  i58o;  ce  qui  fit  cesser  les  disputes 
que  cette  infraction  avoît  suscitées  entre  les  deux  ni^ 
tious:  mais  ayant  depuis  été  divisées,  il  est  résulté 

'  des  conditions  du  contrat  de  Sarragosse  un  nouveau 
filtre  au  Portugal^  pour  prétendre  la  restitution  un 
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équivalent  de  tout  ce  que  les  Espagnols  occupolent 
Toccident  de  ladite  ligne^  eontre  la  teneur  du  susdit 
contrat. 

Quant  au  territoire  du  bord  septentrional  de,  la, 
rivière  de  laPlata,  on  aliéguoit  que  rétablissement  de 
la  colonie  du  St.  Sacrement  a  donné  occasion  à  une  dis- 
pute  entre  les  deux  couronnes  sur  les  limites;  à.  savoir, 
.si  les  terres  sur  lesquelles  cette  place  a  été  fondée 
étoient  à  l'orient  de  la  ligne  diyisoire  terminée  à  Tor- 
V  désillas:  et  pendant  qu^on  discutoit  cette  question  | 
*  on  conclut  provisionnellcment  un  traité  à  Lisbonne| 

i  le  7  mai  i&àij  où  rou.  convint  que  ladite  place  reste*» 
roit  au  pouvoir  des  Portugais ^  qui,  avec  les  Espagnols^ 
auroient  Fusage  et  la  jouissance  des  terres  en  litige; 
que,  par  rariicle  Vil  de  la  paix  conclue  à  Utrecht 
entre  les  deux  couronnes,  le  6  lévrier  17 iS,  S.  M«  G*., 
a.  cédé  toute  action  et  droit  qu'elle,  pou  voit  avoir  au 
territoire  4ô  la  colonie,  déclarant,  en  vertu  de  cette 
cession,  ledit  traité  provisionnel  aboli  ;  qu'en  consé- 
/^eiice  de  la  même. cession,  la  couronne  de  Portugal 
devant  être  mise  en  possession  de  tout  le  territoire 
en  litige  ,  le  gouverneur  de  Buenos-^ Ayres  prétendit 
satisfaire  en  remettant  uniquement  la  place,  disant 
que  par  le  territoire  on  entcndoit  seulement  tout  ccx 
qui  l'environnoit  à  la  portée  du- canon  d'icelle,  rjé-> 
servant  à  la  couronne  d'Espagne  toutes  lés  autres  terres 
en  dispittt,  dans  lesquelles  on  a  bâti  depuis  la  place 
de  MoutévidiO)  et  fait  d'autres  éiablissemens  ;  que  cette  . 
^  opinion  du  gouverneur  de  Buenos-Ayres  étoit  mani-> 
^tement  opposée  à  ce  dont  on  étoit  convenu ,  étant 
.  évident  que  la  coin  ounc  d  Kspagne  faisant  une  cession, 
ne  devoit  pas  rester  dans  une  meilleure  coudilioii 

T 

gu'dle  n'étoit  ayant  de  la  faire; , et  les  deujF  nationa 
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^tant  restées  par  le  traité  provisionnel  dans  l'usfliga 
de  la  jouissance  connue  desdites  campagnes,  il  n'y  n 

poÎHt  d'ililerprctation  j)lus  forcée  que  de  supposer  que, 
par  la  cession  de  S.  M.  catholique,  elles  apparlenoient 
priTatiyement  à  sa  couronne.'^ 

"  Que  ce  territoire  appartenant  au  Portugal  par  un 
litre  différent  de  la  ligne  divisoire,  (ci'est  la  tran- 
saction faite  par  le  traité  d'Utrecht,  dans' lequel  S.  M# 
catholique  cAde  tout  le  droit  qui  lui  appartenoit  en 
vertu  de  Fancienne  démarcation),  ce  territoire,  indé- 
pendamment des  questions  de  cette  ligne,  devait  être 
remis  en  entier-  au  Portugal ,  avec  tous  les  nouveaux 
établissemens  faits  sur  icelui,  comme  faits  surle  terrein 
d'autrui;  finalement  qu'en  supposant  que ,  par  Fartide 
\ll  dudit  traité  d'Ltrecht,  S.  M.  catholique  se  soit 
réservé  la  liberté  de  proposer  un  équivalent  à  la  satia* 
faction  de  S.  M*  T.  F.  pour  ledit  territoire  et  colonie^ 
comme  le  terme  prescrit  pour  l'offrir  est  écoulé  de- 
puis plusieurs  années,  tous  prétextes  et  n\ptifs,  mê- 
me apparens,  pour  éloigner  la  remise  de  ce  même 
territoire,  ont  cessé."  ^ 

*^  De  la  part  de  la  couronne  dTspagne,  on  alléguoit 
que,  devant  s'entendre  la  ligne  duI<ïord  au  Sud  à  370 
lieues  au  couchant  du  Gap-verd,  conformément  au  traité 
conclu  à  Tordésillas  le  6  juin  1494,  tout  le  terrein 
qui  se  trou  voit  dans  les  370  lieues  depuis  iesdites  isles 
jusqu'à  l'endroit  oii  devoit  se  déterminer  la  ligne , 
appartient  au^  Portugal ,  et  rien  de  plus  de  ce  côté- 
là,  parce  que,  depuis  cet  cudroit  y  ers  l'occident ,  On 
doit  compter  les  180  degrés  de  la  démarcation  d'Es- 
pagne; et  quoiqu'il  n'ait  pas  été  déclaré  de  laquelle 
des  Isles  du  Cap-verd  on  doit  commc&ce;^  à  comptes 
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les  370  lieues,  et  qu'il  en  résulte  un  doute  et  un  in- 
térêt notable,  étant  toutes  situées  à  l'Est  -  Ouest^  aved 
la  différence  de  qiiatre  degrés  et  demi,  îl  est  cepen- 
dant certain  qu'encore  que  l'Espagne  cède  et  consente 
,  de  compter  de  la  plus  occidentale,  appelce  de  St.  An- 
toine, à  peine  j  aura- 1 -il  370  lieues  jusqu'au  Para 
autres  colonie^  ou  capitaineries  portugaises  étdbliea 
anciennement  sur  les  côtes  du  Brésil;  et  comme  la 
couronne  de  Portugal  a  occupé  les  deux  bords  de  la 
rivière  des  Amazones  ou  du  Maragnon,  en  remontant 
&  la  source  de  la  rivière  Javari,  qui  y  entre  par  le 
bord  austral,  il  résulte  clairement  que  tout  ce  qui 
se  trouve  depuis  ladite  ville  jusqu'à  rembouchure  de 
cette  rivière  j  doit  être  compris  dans  la  démarcation 
d^pagne*  Il  en  est  de  même  '  dans  l'intérieur  du 
Brésil,  relativement  à  la  jonction  que  cette  couronne 
a  faite  jusqu'à  Cujaba  et  Matto-grosso."  ^ 

^  Pour  ce  qui  concerne  la  colonie  du  St^Sacrement^ 

on  alléguoit  que,  conformément  aux  cartes  les  plus 
exactes,  l'endroit  où  doit  être  fixée  la  ligne  n'arrive 
pas  à  beaucoup  près  à  l'embouchure  de  la  rivière  de 
la  Plata,  et  conséquemment  ladite  colonie,  avec  tout 
son  territoire,  se  trouve  au  couchant  de  ladite  ligne, 
et  dans  la  démarcalion  d'Espagne,  sans  que  la  cou- 
ronne de  Portugal  puisse  se  prévaloir  de  son  nouveau 
droit,  en  vertu  du  traité  dUtrecht,  pour  la  retenir,  puis- 
•qu'on  y  a  stipulé  la  restitution  pour  un  équivalent 
qui  a  été  ofiPert  par  la  cour  d'Espagne  dans  le  tem& 
prescrit  par  l'article  VU,  et  que  celle  de  Portugal  n'a 
pas  accepté;  c'est  pourquoi  le  terme  a  été  prorogé,  et 
l'équivalent  étant,  coifîinc  il  étoit,  proportionné,  s'il 
n'a  pas  été  accepté ,  c'est  plus  la  faute  du  Portugal 
^ue  ceUle  de  l'Espa^ne»'^  • 
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^^Les  deux  s^r^nksiilies  monàrq«M  ayant  consi-^ 
liéré  et  examiné  ces  raisons^  avec  les  répliques  qu'on 
y  a  faites  de  part  et  d'autre,  procédant  avec  cette  bonne 
foi  et  sincérité  inaéparablea ,  de  princes,  si  justes,  si 
amis  et  parens,  désirant  maintenir  leurs  sujets  en  paix 
«et  tranquillité,  et  reconnoissant  les  diiîicultés  et  doutes  > 
qui  embarrasseroient  dans  tous  les  tems  cette  dispute  y. 
si  on  deroit  la  termine!^  par  le  moyen  de  là  démarca^ 
tion  convenue  à  Tordésillas,  tant  parce  qu'on  ii'ar  pas 
déclaré  de  laquell»  des  isles  du  Gap-verd  on  dcvoit 
^commencer  la  ligne,  comme  aussi  par  rimpossibilité 
jnOrale~^'établir  avec  certitude  au  milieu  de  la  même 
Amérique  une  ligne  méridienne,  et  enfin  à  cause  de 
plusieurs  autres  embarras  presque  insurmontables  qui 
•esont  présentés, pour  conserver,  sans  controverse  et 
ATCC  égalité,  une  démarcation  réglée  par  lignes  méri^ 
diennes;  et  considérant  en  même  fems  que  ces  jm* 
barras  peuvent  avoir  été  par  le  passé  la  principale 
occasion  des  excès  qu'on  allègue,  de  part  et  d'autre^ 
et  de  beaucoup  de  désordres  qui  ont  troublé  la  tran* 
quillité  de  leurs  domaines,  ont  résolu  de  mettre  fin 
aux  disputes  pai^sées  et  à  venir,  mettre  daas  1  oubli,  et 
ne.  faire  aucun  usage  de  toutes  les  actions  et  droits 
qui  pouToient  leur  appartenir  en  vertu  des  traités  de 
Tordésillas,  de  Lisbonne,  d*Utrecht,  et  de  la  transao-.  ,  ^ 
tion  de  Sarragosse,  et  de  tous  autres  litres  qui  pour-  \ 
iroient  influer  sur  la  division  de  leurs  domaines  pai; 
ligne  méridienne,  et  veulent  que  dorénavant  il  n'en  soit, 
plus  question,  réduisant  les  limites  des  deux  monal> 
cbies  à  celles  qui  seront  marquées  dans  le  présent  traité, 
leur  intention  étant  qyHon.  y  remplisse  avec  soin  deux 
objets.  Le  premier  et  Tessentiel,  est^'on  marque  les 
limites  des  deux  domaines,  en  prenant  pour  bornes 
les  lieux  les  plus  connus,  poui'  ^u'çn  aucu^n  Jems  ila 

ne 
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ne  soient  confondus,  et  ne  xloniient  point  occasion  à 
disputes^  comme  sont  la  source  et  le  cours  des  rivières^ 
et  lés  montagii4SS  les  plus  remarquables.  Le  second  ^ 
que  chaque  partie  reste  avec  ce  qu'elle  possède  aetuelle-^ 
.fncul .  à  rexccption  des  cessions  rcciproqucs,  qui  seront 
.  ^ipulées  en  lei^r  placer  lesquelles  se  feront  pour  la 
conTcnance  commune ,  et  pour  que  lea  limites  soient^ 
^Htant  qu'il  sera  possible^  moins  sujettes  à  controyerseè'* 

♦ 

" Pour  conclure  Cet  arrangement  et  iixer  les  linlîtes| 
'  Jes  deux  sërénisaimes  rois  ont  donné  à  leurs  ministrea, 
de  part  et  d'autre  le»  pleins-pouvoirs  nécessaires  ^  qui 
se  trouveront  à  la  siiitt  de  ce  traité  j  à  savoir,  S. M.  T. F* 
à  son  excellence  M«  Thomas  D  A  Sylva  Telles,  vicomte 
x»K  ViLLA-sroTA  DE  CÈAVEiRÀ^  du  cokseîl  de  S.M.T.F*^ 
et  son  ambassadeur  extraordinaire  à  la  cour  de  Madrid; 
et  S.  M.  C.  à  son  excellence  Don  Joseph  de  Carvaj  al 
£T  I.AKCAsxA£y  gentilhomme  de  la  chambre  de  S.  M.  G«  ^ 
en  exercice,  ministre  d'état,  et  doyen  dô  son  eonseil, 
gouverneur  du  conseil  suprême  des  Indes,  président 
de  la  junte-  de  conuuerce  et  de  la  moiuioie,  ti  surin- 
tendant général  des  postes  et  courrie]^  du  dedans  et 
du  debors  de  TEspagne^  lesquels,  après  avoir  eonféré 
et  traité  la  matière  avec  la  circonspection  et  l'examen 
nécessaires,  et  bibii  instruits  de  Tintention  des  deux 
iérénissimes  rois,  leurs  maîtres,  et  munis  de  leurs  or-t 
dresi  sont  eonvemiB  du  contenu  ausc  artiejlea  tuivans; 

AanicjbEl» 

*^  Le  présent  traité  sera  l'unique  fondement  et  règle^ 
qu'on  devra  suivré  k  l'aveilir  ^  pôur  la  division  et  les  li'f 

mites  des  deux  domaines  dans  toute  rAm(5riquc  cl  cii 
A$ie«  En  vertu  de  qyioif  tous  les  diTQits  et  action»  quf 
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les  deux  couronner  pourroîent  alléguer ^  fondés  sur  la 
huile  du  pape  Alexandre  VI,  d'beureusë  mémoire,  sur 
les  Iraité»  deTordésillas,  de  Lisbonne  etd'Utrecht,  et 
sur  le  contrat  de  rente  passé  à  Sarragosse,  et  sur  fous 
autres  traités,  convcutioiiset  promesses, resteront  aboiisi 
et  tout  ce  qui  traite  de  la  ligne  de  démarcation ,  restera 
de  nulle  valeur  eC  efiet,  comme  ù  on  n*en  fût  pas 
convenu  :  et  pour  Pavenir  on  ne  fera  plus  mention 
de  ladite  ligne,  et  on  ne  pourra  en  faire  usage  pour - 
la  décision  d'aucune  difficulté  qui  surriendroit  sur  les 
limites^  mais  uniquement  des  frontières  déterminées 
par  les  présens  articles,  comme  d^unè  règle  invariable 
et  beaucoup  moinsisujette  à  controverse." 

Aaxici.aII. 

^^Les  isles  Philippines  et  eelles  adjacentes ,  que  pos- 
sède la  couronne  d'Espagne,  lui  appartiendront  pour 
toujours,  nonobstant  toutes  prétentions  que  la  cou-^ 
Tonne  de  Portugal  pourroit  alléguer,  fondées  sur  ce 
qtiî  a  été  déterminé  par  ledit  traité  de  Tordésillas,  et 
sur  les  conditions  contenues  dans  la  transaction  de  - 
Sarragosse  du  22  avril  1629,  et  sans  que  la  couronne 
de  Portugal  puisse  rien  répéter  du  prix  qu'elle  a  pa7é* 
pour  la  vente  contenue  dans  ladite  transaction.  Pour 
cet  effet,  S.  M.  T.  F.,  en  son  nom  et  de  ses  licritiers  et 
ftuceesseurs,  fait  la  plus  ample  et  la  plus  formelle  re- 
nonciation à  tous  droits  qu'elle  pourroit  avoir  par  les 
titres  ci-dessus,  et  par  quelque  autre  fondement  que  ce 
soit,  sur  lesdites  isles,  et  sur  la  restitution  de  la  somme 
qui  a  été  payée  en  vertu  de  ladite  transaction.'^ 

*  ^  ♦ 

AaTicLsIII. 

*^Dans  la  même  forme,  il  appartiendra  à  la  couronne 
de  Pèrtugal  tout  «e  qu'elle  a  occupé  depuis  la  rivière 
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de»  Amhzoncts  en  haut^  et  le  terrein  des  deux  bords  de 
cette  rivière,  jusqu'aux  endroits  qui  seront  ci-aprèa 
déclarés,"^ comme  aussi  tout  ce  qu'elle  a  occupé  dan&. 
le  district  dt  MaUo -grosso j  et  depuîs  là  jusqu'à  la 
partie  de  l'orient  et  du  Brésil,  nonobstant  toutes 
prëteii  lions  que  la  copronne  d'£spagiie  puisse  allé- 
guer, fondées  sur  ledit  traité  de  Tordésillas.  Poui* 
cet  effet,  S.  M.  G. ,  en  son  nom  et  celui  de  ses  héritiers 
et  successeurs^  se  désiste  et  renonce  formellement  à 
tous  droits  et  actions  qu'elle  pourroit  aroir  sur  lesdits' 
territoires,  en  Vertu  dudit  traité^  ou  de  quelque  autre, 
titre  que  ce  soit.'' 

Aadric&alV.  , 

Les  confins  des  deux  monarchies  commence- 
ront à  la  barre  que  forme  sur  la  côte  de  la  mer  le. 
ruisseau  qui  sort  du  pied  de  la  montagne  de  CastUhos 
grande^  et  de  là  la  frontière  continuera  en  cherchant 
en  ligne  droite  le  plus  haut  et  les  cimes  des  monta- 
gnes, donjt  les  revers  descendent  d'un  côté  à  la  côte 
qui  court  au  noid  de  l'anse  que  forme  ce  ruisseau'^  ou 
au  lac  Hferim  ou  del  Meniy  et  de  l^autre  côté  à  la 
côte  qui  court  de  celte  anse  au  sud  ou  vers  la  rivière 
de  laPlata  ;  de  sorte  que  les  sommets  des  montagnes  ser^ 
Teat  de  limites  aux  domaines  des  deux  couronnear 
et  la  frontière  continuera  ainsi  jusqu'à  renc6ntrer  la 
piincipale  origine  et  les  sources  de  la  rivière  noire^ 
et)  passant  par  dessus,  continuera  jusqu'à  la  principale 
source  de  la  riyière  -Yàicuif  en  suivant  le  cours  de  cette 
rÎTière  en  has  jusqu^au  bord  orientai  de  la  rivière 
Uruguay^  où  elle  se  jette.  Tous  les  rerers  des  monta- 
gnes qui  descendent  audit  lac  ou  à  I9,  grande  rivfère 
4ie  St»  Pijerre,  appajrtiejid^iit.  âu  Portugal^  et  à  I4 
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couronne  d'Espagne  ceux  qui  descendent  aux  rivières 
TOnt  se  rendre  dans  celle  de  /a  Plata*^ 

A  a  T  X  c  &  B  V. 

« 

^  Elle  montera  depuis  l'embouchure  de  VYhicui^ 

par  le  lit  de  TUrugnay  ,  jusqu'à  rencontrer  celui  de  la 
rivière  P^eri  ou  Jr*eguerij  et  continuera  par  le  lit  du 
Péperi  en  haut  jusqu'à  sa  source  principale^  et  de  là 
poursuivra,  par  le  plus  haut  du  terrdin,  jusqu'à -la 
sumcc  principale  de  la  rivière  la  plus  voisine^  qui  se 
jette  dans  la  grande  rivière  de  Curituba,  appelée 
autrement  Yguacu.  La  frontière  continuera  par  le  lit 
de  ladite  rivière  la  plus  voisine  de  la  source  du  Pé- 
peri, et  ensuite  par  celle  de  rYguacu  ou  grande  ri- 
vière de  Curituba^  jusqu'où  le  même  Yguacu  se  jette 
dans  le  bord  oriental  du  Parana;  et  depuis  cette  em- 
bouchure elle  suivra  le  lit  du  Parana  en  haut,  jusqu'où 
la  rivière  d  ïgurej  s^y  jette  par  son  Lord  occidental.* 

Aaticks  VL  / 

'  <^  Depuis  l'embouchure  de  l' Ygurey^  elle  con tinuëia, 
par  son  lit  en  haut,  jusqu'à  rencontrer*  sa  principale 
source,  et  de  là  prendra,  en  ligne  droite,  par  le  plus 
haut  du  terrain  ;  la  source  principale- de  la  rivière  la 
plus  voisine,  qui  se  jette  dans  ie  Paraguay  par  son 
bord  oriental  y  que  l'on  suppose  être  celle  qu'on  nomme 
les  courons  y  et  descendra  par  le  lit  de  cette  rivière 
jusqu'à  son  entrée  dans  le  Paraguay;  de  laquelle  em- 
bouchure elle  montera  par  le  canal  plrincipal  que  le 
Paraguay  abandonne,  en  tems  sec,  et  suivra  son  cours 
jusqu'à  rencontrer  les  marécages  que  forme  cette  ri- 
vière, appelés  le  lac  des  CharaU  j  et  uavcisant  Je 
lac,  jusqu'à  l'emboucbure  de  la  rivière  JTâiirif." 


■ 
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AaiicLÉ  yii* 

«  Depuis  Tembouchure  de  l' Yauru  par  la  partie 
occidentale,  la  frontière  continuera  en  ligne  droite 

jusqu'au  bord  austral  de  la  rivière  de  Guapor^j 
.à-T\s  rembouchurc  de  la  rivière  Savaré ^  qui  entre 
4an5  le  lit  du  Guaporé  par  son  boird  septentrional  ; 
avec  déclaration  que,  si  les  commissaires  qu'on  doit 
envoyer  pour  le  règlement  des  limites  dans  cette 
partie,  trouvent,  étant  sur  les  lieux,  entre  ks  rivières 
Jaurù  et  Guaporë,  d'autrés  rivières  ou  bornes  natu- 
relles qui  puissent  plus  commodément  et  avec  plus  de 
certitude  servir  cà  tixer  la  frontière  dans  cet  endroit,  en 
réservant  toujours  la  navigation  de  l'Yauru,  qui  doit 
appartenir  privativement  aux  Portugais,  et  le  chemin 
qu'ils  ont  accoutumé  de  prendre  de  Guyaba  au  Matto- 
grosso,  les  deux  hauts  contractans  consentent  et  ap^ 
prouvent  qu'on  l'établisse  ainsi,  sans  avoir  égard  à 
quelque  portion  de  terrain  plus  ou  moins  qui  resteroit 
à  l'une  ou  l'autre  partie.  Depuis  l'endroit  qui  sera 
marqué  sur  le  bord  aiihiral  du  Guaporé  pour  limites, 
comme  il  est  expliqué,  la  frontière  descendra  tout  le 
cours  de  la  rivière  Guaporé,  jusqu'au  plus  bas  de  sa 
jonction  avec  la  rivière  Mflmo/^,  qui  prend  sa  source 
dans  la  province  de  S'^'.  Croix  de  la  Sierra  et  traverse 
la  mission  des  Moxos^  et  forme  ensemble  la  rivière 
appelée  de  Madeiray  qui  entre  dans  celle  des  Ama- 
zones ou  Maragnon  par  son  bord  austral. '^ 

Artic^bVIII. 

<«ElIe  descendra  par- le  lit  de  ces  deux  rivières 

déj  i  unies,  jusqu'au  lieu  situé  à  égale  distance  de  la- 
dite rivière  des, Amazones  ou  Maragnon  et  de  Tem- 
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bouchure  dudlt  Mamoré  ;  et  depuis  cet  endroit  elle 
continuera  sur  une  ligne  de  Test  à  Toucst,  jusqu'à 
^ncontrer  le  bord  oriental  du  Jfaruri  jusqu'à  sa  jopo* 
Jion  à  la  rivière  de&  Amazones  ou  Maragnon.  Elle 
suivra  le  cours  de  cette  rivière  en  bas,  jusqu'à  Fcm- 
bQuchure  la  plus  occidentale  de  X  Yupura^  qui  s'y  jetlç 
par  |e  bord  seiitentrional*"  ^ 

^  La  frontière  continuera  par  le  milieu  de  la  ri^ 
viéreYupura,  e^par  les  autres  rivières  qui  s'y  joignent 

et  qui  s'en  approchent  du  côté  du  nord,  jusqu'à  ren* 
fontrer  le  sommet  de  la  chaine  de  n;ontagi\es  qui 
s^parf»  la  rivièrie  ^Orinoço  de  celle  des  Amazones  ou 
Maragnon,  et  suivra  par  le  sommet  de  ces  montagnes, 
du  côté  de  l'orient,  jusqu'où  s'étendra  le  doDiaine  de 
l'une  ou  l'autre  cQuronniê*  Les  perron aes  nommées 
par  le9  deux  couronnes,  pour  établir  les  limites,  con- 
formément au  contenu  de  cet  article ,  auront  une  at-* 
lention  particulière  de  marquer  la  frontière  dans  cette 
partie,  en  montant  par  le  lit  de  l'embouchure  la  plus 
î'occidenti^le  de  TYupura,  de  sorte  que  les  ëtablissemens 
que  les  Portugais  auroient  actuellement  sur  les  bords 
de  cette  rivière  et  du  Négro  restent  couverts  ,  comme 
aussi  die  la  commuification  ou  canal  dont  ils  se  ser- 
rent entre  ces  deux  rivières,  et  de  ne  point  donner  - 
occasion  aux  Espagnols ,  sous  quelque  prétexte  ou  in^ 
terprctation  que  ce  puisse  être,  de  s'introduire  dans 
lesdites  rivières  ni  dans  la  communication,  ni  aux 
Portugais  de  monter  par  «la  rivière  Orinoco ,  ni  de 
s'é,tendre  dans*  les  provinces  peuplées  par  l'Espagne , 
iii  dans  celles  qui  ne  le  seroicnt  pas,  et  ({ni  doivent 
|ui  appartenir  9  coniormément  aux.préseus  articles» 
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four  cet  effet,  ils  fixeront  les  limites  par  lès  lacs  «t 

rivières ,'€11  rendant  la  ligne  des  frontières  la  plus, 
droite  qu'il  sera  possible  du  côté  du  nord,  sans  avoir 
égard  à  un  peu  plus  ou  moins  de  terrain  qui  |»ourroit 
rester  à  Tune  ou  Faufre  couronne ,  pourvu  què  Pon 
parrienne  au  but  exprimç*'' 

î 

Toutes  les  isles  qui  se  trouveroîent  dans  aucunes 
des  riTières  par  oà  doit  passer  la  frontière,  confort 
mément  au  contenu  aux  articles  précëdens ,  appar- 
tiendront au  domaine  dont  elles  se  trouTeront  le  plus 
proche  en  tems  seu^ 

f  •  • 

A  a  T  I  c  L  s  X I.     :     '  .  . 

£n  même  tcms  que  les  commissaires  nommés 
par  les  deux  couronnes  marqueront  les  limites  dans 
toute  la  frontière,  ils  feront  les  informations  néces- 
saires pour  en  former  une  carte  inclividuellc ,  dont  on 
tirera  copies  qui  paroi tront  nécessaires,  signées 
par  eux  tous,  que  les  deux  cours  conserveront  ppur 
leur  servir  à  l'avenir,  s'il  s'offroit  quelque  contestation 
pour  raison  de  quelque  infraction.  En  ce  cas,  et  en 
tout  autre,  elles  scrWt  tenues  pour  autl](  n tiques,  et 
feront  pleine  preuve  f  èt,  pour  éviter  le  plus  léger 
doute,  lesdîts  commissaires  donneront,  de  commun 
accord,  des  noms  aux  rivières  et  aux  montag^nes  qui 
ncn  auroiexit  point,  et  feront  mention  de  tout  sur  la 
«arte,  avec  .tout  le  détail  possible." 

AaricLB  XII. 

Ayant  égard  à  la  convenance  réciproque  des  deux 
nailons^.  et  pour  éviter  tout  genre  de  et^u  les  talion  a 
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ravenlrj  on  établira  et  on  réglera  les  cessions  px\i^ 
fuellef^  contenues  dans  les  articles  suivans»^ 

A&TXCLE  XIIL 

^^S.M.T.F.y  en  son  nom  et  de  ses  héritiers  et  sue* 
cesseuTS,  cède  pou|r  toujours  à  la  çouronne  d'£spagne  ' 
la  colonie  du  St.  Sacrement,  et  tout  le  territoire  y 

adjacent  sur  le  bord  septentrional  de  la  rivière  de  la 
Flata^  jusqu'aux  confins  déclarés  dans  l'article  IV^  et 
les  places  y  ports  et  établissemens,  tpai  sont  comprit 
dans  le  même  terrain  ,  comme  aussi  la  navigation  de 
la  même  ri  vici  e  de  la  Plata,  qui  appaiiiendra  entièrer» 
ment  k  la  couronne  d Xspagne^  àTefiet  de  quoi  S.  M.  T.  F. 
renonce  à  tous  droits  et  Actions  quelle  avoit  réservés 
Il  sa  couronne  par  le  traité  provisionnel  du  7  mai 
1681,  et  à  la  possession,  droit  et  action,  qui  lui  ap- 
pai  tenoit  et  pou  voit  lui  appartenir  en  vertu  des  ar- 
ticles V^et  VI  du  trsLité  d*Utrecht  du  ,6  février  17169  oi| 
de  quelques  autres  coi^ventions  >  titres  et  fpfideinen^ 
gue  ce  soit-'* 

A  jL  X  i  c  L  n  XIV, 

^  S.«M*  C. ,  en  son  nom  et  de  ses  Héritiers  et  sue- 

cesseurs,  cède  pour  loujours  à  1.^  c  ouronne  de  Portugal 
Jout  ce  (|ue  r£spa^nc  occupe  Ou  qui  peut  lui  appartenir, 
•  h  quelque  titre  ou  droit  cfue  ce  puisse  être, dans  quelque 
partie  des  ferres  qull  est  déclaré  par  les  présens  ar- 
ticles ap[iai  fciiir  au  Portug-al,  depuis  la  moiitatçne  de 
Cmtilhos-grande ^  sqn  anse  méridionale  et  la  côte  de 
la  mer ,  jusqu'à  la  source  et  origine  principale  de 
la  rivière  Tbicui  et  cède  pai>eillement  toutes  les  ha- 
bitations et  établissemcms  quelconques  que  r£i>pagne 
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auroit  formés  dans  l'angle  des  terres  qui  se  trouvent 
entre  le  bord  septentriouai  de  la  rivière  Ybieui  et  le 
bord  oriental  de  l'Uruguay^  et  ceux  qu^on  pourroît 
avoir  formas  sur  le  bord  orîehtal  de  la  rivière  Péperi 
"et  Je  village  de  Ste,  llosc,  et  (ont  antr."  que  FEspagne 
pourroit  avoir  établi  sur  le  bord  orientai  delà  rivière 
Guaporé;  e|  S.  M»  T«  F.  cède  dans  la  même  forme  à  VEs^ 
psLgae  tout  le  terrain  qui  court  depuis  •  Tcmbouchtire 
occidentale  de  la  rivière  Yupiira,  et  se  trouve  entre 
cette  rivière  et  celle  des  Amazones  ou  Maragnon^  et 
toute  la  navigation  de  la  rivière  Isa,  et  tout  ce  qui 
suit  depuis  cette  dernière  rivière  du  eàtè  de  Toceident, 
avec  le  village  de  St.  Christophe,  et  tout  autre  que  ie 
Portugal  auroit  établi  dans  cet  espace .  de  terreia  ; 
les  remises  réciproques  ae  feront  avec  Iqs  circonstahcea 
ei- après. 

AWvicat  XV. 

^  Le  Portugal  remettra  la  colonie  du  St.  Sacrement , 

sans  en  tirer  autre  chose  que  l'artillerie ,  les  armes,  la 
poudre ,  les  munitions  et  les  embarcations  du  service 
de  la  même  place;  et.  les  habitans  d'icelle  poum>nt 
y  rester  librement  Ou  se  retirer  dans  d'autres  -terres 
du  domaine  portugais,  avec  leurs  elFcts  et  meubles,  en 
vendant  leurs  biens-fonds.  Le  gouverneur^  les  oifîciera 
et  soldats  emporteront  aussi  toiiis  leur»  effets»  et  auront 
la  même  liberté  de  vendre  leurs  biens-fonds." 

Aa^lçLsXVI. 

^Les  missionnaires,  avec  tous  leurs  meubles  et  effets, 

sortiront  des  habitations  et  villages  que  cède  S.  M.  C. 
fiur  le  bord  oriental  de  la  rivière  Uruguay^  iiienant 
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ayec  eux  les  Indiens ,  pour  les  établir  en  dfautres  terres 

d'Espagne;  et  Icsdits  Indiens  pourronl  cnipoi  tcr  aussi 
tous  leurs  biens  meubles  e(  se  mouvaiiS)  et  les  aroiesy 
.  poudre  et  munitions ,  qu'ils  auront;  de  sorte  que  le^ 
habitations  serent  remises  à  la  couronne  de  Portugal , 
avec  tontes  maisons,  églises,  édillccs,  avec  la  pro- 
priété et  po.^session  du  terrain.  Celles  que L.L.  M.  M. T.  F. 
et  C«  se  cèdent  sur  les  bords  des  rivières  Péçueriy 
Guaporé et  àe^  Amazones j  se  remettront  avec  les  mêmes 
circonstances  que  Id  colonie  du  Si.  SacrenienI  ,  comme 
il  est  dit  par  rai'ticle  XIV;  et  les  Indiens,  de  Tune  et  de 
l'autre  part,  auront  la  même  liberté  de  se  retirer  ou 
de  rester,  de  la  même  façon  et  avec  les  mêmes  cir- 
constances que  le  pouiiont  faire  les  habitans  de  cette 
place,  à  l'exception  que  ceux  qui  se  retireront,  per- 
dront la  propriété  de  leurs  biens-fonds ,  s'ils  fOL  ont*  ^ 

A.aticLB  XVII. 

^  En  conséquence  des  frontières  et  limites  déter*^ 
minées  par  les  articles  précédens ,  le  mont  Gastilbos- 

grande,  avec  son  anse  mcridio ualc ,  restera  à  la  cou- 
ronne de  Portugal ,  et  elle  pourra  le  fortiEer,. y  entre- 
tenant une  garde,  m^is  pourra  pas  le  peupler;  et 
les  deux  nations,  auront  Tusage  commun  de  la  barre 

ou  anse  que  forme  là  la  mer,  dont  il  a  été  parié  dans  ' 
l'article  IV.  " 

Article    XVII  I. 

La  navigation  de  cette  partie  des  rivières  par 
où  doit  passer  la  frontière,  sera  commune  aux  deux 
nations  \  et  où  les  deux  bords  des  rivières  appartiea- 
droient  ^  la  même  couronne ,  la  navigation  lui  ap* 


\ 
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particndra  prîvativement;  et  la  même  chose  s  entendra 
^  de  la  pêche  desdites  rivières ,  qui  sera  commune  oii  la 
navigation  le  sera  y  et  privative  lorsque  la  navigation 
appartiendra  à  une  seule  nation.  Et  pour  ce  qui  con- 
cerne les  sommets  de  la  Cordilhara,  qui  doivent  servir 
de  limites  entre  la  rivière  des  Amazon^  et  rOrinoco^ 
ils  appartiendront  à  ITEspagne,  et  tous  ceux  qui  descen- 
dront à  la  rivière  des  iVuiuz-outi»  ou  Aldraguoii  â,p^ar- 
lieiiciroi^t  au  Portugal.'* 

AaTxc£xXIX. 

Dans»  toute  la  frontière,  le  commerce  entre  les 
deux  nations  sera  détendu  et  de  contrebande,  les  loi^ 
établies  par  Ibs  deux  couronnes  à  ee  'sujet'restiiiit  dans 
leur  force  et  vigueur;  et  outre  cette  prohibition,  au-* 
cune  personne  ne  pou  ri  a  passer  du  territoire  d'une 
nation  à  celui  de  l'autre,  par  terre  ni  par  eau ,  ni  na- 
viguer sur  toutes  ou  paHie  des  rivières  qui  ne  se- 
Toient  pas  privatives  à-  sa  nation  ou  communes,  sous 
quelque  ^^jétextc  ou  nioûf  que^ce  soit,  sans  aupara- 
vant prendre  une  permission  du  gouverneur  ou  supé- 
rieur du  terrain  ou  elle  veut  aller,  ou  sans  y  être 
envoyée  par  le  gouverneur  de  son  territoire  pour  sol-* 
licitcr  quelque  aiïairc  :  pour  cet  etlet,  elle  portera  son 
passeport,  et  les  transgresseurs  seront  punis,  avec  cette 
différence  que,  s'ils  sont  pris  sur  le  territoire  d'autrui, 
ils  seront  mis  en  prison  et  y  resteront  tout  le  tems 
que  le  gouverneur  ou  supérieur  qui  les  aura  fait  prendre 
le  jugera  à  propos^  mais  si  on  ne  peut  les  attraper, 
le  gouverncïur  bu  supérieur  du  terrain  où  ils  entre- 
-ront  fera  un  procès  verbal  avec  justificatioa  des 
personnes  et  du  délit ,  et  avec  cette  pièce  s'adres- 
sera au  juge  des  transgresseurs ,  pour  qu'il  Ws  pu- 
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nisse  dans  la  même  forme  ,  en  exceptant  desdites 
peines  ceux  qui^  naviguant  sur  le&  rivières  par  ou  passe 
la  frontière  y  seroient  obligéis,  par  quelque  nécessité 
urgente,  d'aborder  sur  le  terrain  ^'autrui,  en  le  fai-* 
sant  constater.  Et  pour  éviter  toute  occasion  de  dis- 
corde  y  il  ne  sera  pas  permis  d'établir  sur  les  rivières 
dont  la  nayigation  sera  commune  9  aucun  genre  de  for^ 
tifications,  ni  tenir  aucune  embarcation  de  regfstre, 
ni  planter  aucune  artillerie ,  ni  enfin ,  de  quelque  autre 
manière  que  ce  soit,  établir  aucune  force  qui  puisse 
empêcher  la  libre  et  commune  navigation:  il  ne  sera 
pas  non  plus  permis  à  aucune  des  parties  de  visiter,  - 
registrér  ou  obli^r  devenir  de  son  côic  les  embarca- 
tions du  c6té  opposé ,  et  seulement  ou  pourra  em- 
pêcher et  punir  les  sujets  de  l'autre  nation  qui  abor- 
deroient  de  Tautre  côté,  es^cepté  en  cas  de  nécessité 
iiidispeiisaljlc,  comme  dit  est," 

A&ticleXX.  ^ 

^  Pour  éviter  tous  les  préjudices  qui  pourroient 
survenir,  il  a  été  convenu  que  sur  les  montagnes  où, 
en  conformité  des  articles  précédens,  la  frontière  sera 
établie,  aucune  des  deux  puissances  ne  pourra  élever 
des  fortifications ,  ni  permettre  que  leurs  sujets  y  for* 
ment  aucune  habitation^ 

j 

ARTICLE  XXI. 

La  guerre  étant  la  principale  occasion  des  abus, 
et  un  motif  pour  altérer  les  règles  les  mieux  concertées,' 
L.  L.  M.  M.  T*F.  et  G»  veulent  que,  si  (ce  qu'à  Dieu  ne  ' 
plaise)  il  stirvenoît  rupture  entre  les  deu*  couronnes, 
leurs  sujets  établis  dons  toute  l  Amérique  méridioiiale 
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réstent  en  paix,  vivant  les  uns  et  les  autres  comme 
s'il  ny  avûit  pas  guerre  eiHre  leurs  souverains,  sans 
commettre  la  moindre  hostilité  ni  par  eux-mêmes ^ 
ni  en  se  joignant  aux  alliés;  et  les  moteurs  ou  chefs 
de  quelque  invasion,  quelque  petite  qu'ellesoît,  seront 
punis  de  mort  sans  rémission,  et  toute  prise  qui  se- 
roit  faite  seroit  restituée  de  bonne  foi  et  en  entier» 
Et  de  même  aucune  des  deux  nations  ne  permettra 
l'entrée  de  ses  ports ,  et  encore  moins  le  passage  par  ses 
territoires  dans  l'Amérique  méridionale,  ^ux  ennemis 
de  l'autre,  lorsqu'ils  auront  intention  d'en  profiter 
pou^  commettre  des  hostilités ,  encore  que  ce  soit  dans 
un  tems  où  les  deux  nattons  auroient  guerre  entre  elles 
dans  une  autre  région.  Ladite  eonlinualioii  de  paix 
perpétuelle  et  de  hon  voisinage  n^aura  pas  lieu  seule- 
ment dans  les  terres  et  isles  de  l'Amérique  méridionale 
entre  les  sujets  habitans  les  confins  des  deux  monar- 
chies, mais  aussi  sur  les  rivières,  ports  et  côtes,  et 
sur  la  mer  océane,  depuis  la  hauteur  de  Textrémité 
Australe  de  l'isle  de  St.  Antoine ,  l'une  de  celles  du  Gap- 
îrerd  du  côté  du  sud ,  et  depuis  le  méridien  qui  t>asse 
par  sou  extrémité  occidentale  du  côté  du  couchant; 
de j sorte  qu'aucun  vaisseau  de  guerre,  corsaire  ou 
autre  embarcation  de  l'une  des  deux  couronnes,  ne 
pourra  en  aucun  tems,  dans  Fétendue  desdites  li- 
mites, atiaqiier,  insulter  ou  causer  aucun  préjudice 
aux  navires  ou  sujets  de  l'autre;  et  s'il  se  commettoit 
quelque  attentat  au  contraire,  on  en  donnera prompte- 
inent  satisfaction ,  en  restituant  entièrement  ce  qui  au- 
roit  été  pris,  et  en  châtiant  sévèrement  les  transgres- 
seux^,  l^a  outre,  aucune  des  deux  nations  n'admettra 
dans  ses  ports  et  terres  de  ladite< Amérique  méridionale 
les  vaisseaux  ou  négocians,  amis  ou  neutres,*  sachant 
qniis  ont  intention  d  ia traduire  leur  coinorerce  dans 
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les  terres  de  Pautrc,  et  de  contrerenir  atrtt  lois  arfec  les-» 

quelles  les  deux  monarchies  gouvernent  leurs  domairu  sî 
et  pour  la  ponctuelle  observation  de  tout  ce  qui  est 
stipulé  dans  cet  article^  les  deux  cours  donneront  les 
ordres  les  plus  efficaces  k  leurs  gouverneurs ,  comman- 
dans  et  justices  respectifs  ;  bien  entendu  qu'encore 
qu'il  arrive  (ce  qu'on  e&pére  qui  ne  sera  pas)  quel-" 
que  incident  ou  oubli  contre  ce  qui  est  conreny  et 
stipulé  dans  cet  article,  cela  ne  servira  pas  d'obstacle 
à  i  observation  perpétuelle  et  inviolable  de  tout  ce  qui 
se  trouve  en  outre  réglé  par  le  présent  traité*^ 

Aatic&je  XXII. 

^*  Pour  que  Ton  se  détermine  avec  plus  de  précision^ 
et  qu'il  n'y  ait  pas  le  moindre  doute  à  l'avenir  sur  lea 
lieux  ou  doit  passer  la  frontière  dans  quelques  partiea 
qui  ne  sont  pas  nommées  et  spécifiées  distinctement 
dans  les  articles  précëdens,  et  aussi  pour  que  Ton  puisse 
déclarer  auquel  des  deux  domaines  appartiendront  les 
isles  qui  sè  trouveroient  dans  les  rivièrfs  qui  doivent 
'Servir  de  frontières,  L.  L.  IVf.  M.  nommeront  au  plutôt 
des  commissaires  intelligenspour  visiter  toute  la  fron- 
tière et  i-ég^r  avec  la  plus  grande  distinction  et  clarté 
les  lieux  par  oh  elle  doit  courir  ^  en  vertu  de  ce  qui" 
est  stipulé  par  ce  traité ,  mettant  des  bornes  dans  les 
lieux  qui  leur  paroitront  les  plus  convenables;  et  ce 
qu'ils  accorderont  sera  valide  à  perpétuité ,  en  vertu  de 
l'approbation  et  ratification  des  deux  Majestés:  mai» 
en  cas  qu'ils  ne  puissent  pas  s'accorder  dan^;  quelques 
endroits,  ils  en  rendront  compte  aux  sérénissimes  rois^ 
pour  décider  le  doute  en  termes  justes  et, convenables; 
bien  entendu  que  ce  que  lesdits  commissaires  laisse* 
roient  à  régler,  ne  préjudiciera  eu  aucune  im^oii  k  la 
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TÎgueur  et  observation  du  picsent  traité,  lequel,  indé- 
pendamment de  cela,  restera  ferme  et  inviolable  dans  ses 
clauses  et  déterminationsy  servant  poux  Vxveuit  de  règle* 
fixe ,  perpétuelle  et  inaltérable^  pont  les  confins  du' 

domaine  des  deux  couronnes." 

A  a  T  I  Cl  E  XXIIL 
Les  deux  Majestés  détermineront  le  jour  auquel 

devront  se  faire  les  remises  mutuelles  de  la  colonie  du 
St.  Sacrement  ^  avec  le  territoire  adjacent  des  terres  et 
habitations  comprises  dans  la  cession  que  fait  S.  M.  C.^ 
sur  le  bord  oriental  de  la  rivière  Uruguay;  lequel 
jour  ne  j^ixssciii  |)as  Tannée  depuis  la  signature  de  ce 
traité.  Pour  cet  eilet^  aussitôt  qu'il  scraratilié,  L.  L. 
M*  Mf  T.  F*  et  C*  donneront  les  ordres  nécessaires,  qui 
seront écbangés  entre  lesdits  plénipotentiaires:  et  pour 
ce  qui  regarde  ia  remise  des  autres  liabitalions  et  vil- 
lages qu'on  se  cède  réciproquement ^  elle  s' exécutera 9 
lorsque  les  commissaires  nommés  pour  la  faire  arri- 
éreront sur  les  lieux  où  ils  sont  situés,  en  examinant 
cl  établissant  des  limites;  et  ceux  qui  doivent  se  rendre 

sur  icsdits  lieux  ^  y  seront  envoyés  promptcment.'' 

« 

AaTXC];.£XXIV. 

^<  On  déclare  que  les  cessions  contenues  dans  les 
présens  articles  ne  sont  pas  réputées  comme  un  équi- 
Talent  déterminé  les  uns  des  autres;  mais  elles  se  font 

par  la  considération  de  toutes  les  contestatiQu^s  et  allé- 
gations de  ce  qu'on   se  cédoit  réciproquement,  et 
des  convenances  et  commodités  qui  en  résultent  pré-  • 
sentement  à  l'une  et  à  l'autre  partie:  et  pair  cette  raison 

pn  a  réputé  juj»lc  et  convenable  pour  toutes  deux  de 
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ptilc;  et  pour  cet  ellet ,  L.  L.  M.  M.,  cii  Icuit»  noms, 
•t  de  leui'â  héritiers  et  successeurs ,  les  reconnoissent 
et  approuTent  j  renonçant  à  toutes  prétentions  au  coa« 
traire  j  et  promettant  dans  la  même  forme  9  qu^en  aucun 
lems,  et  sons  aucuii  fondemciU,  on  ne  disputera  pas  ce 
qui  est  stipulé  et  convenu  dans  ces  articles,  et  que  ni 
sou^  prétexte  de  lésion^  ni  sous  aucun  autre  quelconques 
on  ne  prétendra  aucun  autre  dédommagement  ou  équi-  . 
valent  de  leurs  droits  et  cessions  mutuelles  ci-dessus*'^ 

Aati.cirsXXV**' 

*^  Pour  la  plus  grande  assurance  de  ce  traité  y  les 
deux  hauts  contractans  sont  convenus  de  garantir  ré- 
ciproquement la  tVojirière  et  les  confins  de  leurs  do- 
maines dans  rAmérique  méridionalei  comme  il  est 
;Btipulé  ci-dessus  y  s'obligeant  chacun  à  aider  et  se* 
courir  Vautre  contre  toute  attaque  et  invasion,  jusqu'à 
ce  qu  il  sOit  rétal)li  dans  la  tranquille  possession  et 
vsage  libre  et  entier  de  ce  qu'on  prctendoit  lui  usur- 
per; et  cette  obligation ,  pour  ce  qui  concerne  les 
côtes  de  la  mer  et  pays  circonvoisins ,  s^étendra  de  la 
part  de  S.  M.  F,  jusqu'aux  bords  de  POrinoco  de  Tuii 
et  de  Tautrecôté,  et  depuis  Castilhos  jusqu'au  détroit 
de  Magalhaesy  et  de  la  part  de  S,  M.  C.  elle  s'étendra 
depuis  les  bords  de  Tun  èt  de  Tautre  côté  de  la^rivière 
des  Amazones  ou  Maragnon ,  et  depuis  ledit  Castilhos 
jusqu'au  port  de  Santos  :  mais  pour  ce  qui  touche  Tin- 
térieur  de  l'Amérique  méridionale  |  cette  obli|[atioa 
sera  indéfinie;  et,  en  cas  de  quelque  invasion,  chacune 
des  deux  couronnes  aidera  et  secourra  l'autre,  jus- 
qu'à ce  que  les  choses  soient  remises  dans  un  état 
pacifique* 

Aai.  X^VI. 
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Aftticss  XXVI. 

Ce  traité^  avec  toutes  sés  clauses  et  déterminations^ 
sera  de  perpétuelle  vigueur  entre  Jés  deux  eouronnesi 

de  sorte  qu'en  cas  (ce  qu'à  Dîcu  ne  plaise)  qu'on  se 
déclare  la  guerre,  il  restera  ferme  et  invariable  pen- 
dant la  même  guerre  et  aprè^  icelle^  sans  que  jamais 
il  puisse  être  censé  interrompu  y  ni  avoir  besoin  d'être 
revalidé:  èt  pré&entément  il  i^rà  approuvé^  con'firmé 
et  ratifié  par  les  deux  sérénîssimes  Rois,  et  Téchange 
des  ratifications  se  fera  dans  le  terme  d'un  mois  après 
sa  date^  ou  plutôt  sll  est  possibiie*''  * 

% 

^  En  foi  de  quoi ,  et  en  vertu  des  ordres  et  pleins^ 
pouvoirs  que  nous  soussignés  avons  reçus  de  nos 

mai  très,  le  roi  liès-iidèlc  de  Portugal  et  le  roi  catholique 
d^£spagne  ^  nous  avons  signé  le  présent  traité  ^  et 
lait  apposer  le  sceau  de  nos  armes»  ^ 

^  Fait  k  Madrid,  le  treize  de  janvier  mit  sept  cent^ 

lciliqL^antC•'^ 

# 

é 

VICOMTE  IHÛMAS  DA  SYLVA  TELLES. 


f  >rw\  DON  JOSEPH  DE  CARVAJAL  ET  LAN- 

.Suivent  les  pleins-poiivoirâ  du  roi  de  Portugal , 
eni  date  du  20  décembre  1749;  « 

£t  ceux  du  roi  d'Espagne ,  datés  du  i3  janvieri  760^ 

Les  ratifications  du  lui  de  Portugal,  en  date 
36  janvier  J1750J 

Et  cclléii  du^roi  d'Espagne^  datées  du  8  février  i75o«^ 
1*  3o 
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1750,  25  Avril. 


A  IITIGLES  SÉPARÉS 

du  II  ailé  conclu  le  %o  AulI  ijbo  uiLrc  U  Da^ 
nemarck  et  fa  Suède,  sur  tichange  éventuel  de  la 
partie  ducàle  du  Holstein  avec  les  tomtés  dOl^ 
denbours  et  de  Delmenhorst. 


AaxicLBi. 

j^ysLnt  été  concertç  et  convenu  par  Tarticle  XXI  du 
Ifftitë  dëfinilif  que,  et  de  quelle  manière  on  deman* 
dem  ragrément  et  la  confirmation  de  S«  M*  impériale, 

coTHiîic  seigneur  fcodal  des  pays  qui  font  Tobjet  de 
la  cession  et  peimutaUon  arrêtée,  de  mçmc^  qu*à 
l'égard  de  la  yilie  et  pays  de  Budjadingen,  le  consen-» 
tement  de  la  maison  ducale  deBrunswick-Lunébourg, 
les  hauts  contractans  s'engagent  et  sobligcnl  expres- 
sément, eu  vertu  de  cet  article  séparé  et  secret,  qu'en 
attendant  et  jusqu'à  ce  qu^on  obtienne  ledit  agrément 
^et'la  confirmation  de  S. M.  impériale,  comme  seigneur 
féodaf,  de  mcmc  que  le  consenlemcçit  ci-dessus  men- 
tionaé  dp  .la  mai«ou  de  Brunswick- Lunébourg,  la 
cession  et  rengagement  réciproque  ne  subjsisteront 
pas  moîn^  parfaitement,  sortiront  pleinement  leurs 
effets,  et  seront  CJii^écuté;»  dans  toutes  leurs  clauses  et 
points»  .  .  j  . 


... 

Amxxcts  lî* 

9t.  A.  R.  le  prince  successeur  s'engage  d'employer 
tous  ses  soins,  pour  faire  accéder  et  consentir  au  plutôt 
possible  les  deux  princes  frères  de  8.  A.  R.  »  tant  k  H 
renônciatioi^i  sut  le  Schleswic,  qu'à  la  cession  et  per^ 

liiuiaùon  des  pays  icapcclifs  dont  on  est  convenu» 

►  -  , 

AaTictiIlI. 

•  » 

S'il  arriroit  que  S.  A.  R.  le  prince  successeur  ob- 
tint, en  vertu  du  droit  d'agnation,  Fadministration  dô 
Ja  jpartie  ducale  dn  Holstein,  soit  en  cas  de  tutèle  ou 
autrement^  Sadite  A.  R.  pour  témoigner  le  désir 
qu'elle  a  d'aller  au-devant  de  fout  ce  qui  peut  con- 
tribuer à  l'afPermissenicnt  de  la  bonne  harmonie,  et 
pour  Miarquer  la  considération  particulière  qu'elle  a 
pour  la  personne  de 'S.  M.  danoise,  s'engage  de  laisser 
cette  tutèle  ou  adiniiiistrafion  à  S.  M,  danoise;  dû 
^  iiiaiiière  que*ces  tutèies  ou  administrations  soient,  le. 
cas  existant ,  exercées  par  S.  M*  danoise ,  à  la  réserve 
pdurlaiit  que  les  descendans  de  8*  M*  n'y  puissent 

pa:>  prélciidiCi 

AaTietB  IV. 

D'autaht  que  S.  M.  T.  C,  comme  allie  commun,  a 
employé  assidûment  et  avec  bon  succès,  par  ses  mi^ 
nistres  subsistans  aux  cours  respectives  des  hauts 
contracfans,  ses  bons  offices  pour  rajustement  et  la 
*  conclusion  de  ces  traités,  les  hauts  contractaiii  6e  sont 
concertés  de  demander  conjointement  la  garantie  de 
8adi(e  M.  T.  G. ,  tant  sur  le  traité  définitif  et  les  arti* 
«les  séparés  et  secrets  qui  y  appaxtieilM«.B^>  à.^  mêxn^ 
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que  sur  iôs  acles  de  icnoiiciation  et  de  cessions,  de 
régler  en  son  tems,  sous  sa  haute  médiation,  la  pro* 
portion  de  réquivalent  à  ajuster,  ea  yertu  du  Yll^»  ar* 
ticle  du  traité  définitif,  et  de  rechercher  encore  Vem-^ 

■ 

ploi  de  ses  bons  offices  pour  ciTectiier  la  confirmation 
impériale,  en  conséquence  du  XXl^.  article  du  traité 
mentionné*  Pour  quel  effet,  les  ministres  des  hauts 
contractans,  subsistans  à  la  cour  de  France,  seront, 
d^abord  après  Féchange  des  ratiflcalions,  instruits  d'en 
faire  la  proposition  commune. 

Les  présèns  articles  séparés  et  secrets  auront  la 
même  force  que  s'ils  étoient  insérés  dans  le  traité 
«igné  aujourd'hui,  et  seront  ratiilés  en  même  tenuN 

£n  foi  .de  quoi,  ctc* 

Signé 

OTTO  FUa^lNG. 
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CONVENTION  DÉFINITIVE 
entre  la  France  et  ï électeur  Palatin  y  touchant 

la  nw^igaiion  du  Rliiti^  du  28  An  il  iy5i. 


i§*  M*  le  roi  très-chrétien ,  par  uu  désir  s&TOére  d^eii'- 
fretenir  Tunion  et  la  bonne  intelligence  avec  les  élec- 
teurs de  Mayence  et  Palatin ,  s'étant  portée  à  terminer 
à  Famiable  les  difficultés  anciennes  et  nouvtiies  qui 
a^étoient  élevées  sur  l'exercice  de  la  navig;ation  du  Rhin, 
et  ont  continué  jusqu'ici ,  tant  à  l'occasion  de  l'accord 
passé  le  a4  mai  1681 ,  entre  l'électeur  de  Mayence 
d'alors  et  la  ville  de  Strasbourg,  qu'au  sujet  de  la 
conyention  signée  le  10  février  1749  entre  les  électeurs 
de  Mayence  et  Palatin  ;  et  ayant  »k  cette  iin  établi  à 
Paris'  des  conférences  entre  les  sieurs  BischofT,  Berns 
et  Grevenbroch,  munis  de  pleins-pouvoirs  suflisans, 
It  premier  de  S«  M.  ï.  G.,  et  les  deux  autres  des  sus-* 
dits  deux  électeurs,  et  ces  conférences  n'ayant  point 
produit  l'efiPet  qu'on  en  avoît  espéré,  de  ce  est-il  que 
Sadite  Majesté  avoit  pris  la  resolution  d'envoyer  le 
susdit  BiscuoFF,  son  conseiller  interprète,  muni  de 
pleins-pouvoirs  particuliers,  d'abord  prés  S.  A.£.  pa* 
latine,  et  en  après  près  S.  A.  E.  de  Mayence,  pour* 
conduire  l'affaire  à  un  règlement  définitif:  le  con- 
seiller intime  de  Reibeld  a  été  nommé,  et  a  reçu  des 
instructions  de  ia  part  de  S«  A«  £•  palatine«  Aussitôt 
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que  le  premier  eioit  arrivé  dans  la  résidence  de  Man- 
beim,  pour  traiter  avec  lui,  et  après  que  ces  deux 
commissaires  ont  tenu  plusieurs  conférences  enfteinble 
à  ce  sujet ,  qu'iU  en  ont  rendu  compile  à  leurs  cours 
respectives  j  et  que  la  résolution  finale  du  ministre 
électoral  Palatin  y  est  ^ry^nuc,  les  susdits  cbnunis? 
jMiires  BiscHOFP  et  de  Reibxlq  sont  enfin  eo|iyci|uS;i 
ft  ont  arrêté  ce  qui  9uit: 

8.  M*  T*  G*  laisse  subsister  Faccord  passé  |e  24, 

mai  1681  ,  entre  feu  Iclecteur  Anselme-Frânçois  de 
Mayence  et  la  ville  de  Strasbourg,  £lip  s'attend  tout* 
àrfait  à  1$^  réformation  des  abus  qui  pptirront  !|'être 
glissés  successivement  dans  la  navigation  du  Rhin,  au 
prçjudîre  dudit  accord  et  des  Sfrasbourg'eois,  et  qu  on 
n'introduira  pas  de  nouveautés  préjudiciables  a  1# 
yilje  de  Strasbourg  et  à  ses  bateliers* 

AafiçtB  II. 

« 

8.  M*  T.  G.  agrée  la  convention  entre  les  élecfeiirs 

4e  Mayencc  et  Palatin,  à  présent  rcgnans,  du  10  f(fv- 
rier  1749,  et  laisse  demeurer  en  sa  force  tqut  ce  qui, 
suivant  |e  contenu  de  cette .  convention  y  tel  qu'il  a 
iié*  produit  et  communiqué  k  1^  ppur  de  franco  par 
Je  ministre  plénipotentiaire  Palatin ,  M'-  de  Greven- 
brocliy  en  langue  franc^oise,  et  dont  copie  est  jointe 
au  présent  traité  ^  y  est  stipulé  .à  l'avantage  des  bâter 
liers  Strasbourgepis ,  Mayençois  et  Palatins,  en  tanf 
que  le  présent  traité  définitif  n'y  déroge  pa9>  et  ^ 
condition  expresse  :     .  * 
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Qu'outre  les  six  semaines  de  navîgalîon  permise 
avec  cbai^emens  eu  remontant ^  réservées  par  Taccord 
du  34  mai  2661  -aux  bateliers  de  Strasbourg ,  pour 
cha<|ue  foire  de  Francfort  9  et  dont  ils  sont  en  posses* 
siori  et  jouissance,  i!  soit  eédé  et  abandonné  aux  bate- 
liers de  la  ville  royale  de  Strasbourg  encore  un  mois^ 
que  le  sort  a  fait  tomber  sur  le  mois  de  janvier;  dans 
lequel  mois  les  bateliers  de  Strasbourg  pourront  char- 
ger des  marchandises,  faut  à  Francfort  qu'à  Mayence, 
destinées  en  amont ,  c^t  les  voiturer  de  ces  villes  à 
Strasbourg!  exclusivement  de  tout  autre  batelier* 

AaticKB  IV.. 

Que^  s'il  arrivoit  qu'au  premier  janvier  ou  aux 

jours  que  les  six  semaines  de  chaque  foire  prennent 
leur  commencement)  le  batelierf  soit  Mayen^ois,  soit 
Palatin,  n'eût  pas  encore  trouvé  un  chargement  com- 
plet de  la  quantité  réglée  entre  eux,  et  qu*à  cause  de 
cela  il  voulût  continuer  et  achever  son  chargement 
dans  le  mois  de  janvier,  ou  dans  les  douze  semaines 
de  foire  réservées  aux  Strasbourgeois ,  alors  les  bate- 
liers de  Strasbourg  auront  et  jouiront  à  perpétuité  de 
six  semaines  entières  de  chargement ,  pour  chaque 
foire  de  Francfort,  et  du  susdit  mois  d'hiver  eu  en- 
tier, sans  la  moindre  diminution»  De  plus  les  bate^ 
liers  de  Strasbourg  auront  la  liberté  de  charger  encore 
un  ou  tout  au  plus  deux  jours  après  les  six  semaines  , 
'  de  foire,  ou  le  mois  de  3i  jours  écoulé,  si  les  fac- 
teurs voudront  confier  aux  bateliers  de  Strasbouig 
«nbore  quelques  marchandises,  parce  qu'il  imi»orte  aux 
Jiégocians  de  les  icccvuii^  promplcment* 

9 
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Tout  ce  qui j  depuis  l'accord  de  1681,  est  demeuré 
usage  et  en  obseryance  jusqu'ici,  à  Tëgard  de  la 
navigi^tion  de  Strasbourg  et  des  bateliers  de  StrasV 
bourg,  leur  reste  réservé  pour  ravenir*  On  n'empé* 

chcia  pas  les  bateliers  de  Strasbourg  de  voiturer  des 
princes,  comtes  et  autres  passagers,  avec  leuf$  bagage^ 
de  Strasbourg  à  Cologne* 

'    AUXICLE  VI. 

ITn  traitement  égal  sera  fait  aux  bateliers  Strasr 
bourgeois  y  Mayeaçois  et  Palatins ,  par  rapport  aujç 
droits  à  acquitter  aux  bureaux  de  péages,  tellement 
que  le  batelier  Sfrasbourgeois  ne  sera  pas  tenu  de 

payer  plus  de  droits  dans  les  bureaux  de  péages  des 
çiectorats  de  Mayei^ce  et  Palatin  ^  qu'un  batelier 
Majençois  pajf* 

Aux  bureaux  de  péages  desdits  deux  électorats^  il 
ne  sera  &it  aucune  imposition  nouvelle  de  droits  sur 
les  bateaux  des  Strasbourgeois.   Ils  y  seront  expédiés 

prompt emcut,  et,  aussitôt  que  les  droite  de  peajçes  se 
trouveront  acquités,  les  bateliers  de  Strasbourg  ne 
pourront  être  arrêtés  ou  retardés,  sous  quelque  pré* 
texte  que  ce  soit,  dans  les  terrés  de  Félectoral  de 

Mayeiice  ou  de  Télcclorat  Palatin. 

Al^TICLB  VIII. 

Les  bateliers  Palatins,  de  même  que  les Mayen cols, 

ne  pourront  se  servir  d4utre&  timoniers  et  valets 
■  I 
% 
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nécessaires  pour  remonter  à  Strasbourg,  que  de  SUas- 
bourgeois.  Ceux-ci,  de  leur  côté,  prêteront  aux  bate- 
liers Palatins  la  même  aide  et  secours  qu'aux  Mayeil- 
çois ,  et  les  traiteront  sur  un  pied  égal ,  tellement 
que  les  bateliers  palatins  ne  payeront  pas  pJus  que 
les  Mayençois,  pour  salaire  de  timoniers,  bateliers  et 
valets,  et  pour  frêt  de  bateaux  servant  à  alléger  eÀ 
remontant  de  Spire  à  Strasboiirg".  La  Tille  de  Stras* 
bourg  aura  jroin  à  ce  qu'en  aucun  fems  il  ne  manque 
ile' bateaux  d'allège,  de  timoniers,  bateliers  et  vaicts^ 
pour  aider  les  bateliers  Mayençois  et  Palatins;  que,  si 
cela  àrriToit,  ces  derniers  pourront  se  servir  d'àutre 
aide  et  secours. 

Aiiticx,bIX. 

On  réserve  à  S.  A.  E,  de  Maycnce  de  dispenser  en 
faveur  des  bateliers  de  Strasbourg,  après  le  présent 
règlement  définitif,  comme  ci-devant,  et  'ainsi  que  ses 
prédécesseurs  et  S.  A.  à  présent  légnant^,  l-oiit  fait 
quelquefois  depuis  i68i« 

On  tiendra  la  main  constamment,  tant  de  la  part 
de  S.  M.  T.  C*  que  de  la  part  de  L*  !..  A«  A«  £•  £•  de 
Mayenee  et  Palatine,  à  ce  que  la  navigation  du  Rbin 

en  rcmoiiUiit  vers  Strasbourg,  dont  ou  est  convenu 
dans  les  articles  cirdessus^  ne  soit  altérée  par  qui  que 
ce  soit,  ni  les  !marcbandise%  enlevées  ni  dispersées 
gtar  autrui* 

S.  M.  T.  G.  espère  ique  S.  A.  £.  de  Mayenee  ne  tar- 
dera pas  d'accéder  au  présent  règlement  :  c'est  à  quojL 
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S.  A*  £•  Palatine  emploiera  ses*  bons  oiBcesy  et  vie 
commissaire  du  roi  se  rendra  pour  la  même  fin  )ila 
cour  électorale  de  Mayence  incessamment. 

La  ratiiicalion  de  $,M«T.G.  et  de  S.A.£.  Palatine 
sera  fourme  en  bonne  forme  par  les  commissaires  res7 
pectifs  des  cours  de  France  et  Palatine ^  après  Tacoefr* 
sion  de  celle  de  Mayence,  et  alors  échangée. 

£u  foi  de  quoi^  le  présent  règlement  définiiif  a 
été  expédié  double  ^  signé  par  le  commissaire  éleç-* 
ioral  Palatin,  et  muni  de  leurs  caèhets  ordinaires* 

Fait  à  Munich^  le  28  avril  ij^l* 


B16CH0FF.    (   r  C  I  DE  REIBELD. 


fia  3faA       .     *  TiiÀtTJES. 


1751,  2g  Mai. 

EXTRAIT  DU  TRAITÉ 

^accession  iU  télecteur  dt  Mayence  à  Ut  con^ 

vention  précédente ,  relalii^ç  à  la  nc^vigaûon  du 

Hhin^  du  2Q  Mai  iiSi^ 

Aateclb 

O  n  supprime,  en  faveur  des  bateliers Sfrasbotirgeoîs, 
le  versement  pour  la  navigation  de  Francfort  qui  leur 
étoit  «i  onéreuse^  et  dont  ils  ont  aollicité  TcK^iuptioi^ 
eu  vain  pendant  trente  ans, 

A&ZtCIrE4     {I     III     «T  IV» 

Ces  articles  contiennent  les  arrangemens  né  ces-* 
saires  pour  remettre  la^  navigation  de  Francfort  dans 
sa  liberté  naturelle  9  et  procurer  aux  Strasbourgcol^ 

le  méinc  tiallcment  qu'aux  Falatinâ. 


Aeticlx  V* 

Qn  n'a  pu' dispenser  les  Strasbourgeois  de  pajer 
les  droits  d'étape  comme  ils  ont  fait  ci-devant,  i*.  par- 
ce que  CCS  droits  sont  les  mêmes  qu'en  1674  j  2  que 
les  Palatins  n'en  ont  obtenu  la  modération  qu'en  con- 
sidération  d'avantages  particuliers  qu'ils  ont  cédés  ^  et 
que  lesStrasbourgeois  n'en  ont  point  à  donner;  3°.  qu'ils 
jiauioicnt  pu  avoir  cette  modération  qu'à  condition. 
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de  donner  des  certificats  pour  leur#  différentes  espèces 
de  marèhandiseS)  comme  les  Palatins^  ce  qui  leur  auroit 
été  plus  OQëreux  que  le  droit  d'ëtape. 

U  est  yrai  quHl  y  a  de  Tabus  dans  les  droits  de 
pésigeB  qui  s'exigent  sur  le  Rhin ,  et  Ton  est  eonventi 
de  faire  un  règlement  pour  les  irëfonner  ;  mais  comme 

cela  ne  se  peut  sans  le  concours  de  l'électeur  de  Co- 
logne, Ton  Iraraille  actuellement  à  le  procurer  et 
à  mettre  en  activité  l'assemblée  nécessaire  -à  cet  effet* 

Aaticli;    VI  Î. 

Cet  article  prévient  tout  nouvel  impôt  de  part  et 
d'autre* 
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lySi,  27  Juillet. 


CONVENTION 
entre  le  Roi  et  le  roi  de  Pologne  ^  duc  de  Lor* 

raine f  et  le: comte  de  Linange^-Heidesheun^  au 
sujet  de  quelques  Ji^Js  relevans  de  la  Lorraine^ 
du  %j  Juillet  175 1. 


Xje  roi  tFès-chrtStien  et  le  roi  de  Pologne  9  duc  Ae 

Lorraine  et  de  Har  ,  ayant  ^gfard  aux  repicsciilaliouii 
qui  leur  out  éié  iaites  par  le  sieur  comte  de  Linange 
d'Iieide^heimi  au  sujet.de  certains  fiefs  qui  relèvent 
iiAm^diatement  et  qui  sont  dans  les  ressort  et  sou- 
verainclé  tlu  duché  de  Lorraine,  et  \oulaiit  lui  don- 
ner des  marques  de  la  bienveillance  que  Leurs  Ma-^ 
jestés  très^rëdçnne  et  Polonoise  portent  à  tous  lea 
membres  de  Tempii  e ,  et  audit  sieur  comte  en  parti- 
culier, ont  nommé  le  sieur  abbé  Kome,  eliaiioihe  de 
l'jégUsp  de  St*  Pierre  de  Lille ,  pour  traiter  avec  le 
sieur  Malcuit  ,  conseiller  de  S.  M*  polonoise ,  et 
mattre  de  la  chambre  des  comptes  de  Lonaine,  auto- 
risé à  cet  eilet  de  la  part  du  sieur  comte  de  Lînange; 
lesquels  y  après  s'être  respectivement  communiqué  leurs 
pleins -pouvoirs;  sont  convenus  des  articles  suivans* 
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A  »  Y.  X  C  K  B  i. 

Tous  les  fiefs  au  sujet  desquels  il  s'est  autrefois 

(élevé  des  contestations  entre  les  ducs  de  Lorraine  et 
les  prédécesseurs  du  sieur  comte  de  Liriange}  savoir, 
Hobstettea  ,  Weyeiiiach ,  Pleyderdipgen ,  Fraisen , 
Haimbach,  Leitsweiler^  Oberkircken,  Haupertsweiler, 
Scilsweiler ,  Krickelborn,  Herchweiler  ,  Reitschied  , 
Kapsweiier  ,  Osterdal  ,  Freydesweiler  ,  Lei$ter4|il  5, 
Wadweiler  ,  .Selbach  ,  Neunldrcken  ,  Hansweiler  , 
Naumbbrn,  Theley,  Eppelborn,  Eysweiler,  Gambs-^ 
"weiler,  Mitlelbollenbach,  et  la  chasse  en  la  foret  de 
in terhaupt  ^  sont  recoiinuife  par  le  sieur  comte  de 
linange,  comme  ils  l'ont  toujours  été  d'axiciennet^y 
relever  immédiatement  du  ducbë  de  Lorraine,  et  êitC 
dans  le  ressort  et  souveraineté  dudit  duché. 

AaTIG£XlI» 

Le  sieur  éomte  de  Linânge,  ses  bërîtiéftt  et  ayant 
cause ,  sbront  tenus  de  faire  leur  foi  et  hommage  k 

chaque  mutation  pour  ceuxdesciits  liefs  qui  sont  resté» 
audit  sieur  comte;  savoir ,  pour  Hobstetten,  Oberkir* 
cken  y  Haupertsweiler  y  Seitsweiler  y  Krickelborn  ^  > 
Herchweiler,  Hansweiler,  Aeîtschled ,  Mittelbollen*  1 
bacli ,  et  la  chasse  eu  la  lorct  de  Winterhaupt;  des-* 
quels  ledit  sieur  comte  fera  ses  reprises ^  eomme  de 
fiefs  relevans  immédiatement,  et  étant  soQs  le  ressort^ 
et  souveraineté  de  la  I^orralne^ 

■ 

A  a  T  I  c  L  £    1 1 1. 

9 

Lciiis  Majestés   Irès-chrélieiiiie  et  Poloiioîse  ac-" 
cordent  au  sieur  comte  de  LInange,  à  ses  héritiers  et 
à  leur  postérité  seulement^  le  droit  de  mettre  sur  les 
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habitans  desdits  lieux  dont  ledit  sieur  comte  est  pro-^ 
priétaire  actuel  >  les  iinposi tiens  comprises  idans  les 
rôlles  contenans  la  répartition  de  la  subvention  et 
autres  impostitîons  y  joiotes:  à  cet  effet  Leurs  Ma- 
jestés l'énoncent  audit  droit  dont  elles  ont  joui  jus*^ 
qu'à  présent,,  se  réservant  en  même  tems  le  droit  do 
mettre  ou  de  continuer  sur  lesdits  lieux  telles  autres^ 
impositions  que  les  circonstances  et  le  bien  du  ser- 
vice de  rétat  rendront  nécessaires^  telles  que  le 
vingtième» 

La  conrioissancc  des  plaintes  que  pourroient  portei: 
les  sujets  desdits  lieux,  en  cas  quils  fussent  surcltargés 
]^ar  ledit  sieur  comte  ou  par  ses  héritiers  et  succès^ 
s'eurs ,  appartiendra  à  l'intendant  de  Lorraine  9  pour  , 
sur  son  rapport,  être  ordonné  par  leui s  Ma jesiés  très- 
chrétienne  et  Polo  noise  y  conjointement  ou  séparé- 
ment^ ce  que  de  drpit*  '  ^ 

;  Â  &  T  I  C   L  E     V.  ' 

Le'sîeur  comte  de  Linange  jouira  dans  Icsdîts  lieux 

dont' il  ést  propriétaire  actuel ,  de  la  haute,  moyenne 

et  basse  jdstice,  sauf  le  droit  d'autrui,  et  aux  condi<-' 

lions  portées  par  l'arrêt  du  conseil  d'état  du  duc 

Léopold,  du  12  juillet  17'ii.  *'       *  ^ 

'  .  'i  '     '    .      <  .      ;  >  • 

A&txc^bVL 

Quant  aux  différens  survenus  entre  le  sieuv 
comte  de  Lînange  et  l'abbaye  de  Tholey ,  dont  l'ins-  / 

tance  est  actuellement  pendante  au  conseil  d'état  de 

I^j^jraine,  ils  feront  arrangés  et  terininés  à  Tamiable 
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par  le  chancelier  dé  S*  M*  Polohoisè,  et  par  le  »ieur 
Mtdcuit^  aiaiue  de  Ifi  chambre  des  comptes  de  Lorraine* 

A  a  T  I.C  »  B  VIL 

'   lie  sël  sera  fôu i^ni,  aux  salines  de  Lorraine,  ëu  sieué 

ebmte  de  Linangé,  |)Our  lesdits  lieux,  aux  mêmes  prix 
^u'il  se  paye  auxdifes  salines  par  le  sous-fermier  de 
3a  venlc  du  sel  dans  l'intérieur  de  la  Lorraine,  Leui^' 
1*.  G.  et  Polonoise  accordant  de  plus  audit  sieur 
comte  le  droit  d'accise  ou  de  distribution  de  sél  à  faire 
aux  habitaiis  desdits  lieux,  à  coiidilion  que  ce  sera 
toujours  aux  mêmes  prix,  poids  et  mesures ,  que  le 
iijel  se  distribue  ou  se  distribuera  ejf  Lorraine,  sans 
qu'il  lui  soit  permis  de  changer  lesdits  prix  y  poids  et 
mesures,  ni  de  tirer  du  sel  d'ailleurs  que  des  salines 
de  Lorraine;  et  dan^  le  cas  ou  il  plairoit  à  Leurs  Ma- 
jeslés  de  diminuer  le  .prix  du  sel .  en  LorrcMne ,  ledit 
sjeur  comte  jouira  de  cette  diminution^  cÔiÎMne  pour» 
Toient  faire  les  propres  sujets  Lorrains* 

A  »  T  I.C    ii  VIIL 

Les  droits  de  péage,  haut-conduit^  issue  foraîne^ 

L*l  impôts  sur  les  toiles  de  papier  timbré  et  de  con-* 
troile  f  ainsi  que  le  droit  du  privilège  de  la  vente 
exclusive  du  tabac  «  demeureront  tels  qu'ils  sont  établis 
dans  lesdits  lieux  au  profit  de  Leurf  ï^ajestés^  sans 
que  le  sieur  comte  de  Linange  puisse  y  apporter 
aucun  changement.  , 

,  •      A  a  T  «  e  li  fc  IX.* 

Quoique  le  village  de  MittèlbôUenbadi  et  la 

foret  de  Winterhaupt  soient  aussi  dans  la  mouvance 

immédiate 
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immédiate  et  dans  le  ressort  et  la  souveraineté  de  la  Lor- 
raine ^  cependant  Leurs  M.  T.  G.  et  Polonoise ,  at- 
tendu que  ledit  village  et  ladite  forêt  sont  enclavés 
dans  Fempire ,  consentent  de  suspendre ,  pour  le  tems 
qu'il  leur  plaira,  l'exercice  de  leurs  droits  de  ressort  et 
dé  souveraineté  sur  lesdits  village  et  iorêt^  dans  les- 
quels le  sieur  comte  ^e  Linange  jouira  des  droits 
régaliens  dont  il  Jouit  dans  sa  seigneurie  d'Ober8tei% 
Leurs  Majestés  se  réservant  spécialement  la  faculté  de 
céd^r  lesdit  droits  de  mpuvauce,  de -ressort  et  de  sou- 
veraineté sur  le  village  de  Mittelbollenbach  et  sur  ^ 
forêt  de  Winterhaupt  ^  avec  le  plein  exercice  desdits 
droits,  à  tel  prince^ou  état  de  l'empire  qu'elles  juge- 
ront à  propos^  bien  entendu  qu'une  pareille  cession 
ne  dérogera  en  Btenrata  droits  riégaliens.jque  Leurs 
Majestés  accordent  au  sieur  comte  de  Linange^  les- 
quels  lui  seront  icbeivcs. 

-»  -s. 

A  K  T  X  C  L  £     Xf  '  •  . 

■ 

Leurs  M,  T«  G.  et  Polonoise^  en  suspendant ,  en 
vertu  du  présent  article,  l'eKercice  de  leurs  drdits  de 

ressort  et  de  souveraineté  sur  la  forêt  de  Winterhaupt, 
n'entendent  point  suspendre  la  décision  du  procès 
entre  le  sieur  comte  de  Linange  et  les  sieurs  de  Ros- 
sillons  et  Hild ,  concernant  une  partie  de  la  forêt  de 
Winlerliaiipt ,  attendu  que  ce  procès  a  déji  commencé 
d'être  instruit  au  conseil  d'état  de  Lorraine:  elles  agréent» 
dans  cette  occasion  seulement^  que  ledit  procès  soit  jugé . 
définitivement  et  en  dernier  ressort  par  les  commis* 
saires  qu'il  plaira  à  Leur»  Majestés  de  nommer  à  cet 
ciTet. 


3i 
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Le  tieur  comte  de  linange  emploiera  les  soins 
pour  porter  ses  héritiers  et  suoeesscurs  &  donner  leur 
accession  et  consentement  à  la  présente  convention* 

An-TICKE  XIL 

Les  ratifications  de  la  ^tcienie  convention  ser 
wnt  échangées^  etc» 

£n.  foi  de  quoi  y  etc» 

.  fait  à  Mets>  le  27  Juillet  1751» 
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TRAITÉ 

préliminaire  de  UmUes  et  déchange  entre  la 
France  et  le  duc  de  ÎV urtemherg ,  du  4  Février 
1753,  ratifié  le  as. 


Comme  il  a  été  stipulé  par  l'arUde  IV  de  la  eoii* 
.  Tention  de  1748  entre  le  Roi  et  le  séréiûuime  duc  de* 

Wurtemberg",  que  Ton  régleroit  de  part  et  d'autre  le» 
.difficultés  nées  ou  à  naitre  au  sujet  des  limites ,  coiU'* 
merce  et  bonne  correspondanee^  entre  les  province» 
du  royaume  de  France  limitrophes  de  la  principauté 
de  Moiilbcliard ,  et  ladite  principau  té ,  et  que  S.  M.  et 
Sm  A.  5*  se  trouvent  animées  du  même  désir  de  régler^ 
en  conformité  dudit  article  IV,  tous  les  points  à  l'a^* 
miable^  et  d'assurer  pour  toujours  la  paix,  Tamitié  et 
la  bonne  correspondance,  entre  elle  et  leurs  dits  états ^ 
S.  M*  et  S.  A.  S.  ont  résolu  d'un  commua  accord  de 
former  des.  liaisons  d'union ^  commerce  et  bon  ToisjL- 
nage ,  qui  puissent  remplir  un  but  aussi  louable  et 
aussi  salutaire»  Dans  celte  vue,  S.  M.  a  autorisé  le. 
sieur  dk  Barber ie  os  SAiMT-CoiiTSSTy  ministre  et  secré- 
taire d'état  et  de  ses  commandemens  •  et  S.  A.  S*  le 
sieur  dk  Wsrnicki,  son  conseiller  priré  et  son  mt* 
nistre plénipotentiaire  auprès  de  S.  M.;  lesquels,  après 
aroir  échangé  iears  pleins -pouToirs  i:espcctiiS|  sont 
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convenus  des  articles  suivans,  qu'ils  déclarent  au thenti- 
quement  ne  tendre  à  Toffeiise  de  personne* 

Il  y  aura  pour  toujours  entre  S.  M.  et  S.  A.  S. , 

tant  comme  duc  de  Wurtcniberi^  que  comme  prince 
de  Montbéliard  9  et  çntre  leurs  états  et  sufets  respec- 
tifs ^  une  étroite  union ,  intelligence  et  bonne  corres- 
pondance; lesquels  s^entretiendront  par  le  concours 
le  plus  sincère  à  procurer  les  m  anUigcs  l'un  de  Tau  Ire, 
ainsi  qu'à  détourner  tout  dommage  et  préjudice  délies 
et  de  leurs  états  et  sujets* 

AaTiciB  IL 

Comme  rien  ne  peut  mieux  assurer  le  but  que  les 
parties  contractantes  se  proposent,  que  d'écarter  de 
bonne  heure  tous  les  sujets  de  discussion  qu'il  peut 
y  avoir  entre  elles  et  leurs  états  limitrophes  pour  les 
enclaves,  limites,  le  commerce,  et  la  bonne  corres- 
pondance ,  le. Roi, et  le  sérénissime  duc  sont  convenus, 
conformément  audit  article  IV  de  la  convention  de 
1748,  de  nommer  à  cet  effet  des  commissaires  respec- 
tifs;  qui  régleront  à  Tamiablc,  dans  Pespace  de  trois  ou 
quatre  mois,  à  compter  du  jour  de  la  signature  du 
présent  traité,  tous  les  difTérens  d'enclaves,  limites, 
commerce,  bonne  correspondance  et  bon  voisinage, 
qui  ont  pu  s'clcvcr  ou  qui  pourroient  s'élever  dans  la 
suite  à  ce  sujet  entre  leurs  dits  états  et  sujets  respectifs. 

AaticaeIII. 

Comme  on  ne  pourra  régler  d\inc  façon  solide 
les  limites  respectives,  qu'il  n'y  itit  des  échanges  à  faire 
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pour  différentes  enclaves,  les  parties  contractantes pro- 

mcUciit  (le  s'y  prclcr  de  ia  iiieillcurc  foi  cl  avec  la  plus 
grande  diligence  et  facililé,  s'oblig^eaiit  de  se  commu- 
niquer de  part  et  d'autre  tous  les  actes  qui  pourront 
donner  les  ëclaircissemens  nécessaires  sur  les  arran- 

gcincns  qu'où  jugera,  à  piOjjOa  de  prendre  au  sujet  dcs- 
dits  éciiangesn 

AaTicLB  IV. 

Quoique  ce  tiiailë  ne  cou  tienne  rien  qui  tende  à 
l'offense  de  personne ,  cependant  si^  en  haine  de  sa 
conclusion,  il  arrivoit  que  S.  A.  S»  fût  attaquée  hosti- 
lement daus  ses  ^(ats  de  Moiilbéliard ,  par  quelque 
puissance  que  ce  lût,  le  Roi  s'engage  à  la  secourir  de 
forces  suffisantes  jusqu'à  ce  que  sa  tranquillité  soit 
rétablie,  et  qu'il  ait  été  pourvu  à  la  réparation  ' des 
dommages  qu'elle  aura  boulier ts. 

A  a  T  I  c  L  e  V, 
Le  présent  traité  sera  ratifié)  etc* 

En  kOi  (le  qiioi  ,  cic«  ^ 

Fait  à  Versailles  )  le  4  février -lySa* 

SAINT-CONTEST.  <       Sj  wiRNIul 


AaiICLE     SECJIET     ET     S   à  f 


A  K 


Sa  Majesté  voulant  sincèrement  contribuer  à  Fa- 
grnndisscinent  et.  à  la  splendeur  de  la  maison  de 
Wurtemberg,  et  du  sérénissime  duc  en  particulier , 
proiQet  d'employer  ses  soins  et  ceux  de  ses  amis  et 
alliés  dans  Tempirc  pour  procurer  la  dignité  électorale 

'  X 
4 
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k  S.  A.  S.,  surfout  lorsqu'il  pourra éfre  quettion  d"; 
corder  eette  digaité  à  quelque  prince  de  Tempiro^ 

Sait  k  Venaillet,  le  4  I^Trier  ijSi. 


SAINT-CONTEST.  r   P  C)  wElSlS.' 


J}éelaration  sur  nieciion  du  Moi  d€S  Romains* 

Daitf  le  CM  où  il  sera  gestion  d'élire  un  Rpi  des 
Eomaîns  du  Tivaiit  de  l'empereur ,  le  sérénîssime  duo 

s'engage  de  communiquer  confidemment  au  Roi  toutes 
les  démarche^  que  S.  A*  S.,  de  concert  avec  d'autres 
princet)  pourra  faire  à  cet  égard»  et  S. M.,  de  son  côté, 
|>romet  d'exercer  la  garantie  des  traités  de  Westphalic 

sur  cet  article  ;  quaad  elle  en  sera  dûment  requise* 

£11  foi  dé  quoi,  etc* 

4  * 

Fait  à  Versailles,  le  4  février 


SAINT-CONTBST.  f  P  C  )  ^^i^BJiic^ 
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ARTICLES  PRÉLIMINAIRES 
signés  à  Madrid  entre  V Espagne  ^  tAatrichCf 
l'Empereur  f  comme  grand-duc  de  Toscane  ^  et 

le  roi  de  Sai daigne^  le       Ai^ril  xjh^. 


AmTi€&sI* 

IPour  ce  qui  regarde  la  succession  éventuelle  des  ëtats 
.  de  Parme  et  Plaisance ,  ce  qui  a  été  convenu  dans  le 
traité  d'Aix^la-chapelle  demeure  stable,  ef  «n  exceptant 
cependant  toujours  les  terres ,  pays  et  TilIeS)  qui^poui' 

quelque  autre  titre  et  cause  que  ce  soit,  scroient  unis 
aux  susdits  états  de  Parme  et  de  Plaisance. 

A&TICI.X  II. 

Les  puissances  contractantes  garantiront  en  tout 
tems  quelconque  tous  les  droits  que  le  duc  de  Parme 
et  Plaisance  pourrait  avoir  sur  les  terres  9  P^ys  ^ 
ailles,  qui  seroient  indubitablement  prouvés  être  alié« 
nés  y  sauf  toutefois  pour  ce  qui  regarde  le  traité  d'Aise 
la-chapelie. 

.  Aa*rxe&«  III. 

Il  sera  permis  au  duc  de  Parme  de  fiuire  dans  ses 

états  de  nouvelles  forùiications. 
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A&TICLB  IV. 

Le  Roi  catholique  renonce  à  tous  droits  et  préten- 
tions quelconques,  qu'il  auroit,  à  quelque  titre  que  ce 
8oit|  sur  l'état  de  Milan  ^  ou  partie  d'icelui*- 

% 

AilticleV* 

Si  la  Lombardie  autrichienne  étoit  hostilement 
attaquée  y  ou  pareillement ,  si  les  états  du  Roi  ca^ 
ffaolique  en  Europe  étoient  envahis,  ou  ceux  de  S*  M. 

Sarde  ou  du  grand-duc  de  Toscane,  en  ce  cas  les  sus- 
dites puissances  se  donneront  réciproquement  huit 
mille  ho«unes  d'infanterie  .et  quatre  mille  cheyauz* 

AaTictE  VI. 

S'il  anivoit  quelque  invasion  dans  la  Sardaigiic^ 
S.  M.  Sarde  fournira  à  la  reine  de  Hongrie  tous  les 
emharquemens  qui  seroient  nécessaires  pour  le  trans« 
port  des  troupes  et  des  vivres  au  service  de  ladite  reine. 

Aeticlb  VII. 

S'il  se  faisoit  quelque  invasion  dans  la  Lomhardie 
autrichienne,  et  dans  les  états  du  roi  de  Sardaigne  ou 

du  graiid-duc  dt-  1  uscane  ,  ic  roi  de  Naples  donnera 
quatre  mille  hommes  d'infanterie  et  mille  chevaux,  et 
|e  duc  de  Parme  fournira  mille  hommes  d'infanterie 
et  cinq,  cents  chevaux* 

A  a  T  r  c  L  B  Vlir. 

Les  états  du  roi  de  Sardaigne  venant  k  être  atla« 
qpés,  le  grand-duc  sera  obligé  de  lui  donner  mille 
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hommes  d'infanterie  et  cinq  cents  chevaux ,  et  réci- 
proquement le  grand -duc  ëtant  hostilement  envahi, 
le  roi  de  Sardaigne  devra  lourair^tniile  hommes  d'in- 
fanterie et  cinq  cents  chevaujc* 

AJLTICX.B  IX« 

Les  états  du  roi  de  Naples,  ou  ceux  du  duc  de 
Parme,  venant  k  être  envahis^  l'impératrice  reine  de 
Hongrie^  ainsi  que  le  roi  de  Sardaigne,  fourniront 

quatre  mille  liouiincs  d'infanterie  et  mille  chevaux,  et 
le  grand-duc  donnera  seulement  mille .  hommes  din- 
fiinterie  et  cinq  cents  ehevaux. 

AaTic£BX 

Le  roi  de  Sardaigne  n'accordera  dans  aucun  de 

ses  étais  qutlcojiqucs  le  passaiyc  aux  troupes  daiilrcs 
princes  étrangers ,  à  moins  qu  il  n'ait  eu  auparavant  le 
consentement  des  puissances  qui  interviennent  de/ 
quelque  manière  que  ce  soit  au  présent  traité. 

AaTiCKBXI* 

Le  roi  de  Sardaigne  renonce  formellement  h 
toutes  ses  prétentions  quelconques  sur  la  Sicile. 

Article    XI L 

L'échange  des  ratifications  du  présent  traité  se 
fera  respectivement  dans  le  terme  de  deux  mois^  ou 
plutôt  I  si  faire  se  peutt 
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ARTICLE 

ajouté  au  traité  de  paix  de  cent  ans  de  1729, 
entre  la  France  et  la  régence  1/:  Tripoli  de 
Barbarie^  arrêté  à  Tripoli  le  3o  Mai  1762/ 
avec  la  ratification  de  cet  article  par  la 
régence  de  Tripoli^  du  12  de  la  lune  Redgebé^ 
lan  de  1! Hégire  ii6â« 


Article  accordé  entre  du  Re^est y  capitaine 
de*  vaisseaux  du  Ràif  major  des  armées  navales 
au  département  de  Toulon^  et  CAUtzEt^  consui 
de  la  nation  Françoise  à  Tripoli  de  Barbarie , 
chargés  d ordres  du  êérénissime^  très-haut  ^  très^ 
puissant  y  trés^excelUnt  et  très^invincible  prince 
léOuts^QUiNZE^  par  la  grâce  de  Dieu^  empereur 
de  France  et  de  Navarre^  d'une  part  ;  et  les  très^ 
illustres  Pacha ^  Bev y  Dey^  DxrAïf  et  milice 
RorjVME  DE  TsuPQtî  y  dautrt. 

•é 

Il  «  éié  convenu  ^  en  explication  de  rarticle  neuf  du 
traité'  conclu  le  3  août  17299  que  les  corsaires  de  Tri- 
poli qui  manqueront  de  se  rouformcr  audit  article, 
ceux  qui  exigeront  des  capitaines  et  patrons  fraa^ois 
des  Vivr^,  «grès,  provisions ^  rafraichissemens  ou 
autre  cliose^  qui  troubleront  leur  navigationi  soit  en  la 


I 

retardant,  soit  en  les  mettant  dans  le  cas  de  faire  quaran- 
taine, lorsqu'ils  n'y  scroient  pas  obligés,  ou  autrement, 
ou  qui  insulteront  le  pavillon  françois,  de  quelque 
manière  que  ce  puisse. être,  seront  punis  avec  la  der<« 
nière  sévérité ,  et  même  de  mort,  en  cas  d'autres  mau- 
"vais  traitemcns  faits  aux  capitaines  et  patrons  des  bà- 
timens  françois  ou  à  leurs  équipages^  et  aura  le  pré- 
sent article  la  même  force  et^  vigueur  que  s'ir  étoit 
inséré  expressément ,  et  mot, à  mot>  dans  ledit  traité 
-  du  a  août  1729,  dont  il  est  censé  faire  partie. 

Fait  et  accordé  à  ToripoU  de  Barbarie  ^  le  3ode 
mai  1751. 

Signé 

DU  REVEST.  CAULLET. 

•  «. 

Le  présent  article,  augmenté  de  ceux  des  anciennes 
capitulations ,  a  été  accordé  entre  M*^^  du  Revzst^  com^ 

mandant  des  vaisseaux  du  roi  de  France,  et  Caullet, 
consul  de  la  nation  françoise  à  Tripoli  de  Barbarie, 
chargés  des  ordres  et  de  la  permission  du  très-grand 
et  notre  ami  intime  l'empereur  de  France,,  d^une  part, 
et  très-illustre,  très-heureux  Pacha  Mehemed  ,  les 
aeigueurs  du  Divan ,  et  tous  les  commandans  de  la 
inarine  de  la  régence  de  Tripoli  y  de  l'autre* 

n  est  expressément  défendu  à  tous  corsaires  qui 
rencontreront  des  capitaines  et  patrons  fran^ois  de  rien 
exiger  d'eux  par  force ^  comme  cartes,  empoulettes> 
lunettes  à  longue  vue,  agrès,  vivres  ou  autres  choses  ^ 
de  conséquence  ou  de  minutie.  11  est  ordonné  en 
outre  aux  mêmes  corsaires  de  ne  troubler  en  aucune 
manière  les  capitaines  et  patrons  françois  dans  leur 
navigation,  soit  en  les  chagrinant,  ou  en  les  mettant 
d#ii&  le  cas  de  recommencer  leur  quarantaine,  lorsqu'ils 
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seroîent  renconfr^s  au  retour  de  Mal  (lie  ;  et  il  est  dé- 
fendu pour  cet  cflt't  à  tous  corsaires  de  monter  ou 
faire  monter  qui  que  ce  soit  à  bord  des  bâtimens 
françois;  et  quiconque  des  commandans  des  vaisseaux 
de  Tripoli ,  capitaines  ou  autres  personnes  chargées 
du  commandement  des  bàtimens  corsaires ,  manque- 
»  ront  à  observer  ce  qui  leur  est  ordonné  par  le  présent 
article,  ou  insulteront  les  bâtimens  françois  ^  de  quel- 
que manière  qu'?  ce  puisse  être,  seront  punis  avec  la 
dernière  sévérité;  et  il  rCy  aura  plus  de  grâce  pour  eux, 
et  toute  protection  et  supplique  sera  de  nulle  yaleur. 

Le  12  de  la  lune  Red gebé,  l'an  de  PHégire  ii65  j  et 

ont  signé  au  bas,  du  présent  article. 

M E H E M ED  Pa citàj  vlcc-  Cu  FiK  Aly ^  prem ier  m i- 
roi  de  Tripoli  de  Jiar-  nistre  de  la  régence  de 
harU  la  bien  gardée*  Tripoli. 

YousEPHf  lieutenant  du  Hussein ^  chancelier  de 
Pacha  de  Tripoli  de      la  régence  de  TripolL 

Barbarie* 

Outre  ces  quatre  signatures,  un  chacun  des  sous* 
signes  a  posé  son  scel  ou  lape. 

Dans  celui  ou  celle  du  Pacha  sont  écrits  ces  deux 

mots: 


iJ^AvriU     \       DE  Traite*. 
£^  dans  les  trois  arutres: 


So3 


J..H.  DE  FiïwNEs,  secrëfaire-înfcrppctc  du  Roi, 

atteste  que  la  pitscntc  traducliou  est  conforme  à 
rpriginal*  . 

Fait  à  Paris,  ce  17  octobre  i']S2* 


Signé 


DE  i  liLNAES. 
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1733  9  i5  Mai. 
TRAITÉ 

é union  et  de  bonne  intelligence^  entre  la  France 
et  Je  cardinal  de  Bavière ,  prince^évéque  de  Liège  ^ 
du  là  Mai ^l'jbd,  avec  la  ratification  du  prince 
de  Liège. 


Ije  Roi  éfimt  dans  rintention  de  donner  k  le 

cardinal  de  liavicrc,  ëvcque  et  prince  de  Liège,  de* 
nouvelles  preuves  de  riniérêt  sincère  qu'il  prend  au 
bien  et  au  repos  de  ses  pays  el  sujets  ^  et  à  ses  avan^» 
tages  personnels;  et  Sa  Majesté  Payant  d'ailleurs  trouvé 
ariimë  du  même  désir  qu'elle,  de  contribuer  à  Taffer- 
niissement  de  la  tranquillité  publiquci  rétablie  parla 
paix  d'Aix-la-Chapelle  y  et  npoiniémeiit  à  la  conser* 
vation  de  la  paix  et  bon  voisinage  entre  la  France  et 
TEmpire,  ainsi  qu'au  maintien  des  traitës  de  Wesf- 
phalie,  dont  Sa  Majesté  est  garante  ^  Sadite  Majesté  et 
ledit  prince  y  conformément  k  de  si  louables  vues^  et 
prenant  poi/r  base  lesdits  traités  de  Westphalie,  se 
sont  portés,  d'un  commun  accord,  à  renouveler  et 
resserrer  encore  plus  les  liaisons  d'amitié ,  union  et 
bon  voisinage 9  qui  ont  subsisté  jusqu'ici  entre  eux: 
et  à  cet  effet  ils  #nt  autorisé;  savoir,  Sa  Majesté ,  lo 
S*^.  DE  BvRBFRiE,  Marquïs  DE  St.  Contest,  ministre 
et  secrétaire  d'état  et  de  ses  comm^ndçmens;  et  M',  le 


cardinal  de  Bariéfe,  le  S^^.  Babott  yw'^Ycs.j  chevalier 
seigneur  de  Maibë  et  Borchi-Fontaine,  son  chambellan 
f^t  soE  envoyé  extraordinaire  prés  de  Sa  Majesté  ;  le»- 
^elsy.après  avoir  échangé  leurs  pleins-pouvoirs  res- 
pectifs,  sont  convenus  des  articles  suivans,  qu'ils 
déclarent  authentiquement  ne  tendre  à  Toilcnse  de 
|iem>ime. 

Ajlticls  I, 

tky  aura  pour  toujours  entre  Sa  Majesté  et  M',  le 
cardinal  de  Bavière ,  y  conipris  leurs  états  et  sujets 

respectifs,  une  élioite  union,  intelligence  et  bonne 
correspondance ,  lesquelles  s^pntretiendront  par  le 
concours  -  le  plus  sincère  à  procurer  les  avantages 
l'un  de  l'autre  9  ainsi  qu'à  en  écarter  tout  dommage» 

)  AstickbII. 

En  conséquence,  M',  le  cardinal  de  Bavicrr  pro- 
met et  s'oblige  de  a'entrer^  pendant  la  durée  du  pré- 
seiift  traité,  dans  nul  engagement  contraire  aux  stipu- 
lations qu'il  contient^  de  ne  point  écouter  de  propo- 
sitions à  cet  effet,  sans  en  faire  part  à  Sa  Majesté,  et 
de  ne  faire  ni  renouveler  aucun  traité ,  convention, 
%edord)  accession^  déclaration ^  alliance,  ou  tel  autre 
'engagerait  que  ce  soit,  avec  aucune  puissance,  qu'a- 
près en  avoir  fait  une  communication  pré:tlable  au 
Koi,  et  dç  son  consentement*  Sa  Majesté  et  le  prince 
«de  làége  Âéc^rent  en  mime  tems ,  qu'ils  ne  sont 
^tuellëment  dans  nul  engagement  qui  soit  contraire 
à  la  présenti^  alliance. 
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AXLZICASIIL 

Sa  Majesté  et  M'»  le  cardinal  de  Bavière  n'ajanl 
d'atitre  but  dans  cette  alliance ^  que  le  maintien  de  la 

paix  et  bon  voisinage  entre  l'Einpire  et  la  France,  le 
'  repos  et  la  sûreté  de  leurs  états,  et  la  conservation  de 
la  bonne  intelligence  entre  eux,  ledit  prince  ifengag^ 
pour  lui,  ses  pays,  états  et 'sujets,  à  garder  la  neu- 
tralité avee  le  Roi,  tant  au  dedans  qu'au  dehors  de 
llilmpircy  et  en  conséquence  à  ne  jamais  donner, 
wndre^*  ni  prêter  des  troupes ,  sous  quelque  prétexte 
que  ce  soit,  oontre  Sa  Majesté,-  ni  contre  ses  ^lÂés9  et 
k  ne  fournir  aux  ennemis  du  Roi  et  de  ses  alliés 
aucune  assistance  directe  ni  indirecte:  mais  s^il  arrî* 

■ 

Toit  line  guerre  d'Empire ,  déclarée  telle ^  conformé-  ^ 
ment  aux  constitutions  germaniques.  M',  lef  cardinal 

en  ce  cas  se  réserve  la  liberté  de  douncr  son  contia-  . 
gent,  et  rien  de  plus. 

A  R  T  I  C  1  E    I  V.  ■      '  '  .1 

Dans  le  même  esprit,  M^.  le  cardinal  de  Ba^^ière 
'  promet  et  s'oblige  d'employer  ses  svffiwges,  non^u- 
lement  comme  prince,  de.  Liège  ,  maii(  eujcore  comme 

-évêque  de  r\atis!)onric  et  de  iiL^singen,  aux  assem^ 
blées  générales  et  particuXicres  del  Eiupire,  ainsi  qu'à 
celles,  dea  oeroles,  pour  le  maintien  de  4a  bpni^  iatelr 
ligence  et  de  la  paix  entve  FEmpire  et  la  France.  'En 
conséquence.  M"",  le  cardinal  de  Ba\icie  11c  les  donnera 
jamais  contre  les  intérêts  de  là.  France  ou  de  ses.^lliés^ 
et  nommément  par  aueune  association,  4ç  yfffççl^s  ou 
autres  desseins  opposés  au  bon  voisinage ,  et  4  l'entre* 
tien  de  la  paix  de  rijnpiie  avec  le  Kolj  au  contraire, 

il  les  emploiera ^  de  concert  avec  Sa  Majesté,  pour 

écarter  . 
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écarter  tout  ce  qui  pourra  troubler  le  repos  de  FEra- 
pire,  et  renipêcher  d'-être  entraîné  dans  aucuue  des 
guerre»  qui  pourroient  surveair  en  £urôpe^ 

A  &  t  1  <:  t  s  V* 

Il  seta  établi  une  confidence  mutuelle  entre  le  Roi 
et  le  cardinal  de  Bavière  ^  sur  toutes  tes  affaires  de 
l'Empire  ou  autres  qui  pourront  concerner  les  inté*- 
rêts  dudit  Empire  et  ceux  des  parties  contractantes^ 
et  ils  donneront  leurs  ordres  en  conséquence  à  leurs 
ministres,  soit  à  la  diète  de  Ratisbonne,  soit  aux  cours 
d'Allemagne,  et  ailleurs.  M'*  le  prince  de  Liège  con- 
vient en  outre  d'avertir  Sa  Ma  j  es  lé  des  entreprises  qui 
pourroient  se  former  contre  elle,  ses  sujets  et  états ^ 
'  de  contribuer  à  leà  prévenir  autant  qu'il  lui  sera  pos^ 
sible^  et  de  donner  à  Sa  Majesté ^  soit  en  paix,  soit 
en  f^iierre,  toutes  les  fariliies  et  assistances  qu'on  peut 
ai  tendre  d'un  bon  allié  |  ami  et  voisin« 

ê 

tl  sera  permis  aux  officiers  des  régimens  étrangers 
àu  service  de  Sa  Majesté^  de  faire  des  recrues  dans  les. 

états  de  M'.  le  cardinal  de  Bavière  ;  ce  prince  promettant 
non-seulement  de  ne  les  inquiéter  ni  troiibler,  quand 
ils  voudront  recruter  y  mais  au  contraire  de  les  favo*' 
iriser  et  de  leur  faire  rendre  justice  siir  les  engagemens 
qu'ils  auront  pu  contracter  avec  ses  sujets,  pour  raison 
desdites  recrues.  liC  prince  et  évêque  de  Licge  pro- 
met en  outre  que,  si  les  officiers  de  Sa.  Majesté  font 
,des  recrues  en  Allemagne ,  dans  d'autres  élats  que 'les 
siens,  il  leur  fera  donner  un  libre  et  sûr  passage  patf 
son  pajs,  et  que  les  vivres  leur  seront  fournis  en  le» 

I.  32 
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payant  tu  prix  eourant;  bien  énlend^i  que  lesdiU 

olïicicis  (  ontieri{]  j  ont  lesdilcs  recrues  daus  le  bon 
ordre  et  dans  une  eA^acte  disci|diaie. 

A&TICLB'VIL 

Comme  il  a'y  a  rien  qui  puisse  forUfier  davantage 
i'unipn  entre  les  parties  contraetanteS|  leurs  états  et 
sujets  respectifs,  que  rétablissement  solide  du  com- 
merce entre  eux,  elles  sont  convenues  de  régler  à 
l'amiable  toutes  les  diilicultés  de  commerce  ^  bonne 
correspondance  et  bon  voisinage,  qui  ont  pu  s'élerer 
su^  Texéeution  du  traité  de  1681 ,  ou  qui  pourroient 
s'élever  dans  la  suite;  le  cardinal  de  Bavière  pro- 
mettant de  faire  tous  ses  eâbrts  auprès  des  états  de 
Uègtf  pour  faciliter  de  leur  part  le  succès  de  cet 
ouvrage ,  de  façon  que  Von  puisse  parvenir  au  plutèf 
à  un  leglemcnt  dclinilif  sur  cette  matière;  Sa  Majesté 
s'engageant  en  ce  cas  d'accorder  Texemption  du  droit 
d'aubaine  aux  Liégeois  pour  le  mobilier  dans  ses 
états,  de  même  qu^il  sera  accordé  k  ses  sujets  dans 
ceux  de  Liège. 

A  m  T  I  €  x  B  V  IIL 

M^.  le  cardinal  de  Bavière  promet  encore  que^  si 
f  quelques  puissances  voisines  de  ses  états  lui  faisoieat 

'  la  proposition ,  soit  d'un  échange  avec  quelques  parties 
des  siens,  soit  pour  former  une  barrière,  ou  de  faire 
des  chemins  de  communication  avec  les  leurs,  ou  de 
quelque  autre  projet  de  même  espèce,  il  en  iera  part 
daps  la  plus  grande  confiance  à  Sa,  Majesté ,  et  qu'il 
ne  prendra  apcun  parti  jû  résolution^  que  de  soa 
consentement  exprès* 


% 
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AftTIC&B  IX. 

Lefloi,  pour  resserrer  encore  plus  soh  union  ftvee 

^1',  Je  cardinal  de  Bavière,  et  lui  donner  une  marque 
particulière  de  jsa  bienveillance,  promet  et  s^ engage 
de  lui  donner  un  subside  annuel  de  cent  mille  florins 
de  Lièg^c  ;  laquelle  somme  lui  sera  payée  en  deux 
termes  égaux  de  six  mois  en  six  mois,  pendant  la 
durée  du  présent  traité ,  à  commencer  du  premier 
jauTier  de  cette  année^  et  sur  le  reçu  de  son  minisfrg 
près  de  Sa  Majesté. 

♦ 

QuDi({ue  ce  traité  ne  tende  à  foffensë  de  personne^ 

cependant  si^  en  haine  des  stipulations  qu'il  contient^ 
il  arrivoit  que  Tévêquc  et  prince  de  Liège  iïit 
attaqué  9  en  chargeant  forcément  son  pajrs  de  quartier» 
dliiyer,  exactions ^  contributions,  passages,  exécutidnat 
militaires  ou  autres  voies  de  fait  contre  les  consti- 
tutioas  de  TEmpire  j  Sa  Majesté  déclare  qu'elle  le 
protégera  efficacement ^  et  que,  si  les  offices  usités 
en  pareil  cas  n'ont  aucun  succès^  elle  le  secourra  de 
forces  sufïisantesL  jusqu'à  ce  que  sa  tranquillité  soit 
rétablie,  et  qu'ilNait  été  pourvu  à  la  réparation  des 
dommages  que  lui  et  ses  sujets  auroîent  soufferts* 

AXTICLX  XI. 

à 

l<e.  présent  traité  durera  le  terme- de  six  aniiécié* 
consécutives^  et  si,  à  son  expiration  ou  plutôt,  les 

parties  contractantes  le  jug^ent  k  propOsS,  elles  convicn-i 
dront  des  moyens  de  le  reiiouvcler  ^  M''*  le  csi'dinal' 
de  Bavière  promettant  qùe,  si  quelque  autre  puissance 


\ 
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lui  faisolt  alors  des  pi^oposi lions  de  traité  ou  autre 
engagement  quelconque  y  il  .  les  eommunîquera  con- 
fidemfnent  à*Sa  Majesté,  et  lui  donnera  la  préférence 

de  ses  liaisons,  saii^  aucune  diiïiculic. 


AaTicifiXlI. 

s 

Le  présent  traité  sera  ratifié  par  Sa  Majesté  et 
le  cardinal  de  Bavière,  et  les  ratifications  en  seront 
échangées  dans  le  terme  de  quatre  semaines  ^  à  compter 
du  jour  de  la  signature  dudit  traité^  ou  plutôt  si  faire 
se  peut. 

En  foi  de  quoi,  nous  ministres  de  Sa  Majesté  et 
de  M*",  révêque  et  prinee  de  Liège,  avons  signé  le 
présent  traité,  et  y  avon^  fait  apposer  le  cachet  de 
nos  armes* 

Fait  à  Paris,  le  i5^.  jour  de  mai^  mil  sept  cent 
cînquante^trois* 


DE  BARBElUl^    (  P  Q  \  VAN  EiGiî, 


Ayant  vu  le  traité  ci -dessus,  passé  et  signé  entre 
de  Barberie,  marquis  de  St.  Contest,  ministre  et 
secrétaire  d'état  et  des  commaudemens  de  Sa  Majesté 
trés-chrétienne,  et  le  baron  de  Van  EiciL,  mon  cham- 
bellan et  envoyé  extraordinaire  prés  de  Sadite  Majesté, 
en  conséquence  de  leurs  pleins-pouvoirs;  je  déclare 
de  l'approuver,  infirmer,  tt  ratifier,  comme  par 
cette  je  l'approuve confirme  et  ratifie ,  promettant 
de  le  garder,  faire  garder  et  observer  en  tous  ses 
points  et  articles,  sans  y  contrevenir,  ni  permettre 
qu'il  y  soit  contrevenu  en  aueune  £$tçon  de  ma  p^rt. 


0 
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En  foi  de-  quoi,  j'ai  êigné  It  susdit  traité  de  ma 

jiropic  main,  et  y  ai  lait  apposcj-  le  srel  de  mes  armes* 
Fait  à  Seraing  sur  Mcu;&p^  le  26  de  mai  1763. 

Sïené 

^  i    »    •  •     .  . 

JEAN-THÉODOKl:.  CARDINAL  D£  BAVIÈRE.  « 


£t  plus  l>as, 

J.  P.  TOJIW. 


♦  > 


•  I 


.1 
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1754  ,^  17  Janvier^ 


RENOUVELLEMENT 
4u  traiU  dalliiince  et  Me  subsides  entr^  la  Franco 
ft  la  Suède  f  conclu  le  17  Janvier  1754.  à  Stock" 
holm,  avec  la  ra^Jicaiiàn  du  roi  de  Suède,  du 

1%  Mah  1754^  . 


N. 


01  Adqi^fhus  Fbidericus,  Dei  gralia  Suecorum 
Vandalarum^ue  rex,  &c.  &c,&e,  hœresNorw^îegiœ^  d$ix 
S/eJviciy  Hol/atiasj  Stormariœ  &  Diimarjiœ  ^  cornes 
in  Oldenhitrg  &  Delmenhorft^  &'c.  &'c,  Notiim  lefla- 
tumque  facimus»  quod^  cum  ad  corroborauda  ampUus 
jntegerriinie  9  quae  nos  inter  6i  ferenlffimum  ac  po* 
lenfiifiiniim  Galliarum  rcgcm  ohrifUanifBmum  èc  utra* 
que  h  I  f  1  c  indc  régna  aatiquitus  viguit  ,  a  ni  ici  fia 
rincula)  conilituti  in  eum  iinem  et  plena  agendi 
facuitatç  muniti  commifiarii  nofiri)  cum  régis  chriftia^ 
niffimi  ad  aulam  noilram  coromorante  legato  extra  or- 
dinario  paiiqiie  in  id  inflrii(5^o  potenate,  de  proro- 
ganda  ulieriusi  iziitî^  aano  173^,  ac  jam  antea  reuovata, 
ponventioni^  tranfegeirint  tenpre  inilrumentifequentis» 

Quuin  fua  Regia  Majeftas  Sa  Maje$té  le  nd  de  Suide 

4Bttecî«  f  de  ftia  Regia  Majeflas  ê$  Sa  Mtgesté  tr^^ehréÈteoMe^ 

f^hrifUaiiifBnia  mutuo  femper  persistant  tévjonrs  dans  le  dé» 

^eneantur  defiderio  fervandi  sir  réciproque  d'entretenir  et 

pprrohqrandi^ue  amiciti»  vin-  ejfcrmir  les  liaisons  d'amitié 


Digitized  by  GoogU 


cula,  quaftab  onni  relr©  t«m-  qvX  de'touê  tem  0fU  uni.  Iéê- 
pore  utramque  fociarunt  co-  deux  eouronnêi^  et  ayant  re» 

ronani,  hiucque  uUeriorcn»  re-  gardé  la  continuation  dir  re^ 
novatœ  jain  antea  &  anno  1 75b  nouvellement  dt*  la.  convention 
inite  eonventioiiU  prorogati-  de  1738  9  comme  le  mojen  le 
onem,  ceu  aptiffîmum  falutari  plus  eonvenable  de  parvenir,  à 
huiç  fini  obtiiieado  judicav^-  ce  htU  sahikure^  eliis  emtjugé 
rint iteeilium,  e re  doxerunt,  ter-  à  propos^  eneonformité  du  IIIK 
tîo  diélae  convealianis  afticulo  article  de  ladite  eonventivn^ 
convciiienter ,      eounnifTarios  d'autoriser  leurs  commissaires 
Utrinqiie   fuos  plena  munire  respectijs;  savoir,  de  la  part  de 
potefiate;  ex  parte  ucmpe  fuœ  Sa  Majesté  Suédoise  ^  son  exçeU 
Jlegîse  Majeftatis,  èxcelientiam  lenet  monsieur  ie  comtm  An»  - 
ftiam,  perilloftreia comiteni}  do-  tojv^J b jk  <  Vf^RA  von ,  séna^- 
minum  AwTONitrk  Johawnbm  teurda  Roi  et  du  royaume ^  e^t 
W RANGE L ,     régis    regniqiie  chevalier  commandeur  des  or'' 
ienatorem  hc  orduîum  regio-  dres'de  Sa  Majesté;  son  excel- 
rum  equitem  ac  commeadato-  Unce  monsieur  uk  sjtRON  An^ 
rem  ;  excellentiam  fuam  per*  drê-Jean  d'Howxxs^  sénateur 
illuftrem,  liberum  baron em  9  du  Roi     du  royaume ,  prési* 
dominum  Anoiieam  Jobanneic  dent  du  eolUgè  de  la  ehaneel-'  ^ 
AB  HopKBN,    régis  regnique  lerie^etehevaHeréommandeur 
fcuatorctn,    regii   canccllarl.x   des  ordres  du  i'iot;   son  excel- 
collegii  prajiiiiern,  ac  (n-diiunii  lencey  monsieur  le  comte  Clau- 
regiorum  equitem  6c  commeu*  de  EKKBtAD ,  sénateur  du  iloi 
datorenii  excelleiiliam  fuam,  e£  du  royaume j  grand  maré^ 
pcrillustrém  comitemy  demi-  chat  delà  cçur^  conseiller  du 
nuTBL  Claudium  ËKBfit^n  »  re*  collège  dé  la  chanecllerie^  et, 
gis  regnique  fenatorem ,    fu-  chevalier  commandeur  des  or- 
premum  rc^irp  niila'  maréchal-  dres  du  Roi:  comme  aussi  mon* 
lum,  collegii  cariccii  irîn;  rej!;î!  sieur  ls.  baron  Cu/hilsS'Ot ton 
conciUarium  &  ordinum  regio-  Hamiltos  ,   cliancelier  de  Za> 
rum  equitem  ac  commendato-  cour  et  éhe^alier  de  Vordre  de, 
rem;  utetiUufftrematquegene-  stt,  Aw;  monsieur  la  makost. 
rofum ,  lîbenïm  bâronem  9  do-  Cha  rles  KuDKVscitomzD,- secrér- 
minum  Carolum  Ottonem  Ha-  d'état ,  chevalier  de  l'ordre 

WXLTOK,  regia:  aulae  cancelki-  fi^  l'^ioil^^anord^  etsecrjétaire 
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riatm  &  ordînis  fanctm  Anna  Utus  Ui  ûrârts  du  Roi;  ei 
equitem;  iUuibeiB  atquegene-  monsieur  Emoujno  Cakls9on, 
rofum,  libertim  baronem,  domî-  consdUer  du  collège  de  la  clian- 
liuiii  Carolum  Rudenshoeld  .  cellerie  et  chevalier  de  L'ordre 
fecrelarium  iUitus,  ordiiiis  (tel-  de  L'étoile  du  nord  ;  et  de  la 
2spolameq,uilem,omi)iumque  part  de  Sa  Majesté  très-ehré* 
ârdibUBi  reginnim  feeretariuzn;  lieniM  ,^«of»  «xe^^/énce  moasieup' 
&'iiobileiil  dojninuni  Eduar^  Lovia  C^^iawyuc^^tAmqpis. 
wm  GABI.B0ON,  eoUegii  c^n-  o'H^rjtifrcotrii ,  amhasmdeur 
cellarisB  CfMifîUariuni^  ac  ordi'  cxiruordinaire  Je  Sa  Majesté. 
n!8  Iteilrt  polaris  equitcuij  & ,  très  -  chrétienne,  maréchal  de 
ex  parte  ïvlîb  Hcgiaà  Majeftatis  ses  camps  et  armées,  et  gommer* 
chi i^iaiiilTiin;£ ,  excellcn|iuiii  neur  de  la  ville  à'Hesdins  it»-^ 
luam,  perililâilrem  dommum  étant  emtté*  en  négoeio' 

9B  CA&DBTAcMAa*  tion  sur  ce  sujet,  et  après  avoit 
CHioNEM  »B  HAVftUfCOVft,  fit»  examiné  la  susdite  convention  et 
Regiee  Majeftatis  chriftianifli-  l'acte  de  raiou^ellement  qui  eit, 
mae  legatum  cxti  a-ii  .i  iKirium,  a  été  fait  entre  leurs  dites  Mer 
oampique  eiuidem  a  ^^^^  cï.  ^^^^^ 
luiim  marechaiiuia  |  urbis 

He^ni.guberiiatoreiil;    qui,       ^^"'^^  déclarations  jui  Vont 
iiiaîtutûfop«r^Wnegatiocca- 

loqyiis,  penfUatifqqe  tuio  diéU  '^^^  5<i  iM«€^e  très^chré- 

conveiitione,  tum  conclufœ  in-  <lV»«€  ^cs  i|  mar»  I748ve£  aS 

ter  praefatas  fuas  licgias  IVlu-  i^^f^  ^  1     ^  pour  différente^  pro- 

.  „  ,  2<^  ntnji  •  *       loneations  des  subsides  qui.  dans 

jeAales  die—: — 1747-1       »       ,  . 

6  Ji^i'ii  ,  susdite  convention  f^n  étoieat, 

^  donnés  que  poiir  trois  g^ris ^  sont  • 

^     ^  '  co/^t'env^  dtt  présefiê  acte ,  par 

a  fua*  Renia»  Majeflalis  chri-  ,^  ,        jj^t^     *  _  i*. 

^  ,<  lequel  w  déclarent  qu  ils  re- 

llumiffima-lcgatls  die  II  mardi  ^^^^^j 

i748  et,Ue     j«nU  iv^g.»»»»-  „,„t  te  ««dite  con.e-^ifo,» ,  de 

*  même  qu  elle  a  été  renom^elee 

divéïiQs  fubfidii ,  qnod  alias  vi    ,      ,      .        n  »       ^  / 

'  ^  ci  prolongée  par  lacté  signé  le 

dfdap  "«onvcntîonîs   non  nift  ^.  .  .       /  1    .  . 

Iriiita  luitret  anficr  iiîn.  nroro-    j  ■  *'   '  #       '  • 

^         «spoc^  de. duc  iii»»ee5  ffu«,  à 
getiOQibus,  de  prœknU  conv^-    ♦      .  . 
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deni    renovatam    uUerius    &  ,    ,      ,  \onov, 

e  de  l  expiration  du  susdit  acte  de 

prolonfjatam  memoratam  lu-  ..       '^^  -  .  • 

,    ,       ^  renôuveUement^  finiront  avareil 

pra  déclarant  conveuUonem ,  .         .     .  ,  . 

,    ^   ^  j  lour  du  mois  de  novembre  l'jbb; 

pan  ommBo  modo,  quo  reno-  ,  ,       .         .  j 

"     ,  .       1-  ••  ensortc  aue  ledit  présent  acte  de 

vatae^emeoiicliiié^te  o  )unu  '  ^  . 

—  «  _    renouvellement  aura  la  même 

1747  luftnunlnio  fttitf  o^pro- 

-  ^   ,  •  4  ^  /orcc      vigueur  que 'si  la  con- 

kmgata,  îdque  per  mte^fiim  de^-'  »  /  

^.  .   ^  i^eritto»  même  etoit  inscree  tei 

cem  anuorum  ipatiiim,  qui,  a  ' 

^QiiQl^  de  mot  a  motf  dans  tous  ses 

^ie  j^i'jSQyUtp^efiu^fa^  arftd«,  points  eteUSMses.  hori 
pradi(5lum  renovatlonis  inftru-  seulement  Varticle  IV  eoncer* 

iiiciitum  defmet,  c'ompulandi ,  subsides,  sur  lesqucLs 

eadcm  die  meafo  novcmbris  g^f.  convenu  de  part  et  d^au- 
1768  exrpirabiint,  ila  uf  prœ-  ^j.^  l'arrangement  suivant: 
fehà  reiiovationis  iuftrumen-  5^  Majesté^  très-chréliennà 
tiiin  parem  habilurum  fit  vim  ^oukitt  ^donner  à  la  couronne 
éc  vîgôrem,  ac  fit  ipfa  heîcin-  ^  Suède  de  nouvelles  preuves 
ferfa  foret  conventio  de  verbo  de  son  amitié  et  de  VintérH 
ad  vcrbum  ,  in  omnibus  fuîs  quelle  ne  cesse  de  prendre  à 
articulis,  conduionibus  &  clau-  avantages,  promet  et  s'en- 
i'uUs,  unico  excepto  articulo  gage  tMnr seulement  de  lui  Jour- 
quarto  de  fubiidio  ageiite ,  quo  ^  ^  subside  annud.  pendant 
fiip«r  lâtrin^ue  fequente  trauf-  ^  années  que  durera  le 
à^tà  eft  ratione  :  nimirum  présent  renouvellement ,  m«/5  ' 
fii^'hegia  Majeftas  chriftîanîf-  gncore  de  Vétendre  aux  deux 
Cma  corouîc  Suecinc  nova  ad-  igmières  années  du  renomeU 
hue  amîcilia^  fucp,  qiiamque  igm^nt  précédent,  c'est  à-àire^ 
commoda  ipiîus  lua  nunquam  ^^^^  et  1768,  qm  sans  .eela 
non  ioterefle  putet,  prîrbere  aurment  dû  se pa^er  sans  avoir 
^upîenfl  indicia,  promittil  reci-  aucune  somme  à  prétendre  .de 
pitque  taon  modo  ânnuum  per  5^  Majesté  très-chrétienne,  au 
Aedem,  quibus  hmt  îpfa'dùra-  rnoyen  de  quoi  le  subside  actuel 
liit  renovatio,  aunos,  fuppedi-  ^^^^  continué  pendant  douzo 
tandifublidium,  led  »!x' cxtcndî  ^^^^  eonsécutives  ;  qu  enfin, 
iUud  ad  ultimos  duos  prioria  quan^  à.la  somme  dudit  subside, 
renovationis  annos,  1757  nem-  amueUement.  la  même 
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peic  1758,  qui  alloquîn  line  que  SadUe  Majetié  trh^éhré* 
ullaafaà  Regia  Majeftrife  chri-  tietine  paye  annuellement  à  la 
iina  folvenda  pccuniac  Su€de,c€st'à-diredecen,ttrenle' 
fiimmapraelerlaberentur.  Con-  trois  mille  trois  cent  trente» 
ventuin  adeo  hucufque  fubû-  trois  écus  ,un  tiêrs  de  hanpief 
dium  '  per  continuos  duôdecim  payable  ée  «ûr  '  mtoâr  eu  mois 
prorogabttur  annos  ;  fubfidii  d^a/vanee^  M  ééus  de  hanquê 
autem  fumm&m  quod  aUÎDet,  d*Mttmbburg,àHamh0urg,dônt 
êadem  quotannls  crit,  quam  le  premier  payement  eommen- 
dida  futt  Regia  Majeftas  chri-  cera  à  rourir  du  1  2  juillet  i-jif^, 
flianiffima  ac(u  nunc  Suecice  qui  est  U  jour  de  l'expiration  àn^ 
fol  vit,  fciiicet  ceiitum  triginta  subside  accordé  par  la  déckri^ 
^mum  millium,  irecentoriim  iion  dû  idijttia  ij^^  et  finira 
trigiula  trium  unîufque  ierûre  à  pareil  jour  de  juillet  17^8, 
partis  thalerorum  imperalium  nveeeèite  clause  cependant  ([ue, 
banco  Hamburgenfium,  quoli-  quand  les  huit  mille,  hommes  de 
het  femertri  in  antccL-fTura  renjort  qui  sont  en  Finlande 
Ilanihiirgi,  fliaîeris  banco  mo-  ny  seront  plus  jugés  nécessâires^ 
netae  Hamburgenlibus ,  folven-  et  qwf  par  conséquent  Xengt^ 
dorum,  cujufque  foiutionis  gement  que  Sa  M^^esté  tris' 
primas  die  12  juJîi  1766,  ex-  chréHenne  a  pris,  d'accorder  ' 
fpirante  quippe  tum  fiihfidio ,  un  secours  extraordinaire  de 
de  qao  declaratione  diei  ju-  500.000  li^^res  de  France,  tant 
nu  1749  adum,  incipict  ter  que  la  Sutde  coaservçrcU  m 
minus,  deUnetque  pari  die  FiiUande  Udit  renj^ort  en  io^a^ , 
julii  176a;  hac  tarneo  addita  viendra  à  cesser^  le  sah- 

clanfiila,  quod  uM  odo  mil-  side  de  i3'3,35i'4 
li^copiamm,  ad  àugendum in  que.  sera  dans  ce  cas  et  non 
Fintandia  exercitum  fubmifla,  autrement  porté  à  la  somme  de 
baud  amplius  ibi  ncceflana  d^^x  cent  mille  écus  de  banquCf 
cenfcbiinlur,  ac  ppoînde  ex-  et  restera  fixé  en  tout  annuel: 
trnordinaricT  a  fua  Regia  Ma-  Ument^et  iusquà  lajin  de  U 
jellate  Chriftianiffima  5oo,ooa  con^êntUtn  cejourd'hui  renoua 
librarum  GalUcarùm ,  quam  velée^  àladiiesommede^ao^on 
diu  Siiccià  înfcgrum  didanim  ^cus  de  banque.  Au  reste  on  est 
coplarum  in  FinlandJa  ferva-  comenu  que  les  ratificatiuns  de 
tura  fit  numerum  ,  promifl»  ^-curj  Majeslès  Suédoise  et  très- 
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fuppctiœ  cseflkbuiit,  fuMîdium 
1 33,333  Ihalerorum  impe- 
rialium  banco  Ham])iirîienrmm, 
hdc  in  cafU)  aliter  vero  uuo, 
.^d  funukiaiii  duceAlonun  mîl- 
lium  tbaleronim  banco  mone* 
isR  amplificabituT)  ac  quotan- 
nis  in  umveriViin  ufque  àjl 
finem  conveiitionis  ,  hac  die 
renovatae,  ad  dît^îam  fuminam 
300,000  Ihalerorum  ixnpera- 
lium  banco  Uamburgenfinm 
'fixum  ilabît  ^  det«nninatum» 
Qtiod  fuper  eft  ^  ^at^çatio W 
fuarum  Rcgiarum  Majeftatttm 
Siiecinp  Chriftiamffîmœ  intra 
trium  mealium  fpatium,  vel 
priua  fi  fieri  podit^  Holmiep 
commutatum  iri  oofiventum 
eft.  In  quorum  majorem  fidenif 
virtute  plenœ.  qus  nobisutrin-» 
que  coîiceffa  ett ,  autorîtatis  , 
piïtlenti  renovationis  int^ru- 
zneuto  fubfcriplimus ,  &  fîgU- 
lorum  nofirorum  inlignia  ad- 
pofuimiis.  Adtum  Hobni» 
die  1 7  îanuarîi  1754* 


A.  J.  WRANGEL.  (^^^) 


chrétienne  seront  'éohangée$  à 

Stockholm  en  trois  mois  de  tenttf 
ou  plutôt ,  si  faire  se  peut 
En  Joi  de  juoi ,  nous  a^ons ,  en 
veriu  de  nos  pleins  -  pouvoirs 
respee^fs^  signé  le  présent  acte 
de  renouvellement^  et  y  avons 
apposé  Us  cachets  de  nos  armés. 
A  Stockliolm,  le  l'jjanAèr  1754. 

tOXJÏS  DE  CAKJyVVAC 
UAKqmS^  D'HAVRIJSCOVK, 


a  O.  HAMILTON. 


A.  J.  V.  HOPKEN. 


C.  RUOENSCHOELD. 


CLAUS  EKËBLAD. 


EDUAJID  CARLESONf 
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Nos  pfdlnde  ultepiorem'hancpMrogatioiieto ,  prouii 

heic  fupra  verbotenus  inferta  eiï,  praefentiura  vigorc, 
pro  nobis  noftrisqiie  ia  rcgno  fucce/Toribus  appro* 
bain  lis,  ac  iirmam  ratamqiie  habémus  &  déclarâmes  ^ 
Kèg^io  fpondentés  verbo,  nô^^quidquid  in  eadèm'nostra* 
rum  fiierie  partium,  adimpleturos  omnimodô  Se  ob- 
ier va  tu  i  os  fore*  lu  c^uornm  majorem  fîdein  hocce  ra- 
tiilcationis  iuArunientuni.  manu  noilra  fMbfçnptum) 
sigillo  no Aro  regio  comni  u  niri  j  uiEmus«  Aâu m  Uolmiaft 
die  ïamartiî  1754. 


^    -  w        "  «A,  ■II',' 

»  il 


C,  RUDENSCHOELD. 


'••■I'    '    ».   ..       .  , 


'4  '.  j. 
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AÎIJICLE  SÉPARÉ 

du  traité  tlaîhancc  et  de  subsides ,  conclu  entre 
la  France  et  la  Saède  le  17  Janvier  1754; 
avec  la  ratification  du  roi  de  Suède  ^  du  12  Mars 
de  la  même  année» 


N  os  ÂooLPRUS  Fridcrtcus^  Dei  gratîa  Suecorum^ 

Gothoriim^  Vandalorumqiie  rex  ^  etc.  cU\  ett\  hnj'cs 
JVori^egiœ  ^  dux'  Slefs^ici  ^  Holjutiœ^  Stortnanœ  & 
JJitm  arjiœ^  'homes  in  Oldenburg  &  Delmenhorjl^  ô"c,  &c, 
Notum  tel)aluniquefacimus,  quandoquidcm  commif-' 
farii  noOri,  plcria  as^eiidî  facultale  miiniti,  iiiia  cum 
fereniliimi  de  poleutilUmi  Gailiarum  régis  cbriftianif- 
iiini  ad  aulam  noUram  cotnmorante  legato  extraordi*- 
nario,  pari  if  idem  inftru<5lo  poteflate,  arliculum  fepa- 
ratuni ,  (Midcjii  cuni  ultcriori  initae  aano  173B,  jamqiie 
antea  renovatae  conveiiUoiixsprorogalione ,  hac  ipla  die  ^ 
a  nobis  ralihabita,  gaTifurum  vi  conclu fcru  11 1 encre 
fequcnli: 

•  *      •  -  • 

Qiiando^idem  fus  Regi<'b.  .  Comme  Leurs  Mqjestés  Sué* 
•  ^ajeHatetSuedseetchriftiaiitf-  ioUeet  tris-chrétienne^  dans  le 

■ 


Digitized  by 


^Sao  K  £  c  u  s  1 1  1^54. 

iima,  rcnnviita  hue  die  con-   traité    renouvelé  cejourd'hui, 
vcntione  eo  prœcipue  coUima-  ont  eu  pour  principal  but  le 
ruot,  ut  paxfepteatrionis  quae-  maintien  de  la  paix  du  Nord  et 
que  iiide  pendet  tranqyiliitas  de  la  iranqumité  générale  qui 
generalîs  fart»  tcaaeque  fer-  en  dépend,  elles  sont  conve» 
vciitur,    proiJide  inter   fefe  nues  entre  elles  qu'au  cas  qu'il 
eonveuerunt,  quod,  û  aUqui  vint  à  iélew  quelques  trouhln 
io  Polonia  «xorlraniur  motus,  en  Pologne,  elles  prendroient, 
eonjunûxm  cum  Boruffîas  rege  conjointement  a^ec  le  roi  de 
illa  aiii.ibitura  furent  média,  Prusse^  les  mesures  qui  seraient 
quiB  quaui  maxime  ad  prao-  jugées  les  plus  néeessaif^  pouf 
Venîendos  Mendofque    eof-  Us  prévenir  et  les  faire  cesser^ 
dem  neceflaria  judicarcotur,  ci  pour  ok'ier  à  ce  quaucune 
qua  que  obicem  ponerent,  ne  violence  ne  pHt  y  être  /aite,  h, 
aliqua  ihi  quocunque  etiam  quelque  kgard  et  pour  qud- 
modo  vel  qualemcunque  ob  que  cause  que  ee  pmsse  ètre^ 
'caufam   COmmitU  -  poflet  TÎO-  ^ans  néanmoins  que  ces  mesu. 
Iciitia,  ita  laïutn  ne  dicta  me-  res  puissent  jamais  entraîner 
dia  ad  offenrivum  unquam  du-  dans  une  guerre  offensive:  mats 
cerc  queant  bellum.   Si  vero,  «,  contre  toutê  attente,  Sa  Mà- 
contra  expedalionem  omiiem,  jesté  Prussienne  refusoit  d'ac- 
fua  jl(-ia  Majcftas  Uorufliai  céder  au  présent  article  y  il  sera 
pra-'ienti  accedere  nelit  arti-  censé  md  et  de  nùlU  valeur. 
culo ,  pro  nuUo  is  nuiliiifque  En  foi  de  quoi  nous  avons  y  en 
babebilur  obli^atioms.  Inquo-  ^,er/a  de  nos  pldns-poui^oirs  res- 
rum  majorent  iiJem  nos,  vir-  pectifs^  signé  le  présent  article^ 
une  pienœ,  qua  utrinque  mu-  ^         ^  même  force  et  sera 
niû  fumus,  poleftatis,  prœfenU  ^^^^  ^„ 

articulo,  qui  pari  gaudebUvî-  de  renouvellement  ultérieur  de 
gore,  parique  nitihubebitur  ^  convention  de  1738,  «• 
lenipore,  ac  inarumeotum  de  jourd  fctti  «gm?,  et  y  avons  ap- 
reiio^:»(a  ulterius  convcntionc        ^  ^  ^ 

anni  1756  bac  figoatum» 
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nomina  noftra  fubfcripfimus^  Fait  h  SîottMStyotUn  ^  le  ly  d€ 
iîgiUoruinquc   iioflrorum  ad-  janvier  1754. 
pofuimus    iniignia.  Actuia 
HolmisB  die  17  januarii  1754. 


A,  J.  WKANGEL. 


^^'XZ>\  LOJJIS  DE  CARDEVAC 


CLAUS  EKEBLAP^ 


C.  O,  HAMILTON. 


C  RUDENSCHOELD, 


EDU.  CARLESON. 


£aproptcr  nos  articuliim  hune  Teparatum,  iicuii 
verbotenus  jam  iafertus  fuit  ^  firmum  omnino  ratum* 
que  habemuft^  rcclpimus  &  declaraBius,  r^io  fimul 

fpondentcs  verbo ,  nos  ipiuiu  uolha  ex  j>cirlc  împlcturos 
rite  &  obferYâiuros  foie.  In  quorum  majorem  iidcm 
praefens  ratificationis  infirumentum  manu  noftra  iub- 
fcriptum  figillo  noilro  regio  communiri  juifimuà. 

Adum  iloiiuice  die  xà  marùi  auno  1754. 

(^X^^  ADOLPHUS  FRIDERIGUa 

a  RUD£N$CUOËLI>. 
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1745,  18  Mars* 


RATIFICATION  . 

du  i'OL  de  Dancmarck  du       Mars  1754? 
noui^ellemcnt  ^alliance  .  signé  à  Copenhague  le 
3o  Janvier   précédent  entre  la  France  et  le 
DanemarcL 


liions  Frédéric  ci^^q,  par  la  grâce  de  Dieu^  rot 
de  Danemarck ^  Norwêge^  des  Vandales  et  des  Goihê^ 
duc  de  Sleswic^  HoUtein^  Stormarn^  et  des  Dit^ 
morses^  comte  d Oldenbourg^  etc.  faisons  saToir  pour 
nous,  nos  successeurs  et  héritiers,  les  rois  de  Daue-^ 
inarck  et  de  Norwège ,  comme  nous  et  notre  très* 
chèr  et  très-aimë.  lion  frère,  cousin,  allie  et  con-» 
fëdérëy  le  roi  T.  G.  de  France  et  de  Navarre ,  en 
considciatioa  des  conjonctures  présentes,  aussi  bien 
que  pour  la  sûreté  réciproque  de  nos  royaumes,  états 
«t  pays  )  avons  trouvé  bon  de  conclure  ^  arrêter  et 
sig^ner  un  .traité  d'alli^ince  par  nos  ministres  respec-* 
tiis,  munis  des  pleins-pouvoirs  nécessaires,  et  que  ce 
traité  a  été  conclu ,  arrêté  et  signé  le  trentième  jour 
de  janvier  dernièrement  passé  ^  dans  notre  viUc  capi- 
tale de  Copenhague I  dont  la  teneur  s^ensuit  de  mot 
à  moi  : 

.        «S.  M. 


i'6  Mars.  DeThaités.  *  523 
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^  S.  M.  danoise  et  S.  M.  T.  C  considérant  non-seulement 
les  întért'ts  réciproques  de  leurs  couronnes  dans  le  renou- 
vellement quVlies  font  aujourd'hui  des  liaisons  d'amitié  qui 
ont  subsisté  |iisqulci  entà*e  elles,  mais  ayant  encore  égard 
aux  avantages  qui  en  peuvent  résulter  »  tant  pour  raffermis- 
sèment  de  la  tranquillité  générale  qui  a. été  établie  par  le 
trdté  d*Aix-la*Cfaapélle,  que  pour  le  maintieB  de  la  paix 
entre  les  couronnes  du  Nord,  Leurs  dîtes  AU^est^s  se  sont 
portées  avec  un  égal  empressement  à  resserrer  les  nœuds  de 
cette  amitié  entre  elles.  Dans  cette  vue,  S. M.  danoise  a  auto- 
risé pour  cet  effet  ses  ministres  d^état  et  de  son  conseil  ^  le 
sieur  Jban-Loitis  de  HoursiNy  coîitb  DBLanjLSBOuao,  chevalier 
de  Tordre  de  Tèléphant ,  un  de  ses  chambellans ,  et  son  pre- 
mier secrétaire  d*état  an  département  de  Fintérieur  des  royau- 
mes  de  Danemarck  et  de  Norwège  ;  le  sieur  Chrétien-Auguste 
DE  Berckentin,  chevalier  de  l'ordre  de  l'éléphant,  et  un  de 
ses  chambellans;  le  sieur  Fhëoëric-Louis  baron  ds  Dehn^ 
chevalier  de  Tordre  dcTéléphant;  et  le  sieur  Jban-Harlswig- 
EsNEST  BARON  DB  B&BNSTOBFp,  chcvalier  de  Tordre  de  Télé* 
phanty  aussi  un  de  ses  chambellans,  et  son  premier. secré- 
taire d*état  au  '  département  des  afibires  étrangères  et  des 
provinces  dites  allemandes;  etS.M.T.Cle  sieur  Jean-François 
OciER  ,  président  au  parlement  de  Paris  ,  et  surintendant  de 
la  maison  de  Mad  la  Paupbine,  son  envoyé  extraordinaire 
et  ministre  plénipotentiaire  près  de  S. M.  danoise:  lesquels , 
après  avoir  échangé  leurs  pleins» pouvoirs  respectifs,  sont 
convenus  des  articles  suivans ,  qirils  déclarent  à  Tavance  ne 
tendre  à  Toffense  ni  au  préiudice  de  personne.*' 

Abticlb  L 

■ 

S.  M.  danoise  et  S.  M.  T.  G,  en  vertu  des  liaisons 
d*amitié  et  de  bonne  correspondance  qu^elles  renouvellent, 
se  promettent  réciproquement ,  que  non-seulement  elles  u'em- 
]j loveront  ni  leurs  forées  ni  leurs  conseils  «  directement  ou 

indirectement,  conire  leurs  liitéicts  respectifs,  mais  que  méaie 
eUes  concouriont  bincérement  d'un  parfait  concert  à  ce  qui 
pcrùrra  être  du  bien  et  de  Tavautsge  de  Tune  ou  de  l'autre.'* 
1.  38  . 
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V  A&XlCtBlI. 

"  Dans  ces  dispositions ,  Leur&  dites  Majestés  promettent 
et  «'obligent  de  n'entrer  dans  aucun  eogagement  contraire 
AUX  stipulations  du  présent  traité,  et  de  n>n  prendre  m  en 
renouveler  aucun ,  avec  quelque  puissance  que  ce  soit,  qiTa- 
prés  une  communication  préalable  et  un  mutuel  concert,  exa- 
minant coulideiiiment  tout  ce  (jui  peut  ou  pourra  conveoir  le 
mieux  à  leurs  intérêts  commuj;s:  elles  déclarent  en  même 
tems,  qu'elles  ne  sont  dans  aucun  engagement  qui  soit  con- 
traire à  l'exécution  du  présent  traité»  lequel  sera  fidélemeiit 
observé  de  part  et  d'autre." 

AaTICLBill.  ^ 

*'  En  conséquence,  elles  se  promettent  dagîr  avec  le  plus  ' 
parfait  concert  dans  tout  ce  qui  pourra  avoir  ntpport  à  l'aifer* 
missement  de  la  tranquillité  générale,  et  particulièrement 
dans  tout  ce  qui  pourra  intéresser  le  maintien  de  la  paix  du 
I^ord,  celiii  du  repos  de  l'Empire,  et  la  conservation  des 
droits  et  prérogatives  des  princes  et  états  de  l'Empire,  con- 
formément aux  traités  de  Westphalie ,  et  aux  constitutions 
fondamentales  du  corps  germanique.'* 

A&tic&bIV. 

Dans  ce  dessein,  les  traités  antérieurs  subsistans,  et 

nommément  Tacte  de  garantie  du  duché  de  blL-swie,  sont 
confirmés,  pour  demeurer  dans  leur  force  et  vigueur,  et  être 
observés  dans  tous  leurs  articles,  en  tant  qu  ils  n'auront  rica 
de  contraire  aux  engagemens  du  présent  traité." 

AaTicLË  V. 

"  Si  S.  M.  danoise  ou  S.  M.  T.  C.  étoient  menacées  d*être 
attaquées  par  quelque  puissance  et  sous  quelque  prétexte  que  ce 
iojil,  elles  cmployeroat  leiirs  bons  ofiises  peur  iprévenîjr  toute 
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hostilité;  mais  si»  malgré  ces  soins,  Leurs  dièes Majestés  étoieitft 
attaquées,  elles  s*en«rageiit  et  s'obligent  de  cèneourir  sans 

perle  de  icms  à  la  dtlciise  l'une  de  Tautre,  en  s^assistant 
réciproquement  de  forces  de  terre  et  de  mer,  qui  seront  jir- 
gées  nécessaires,  et  qu'elles  feront  agir  partout  où  le  liesoiii 
l'exigera,  et  selon  les  conditions  dont  on  conviendra,  jusqu'à 
ce  qu%  soit  pourvu  suffisamment  à  leur  tranquillité  et  sûreté 
mutuelle,  ainsi  qu^à  la  réparation  des  dommages  soufiferis  de 
part  et  d*autre.** 

Article  VI. 

Si  les  alliés  communs  de  S.  M.  danoise  et  de  5.  M.  T.  C. 

étoient  menacés  d'ttrc  attaqués  ou  étoieiit  attaqués ,  elles 
prendroieut  pour  eux  les  mcnies  préraulîons  qu'elles  on^ 
jugé  nécessaires  pour  elies-niéxiie&  dans  l'article  précédent.'* 

AaTxcLxYII. 

Leurs  dites  Majestés  se  concerteront  entre  elles  »  par 
rapport  aux  puissances  qu^il  conviendra  d'admettre  ou  ^d'in* 
viter  à  accéder  au  présent  traité;  ce  qui  ne  se  pourra  ùàté 
que  d'un  commun  accord.*' 

AatiCLnVIIL 

*^  S.M.T.C,  pour  témoigner  le  désir  sincère  et  constant 

qu'elle  a  de  contribuer  à  la  satisfaction  personnelle  et  aux  avan- 
tages deS.  M.  danoise,  promet  de  lui  fournir,  pendaut  la  durée 
du  présent  traité ,  un  subside  annuel  de  trois  cent  mille  écus 
de  banque }  laquelle  somme  sera  exactement  payée  en  quati^ 
lermes  de  quartier  en  quartier  dans  la  ville  de  Hambourg,  k 
celui  ou  à  ceux  qui  seront  munis  pour  xet  effet  des  .pleins* 
pouvoirs  de  S.  M',  danoise.**  ^      ^  ^ 

Article  IX. 

V 

^  Le  présent  traité  dorera  l'espace  de  huit  années ,  à  eom- 

mencei?  du  quinze  mars  17^6,  jour  de  l'expiration  du  traité 
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tigné  le  14  août  1749$  il  finira  pareUlement  au  i5  mars  17645 
et  il  sera  renouvelé,  5*il  est  besoin,  avant  rexpirat^on,  ainsi 
que  Leurs  dites  Majestés  le  jugeront  convenable 9  suivant  leurs 
intérêts  communs  et  les  circonstances.*'  . 


^AaTXciE  X. 


"Le  présent  traité  sera  ratifié  par  Leurs  dites  Majestés, 
et  les  ratificatioDs  en  seront  échangées  dans  le  termes  de  deux 
mois 9  ou  plutôt  si  faire  se  peut.** 

^'En  foi  de  quoi,  nous  soussignés,  munis  des  pleins- 
pouvoirs  de  S.  M.  danoise  et  deS.  M.T. C,  avons  és  dits  noms 
signé  le  présent  traité,  et  y  avons  fait  apposer  les  cachets  de 
nos  armes.   Fait  à  Copenhague  le  3o  janvier,  Tan  1754*'' 


HOLSTEIN. 


F.L.B.D£D£UN. 


C.  A.  DE  BER- 
CKEJNTIN. 


BERNSTORFF. 


Nous,  ayant  agréé  le  susdit  traité  d'alliance  en  fous 
ses  articles,  points  et  clauses  y  qui  y  sont  contenus 
et  exprimés)  l'avons  accepté  »  approuvé)  ratifié  et 
eonfirmé,  tant  pour  nous  que  pour  nos  successeurs 
et  héritiers,  les  rois  de  Danemarck  et  de  Norwège, 
comme  nous  l'acceptons ,  approuvons ,  ratifions  et 
confinnons  par  celle-ci  de  la  manière  la  plus  efficace 
que  faire  se  peut,  et  promettons,  en  foi  et  parole  de 
Roi,  pour  nous,  nos  successeurs  et  héritiers,  de  le 
garder  et  observer  en  tout  fidèlement  ^  fermement  et 
inviolablement.  En  foi  et  assurance  de  quoi,  nous 
a:von^  signé  cette  ratification  de  notre  main  propre, 


Digitized  by  Googl 


et  h.  icclle  fait  apposer  notre  grand  sceau  royal.  Fait 
à  Ghristianbourg  le  i8*^.  jour  de  mars 9  l'an  17649  et  de 
notre  règne  le  huitième. 

Digne 

FRÉDÉRIC.^ 

Et  plus  bas 

BERNSTORFF. 
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9à8  RccvEiE.  2754^ 

1754,  iS  Mars. 


RATIF  ICATIOPf 

du  roi  de  Danetnarckj  du  xQMars  1/54,  des  deux 
articles  séparés  et  secrets  signés  en  mime  tems, 
gue  le  traité  de  renouvellement  daHUancCf  du  3o 
JawLcr  précédent* 


iN^oiis  Frédéric  cinq,  par  la  grâce  de  Dieu  ^  roi 
de  JDanemarcky  Norwége^  des  Vandales  et  des  Goths^ 
due  deSlessvicy  HoUlemy  Stormarn  et  des  Ditmarses^ 
comte  dOldenhourg  et  de  Delmenhorst^  etc.  faisons 
savoir  par  la  picscnle,  pour  nous,  nos  successeurs  et 
héritiers ,  les  rois  de  Danemarck  et  de  Norwcge ,  que 
nou9  et  notre  très -cher  et  très- aimé  ^  hon  frère ^ 
'cousin  9  allié  et  confédéré  ^  le  roi  très  -  chrétien  de 
France  et  de  Navarre,  eu  considération  des  coujonc- 

.  turcs  présentes^  aussi  hien  que  pour  la  sûreté  xéci- 
proque  de  nOs  royaumes,  états  et  pays,  avons  trouvé 

«  bon,  outre  le  traité  d'alliance  dernièrement  fait,  et 
qui  a  été  conclu ,  arrêté  et  «igné  le  trentième  du 
mois  de  janvier  passé,  dans  notre  ville  capitale  de 
Copenhague ,  de  conclure ,  arrêter  et  signer  par  nos 
ministres  respectifs,  munis  des  pleins-pouvoirs  néce^ 
sairc»,  quelques  articles  séparés  et  secrets ^  dunt  la 
teneur  suit  de  mot  à  mot: 
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"  Le  Koi  très  -  chrétien  ayant  contribué  si  efficacement 
Â  rbeureux  «nccés  des  traité»  que  le  roi  de  Dauemarck  a 
conclus  en  1749  et  17S0  avec  le  roi  et  le  prince  successeur 
de  Suède ,  tant  pour  Je  rétablissement  de  l'union  et  de  la 
bonne  intelligence  dans  sa  propre  maison  et  entre  les  deux 
couronnes ,  411^  puur  le  maintien  du  repos  et  de  la  liberté 
du  Nord  qui  en  dépendent,  et  Leurs  Majestés  danoise  et 
suédoise,  ainsi  que  le  prince  successeur,  ayant  requis  formel- 
lement alors  S.  M.  T.  C.  de  vouloir  bien  leur  garantir  Texé- 
cution  des  traités  conclus  entre  eux  à  ce  sujet  dans  Tanné^ 
1750  y  Sadite  Majesté  s*est  déterminée  à  renouveler  ici»  de  la 
façon  la  phis  obligatoire,  et  dans  la  meilleure  forme,  la  ga- 
rantie qu'elle  leur  eu  a  donnée  en  ladite  année  1760,  alin  d.e 
.fortiâei*  et  consolider  d'autant  plus  un^ouvrage  aussi  important." 

DEUXiisMB    ARTICLE    SECRET    ET  séPAsé. 

^'S.M.  danoise  9  pour  marque  de  sa  satisfaction  dçs  en« 
gagemens  réciproquement  contractée  par  le  présent  traité, 
promet  et  s^engage  envers  le  H<n  très^ehrétien  »  de  n'entrer 
dans  aucun  Iraité,  convention,  ligue,'  confédération^  asso- 
ciation ou  autre  engagement  qui  pourroit  se  former  dans 
r£mpire  contre  le  repos  ou  la  s  ireté  de  S.  M.T.  C.  et  de  ses 
états:  S.  M.  T.  C.  s'engage  également  pour  pareil  cas'  envers 
S.  M.  danoise 4  et  ^i  pendant  la  durée  de  ce  traité,  il  arrivoit, 
ce  qu'à  Dieu  ne  plaise,  que  la  tranquillité  publique  fût  trou* 
blée,  et  queS.M<T.C  ou  ses  alliés  fussent  attaqués  par  quel- 
que puissance  que  ce  fût ,  S.  M.  danoise  n^assisteroît  ni  direc- 
tement ni  indirectement  les  ennemis  de  la  France,  tt  ne 
souffriroit  pas  qu'aucunes  4e  ses  troupes,  ni  comme  Koi , 
ni  comme  prince  de  l'Empire,  fussent  employées  au  préju- 
dice des  intérêts  du  Roi  T.  C.  ou  de  ses  alliés,  lorsque,  dans 
le  cas  d^une  guerre  de  l'Empire  9  S.  M.  danoise  pourroit  donner 
•on  continrent  de  prince  de  l'Empire,  et  rien  au  delà.** 

**Le8  présens  article^  séparés  et  secrets  auront  la  même 
force  que  s'ils  étoient  insérés  dans  le  traité  signé  aujouji'd iiui ^ 
et  seront  ratilié^  en  même  itm^*^ 


Digitized  by  Google 


53o  K  £  eu  £  I L 

•  * 

"En  iui  de  quoi,  nous  soussignés,  munîs  des  pleins- 
pouvoirs  de  S.  M.  danoise  et  de  S.  M.  X.  avons  ès  dits  noms 
ligné  les  présens  articles  séparés  et  secrets,  et  y  avons  fait 
apposer  les  cachets  de  nos  armes.  Fait  Copenhague  le  3o 
de  janvier  I  Tan  1754*'' 

(^^^       HOLSTEIN.  {^J^       G. A.B£RGK£NTIN, 


F.L,B.DEDEIlN,f   P  C  BERNSTORFF. 


Nous,  ayant  9igrié  les  articles  sasdits  en  fous  les 
points  et  clauses  qui  y  sont  contenus  et  exprimas, 
les  avons  acceptés^  approuvés»  ratifiés  et  confirmési  tant 
pour  nous  que  pour  nos  auceeaieurs  et  héritiers ,  lea 
rois  de  Danemarck  et  de  Norwège,  comme  nous  les 
acceptons,  approuvons,  laiilions  et  confirmons  par 
celle-ci,  de  la  manière  la  plus  eflicacc  que  faire  se 
peut|  et  promettons,  en  foi  et  parole  de  Roi,  pour  nous, 
nos -successeurs  et  liëri tiers ,  de  les  garder  fidèlement, 
fermement  et  inviolableinent  en  tout,  comme  le  traité 
principal.  £n  foi  et  assurance  de  quoi,  nous  avons 
signé  eette  ratification  de  notre  main  «propre,  et  y  fait 
apposer  notre  grand  sceau  royal.  Fait  à  Ghristians-* 
bourg  le  18^.  jour  de  mars,  Tau  1764,  et  Je  notre 
r^ne  le  liuiiième. 

Signé  ^     ,  . 

FRÉDÉRIC. 

Et  plus  bas: 

B£R]SSTORFF. 


Fin  dv  fasmxcb  volitms. 
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